
  
 

JOURNAL
DU PEUPLE

   a Jatrie
| MEDAILLE-SOUVENIR JEANNE-D'ARC|
| a! y

t

 

_
R
V
.

 

- Numéressaansat:  44106,:31112, 166119
i samedi. 4 ven ne _42082, 23682, 35260   
 

 MONTREAL, SAMEDI,4 JANVIER 1919
 

LE SAMEDI—LE NUMERO: DEUX CENTINS
          

 

CT gr mmr ma

 

€ Maréchal Joffre
‘ db sde les ansCRIS

GapQPSRAnara, es
soutenu Hsurlés lan war as phare So Te

ta Vidoiret à lb » l'Acadgmie Françaisesl'unarimiré, "

 

de France,Une vue exhivieure del’ Institu

L'Académie Française n'a pus
roule être cn reste de patriotisme
a le reste de In antion françaine-

sole

vaiuqueur de in Marne. |L'année
suivante, c'était le maréchal d'Kn
trées, qui s'axneyall À nou tour sows
la coupole et qui aimant len lot
tres, bibliophite passtonné et fami

[dance Fouquet enten à l'Académie
en 1740 et n'y brilla guère que par
ses nbaëhnces,

Le maréchal priner de Reauveau.a voulu revévôir sous la cous

au contraire, qui fut élu en 1770.et compter au nombre de ses
iqmorteln les trois plus (Brands Her de Montesquieu, s'y trouvait

|

se piquait de littérature, bien qu'it
nçuix du Jour : Joffre, h et

|

parfaitement à a place. n'ait Ininsé qu’un bagage ultenciésClémenceau. Cing ans plus tard, le parti de le

|

ger : une lettre À l'abbé Desfontals
nes ct non discours de réception.
Puls vient le maréchal de Duros, 13
fut reçu par Buffon qui, à cette oc-
casion, définit l'Acudémie : * Une
compagnie composée de l'élite des

Cour, les dames surtout, fmposaisAvec ie maréchal Joffre, admis le
à la docte compagnie le tout Jeunemois dernier, aux honneurs de ls

séancr,et le maréchal Foch, qui ve [duc de Nosilice, officier sous les or
l'être nous peu, huit hommes ce |dres de Villars, protégé de ta du-en tout auront fait partie de | chose de Bourgogne, héros d'in
[academe francaise, nombrables aventures galantes. [hommes en toux genres.”

1æ premier en date fut le maré- [dut À ces dernières, plus qu'à ses À l'éguedl du nouvel élu, cette dé-chal de Vilinrs, le vainqueur de De-

|

victoirre, le bâton que, (it Le Léprem-| finition n'était qu'une flatterie denai, le sauveur de lu France, élu |de, tont  valeureux noldat porte | circonstance, Aver Joffre et Foch.en 1714, par un sentiment de res

|

dans wn giherne. elle retrouve son scene exact.bin preconnaissatre nationale, comme de. Le quatrième maréchal immortel jinicr, on ne connaît que an prociesvalt I'étre, doux sidcies plus tard, le

|

de Belle-lslo, petitfile du surinten-

|

mation à la voills de

la

bataille de

\ ( 4
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‘hs.
Ia Marne, et la plus beau den poè-

|

peu dans la plus cruelle incertitude ‘
mes pâlit à côté d'elie. Da second.

|

sur le point de I'immense chumg ce :
nous possédons. en doux volumes-

|

bataille où 11 serait aunaitii par nos
des cours à l'école de cuerre, ot.

|

forces principales. . À la lettre, Lu- !
aux principes qu’ils contiennent. | deadorff allait perdre le Nom, inoun devons le salut da monde et L'efficacité de la formuie tacti-
la fin d'une éponér qui semble dé. que de Foch on la discerne aujour-

i heule génie humain. Ludendorff, quand it s'étaitpasser

le

gé Judicieusement résolu à In retraite,
était loin de se figurer yu'elle de. |
viemdrait ce qu'elle n été : une suite ,

lde combats meurtr'ers of
| fois désustreux,

JOFFRE

Que dire de lui: c'est le vaine
gueur de In Marne, cent lui qui a
ri - tience et … son

génie "militairetous les plans de ant fn toute hb
Feunemi ef c'eat lui sent! qui a readu !
possible la victoire actuelle.

HOCH

En lant à elle le maréchal
Foch, l'Académie ajoute un fleuron
À la couronne de ce glorieux soldat.
Lonts Barthon, auteur de la loi de
troin ann, doffre, Foch et Clemen-
ceau symbolisent au sein de la Com-

 

quelques |
perdant qu'il ore ‘
te le terrain fore

où 4 s'arrêterait. !
En effet, Anglais et Français ve |

conformèrent à la conelgne avec les :
variantes qui réeultaient des cire,
constances et du terrain.
Un jour, c'est Mangin qui rentre

oe scène par deux petites opéras
tones locales d'apparence inno-
cent, (1 distrait ainsi l'attention

| d'un tiers, pour le moins, dea for. |
ves qui lul xont opposten; mais,pagnie len aspects auccessifs te la gu même coup, il n'empare de pos,

guerre 1a plux formidable de his | itjong qui vont lut permettre d'étoire. Le premier In prépara, de ses pon; brusquement son atlaque otfondJa soutient et les deux derniers

|

a'obliger ainsi l'ennemi à ne reti-ent... ‘ rer en hâte dans le couloir entrePar quels moyens, Foch réussit lee forête de Pleuprez ei de Poneil A mettre en déroute um ennemi toise, menscé qu'il cat d'être tour,ui paraissait Invincible ? por3:| sur se droite té des athres et dés Jardins. Il ne
pêche - ne par excès d'orgueil el
conxeM , dans fn situation off sew’
talents l'ont placé, cette extrême
simplicité qui est la grâce des|
hommes supéeieurs. )

u commandement des tronpes 3 :
Mées il assuma la direction excl Multipties les déceptions et les
ve alnai que l'entière responsabilité
des opérations. la victoire est done
son oeuvre...
Dans une étude pénétrante ot

lines, € vous aurez le pour
gout dé ls désagrégation alleman-

'
1, Foch a uné de méthodes bice
françaises, mervrflicusement adap- olaire, M. Joseph Reinach exposalt

récemment les techniglm ew au tempéramment de notre OLRMENCRAL.
du maréchal. fut de combiwer "9. ‘3 Francuis, 6 l'est lui-même ;
ingénienwement den attagues sur des Jüsqu'aux mociles, Français d'es| Quelques permonnes le croient, àprit et de carattère. Il a du tact,

de In verve, le mot coloré, la vie
poste prompte. Très cntraîné phy-
siquement, L préfère aux sports
anglais lon sports de sun pays. Hl

cause de la promptitade de sa
née ci de va pateenque vivacité
d'expression, ut Impuoisif, tacapa
ble de maîtriser saute d'humeur,
flambée de colère où bon mot dane |
gereux. !

Quelle erreur! Mons xa pétulan- |
ce joriale et brillante, s'abrite un
calme ronversin. On ne «imagine

fronts étroits Avec une attaque sur
un large front,

Il chercha à produire, par une,

moyenneStcndnty effet duemottemo; ue, 1% ue
attaque sur des lignes très étendues,

|

Ndore l'équitation et y excelle. 1!
et H lança ces attaques, l'une après 'Mfitte  feateencllgment som cheval
l'autre et quelquefois dans le même “réeus qui ne l'a pan quitté au

   temps. avec une telle rapidité que Cours de la campagne. 1) tel'eumemai devait se trouver avant profondémeut la nature, la 0:

|

pas la puissance de calite à laquels

Façade et dôme de l'Institut,

! hommes d'action,

  

    

… Le Maréchal Foch, :
le généralisime des armées allicesquia.

là victoire suprèmegt à +
Da, À capifulen

TE era lt al!io Fiance

NON

"À forcé l'ennemi

 qui,à chante REGAINS Man
avec tan de souf fie poëtique et de iveEy
talent les gloires de là France, mort avét
d'assister du triomphe final dé '

 

  

 

     

{
Kt Ou duns son Cabinet «de ministre,

Judis à l’intérieur, aujourd'hui à
la Gueere. Je noucis qui l’aetail-
lent, le défilé des gens, les vagues
de nouvelles qui défertent du
monde entice, l'apparition en cow
de vent de ses ministres. de
vœux, de diplomates, le fuetif sure
Risnement de nes collaborateurs (me
times, les combinainons qu'il poses
nike A tare tout, rien n'altère
son cuime ct an lucidité d'exprit

immobile, wais le regard on
nur pon interlocuteurs, le
tout d'un coup qui s'anime si In
communication intéresse,

Alure, tout en écoutant, tout
répondant. le geste vif, tantôt

NUITE A LA 2ème PAGE.

 

le Clémenceau peut atteindre.
Jamais 4) n'est nuxst maître de fui
que dans les Moments graves où,
toux len reworts de la machine
tendus, I! faut, à Unvers obstacles
et dangers, prendre un parti,

Alani que tous lea véritables
Clémenceau ne

nous appartt nerveux que dana les
«trconstances où, voyant le périt er
N'ayant pan fe moyen de le conjus
rer 1! souffre de ne peuvolr agir

Voytw-le chex ul. damn son moe
dente reu-fle-chaumée de ln rie
Franklin où 1! habite depuis vingt-
cing ans ai centre de sa (able de
travail en fer à cheval — propice
à l'étalagge des divers dossiers dunt
1 r'oveupe cn un même moment,
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“ “Nous aurons maintenant le joie-de mettre entre les mains de nos enfants

des contes faits chez nous, disant l'histoire de notre Canada racontée et

illustrée par des écrivains et des artistes cansdiens.

Lucie Félix Faure Goyau disait que ce serait, en France, une gloire

de notre siècle d'avoir compris les enfants. Au Canada, nous n'aurons pas

fait moins puisque la préoccupation de donner aux petits une littérature

apporte des résultats tangibles et que d'ici quelques mois, nous

îls auront pris quelqu'appréciable proportion.

Des contes canadiens. C’est un rêve caressé par les petits et par les

"grande, qui se réalise. Nous n'aurous pas besoin de solliciter l'intérêt du

=" public : il est déjà acquis. I! suffira sux mamans. à tous ceux qui s'intéres-

sent à l'enfance, de savoir que chez tous les libraires, les contes sont en

vente A deux sous In pièce ; qu'ils sont préparés pour être reliés et que

isnt, c'est un beau volume composé de plusieurs histoires qui sera offert

=
sux enfants canadiens-français.

Pour débuter, il n'a été traité que des sujets historiques.

“ CONTESCANADIENS
Notre littérature canadienne vient de s'enrichir d'un nouveau sujet. A

1a joie de tous coun qui ent déploré l'absence du conte canadien pour

enfants, deux récits historiques illustrés viemnent d'être publiés. La Société

Saiat-Jean-Baptiste — sous le patronage de laquelle ceite édition se fait —-

annonce même qu'à la mi-jenvier, huit autres contes seront mis en vente.

C'est une inauguration en notre pays. c'est un progrès intellectuel qui ne

Put manquer d'avoir les plus heureux résultats sur notre formation natio-

nale.

 

Ainsi l'a

 

l'obtenir.

L'AGADEMIE
SUITE DE LA 1ére PAGE

assujettic sur son puissant crise,
maintenant assez chauve,
néparable casquette à oreilles, en
douce laine
noie fraiche durant l'été, casquet-
te de chass®ur qui, Comme son pe-
tit chapeau miou, fait partie de sn
phystonomie légendaire.

pendant l'hiver, om

au-dessus de ces épaules[2
— qui se se mettent ja-carrées

mais de biais pour se faufiler plus
sisément, qui entrent en bataille
an milieu des foules — observes
cette mine goguenarde, cette bou-

che préte, sous le crin blanc de Ia

moustache, au mot malicieax, ce
regard atientif et diverti.

Ecoutez cette parole vive. brève.

À Is fois un peu sèche et pourtant

très chaude.
Uimbre qui remue.

harmonieuse. d'un

furtout vuives sn démonstration
logique, serrée, persuasive, si plei-
ne d'apercos neufs
rayonne son sentiment du réel. Ah

et vantes, où

 

on! La vielilesse p's pas encore»
mordu sur ce vigoureax homme de
soirante-dix-huit ans, à la pensée
claire. au regard énergique!

[1 sait où {1 va. ce qu'il veut et
comment accroître ses chances de

il plaisante, 11 |répo!Alors

 

"lui, dirons-nous d’une façon

FRANGAIS

 

Chicoutimi, passent les fêtes À
Québec. :

cat MadamePau! LaDuc, d'Ot-
Baume, sont à Québec, les iavités de
Madame. Joseph Sheyn.

 

au, —101—
b a. M. & Madame Raoul Langlois.

Sires. gar les trouvailles de son [agif, bôtes6e MC.A.Lan"
hussour. On ne rembête pas ave

w
milière, même dans les plus graves
moments.

01 passe, cordial, facéticux, mar.
quois, Kt il Inisse derrière lui un |
slilage de mots snisiseanie et drê-
les, de rires qui se prolongent. Hs
retentissent encore IA oh |] était,
que déjà son esprit on n éveillé
autres ailleurs.

N'est-il pas juste de donner lci
un souvenir à Edmond Rostand
qui est mort la veillée eni.
vrante de 1a victoire et dont Te char
funèbre passa dans Paris pe-
voisé de drapesux.
Rostand aurait retrouvé les ace

cents es plus beaux de ses premiers
grands succès pour chanter le
triomiphe français: il est mort trop
tôt,
Au moment où les nations justi-

cières se demaudent quel sort sera
fait à l'ex-kaiser, et où le nom trop
grand, trop beau de Sanite-Hélène
a été prononcé, 11 cet peut-être in.
téressant de reproduire ce poèque
magnifique, dans jequel Rostand

nd: “Non. pas Sainte-Hélène...
Mais cette île où. jadis, jes Tures

rue d'Artignÿ.
——quer

M. et Madame Jules Gobeil, de
Bale St-Paul, sont arrivés à Qué-
bee et sont les invités de M. An-
toine Gobel, rue d'Artigny.

M. et Mose.Léo -Dogal, de
GrandMare, sont en vitle pour les
fêtes les invités du capitaine Ber-
nier.

—idi—e
M. Roméo Langlais. C. R., est

parti mardi, avec ses enfants, pour
St-Octave de Métis et sera de re-
tour après les Rois.

M. Georges-Htienne Côté. da
Montréal, est on ville l'hôte de son
besu-frère, M. Alonzo GCing-Mars.

L'hon. M. “olmadame Frank
Carrel ont passé 16 jour de l'An
à New-York.

\

gl

—1tw
M. at madame Paul Cusson sont

arrivés mardi soir à Québec, et re-
journent à Montréal dans quelques
ours.

—0—

U. et madame Olivier LaRue,
de Neuville, ont passé le Jour de
l’An à Québec, les hôtes de M. P.
J. Basin,

iJuan
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“Regardez si la marque de commerce,
Ie chien, se trouve dessus’

 
 

un Véritable Victrola et toute 4
la musique du monde entier. 1

gouaille, iI déconcerte ef enchan-
le les gens par ses raocourcie pit.
toresques, par ses formules expres-  demandé la Société Saint-Jean-Baptiste. Mais les sujets fantaisistes et emvoyèrent mourir les chiens de

Constantinople.’ “Le , . A. Ni ,
moraux ne se ferent pas atiendre. Dessinateurs et écrivains se deaneront

M. et madame J. A. Nadeau &

Le Tuque sont en ville peur les a

la main et ce programme littéraire s'élaborera rapidement.

Mesdames, vailà encore un moyen d'inculquer le sens du patriotisme

: à vos enfants en leur faisant apprendre, aimablement, l'histoire de leurs

», Bôres et de leur pays. Voilà peut-être aussi un moyen de réveiller le patrio-

time chez les grands. chez quelques grands qui ignorent encore la belle
Matoire de leurs pères et de leur pays.

a

y
i YVONNE CHARETTE.

 

 

Bir Lemer Gouin était au Vi
gor jouii dernier.
€ —
i. et Mme Gustave Droiet-Massue
asnoncent les fiancailles de leur

tilla Aimée avec le major Conrad
Dorval.

—ri—
Dimanche le 22 décembre, M.

l'abbé Oscar Vaiiquette bénissait
les fisncailes de Mile Germaine
Paquette, fille ainée de M. Médard
Paquette du Boul… B-Joseph O.
avec NM. L. C. Barbeau de ls rue
8t-Jaocques.

—

… M. Belleau je Québes est uc-
J tmallsment à Fontréal, au Viger.

‘La conférence qui doit être don

nés par ha capitaine Duthoit le §

janvier au Rits Carlion at dont le

sujet est “Le Marichal Foeh' pro.

met d'obtenir tout le suécès qu'elle

mérité à on juger par Le nombre

de demandes de billets reçues à
V'Unièn nationsle Française dès

fi get fut panonééé. La comité
d'ovganisation informe le public
qu'on peut se procurer des billets
ja M. BE. Archambault, 313 rue
Ste-Catherine-st of ches MM.

..Lindsay et Co, 512 Ste-Catherino-
‘otest.
JLo comité est heureux f'annoncer
qe l'issue de ia conférence,‘Le

ler de Cremons” In délicieuse
de François Coppée, sera
par des artistes amateurs

sous direction de Madame Da-
mièn Masson.

—e.
.£a rumeur olrcule que Mme

V6ghon Castle Pactrice cu cinéus
est flancée à M. Tom Powers du R.
A.P., mals qui figure actuellement

J] “we 1s vue cindmatographique
“Of! doy” A Londres. .

in —

M. J. A. Sauvé 1'Holyoke, ‘dass,
eut au Viger,

M. H. Nicolet de Montréal rst
setusihmment bd New-York i I'hn-
tel Alpin.

—0
. Unphonographe Victrola mn.
XVI a été offeft à Mme Dumont-
Lavioietté, pour l'hôpital militaire

 

 

 
de Bte-Anne de Bellevue, par ia;
compagnis Berliner. On demande
maintenant aux personnes qui
pourraient disposer d'anciens «Îte-
ques de les adremser soit aux hu.
veaux de la Croix.Rouge à la FA-.
TRIE. ou ches Willis, rus Bte-Ca- |
therine ouest.

—0.
M. et Mme A. J. H. Denis de:

cette ville sont au Mac Alpin, à,
New-York. |

—0—

La ‘’Kermesse de 1919" sers re-
présentés au théâtre “Sa Majesté”
pendant six jours, avee deux ma-
tinées spéciales, dans la semaine du
14 février. On a tout fait pour
rendre cette kermesss plua brillante
que eslle de 1914 qui avait rapporté
dix-huit mille dollars. Ces repré-
séntations sont aux profits des sol-
dats Wessfs de l'hôpital militaire
de Gaint-Anne de Bellevue.
La kermesse du 1919 différera

de celle de 1914. 1!y aura des
scènes néuyelles #t des costumes
nouveaux. na Teux orchestre
jouera à toutes les représentations.
et plus de cent personnes figureront
sur la scène. Chhque soirée ne ter-
miners par un tableau représentant
une scène de guerre qui sera très
vivante et très exacte, et à laque
prendront part plus de cent soida
Ces scènes de guerre seront organi.
sées par les ofifciers de retour du
front.

Les Montréalais tiendront. sans
doute, à assister & ces re nta-
tions; il y trouveront de l'intérêt
et aideront une bonne oeuvre

M. À. L. Dupontde Montréal est
à New-York et se’at enregistré au
Mac Alpin.

 

   

—

Mlle Juliette Longval, de Sainte-
Monique Co. de Nicolet, à passé les
fêtes de Noël à Montréal, chez ses
parents et amis.

mat
Jeudi matin. en l'église Bte-Bri.

Ride, à été célébré par M. l'abbé
Carrière, le mariage de Mile Eva
Gadouas, fils de M. et Mme Zéno-
phile Gadouas. avee M. Alfred
Bmith, {lis de feu M. James Smith.
 om

je ceux
chandises

    

   

   

   

   
   

    

  

 

  

   

aves collet cbllerstie et manchet.
tes en zibeline d'Alasks. Régu-

Manteau pour l'automobi- 

  
Vente Annuelle de

airweathers
» La vente s'applique à des fourrures magnifiques et des vête-
ments de femmes de haute excellence, à des prix moindres

que l’on vous demandera ailleurs pour des mar- |
le la même qualité. ;

20% à 33 1-37

 

  

   

   

  

anvier chez |

Les réductions sont de

Un jour qu’il plsixantalt pour se croire tranquiHe :
Pa dit Guillaume deux.

Que tes Hohenzollern ne chervhent pas une Île:
Pulsque l'Île des Chiens existe. elle est pour eux!

NLorsgée l'Humanité cessera d'être esclave,
Elle se souviendra que jes Tures ont songé
\ préparer le rnc tout couronné de bare
Qui doit être le pare du euprênie Enragé.

‘’Mainte«Félène". a-t-i] dit? Le rocher dant une aile
Vient itmmortellement carasser les
Non! mais le récif bas of l’eau mêle
Aux ossements de chiens des carcasses de rois!

“‘[rai-je à Sainte-Hélène

Oxda, tu sewns I'lle nauséabonde,
Fourrière des kronprinz, chenil des archidues
Où ceux qui dans teur gueule ont fait craquér le monde
Mâchonneront un as pour en tirer les suca.

Mainte-H{élène? Allons donc! N'accoptant plus ves règies
1s Titans réserve ses sommets.

1°11e où vous orien serait l'île des Aigles”?
fa Fable aux

Mais l'histoire se deesse et

is ‘Marseillaise’ est 1A qui, levant, hors d'haleine,
14° faues qu'elle se fit de nos antiques liens,
Vous pousse devant alle en criant: ‘’Asinte-Héiène?
—l'1le des Chiens! l'Île des Chiens! l'Tie des Chiens!

Car la joie et la pair ne serant qu'éphémères
Kt les sang hamatns renteront en danger
Tant que les penples, Dieu, la Justion at es mères
N'auront pas vu ces rois. sur ce rod, ss manger!

—

M. Z. Gadouas servait de témoin
à aa fille, ot M. James Smith accom-
pagnait son frère.

Après la cérémonie. un vin d'hon-
neur à été servi chez M. George Bar-
rette, beau-frère du marié et la ré-
ception s'est prolongée jusque dane
l'après-midi.
M Barrette a aussi offert à ses

invitée un magnifique dfner, au
retour d’une promenade en
qui avait été organisée par M. Zé.
nophile Gadonss, père de la ma-
riée. Celui-ci à reçu pour le sou-
per et la veillée, ces mêmes invi-
tés: N. et Mme James Smith. M.
et Mme Langiols. M. et Mme F. Ga-

. |dours, M- et Mme H. Smith, M. Ed.
Gadouas, Mlie Alp. Latulippe, M.
C. Gadouas, M et Mme Jos. Smith,
M. et Mme Aug. Morin, M. et Mme
Bélair et leur fille, M. et Mme La-
tour, M. Durocher, M. Arm. Morin,
Mme Layer, Mile Gartépy, M. P. La-
tulippe, ote.

ire

M. A. Desauiniers de Joliette est
en ville.

—

M. J. H Ducharme, de Québec,
#ait au Riendeau. jeudi.

M. R. Dérome,deQuébec, est en
ville,

—

M. A. Masaicotte, de Ste-Tite, est
à Montréal.

M. J. A Côrbeil. d'Ottawa, est
en viile.

M. E. À, Frén

  

de Québec,
létait en ville hier

——t25:

M. et Mme À. Cavalier. de Cham-
bly, sont en ville ches leurs amis.

M. J. A. G.Gauthier, d’Acton
Vale, sont A Montréal.

M. Joseph Rache, de Laprairie,
est en ville.

M Ant. Lambert. de Bt-Gérard,
était en ville vendredi dernier.

M. J. A. Bourasse, de Berthier,
est en ville.

M Charles Dion,de Trois-Rivid-
res, est en ville.

titam
M. Henri Beaubien, de Lévis, est

à Montréal.

 

velture|

®llerette Trimet ot manchon me
Réguller

MOINS 20%

 

tous les membres de ls Société des

|dront à l’Hôtel-deVille aujourd'hui

covra les artistes et leur lirs une

ie? i

rit dans l'embre! Mois

BDMOND ROSTAND.

concerts du Conservatoire, à Paris,
est en mission officielle en Améri-
que.

lit-Jévônme.

M. ot Mme Albert Filion, de
Montréal, étaient à St-Jérôme lo
Jour de Noël.

—0 yo
, Mile Blançhe Richard,

Montréal. est en ‘visite, à Bt-Jérd
depuis quelques jours. '

—01— oe

Mlle Aline Cléou est alléd pas-
ser quelques jours dans ss famille
A Montréal.

TNanoeau, PR.

Les Rvdes Soeurs Ste-Monique
ot 8te-Rose de Viterbe. du couven:
de i'Assomption de Nloolut, son
venues faire leur “(nite as nuelle de
mission.

M, l'abbé 2. Lohaie, supérieur du
Séminaire de Niculet, était de pas-
sage au presbytère, hier.

M. J. O. Crochetière est de re-
tour d’un voyage dans l'Abitibl.

M. Arthur Hottequi nous avait
quitté pour Rivière Bieue, À Ia fin
de l'été est revenu.

 

—0

M. Joseph Boucher vient de nous
quitter pour aller demeurer 4 Qué-

0

M. et Mme H, Duchette, de Mon-
tréal sont venus passer quelques
jours à Manseau et à Ste-Sophie de
Lévrard.

—

M. Albert Bergevin est venu pas-
ser les fétes dans sa famille.

nat0r—e
L'lslet.

Ont assisté au concert donné au
Cap St-Ignace par M. J. Arthur
Bernier, organiste de fit-Jean-Bap-
tiste de Québec, À l’occasion de
l'inauguration de l'orgue : le no-
taire et Mme Henrl Boisvert, M. et
M.ne Edmond Leblanc, M. et Mme
Albert Dionne, M. et Mme Arthur
Talbot, M. et Mme Onésime Gia--
son. M. et Mme Georges Fortin. M.
Emile Cloutier, M. A. Fortin. Miles
Léonie Leuileux. Alma et Alice Gu-
mache, Herménie et Leatitia Ca-
ron, Alice Glasson, Gabrielle Ber-

Georges Caron, Ulric Cloutier, Phi.
line Normand, Albérie Dionne.

—q

[tes du jour de l'an.

tes et sont les hôtes de M. et ma
dame M C. Lacroix.

M, et Mme. PauiLeduc, de Ot.
taws, sont en promenade chez
Mme. Bheyn, pour une semaine.

cote
M. et Mme. Laurent Beoudry,

d'Ottawa. passent le temps du jour
de l'An chez M. L. A. Richard.

—gi
On annonce pour 1e 14 courant

je mariage de mademoiselle Rose:
Aimée Royer, fille de madame T.
Royer, avec M. Jules Legault, de
cete ville,

  

Ou smnones pour le 14 Janvier
le mariage . Bugène Lirette,
fils de Charles Liretts avec Mills
Cécile Robitaille, fille de Colbert
Robitaille, de celts ville.

Réceptions à Québec.

En dépit de l'affreuse tempéra-
ture, 11 s'est alk besucoup de visi-

La coutume en
wemble bien enracinés et n'est pas
prête de disparaître. On remarqua
que ces dames, prises de pitié sang
doute pour ceux qui avaient le cou-
rage d'être dehora par un pareil
temps. receveient besucoup plus
que les années précédentes. De
serte qu'on peut dire que les vlsi-
tes, ostie années. rememMbrent
moins à une ridicule corvée qui con-
sistait à aller se cognez le nes con-
tye les portes familidres.
Au parlement. Son Honneur le

tieutenant gouverneur reçut les
hommages des citoyens entoyré du
remier ministre, des honorables
'ascherenu et Caron et d'une nom-

breuse garde d'honneur militaire,
parmi laquelle on distinguait le ca-
pliaine Duthoit.
À l'archevêché. Son Emingance le

fardinal Bégin recevait une
aftabilité paternelle, donnant à
chacun sa bénédiction.

MN y avait, autour de Jui, Sa
Grandeur monselgneur Roy, les cha-
noines Gignac, Hallé, M. Garlépy et
autres.

Monseigneur Pelletier, recteur,
vecevait nu séminaire, avec quel-
ques professeurs.

Le président de l'assemblée rece-
vait aussi hier ma Et madame
Galipault recut dans l’après-midi à
ses appartements.
Une fête de nuit joyeuse et réus-

sie a marqué au Château Frontenae
le commencement
année. Plus de trois cenfs per-
sonnes y assistaient.
La nouvelle année est arrivée, au

coup de minuit. sous la forme aé-
rienne et inspirante d'un aéroplane
qu'un dispositif Ingénieur fit glos-
ser au-dessus de la salle. Elle ap-
parut sous les traits d'une char-
mante fillette. debout au milieu de
fleurs, et qui laissa échapper deux
colombes blanches. pendant que la
vieille année sortait avec sa faulx
et tout un cortège misérable.
On chanta alors. & 1a mode éeos-

saise. “Auld Lang Syne”. Et la
nouvelle année commença son cours
pendant que tous échangeaient les
premiers et les mellieurs souhaits.

LE REMTAL MORIN MERORODI
PROCHAIN.

C'eat mercredi prochain ie 8 jan-
vier à l'hôtel Windsor (La lies Or-
dinary) que notre public entendre |
pour la dernière fois notre excel-
lent pianiste cunwiien Léo-Pol Mo-
rin qui part le 12 pour Paris où
il demeurera à l'avenir. Le pro.
gramme que donnera h c:tte occa-
sion Morin est de toute beautéet
sur demande spéciale il jouera de
nouveau Préluds Aria et Final de

   

 

ii met tant l'âme. C’est à regret
que l'on se séparera de ce musi-

Gabriel Urov

de la nouvalle|[

|
11 reste encdre de bons billets |
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à doubleface “La Voix à ater” UE(80 sélections À votre propre chois), $47.56 0 7 ‘3

Vi Jusqu'à $597 vendus avec facilités de paiement, sl y |

prairie

de

notreBocaaire),Demandez une copie lànant Ia Hele de plus de

8000

Records “La Voix de son Maître.”
90 cents peur records de 10 pouces, à double faze

LoPasBeMigrosBreedAYmenoBickdu
Albert Csmpbeti—~Hear! Burr

Thé Bluebiré—Valso—ot—Cérgidine-—Héojtation Valsere de Miro

The Bluebird—Heari Burr--at-=The Lite Gopd for H
Good for Samoething After The Al. ampbe Burr 216068 fb |

How Would You Like te beMy Daddy}Fou Trois A |
A Little Birch Canes ai Vou-—Vaies ars do Mite 216000

Sweet Hawallan Moontight—Campbell et Burr—et—I Wish I |
Had Someone to Say Good-Bye To Henrl Bure 216046 o

The Rose of No Man's Land—et—Watch, Hops and Wait,
Little Girl Henri nu»

After You've Gone—Marion Herris—éi—1'm Glad [ Can ’
18509

18473

Vistrola 1V
Aves. 18 Resscde de 10

216067
J

Burt

Make You Cry Henri Burr
Smiles—Fos Tret—et--Rcse  oem-—Fos Trot

Orchestre de Joe. C. Smith

Records 3 I'Etiquette Rouge .

La Bohime—O spave fanciuils Frances Alde—Giovanni Martinell!
The Song Thst Reached My Heart Evan Williams
Andsnte Cantabile Quatuor d’Instrument 2 Cordes Elman
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Trois magasine à Monts 1, complets sous tobe vue du , Pp! us les rapports au point
ice, de vendeurs experts et du stock.

385 rue Ste-Catherine O.
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419 rue Ste-Catherine O. 279 rue Ste-Catherine E.
‘Tél. Up. 572 près rue Victoria |. Up. 2418 près rue Maneñeid Tél. Est 2073 près rue 8t-Denés

BERLINER GRAM-O-PHONECO. LIMITED   
 

      RARAAAAARRAE
- — — —rermeme)
   

  

ut l'emplo:
bien d'ostérieurementpour plusieurs
m

FOISY FRERES Inc.
210-216, rue Sainte-

Catherine Est,

Télépheze Est 1644. ARLE IE LA RE SHEINET

   

 

Assortiment Complet de

VICTROLAS
et RECORDS

“La Voix de son Maître ”

 

   

    
     
 

C-Adonai Champagne
Trois Préludes

Rodolphe Mathieu

j nes de frêne, -
loriés. © écorces et bois co
Pour se rendre au désir des ta-

UNECHO DE L'EXPO-
SITION DU JOUET
 . Manteaux en Phoque de Garniture en Phoque et en —i nier, Hermance Cloutier,  Alberte : à jèces qu'il aime Préludes Circulaires .

; l'Hudeon-—42 pouces long, Chinchiila—Tre bienfaite avec | Montréal fera une réception of-|Dionne, MM. Léonce Gamache, Pacndreot dans Inquelle Léo-Pol Morin lentueuxexposantsd Qdnask, tous
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rie: les noms des gagnants. D'ietl'Hudson—Modèle—45 pouces de Zibeline de la Bale d'Hudson-— di haîter la bi 0 oN
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intérieurement Bussi| jos abénaquises d'Odanak, comté (enregistré que 84.6 heures de noe

Home—Trèàs joliment fait en pean Parure en Carscul et Zibeline adresse dans lzquetle i} exprimera| Mille Bimonne Bernier, de Mont. ‘ , °

de léopard, rollet et manchettesen d'Aluskn -TT'rès bel effet colleret- aux visiteurs illustres, au Nom de |réal est de passage chez on Reflets dans l'eau les. Tour le mal de gorge, le dYemaskeSOUours hockets, lot,© ent unfait intérensant A no.
ehat sauvage naturel et bordure à te, aven manchon melon assorti. tous les citoyens. nes meilleurs (grand-père. M. Johnny Bernier. Dansauses de Delphes croup, ls toux, len douleurs dsos 18] paca,  wigwams, canots et Pres lle aoleil n'a été mans vieux, Jamuix
la jupe lier 8450.00. Regulier $275.00. vosux et ses plus sincères félicita- vote La Cathédrale engloutie poitrine, les eoliques el plusisurs au- [Miniatures on foin mdurnait, delle lt nes Nan use Parcimonieux
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Parure en Mouton de Perse Bianc—Comprenent étoile grand    

  

La consemption,

et Hermine—Comprenant une modMe et manchon de fantaisie déjà commencés et les travaux vont Québer. Filigrane
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Rue Sainte-Catherine, près Peel.

 

des membres du club de Réforme,     de Chicoutimi, sont & Québec pour to remède qui à guéri une génération   niencers la construction

' ° ° ° ifimontree À nos frères de France que |de M. P. J. Basin. de Quédec. ‘auth qui chomaient depuis quelque
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ASSISES DU ” PREMIERPARLEMENT
DE LA

Les Sinn Feiners disent
qu’ils ont rompu tou-

tes leurs relations po-
litiques avec l’Angle-
terre.

AN
Plusieurs députés Sinn
Feiners sont encore

en prison.

(Preme canadienne)

DUBLIN, 4 = Les Sinn Feiners
se rénniront ici, probablement Ia
semaine prochaine, pour tenir ce
qu’ils appellent le premier parle-
ment de lu République irlandaise.
Ils y déclareront, dit-on, que les
dernières élections prouvent In dé-
termination de l'Irlande de former
une république indépendante et de-
manderont que Ia cause de I'Irlan-
de solt entendue à la conférence de
ln Paix, :

On supposait que In présidence
de 'sssemblée serwit Limitée à cette
forme de démonstration, mais I've
gane principal des finn Feiners dé-
clare : “L'assemblée nationale peut
publier des décrets et le peuple doit
s obéir.”

Bien qu'une telle assemblée soit
illégale, on croit que le guuverne-
ment ne la prohibers pas ct que
Jusqu'à ce qu'il y ait des actos pour
forcer In population à obéle à ces
décrets, le gouvernement Inisxora
faire. Quelques journaux anglais
ont dit que les Sinn Feiners avaient
donné l’ordre à certaines brasseries
©t à certaines inaisons de commerce
de discontinue de payer les m=

 

  
REPUBLIQUE
   

  LES PERTESDU CANADA
OTTAWA, 4. -— Les pertes canadiennes. su 31 décembre

1918, sont commesuit:
Officiers Autres grades Total

 

  

Tuésau feu .1.1. 1,842 33,824 35,606
Morts de blessures. 614 11,866 12,420
Morts de maladies... ne 5.185 5,405
Blessés . a. 7.130 148,669 155,799
Prisonniers de guerre . . 3,878
Supposés morts. ........ 142 4,529 4.671
Disparus * Lean 41 384 428
Morts su Canada 2,221

Totaux

122

Lane 9.989 104,397 210.182
Total des murts, 68,388.
Des 3.575 prisonniers de guerre, 1,508 ont été rapatriés, se

«ont sauvé ou sont morts au cours de leur emprisonnement.
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SUR 3 PORTS |
AMERICAINS

Il a été déclaré pour empê- |
cher la congestion à New-

L’EXPORTATION

WASHINGTON, + — lon em
ployés de l'adenini«tration «es che-

  

SOE
LA DEMOBILISATION

CONTRE LES DELAI

 

mins de fer ont exprimé espoir |
que l’embargo sur les exportations
de fret à New-York, Boston et Phi.
Indelphic, ne serait que tempdraire. |

L'embargo avait été causé per In
saison des fêtes, d'inauffisance dui
travail et accumulation du fre
pour Now-York, Boston ot Phila.
delphie, et était considéré comme |
une mesure de précaution pour |
empêcher ia congestion. :

I'embargo, A Hostonm, n'affectait
pas le grain, vu que Tes ‘élévateurs;
n'étaient pas aussi  remplin qua!
New-York et Philadelphie.

Le Canada

TIMBRES-POSTES
DANS LES DEUX
LANGUES DU PAYS
Creuse Cansilienne)

QUEBEC, 4 — 1e Club
Catholique ces Voyageurs
de commerce du district de
Québec vient de passer une
wWeplution condumunt l'a
chat des timbres d'épargne
de guerre jusqu'à ce que le
gouvermement  (6déral les
fasse imprimer en anglais
conf

Cette société a beaucoup
influence. car sen mem.

 

    

  

 

bres visitent toutes les par-
ties de Ia provinee,

 

Yo Boston et Philadel ILY AURA 3 ee |

“DISTRICTS POUR |
L'IMMIGRATION
 

comprendra
maintenant cette division
afin de rendre plus effi-
cace son service d’immi-
gration.

LES COMMISSAIRES
OTTAWA, 4

—

LeCanada estDes milliers de soldatsan- Des rapports munséquents indi-LE “TUNISIAN”
RETARDE PAR
UNETEMPETE

Ses passagers n’arriveront

tent à l'hôtel de viile.

Pour les calmer
 

(Presse Canadienne)

TONDRES. 4. — Te

glais protestent a Fol-

keatone. -- Ils manifes-

quaient une augmentation du ton-
nage dans le nord de l'Atlantique
une réduction des taux of autres
choses de nature À faire diminuer
graduellement Jos restrictions cau-
nées par ia guerre.

A l'administration des vivres, on
déclare que l'exportation marche
sans interrmption, & raison de 900,
000 à 1,000,000 de tonnes par
tmois. I eat question, paraît-il, de
mettre l'embargo sur les charge
menta de fournitures, À New-York,

maintenant divixé en trois districts
concernant l'immigration.
M. W. R. Jdttle, d'Ottawa, n été

nommé commissaire pour In divi-
vislon est s'étendant de ln côte de
l'Atlantique aux Laca des Rois,
M. Percy Retd, un officier du dé-

partement de l'immigration, a été
envoyé A Winnipez pour prendre
temporairement la direction du ter-
ritoire qui w'étend entre le Lac des
Bois et les Montagnes fivcheunes.
M. Deuce Walker qui fut comwis-
maire de l'immigration pendant

 

La réception du prési-
| dent au Sénat Italien
, donne lieu hier à une
j émouvante scène.

|

Son discours

(Presse Canadienne)

nelle a été accordée hier au prési-
dent Wilson par les membres du S6-
ant et de ls Chambre des Députés
d'Italie, en néance conjointe. la
scène était extrêmement impres-
stonnante, toute la salle se levant
à l'arrivée du président américain
et lui faisant une ovation prolon.
te. Le président parla comme
suit:

“Bire, M. le président, — Vous
m'avez accordé un honneur unique

| que j'accepte au nom du grand peu.
{ple que je représente et Je auia
lheureux de saisir cette occasion
[pour vous dire combien le coeur du
peuple américain n été À l'unisson
avec le grand peuple d'Italie.
“Nous avons pu paraître indiffé.

rents quelquefois, parce‘ que nous
sommes A une grande distance,

| mals nos coeurs vous ont toujours
suivis. Bien dea fens rattachent le

ple américain au peuple ita-
en et quand nous avons êté té

moins de vos souffrances, de vos
sacrifices, de vos actions  héroi-

| Ques sur le champ de bataille et
de votre tenacité héroïque à l'inté-

 

ROME, 3 — Tue réception soien-

|

*

ON LES

LEPRESIDENT WILSON REND
   

UN HOMMAGE AUX ITALIENS
Arrangement entre la

Hollandeet l’Angleterre

(Presse Canadienne) ’
AMATERDAM, 4 — Les gouvernements anglais et hollane

dais en sont arrivés à un arrangement on co qui concerne la pos
ton de Vex-kniser allemand, dit une dépêche de Ia Haye an
“Teegrant.

 

   

CROYAIT MORTS

 

L'Angleterre retrouve avec joie 15,000
de ses fils prisonniers en Allemagne

magne 15,000 prison

 

(Presse Canadienne)

LONDRES, 4. — Il y a en Alle
niers anglais

de plus qu'il n'en figure sur les
listes de l'Angleterre, de norte
qu’un bon nombre d'hommes que
l'on considérait comme morts ou
manquante reviendront à
foyers.

Les Anglais pensaient faire sor-

fonde admiration.
tout, il y mvait cette certitude
le peuple «d'Italie était mu par

rieur, nous avons dû reconnaître
un nouveau lien dans notre pro-

Et pardeusus

Yee

tir les derniers 20,000 prisonniers
de leu nationalité dans on délai
de quinse jours, mais les listes al-
lemandes prouvent qu'il y » en-
core 85,000 prisonniers  anginis

mêmes principes de droit et de
Justice qui ont été la cause d'ne-
tion de notre peuple. Je vous pré-
sente donc sincèrement les senti-
ments chaleureux du peuple des
Etats-Unis.
“Mais nous ne

dégager des con:
uvons pas nous
uences de cette

dans les mains des Allemande

Le pillage.
. d'un musée

(Presse Canadienne)
WITTENBERG, (Prusse),

4. — Le musée Luther a
0b pété yur den voionrs.
Ceux-ci ont emporté une
gvande quantité de vieilles
monanies et des Hvres rures,
7 compris quelques-unes des
femeuxes bibles dite baby.
Inniennes.

 

  
 

LES POLONAIS SONTcorrespon
dant de I'‘Evening News" à Folke-
stone dit quo plusieurs millfers de

pas à Montréal avant de. quelques années A Winnipeg, u êté re sans savoir qu'il y a enco-
nommé au bureau de contrôte de la

où efles s'accumulent plus vite guer
Te à faire den choses en

pôts de L'accise à l'Angleterre, Cols

toutefois n'est pas confirmé. main matin, ou plus tard. | qu'il west possible de fes empêcher. uolqueOn s'attend que les Sinn Feiners » p soldatssontpartishierdesoampn Try avis & £66 dound aujourd'hui publicité. sorte plus difficiles que celles qui »provoqueront et encouragerunt des 2 5 en © à l'hôtel de ville qua ls commission nationste fu; Dara la divinion de La côtedu Pa- [ont été faites, parce que s'il estconflits avec le gouvernement et RECEPTION tentescontre tes délais de Po travail de guerre sidgerw jeudi, |cifiqae, M. A. L. Joliffe qui fut {aisé de parler de droit et de Jus |qu’ils exsaieront do mettre obstacle _ Priaation Plusieurs  soldats Pour étudier lo istered aul agent d'immigration à Vancouver, flee A,oot tou.oeSe
° . : É - lui sera nommé commissaire, pratià l'administration. 3 æ actuelle-| Un menage. par télégraphie prirent Ia parole et ues.uns = denpropriéairen devais Les commissaires verront à ad- |pour y réussir une pureté de mo-men tune vingtaine de Sinn Feiners

élus au Parlement qui sont Inter-
nés dans des pelsons anglaises sous
l'accusation de complicité avec des
agents allemands.

L'agitution, croit-on, va se fuive
d'abord pour réclamer le relâche
ment do ces léputés prisonniers.
Quelques-uns d'ailleurs, tel que le
comte Plunkett, ont déjà été libé-
rés pour raison de mauvaise santé.
Il a même été question de libérer
uusst tous ceux qui ont Été inter
nés. Il y a des assemblées de con-
voquées à cet effet pour dimanche
dans toutes les parties de l'Irlande.
Cathal Burgess, un des nouveaux
élus au Parlement, a Été arrêté
vendredi à Thurlis et à été gardé
Po. la police.

RUPTURE D@s RHLATIONS ?

(Presse Canadienne.)

WASHINGTON, 4. Patrick
Mc Cartan, de Philadetphie, qui
s'intitule “Envoyé du gouverne-
ment provisoire de l'Irlande” a an-
noncé lei aujourd'hui qu'il cvait
envoyé un message à tontes les,
ambasmades et légntions A Washing |
tou, pour les informer que le pes- |
ple irlandais avalt rompu le 28 dé-
cembre dernier toutes relations po:
lsiques nvec la Grande Bretagne,

Le 98 déc:mbre est lo jour oh
ont eu Hea les élections parlemen. |
tnires qui ont donné un si grand
succès aux Sinn Feinors. les fone.
tlonnaires du département d'état
améelicain disent qu'ils ne connalwe
nent en aucune manière Patrick
McCartan,

RECEPTION AUX SINN FEINERS

(Presse Canadienne)

NEW.YORK, 4. — Une rérep-
tlom en honneur «de leur élections
comme membres du Parieasent Bris

i

sana fll, 8 été recu aux quartiers-
généraux militaires à l'effet que le
“Tunisian, qui était dû hier, à été
refardé par une violente tempête,
sur l'Atlantique. Le message vee
tait d'une distance de 90 mille on
mer et disait que le “Tunisian” are
riverait À S(.Jean vendredi soir ou

vndes.

s'en retourner tranquillement

cherchèrent à calmer leurs cama-

Le maire de Foikesione parnt
au balcon de Fhôtel de ville et an-
nonça que si les hommes voulaient

leurs, camps 1ls y apprendraient de

seaux. Les employeurs ont, use
qu'ici, mis en doute le droit de la  

à

commission de juger le différend.|

mettre ou À renvoyer les immi-
grants ot {ls seront responsables de
leur travail à Ottawa.

de bonne heure ce matin.
Ceci indiquerait que le contin.

gent de Montréal. comprenant f1
30 soldats et 30 civilsofficiers,

bonnes nouvelles, Les hommes ré
pondirent en chantant: *“C’est tou-
Jours la même vieille, vieille his-
toire”, Le commandant militaire à
Folkestone (it dire aux hommes

UN DRAME

LA CONVO

(leurs parents) n'arriveewm à la gu-
re Windsor que dimanche matin,
où plus tard.

Le lieutenant-colone! tafièche
et d'autres officiers sont A organi.
ser une réception.
On apprend aussi que le vais

seau-hôpital “\raguaya” doit arri.
ver à Hallfäx, mardi, avec un cer-
tain nombre de blessés, du district
de Montréal, comprenant 7 offi.
ciers, 63 soldats et 3 infirmières,

le “Neandinavlan” doit arriver
à St-Jean, mercredi, avec 19 offie
cles, 31 soldats et 78 civils.

camps qui sont par

France.

CITOYEN DE DUBLIN

ta envoyée à Paris, an retour d ia cérémonte.

   

qu'il leur adresserait Ia parole anx
leu

troupes destinées à retourner en

DUBLIN, 4. — La comporation
de Dublin n décidé de décerner le
titre de citoyen honoraire au prée
sident Wilson. Une députation se.

président d'Italle, pour accomplir

DU
La police recueille un

homme qui dit avoir été

poignardé au cours
d’une rixe dans un bar.

 

 

DESC
Elle n'aurait lieu quedans

la deuxième semaine de

février.
LES TROUPES FRAN-

Les vacances

CATION
HAMBRES

 

CAISES A CETTINJE

L’affaire

Un drame sanglont des plus myne
térieux s'est décont* hier soir pres
du canal Lachine. Un homme « été
poignardé à l'abdomen dans des cire
constances que le police ignore et
a dû Mre teanspor € à l'hôpital Gé-
néral où il git dans un Mat grave
sur un lit de souffrance,

UNE RENCON "RE THAGIQUE

1agent Dunowus:, dua poste No 7,
était de patroulile hicr soie vers 9
h. 80 sur Ia rue Ottawa.lorsque son
attention fut attir3 > par des cris dés
chirants venant d'une rue voisine,
In vue McCord, Il ve précipita vers
l'endroit d'où partaient des cris sie

;nintren lorsqu'il fit une rencoutre

POIGNARD
 

d'une rive can; te. Plus tard, 11
aurait dit qu’il avait été attaqué et
dardé à l'angie des rues McCord et
Witsiem.
TRANSPORTE A L'HOPITAL

U a été transporté à l'hôpital G&
nérai où les médecins disent que
son état est grave.

La xûreté n été informée et le
détective Mélanger a commencé à
faire des recherches, mais jusqu'iel
co drame est entouré d'un mystère
impénétrable. Cependant. les détec-
tives ont bon espoir d'éclairelr ce
drame mnglant qui n'est déroulé
sans une obseurité profonde.

OUVRIERTUEPAR
UNE LOCOMOTIVE

Ia chemin de fer vient de faire
sa arconde victime de l'année,

Hier apr@s-midi, un ouvrier de
la Dominion Bridge, du nom de
James Uliny, 55 ans, SSA Sime
avenue, Lachine, à êté tué instan-
tanément par une locomotive À In

tifs et un désintéressement tels
ue le monde n’en a pas encore vu

les conselis des nations. C'est
pour cette raison que vous me pers
mettrez de mettre devant vous
@jnelques éléments de la situation
qui nous est faite actuellement.
“Le grand fait qui ressort avant

tout de cette guerre, c'est Ia chu.
te de grands empires. Et les carne-
téristiques de cos empires étaient
qu'ils tenaient leurs peuples sous
leur domination par Is force et par
l'intrigue. La grande difficulté
pour des Etats tels que ceux des
Balkans était qu’ils étaient tou-
jours accensibles à des influences

Tous les édifices publica

 

allemands sont aux
mains du peuple libre.

Nouveau drapeau
 

|

secrètes, qu'ils étaiont

Ces peu
de Le
ils vont être indépendants.

jeu, —

fls auront.
peuples noun leur devons

tenir ensemble,

»emble, à part de
l'amitié et la bonne volonté,
conséquence notre tâche à 

re

“Je suis heureux de dire que

pénétrés
par des intrigues de toute sorte, et
qu'au nord de leurs frontières se
trouvaient des pays qui n'étaient
tenus ensemble que par ln force
milltæire. Maintenant l'intri cet
vaincue, les liens sont bri et il
nous faut trouver un nouveau cle
ment pour les faire tenir ensemble.

les n'ont pas l'habitude
ndance et maintenant

“Je suis certain que vous recon-
tiaissez comme moi, le principe en

ue c'est notre privilège de
dire quelle sorte de gouvernement

Et comme amin de ces
notre

protection ponr qu'ils puissent se
ll ny à qu'une

chose qui peut tenir les nations en-
Ia force, c'est

Par
Pa

ris sera d'organiser l'amitié entre
les nations du monde; de voir que
toutes les forces murales qui pro-
duisent le droit et Ia justice et la
liberté seront unien pour donner A
ces pouples Uhr organisation vitale.
En tn mot nous avons À faire de
la psychologie internationale; nous
avons À créer une nouvelle aimos- |

 complètement
maine des Polonais, disent les nou-
velles reçues à Borlim. Les édifices

! publics sont gardés par des sol
dats portant des uniformes able-
mands mais dont les cocardes ont
été remplacées par d'autres por-
tant l'aigle blanc de Pologne. Les
Polonais ont pris charge de Ia sur-
vefilance même dans les districts
allemanda et tous lex édifices na-
tdonaux allemands ont été accuse
péa par les Polonais, souvent après
de violents combats, Tout l'argent
du gouvernement a aura! été prie
par len Polonais. Tes boulanger»
refusent de vendre du pain aux
Allemands et fes couleurs nations
les de ta Pobngne flottent sur ton-
tes les maîsone,

comme n'étant qu'une théorie, un
idéal, est trouvé aujoued'hui prati-
cable et nécessaire. Nous sommes
à l'entrée d'une ère nouvelle dann
laquelle les hommes d'état devront
employer de nouveaux moyens pour
amener l'humanité à an nivean en-
cure plus élevé."

Durant son discours le président
Wilson a été interrompu maintes
fois par des tempêtes d'applaudis-
rementa et quand À eut fini les par-
lementaires et les galeries lui firent

|

A

LES DELEGUES
FRANCAIS A LA

CONFERENCE
On mentionne aussi les noms

de MM. Klotz, Bourgeois
et Tardieu. :

LE MARECHAL FOCH
(Dépêche spéciale À la PATRIE)

PARIS, 4. (Prose Ansociés) ——
Les délégués f is au Congrès
de la Paix, vttre le premier minine
ranencouu et le ministre des

res étrangères Pichon, seront
probablement louis Klotz, minine
tre des Finances. [fon Bourgeois,
président de lu Nociété française
pour la Ligue des Nations, 1e
capitaine André Tardieu, nut
commismaire en France dex affais
res américaines. Cox trois dergiers
vont adjoints pour s'occuper parte
culièrement den trnix sujets des fle
nances, de la ligue des nations et
den matières commerriaies. On d'ate
tend aussi que le maréchal Fock
prendra part à la conférence.

LA MUNICIPALITE
DE SHERBROOKE

    
    

     

  

  
  

   
   

         
  
  

dans tous mes capoprts avec les diss
tingués hommes d'état de notre
pays, come avec ceux de la France ;

1 tragique.PARIN, 4. «= Len troupes fran-
UN SPECTRE SANGLANT

tannigue sera donnée au docteur
Caises sont entrées à Cettinje, ca-Patrick Mednetan, envoyé du gon- | rtation Iominion,

le cadavre a été envoyé à ln
une ovation qui se prolonges juneTe wey en.Jur| PRORABLEMENT PAS DE CHAN.

UTTAWA, 4. — 11 n été annoncé |
enemant provisoire de l'Irlande, pitale du Monténégro le #2 décem-
M général Tem Mellews et à roiementkr. ane Bre Klles ont été accuelllien avec| [I vit venir A lui un homme pile morgue, let de l'Angleterre, je mens que cet» Comme (1 parut au dehors la foule) GEMENT DANR 1X OONMMSLBiarmind 1ynn, mardi soir, à l'hde chumbres du parlement fédéral se-  Cithousinsme par le peuple et elles cOmme un spectre ef dont cs ha- ETS “te atmosphère existe .ce désir de |reprit & aon compte In démonstra. ~pitad Mc Alpine, par le “onsell des va jroo flaée la nemaine | Ont constaté que le Dou ordre ré bitsétaient maculés doSunk. dune LE SAUVETAGE jdonner justice, ce déalr d'établir ton (Jenthossianme » prcompe- MUNICIPAL ;0 - i lans a Ci bres ¥ Ë n nen id "À ce queolRE piert Le ue deu EEannembiéeNationale “ont été voix rauque qu'il venait d'être pol- DES PASSAGERS DU \uo'banerapaixeeTotteni atrialoe roforte _— :membres éminemts de la sociétté ministre A Osawa. les ministren chargés de 'administeation des af. |guardé, 1) y avait des gouttes de s j se lceln rend les obstacles bien moins rent nur lui. (Dépéchr spécisie à le PATRIE)nn Fein. qui étaient en vacances durant 18 taivos du pays jusqu'à ce que I'u- [sang sur le (ruttoir et bientôt fe NORTHERN PACIFIC formidables. Les obstacles w'ef-| 11 faisait un temps magnifique, SHERBROOKE, ,.— tmalheureux n'affaissa en portant !

une de sex mains À son abdomen
avec un geste convulsif.

L'agent Daoust le  transporta
dans ume maison volxine en atten

Mellews ef MeOurtan ont été ar.
rêtés ic! eu 1017 en rapport avec
uu complot qu'en disait flinncé
par l'Allemagne pour amence vne
revolts en Iande le joue le PA-

avec une chaleur douce, ce qui con
(rantait agréablement avec Ia tem
pérature que l'honorable visiteur ait
eur dans ces derniers jours tant en
France qu’en Angleterre. Pendant

semaine de Nogl of du jour de l'An
sont pirenquie tous revenus dans In
capitale

Is ont Ht comvamment gue ous
verture de la seanfon fédéraie n'an-

fralent pas les hommes braves ils ne
font que les provoquer nous devons
par conséquent être fiers si Lous
nous débarrassons des olstacles qui
sont dans notre chemin,

semble indiquer qu'il n'y aure pas
de changement dams ia co: “
du prochain conseil municipal.
Trois des quatre échevins dont to

| frame est, expiré, MM.
Brenu et Wells, seront étus

nion du Monténégro « de la Ser-
bie sous In dynastie Kara-CGeorges
vitch fût complétée.

(Presse Canadienne)
FIRE LAND, Nod, 4 — A In

tombée du jour. hier soir, 11 ne res-
tall plus que SM passagers nur le
transport “Northern Pacific” sur

ace

nues, McCaëtan r'échauve mais il n
ÉLé ropris depuis à Halifas et cet
vous cautions em attendant son pro-
v

: Le génral Mollews était un des
leaders de lu vébellion irlandnine

“run AEG. 1 n'échanna aux Fine
Valu, Lynch aul u été déporté dire
lende eu ovril dernier, nvait tait

 

  

™ pan lien avant la deuxième ne-
moine de février.

Un incendie a éclaté hier aprèe
midi à la résidence de Mme Han-
ter, 114 rue de la Kavhe,

Les pompiers ju tn direction du
chof Honper oni briser tes plans
chers et tes 1 pour pouvoir

 

 

du Miniatère des Postes annonce |

    SERVICEDESPOSTES
OTTAWA, 4, —Un communiqué

reprise du service postal entre le
Canada et In Belgique, l'Alsace Lors
rene, la partie du Lerritoire ttalien

dant l'arrivée de l'ambuiance qui
venait de mander par télAphone, It
constuta que le malheureux portait
une horrible blessure À l'abdomen.
L'homme déclars s'appeler Jules

MeNeM et être Agé de 24 ans, Il a
dit qu’il demenrait au No 106 de
la vue Farm. 1) déclara tout d'a-
bord qu'il avait été polgnandé dans

 les 2,500 soldats américalus ames
nés par ce navire qui n’est échoué
près d'ici. Les opérations de trans.

lement furent suxpenducs pour
Ia nuit, pour être reprises aujoure
d'hut, À part ces 200 passagers qui
pour ln pupart sont des grands
lennés il ne reste sur le “Northern

Pacificque les 300 hommes d'és

‘Vous savez qu'il ne peut plus la journée d'hier le Rai présent
être question de “balance de pou-
voir”, Celn n été exnayé et cela a
fait faillite Par conséquent #1
nous faut subatitæer quelque chose
A lu balance de pouvole et je auin
heureux de trouver partout dane
l'air de ces grandes nations l'idée
d'une Ligue dea Nationa bien unies.

a
le général Dine au président Wilson
qui rompliments le commandent
italien des magnifiques  résultaix
obtenus par son armée.
exprima le regret qu'il ne pât aller
visitor le front italien À cause cu
peu de temps qui lui restait avant
son retour À l’aris pour l'ouvesture
de la Conférence de la Paix.

M. Wilson

| ciamation. |L'échevin Tét
manifesté l’intention de ne Li
prémenter/ de nouveau, mais : «04
amis affirment qu'un peu de
siom je fera changer d'opinion.
certaine quartiers on semble .
niner une « tion à t'échevin
ot. Mais I} n'y a encore rien de

ca

    
   

  
  
    
         un bar par un fistien au cours

—
Ce qui à été considéré longtempsQuipage.

——

ételndee les Manimes, mecupé de nouveau et ja Merbie,
fi

«un terme de prison en Angleterre,
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SEMAINE THEATRALE de La Patrie
Représentations gratuites au Théâtre National Français, offertes par la PATRIEa tous ses lecteurs.—- Voir l’importante annonce en page 10
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| Les fonctionnaires provinciaux |

L'appel des administrations scolaires de Montréal à sir Lomer Gouin,
fe priant de leur procurer des revenus additionnels afin qu'elles puissent

plus convenablement rémunérer leurs instituteurs, aurait aisément pu

réveiller dans l'esprit du premierminietre le souvenir des fonctionnaires

provinciaux, qui, tout récemment, le euppliaient de leur accorder une grati-

fication pour compenser l'insuffisance de leur salaire.
Les employée du gouvernement de Québec sent plus nombreux que

ceux des commissions scolaires de Montréal et sont encore moins payés que

nos instituteurs. Leur écheHe de salaire n'a pas été relevée depuis 1909,

alors que lavie était beaucoup moins chère qu'aujourd'hui. Le traitement

minimum des instituteurs catholiques est justement considéré comme déri-

soire. Îis débutent cependant à $900 par année, et peuvent compter sur

une augmentation annuelle de $50 à $100.

Les fonctionnaires du gouvernement de Québec, pensons-nous, n'en

demanderaient pas davantage. Soixante-quinze pour cent d'entre eux. en

effet, ne touchent que de $600 à $800 par année, comme il y a dix ans,

  

; bien que la plupart aient à assurer la subsistance à une famille.

Avec de pareils salaires, inévitablement, une multitude de fonction

: maires font des dettes, quand is trouvent des fournisseurs disposés à leur

faire crédit ; puis, ne pouvant s'acquitter, ils sont l'objet de poursuites

judiciaires, qui en à conduit un certain nombre à se réfugier sous la pro-

tection de la loi Lacombe.
La province de Québec est assez riche pour mieux traîter ceux qui la

servent bien. Les surplus annuels du trésorier provincial ne sauraient être

mieux employés qu'à améliorer dans une mesure équitable le sort de ces

modestes travailleurs. Pourtant, le premiee-ministre a opposé à leur humble

requête ule fin de non recevoir catégorique.

Nous souhaitons que la démarche des corps publics montréalais en

faveur des instituteurs induide sir Lomer Gouin à reconsidérer sa réponse

aux fonctionnaires provinciaux. Le bon fonctionnement des services publics

À exige en effet que ceux-ci soient mieux rétribués. L'injustice dat ils se

plaignent est flagrante. Si elle n'est corrigée, il en résultera fatalement des

désagréments pour l'administration et pour la province. Les fonctionnaires

provinciaux sont docies et bien disciplinés. Les policiers et les pompiers de

Montréal l'étaient aussi en apparence, ce qui ne les a pas empêchés de se

: lever soudainement pour exiger le salaire auquel ils croyaient avoir droit.

i j Les employés du gouvernement de Québec, s'ils ne peuvent obtenir un

redressement de leurs griefs, pourraient s'inspirer de l'exemple des fonction-

! naires de Montréal, et il n'est à aucun point de vue désirabie de les pousser

À cette extrémité. On annonce officieusement que le ministère provincial a

virtuellement décidé d'accorder un bonus de $100 à 8250 aux fonction-

i: naires. Nous espérons que cette rumeur est fondée, et que la décision sera

! bientôt communiquée officielement aux intéressés, afin qu'elle soit irrévo-

cable.

  
 

de froment

La Commission canadienne des vivres a récemment exprimé l'opinion

que les récoltes de 1918 et de 1919, ajoutées aux réserves existantes, ne

} sauraient dépasser les besoins de l'Europe. On fait observer que, pour la

; première fois dans les annales américaines, la dernière récolte des Etats

{ Unis et du Canada ne laissera au bout de l'année aucune réserve. À moins

d'une production surabondante en 1919, le monde par suite ne serait pas à

l'abri de la famine.
Quoique cette opinion soit partagée par le contrôleur des vivres amé-

ficain, or. commence à entrevoir que le gouvernement des Etats-Unis à

| commis une grave imprudence en garantissant aux cuitivateurs un prix

"À minimum de $2.26 pour leur prochaine récolte. Si sérieuses que soient les

perspectives de diselte, le prix du blé, sur le marché libre, a en effet une

forte tendance à la baisse. Pendant la dernière période de la guerre, la

pénurie des transports a empêché les pays producteurs les plus distants de

l'Europe d'exporter leur surplus de blé. L'Australie à ainsi une accumula-

tion de blé destiné à l'exportation, qui, d'après un rapport officiel, s'élevait

k au 31 décembre à pas moins de 165 mitlions de boisseaux. À cette réserve

à la récolte de 1918-19 ajoutera probablement 70 millions de boisseaux. Une

i autre considérable accumulation de blé existe dans l'Argentine. La cessation

des hostilités, en libérant partiellement les flottes marchandes des Alliés, a

rendu ces deux sources d’approvisionnement accessibles à l'Europe.

Or, l'Argentine vend actuellement du blé & $1.35 le boisseau, tandis

que l'Angleterre, affirme-t-on, en achète en Australie à $l.13.

Il faut d'autre part prévoir que l'Angleterre et la France, sinon les

autres pays de l'Europe où l’ordre n'est pas encore rétabli, vont faire en

1919 un vaste effort en vue d'accroître leur production de blé. En revan-

he, il est possible que l'Amérique soit appelée à contribuer en 1919 au

| envitaillement de l'Allemagne et de l'Autriche-Hongrie.
‘ Dans l'ensemble, le cours du blé devrait tendre à reprendre son

{ niveau normal, et certains vont jusqu'à prédire une baisse d'un dollar par

3 minot sur les cours actuels. Dans cette éventualité, le gouvernement amé-

’} ricain, pour faire honneur à sa garantie, durait à débourser, en chiffres
-1 ronds, un milliard de dollars.
| Pour une fois, le gouvernement canadien n'a pas suivi l'exemple des
4 Etats-Unis, et, dans notre pays, il n'est lié par aucune garantie en ce qui
! concerne la production de blé en 1919. La question est ostensiblements à

l'étude, mais, en face des perspectives actuelles, on penche à croire que le
gouvernement décidera de ne pas s'engager, vu qu'il peut difficilement

prendre le risque d'une dépense de 250 à 300 millions de dollars peur
dédommager les cultivateurs d'une baisse du marché.

1 Ce serait donc par d'autres moyens qu'il faudra induire les cultivateurs

canadiens à développer au maximum leur production. Si après-les der-

; nières récoltes médiocres, la prochaine devait être abondarite, les cultive-

4

! certainement beaucoup plus cher qu'avant la guerre. En 1919, aussi, la
main<d'oeuvre sera surabondante pour les travaux de la terre, et elle sera
aussi moins coûteuse.

* CE QUE L'ANGLETERRE À FAIT

Dans un mémorable discours à
' ja Chamère française, le 30 dé
 dembre, M. Clémenieau s dit la
«dette de reconnaissance que In
France a contractée à l'égard de
l'Angleterre. Les paroles sulvantes
fous d'être citées:

 

fluencer le président dec Etats-
Unis, car M. Clémenceau n’hésita
Jemais à proclamer son entière ad.
hésion aux Justes revendications
de la Grande-Brotagne. II wait la
part que l'empire britannique a
prise à In guerre. I! sait que l'An-
gleterre eat In première des gran-
des puissances neutres qui soit en-
trée dans la lutte contre l’Allema-
«ne; qu'au mois d'août 1914, les
forces de l'armée britannique en
France formaient un corps de
160,000 hommes; qu'en quinze
jours, lora Kitchener réunit 100,-
000 volontaires; que 178,000 hom-
mes s'étaient enrdlés mu bout de
Ia claquiéme semaine de Is guer-
re, $ millions au bout du onsième
mois, ot qu'en 1918 #1 y avait en-
viron 8 millions de soldats et da
marins anglais sous ies drapeaux.

“M, Lloyd George m'a dit un
jour: ‘Vous admettrés que, sans

flotte britannique, vous n’au-
gies pas pu continuer ls guerre.”
d'ai répondu dans l'affirmative. Le

? premier, ministre britannique m'a
demandé alors vi j'étais disposé à
faire quoi que cs soit en opposi-
tion à In conception britannique
de la liberté des metre. J'ai répon-
du dans ls négative.”

11 paraît incontestable que l'at-
titude ferme du premfer ministre
de la France n'a pus été sans in-:
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I! se souvient aussi qu'ss mois
d'août 1914, -la flotte britannique

comptait 145,000. hommes et 2.-
800,000 tonnes et, en 1918, 450.4
000 hommes et 8 millions de ton-! A EN
nes; qu'elle n bloqué, chaque Jour, !

pendant quatre ans et demi, la

flotte, militaire st commercisle de|
l'Allemagne, déterminé le flaseo de,
la guerre sous-marine; que, par
un travail incessant, une activité |
toujours en éveil, elle à assuré le

contrôle des océans avec une ri-
œueur telle qu'à de certains mo-
ments, ‘pus un seul’ des vais-:

seaux trafiquant avec les pays neu-'
tres n’a, dans je Nord, échappé à

ss surveillance. I} sait que cette

même flotte 2 transporté, au cours

de la guerre, 26 millions d'hom-

mes, 2 millions de chevaux et mu-

lets, 500,000 véhicules, 25 millions
de tonnes d'explosifs et de muni-

tions, 100 millions de tonnes de!
combustibles, 130 millions ge ton-
nes d'aliments et de mat‘ères di-
verses. Il & pu se rendre compte

encore que la flotte aérienne de

l'Angleterre comprenait, en 1914,

180 appareils et moins de 1000

hommes et, en 1918, pius de
10,000 apparells et plus de 100,000
hommes,

Ces chiffres qui sont au-desso
de la réalité, contribueront à con-
server sans cesse l'amitié de la
France pour la Grande-Bretagne,
et À prévenir pour toujours les:
peuples alllés des intrigues aile-
mandes. Car les Boches ourdis-
sent déjà des intrigues savantes
pour désagréger le bloc de l'En-
tente autour du tapis vert de la
Conférence de la Paix. Ils w'effor-i
ceront sans doute de faire voir
sous Un mauvais jour aux alliés
la toute puissance de l'Angleterre.

Sans ‘Angleterre Ia guerre au-
rait été perdue dès son début:
sans l'Angleterre, les puissances
centrales n'auraient jamais man-
qué de rien; sans l'Angleterre,
l'Amérique n'aurait jamais eu ni!
Voccasion nl 1s possibilits de jeter
son épée dans la balance, |
Comme M. Clémenceau, les al-

liés se souviennent, et ils se rap-|
pelleront longtemps de la tâche gi-'
santesque que l'Ansjeterre à ac-'
complie pour le triomphe du droit
et do la justice daus le monde. |

--——.. ‘

LA DETTE DE L'ALLEMA |

D'après te “matin” de Paris, la,
dette de I'Allemage. & l'égard de |
France seule, semit epprosimati |
vement de 340 milliards de francs. |
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Les marchandises achetées

À ces escomptes, devront

être payées tout de suite,

; Si on le désire, elles seront

emmagabinées et assurées,

gratis, jusqu’au 30 avril

|
Toute personne tenant maison, de la ville, devrait
La nouvelle bAtisse & dix étages, rue Bleury (vis-i-vis le théâtre Imperial), près de la rue Sainte-Catherine,doit être complétée et occupée

le ler mai, 1919. Pour obtenir ce résultat, nous avons besoin d'argent en ce moment. C'est pougruoi nous offrons à un tel sacrifice le plus bel
ussortiment de meubles du Canada. Sur tous les meubles nous accordons des escomptes de 209, 4 50°. ; ;

Des chars et des chars de meubles nous arrivent continuellement. Ces consignations ont. été retardées pendant des mois par suite de manque de

* teurs seront toujours récompensés de leur effort puisque le blé se vendra |

ie pas, tant s’en faut, 4e total de la
dette allemande. Le ‘“Dafiy Mail"
de Londres a fait dernièrement,
pour la Belgique. une estimation
semblable. Voioi son calcul:
“Une dépense préliminaire de

quelque 600 millions de francs
vour l'agrioulture. M faudra envi.
ron 50,000 chevaux pour les be-|
soins de l'agriculture et de l'indue-|
trie. Te remplacement de ce que
les Hune ont volé où tisé deñe les
usines coûtera au moine 360 mit. |
lions, La dévastation représente
pour plus de 450 millona d'ouvra.
Gen"d'art, tels qu'écluses, ports,
ponts, canaux et routes. En éve.
luant au minutmum les matières
premières nécessaires, on compte:
250,000 tonnes de minerai de
sine, 60.000 tonnes de minerai de

C'est une au

\
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Les Rabais

Authentiques

Vente de Déménagement de WILDER
ASSORTIMENT DE

  

UN DEMI MILLION i

Pour étre Vendu a Grand Sacrifice.
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50% de Rabais
Nous avons besoin de l'argent, vous avez besoin de la marchandise

 

GigantesqueVente deMeubles
EN CE MOMENT CHEZ WILDER

Tout l’Assortiment de Meubles valant au-delà de

$500,000 DOIT ETRE SACRIFI

Aux Grands Rabais de

20% à 50%
rofiter de cette vente colossale.

É
Quoique nous soyons anx-
jeux de vendre autant de
marchandises que possible
au comptant, nous sommes
prêts à ouvrir des comptes
aux clients anciens et nou-
veaux d'après nos condi-
tions et prix réguliers de
crédit.

   

   

   

   

   

 

   

VOICI VOTRE CHANCE!
Cela signifie que cette maison, les plus grands acheteurs de Fournitures de Maison, à
Ayant une variété complète à tous les rayons, nous offrons aux acheteurs un bien metlleur choix, ce qui est
Ces grandes co: ons qui nous arrivent, rendent notre assortiment complètement n
Le pointle plus important et le plus attrayant est que tous nos meubles sont oi

e qui vous sera rarement offerte et c'est le momentprécis d'agir.
Nous sommes forcés de transformer notre assortiment en argent.

- miLa TOUT ACHAT DANS GETTE VENTE, REPRESENTERA UNE VERITABLE AUBAINE,

   

     ut

  
292, rue Ste-Catherine Ouest.

certainementoffrir de meilleurs prix.
grandement à leur avantage.

euf, propre et ‘‘up-to-date”.
fferts avec rabais véritable, variant de 2095 à 50%

 

 

“| Suivez la foule et

obtenez de véri-

tables aubaines.   
  eme

plomb, 40.00 tonnes de cuivre; la |ogne, ressemble à Wilson, président [tie nouveau a Montréal. II est res-
valeur de 300 millions de bois
de charpente, plus de 40 miMions
d'étais, 17,000 bas de colon par
mois et 4,000 tonnes de troment
par jour. Un grand matériel de;
transport sèra nécessaire. Les ou.|
vriers ont perdu 20 mililarde par
an, soit au total plus de 80 mil.
Merde, du falt qu'lis ont été privés
de leurs salaires pendant l'occupa-
tion de la -de, Belgique par les Alle- |

|
i

© qus sera le montant de la dette
totale de l'Allemagne. |

Il faudra qu'elie eoit payés até.
sralement. L'Allemagne & commen: |
cé la guerre avec une forte réserve‘
d'or; elle a comparativement peu
dépensé à l'étranger elle a pres-|
wuré tous les pays envahis; elie pos.
sède des douanes, des mines. des;
chemins de for; elle n'aura pres-
iquerlen à dépeneer pour son armée,
sel sa marine; elle peut augmenter|
,sa0s écraser son peuple. je rende.,
| ment des impôts: en un mot, elie:
peut payer. et elle paiera. Quand

jAl lui faudrait cent ane pour étein.
dre compiètement ea dette, ee tra-
vailiera pour désintérosser vos vie-|
times, et, pendant ce temps au,
moins, le monde sere tranquille. ‘

M paraît que les capitailstes al-
lemands, prévoyants des temps très:
durs, commencent à exporter leurs

capitaux afin de se soustraire aux

charges de guerre. Cs sere au nou.

veau gouvernement démocratique

à faire arrêter cet exode.

Ces chiffres donnent une idée de! 
 

eete =

BREFS COMMENTAIRES

Dans le nouveau concert eure-
phen, if oct tout naturel que la Pole-
sne offre de contribuer un pianiete,

Berlis menacé par une armée pe-
lenaise | Encore une foil” Guillaume
LI pourrait s’écrier : “Je n'ai pes
voulu cela.”

Puderewiki, président de la Po
  

cdl AAA NAR md

des Etats-Unis, parce qu'également

célèbre pour ses notes.

L'enquête du “Nerthland” aura
au moins servi à révéler aux femmes
de soldats qu’aux armées leurs ma-
ris ont été dressés à laver la vais

selle. noi

La plainte d’un comserit, qui, dans
la vie civile, était laitier de sen état:

—L’eamui, à la caserne, c’est
qu'il faut finer au lit jusqu'à cinq

heures du matin.

Après la rude expérience des

champs de bataille de France, ce

sera jeu d'enfant, pour l'armée

américaine, de courir après le ban-

dit mexicaie Pancho Villa.
——e

Le “News”, de Torente, classe
parmi les indésirables les Sinn Fei-

ners, les bolchevistes, les pacifietes
et les lauriéristes.

Le confrère c’oublie. Et les fanati-

ques !

A TRAVERSLA PRESSE
UN MALFAITEUR

(Ls “Libre Parole” de Winnipeg)

ll & eu le Lort (M, Hourassa)
non seulement de n'avoir pus vou-

lu désarmer lorsque je quetre
éolats, mals d'avoir continué à
prêcher plus carrément et plus on-
vertement que jamais la doctrine
de non-puriicipation. II n eu tort
de ne pas vouloir voir qu'il ne s’u-
Bieselt pus d'une guerre ordinaire
entre nations, mais d'un conflit
entre deux civilleations. Il a qu le
tort d'aider à l'ennemi en décon-
seillant à ceux qui le considéraient
comme leur Chef d'y prendre part.
[1 & eu le tort de laisser ne répan-
dre l'impression que l'Allemand
n'était pes pire que l'Anglais. 11 à
eu le tort de dévoyer ses compa-
triotes,

Qu'il s'en rende compte ou non,
que ses partisans veuillent l'ad-
mettre ou non, (1 est responsable
de tous les troubles regrettables,
quelques uns sanglants, dont les
nôtres ont été les acteurs on lea
victimes à Montréal, h Québee et  

ponssble de la plupart des insou-
migsions parmi les Canadiens-fran-
cals & 1a loi du service militaire.
Ib est responsable du fait que
trois de nos malheureux frères
seront pendus dans quelqu-- jours
à Prince-Albert.

Et l'on voudrait que nous nous
taisions, que nous renoncions à
montrer les fautes de cet homme
qui après evoir bien commencé,
comme tant d'autres, s'est laissé
enfler par sa gloriole et n'a pas
su s'arrêter au moment voulu!

Nous ne sommes pas infailt-
bles, loin de 14; nous ne croyons
bas que M. Bourassa le toit plus
que nous,

M. Bourassa n commis l'irrépa-
Table faute, celle pr'mant toutes
lap autres, de n'avolr pas su re-
mettre à plus tard, une fois la
guerre finie et gagnée, in lutte
très méritoire qu’il avait entrepri-
se. || deva.t faire comme tout le
monde: sinon prêcher la partici-
pation à Ia guerre, of In chose ne
luf disait rien, du Mo'ns Be pas
parler contre, dire aux anglicisa-
teurs et Aux Impérialistes: “Vous
conna’‘ssez mes principes. Je ne les
«abandonne pas. A cause de la
question plus importe de la guer-
re qu'il importe avant tout de ré-
gler. je remets la discuralon à plus
tard.”

T1 & préféré continuer, Le ré-
sultat de sa politique myope est
qu'sujound’hul, en dehors de la
Province de Québec, c'en est fait
des droits de notre langue Notre
cause, quoi que nous fassions, est
maintenant à jamais perdu®,

Depuis l'avènement de M. Bou-
ruusa ét la promulgation de sa doc-
trine, en dehors de la Province de
Québec, les droits, les privilèges
dont nous jouissions allleurs ont
partout été ou abolls ou réduits.
N'est-ce pas un fait év'dent? N'est-
ll pas clair que, l'oeuvre de concl-!
Hation des Lafontaine, des Cartier
et des Laurier, r'aque de n'effon-
drer si elle n'ent pas déjà irrépars-
blament détruite? Que d'autres
trouvent cela bien, c'ent leur al-
faire. Nous trouvons cela mai et
iè étsons,

Tout ou rien a été la devise de
M. Bourassa. Kn dekors de Ia Pro-
Vince de Québec, nous ne possé-
dons plus rien. 11 doit être natis-
tait; ceux qui le reconnaissent
pour leur chef doivent être sutis-
faits. Nous n'avons plus qu'un ml-
nistre fédéral, et quel ministre!
Nous n'en aurons bientôt plus un
sous Ce sera alors parfait.

min ce n'est pan tout. Alors
que d'un hout du monde à l'autre

les peuples de la terre étonnés ad-
m'rent le peuple français, céli-
brent son énergie incomparable et
son héroïsme sans égal, parlent
avec une émotion respectususe du
dévouement de la feinme francal-
#e, adnmettent qu'aucune gloire
n'approche de celle qua la France
s'est acquise dans cette guerre, M.
Bourassa juge à propos (je m'en
rapporte aux colonnes du Devoir),
de mal parier du pefiple français,
de la femme française et de la
France! Que des Franca's ou des
Canadiens-francais puissent rester
tmpassihles devant une telle con-
duite, c'est leur affaire. Nous ne
le pouvons pas. Entre la France
avec toutes ses fautes et M, Bou-
rassa avec toutes ses qualités, nous
avons a faiblesse de préférer la
France.

A TRAVERS LA
PRESSE PARISIENNE

BUREAUCRATIE ST DEMOBLLI-
SATION.

‘La Victoire", M. Gustave Hervé:
On vient de nommer un nouveau

sous-secrétaire d’Etat qui aura dans
ses attributions tout ce qui concer-
ne Ia démobilisation. C'est un dé-
puté de Reunes, M. Deschamps, qui
est membre de la commission ce
l'armée. M cst jeune: on le dit!
ret!f et travailleur; nous allons voir
#'il va être capable de secouer un
peu notre bureaucratie et d'obtenir
d’eîle qu'elle me continue pas & se
moquer du peuple.

0
LES FUSILLADES DE BERLIN
Ia République française:

Si la victoire du groupe majori-
taire Ebert-Scheidemann-Landsburg
se confirme, il faudra la considérer
coume un premier pas duns la vole |
de Is contre-révolution. Les élé-
ments militaires qui l'ont assurée
sont dans ia main d'Hindenburg qui,
une fo:s le bolchevisme et le socla-
lleme écrasés, ne manquera pas de
rétablir la monarchie.

CE QUE L'ALLEMAGNK DOIT A
LA FRANCE.

 

Le “Petit Parisien’:
En résumé, 87 milliards du ler

août 1014 À le fin de 1917, 43 mil-
liaçds en 1918: au 31 décembre, le
France saura, pour soutenir jusqu'au
bout le lutie contre les emplres
sentraux, dépensé 130 milllarde,
car les crédits votés mont presque
toujours absorbés, et À aucun mo-
ment l'Etat n'a cessé de tenir ses
ongagements, 130 'nillla;ds pour

FEU! FEU!
ETES VOUS PROTEGES

FEU!
?

Sinon ayez un boyau à incendie. Nous en avons de toutes sorts;

D K McLaren, Limitée, 351 rue Saint-Jacque:
‘Téléphones : Main 4004, 40903, 7344.

re
3-sam-jng

 

 

AVERTISSEMENT
« Le controleur du combustible dit qu’il
y à raretéde combustible domestique.

Servez-vous du Coke
et évitez les journées sans chaleur.

Prix $11.00 la tonne.

Téléphonez votre commande aujour-
- d’hui---Lasalle 397.

Coke and Coals, Limited
ou chez votre marchand de combustible,

Livraison restreinte.

  
 les soides, l'alimentation des trou.

pes. l'équipement. les canons, Ice;
fusils les munitions. les avions, 122
 
 

PE,
 

traveux de défense de tout ordre,
les tranaports, les milocations aux
families des militaires, les secours
aux malheureux réfugiés, 130 mil-
llards pour faire ia guerre, en un
mot pour résister à l'envahisseur,
1» battre, le chasser du sol sacré de
la patrie et l’amener à demander
rrâce. Voilà ce qui est dès à pré-
sent certain. .
A cette somme, Il convient d’s-

Jouter celles que l'État a dû dé
caisser pour assurer lo service de
ses emprunts, soit près de 17 mil-
liarde. ‘o

to
LA Visit DU PRESIDENT Wil-

MUN,

Le ‘“Flgaro”*, M. Allred Capus:
Ce serait une vér4able aberra-

tion de craindre que le chef de ia
grande République qui a a puis-
samment contribué à la victoire,
laisse cette victoire tomber de sea
mains M en sera, au contraire, le
Kardien fidèle et la plus haute cau.
tion: et par M # couronnera la
noble mission qu’il Impose et qui
restera sa gloire.

—tates

LS PHUOOOKS DK 1'KEX-WVAISKIL

“L'Homme libre”:
Le procès de Guillaume de Hos

henzollérn, le procés du mtiitarieme
prussien s'impose, 1 taut le faire,
C'est lui qui marquera le plus dial-
rement ln victoire. Et la victoire
même, la victoire morale, ce sere
la Juete sentence ot Métrira je crime  
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15.50 par année. $1.78 pour six mols.
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TEMPERATURE
le Suulen retemaritl-
Mentrézl, légbren chites de

benu et plus froid.
A Ontario. fait plue froid.

~ MINIMUM £T MAXIMUM DE LA

 

  

   

 

   
  

TEMPERATURRB

My APrince Rupert .
Vietoris .. 3e 40
Vancouver sé
Kamloops i
Calgary ..
ilattleford.. …. —34
Prince Albert —16 —26
Moone Jaw . 18 —80
ftegina .. —38 —-23
Winnipe —30 — 8
Port Arthu 30 — 4
Parry Mou 13 2
London. . 12 2
Toronto 1 12
Kingston 18 30
Ottawa . 16 2e
uéber 12 16

it. John 2e MM
Halifax . 3 Bu
Maxkatoon .. .… +. .… .. 20 35

—Hous zéro.

Lacs et Baie Georgienne -% Honu ot
pus roid.
Ottaws ot Hunt et Bas St-Laurent

Vents, de l'ouest, plus froid et châtes
ie

‘ astiime — Forts vents et gréle.
[& roi
ae Supérieur — Vants nord-est.

froid continuel,
Manitoba -— Légères châtes de nel-

we, vents du nord at froid conatant.
Snakatehewan et Alberta — Vents

nord-oueat, beau et froid modé

DANS NOS THEATRES CE
SOIR

   

LO! — Oe solr & dimanche
Ir, rs, concerts de l'Ureheatre
smnique du Conservatoire de

CRPREUM — L’Assaut,
MAJESTY — Guy Bates Post “The

Muaquerader®.
PRINCESS — Jean Adair & Ce.
Del — “The Millen Dollar

LONW’S — Billle Burke “The Make
believe Wife",
ouATIONALAL PRANÇAIE“La Griffe

TABiren of u Nation".
ADS FRANÇAIS _ “Les ol-
de Mi

oSTAT-DENIS = Gaby Daslys “tnfatus-
on.”
[Li TAL — “Batt! Jane”.
ReyAe Raynumede la Jeu-

mere,
ELECTRA — “La Fille de Destin”.
AOULIN ROUGE — “The Strange

we
no©mop

ARSETENE
“Le Meltteur M
ARCADE — #
rat — Eavore) KEnveye!

TAL PALACE -— Le Hot du

   

  
Ton tour Fit Cou”,

  

FETE DE L'EPIPHANIE
Lundi fête légale La PATRIE ne

sera pas publiée.

DECES DE M,
M'MANAMY

UN PIONNIER DB LA VILLE DK

SHERBROOKE MEURT A L'A.

GUM DH 80 ANS.

SHERBROOKE, 4 — M. D. Mc.
Manamy, an des plus vieux citoy.
enn de Sherbrooke, s'est éteint,
hier matin, en na résidence A 1
de 80 ans, après une maladie
deux Jours seulement. la carrie.
re du regretté défunt est intime.
ment liée ant progrés de Ia ville de
sherbrooke qu'il a vu bourgade
naissante et qui est deventte ia rei.
tie des cantons de l'Ket grâce un
pou à sa considérable contribution

lu gérance des affaires civites.
Prertant treute ans Il aide le con-
veil de ville de wes Jurpières com.
me échevin of li romp it le poste
de maire pendant plusieurs termes,

Ses funérailles auront. leu di-
manche aprisanidi aprés te chart
d'un livers. Le service wera chanté
fundl,
Le défunt Laisse dans le deuit

deux fils ct quatre filles; MM. Da.
niel ot Wiliam McManamy, de
Sherbrooke, dirigeant in mainon
D. MrMuanamy et Co, et Mmes . P.
Wright, de Montréal. ot F. W.
Webster, de Sherbrooke; Mlle
Maud McManamy, de ostte ville, et
Souur Nt-Hédempteur, de Chicago,

IL ABSORBE DE
L’ACIDE CARBOLIQUE

(PRESSE CANADIENNE)

BHERBROOKM, Qué, 4—~—Geor.
Wingrove, mécanicien du Que

» Central et bien connu dans les
cantons de l'Est ext dans un état
critique à l'hôpital de Sherbrooke
depuis que des gens, hier matin,
attirés par nes pinintes, fe trouvée

 

 

 

aux mêmes salaires
que les pompiers de
Montréal.

Soumissions
On se rappelle qu'au mois de dé-

cembre dernier, la Commission ad-
ministrative donnait leur avis de
congé à 17 pompiers de l'ancienne
municipalité de Maisonneuve. L'u-
pition publique s’émut dans le
temps. On apprit plus que ces mi-
wes A pled avaient été décrétées,
afin de permettre à la Cité de
Montréal d'établir pour ces fone-

“[élounaires une échelle de salaire
memblable A celle en vigueur chez
des pompiers de Montréal.

Aujourd'hui ces empluyés sont
tous réengagés, Voici leur som:
MM. J.-L. Dragon, J. Du

Jd. Coderre, H. Lefort, H. Sicard,

N. Henrichon tous pompiers: HM.
Harvey, ingécieur:; Geo. Dulude,
asst.ingéniour: P. Raymond, Ingé-
nieur et P. Geumond, chauffeur.
On a réengagé temporairement

MM. Geo. Comtain, chef de dis:
trict; H. Marchand, capitaine; S.
Marand, lieutenant; L. Henrichon,

4. Jones, lieutenant,
Ora derniers employés devront

continuer à faire provisoirement lo
trevail qu’ils font actuellement,
Jusqu'à ce que la commisvion admi-
nistrative ait déterminé les charges
et les fonctions qu’ils devront rem-

J. Herrew, A. St-Jean, Phil .Royr|

capitaine; ¥. Haine, lieutenant et‘

Ia suite d'une entrevue avec M.
Tremblay, directeur du département
de ja sûreté, leur renvoi n'avait
pour but que de régulariser leur
position, attendu que ces employés
apparaisnaient dans le budget de
Maisonneuve, et que, pour être mis
dans le budget de Montréal, il fai-
lait les renvoyer quitwe A les re-
prendre immédiatement après, aux
conditions de la paid

M. James Maheraété nommé ns-
sistant-régiatraire pour la cité.
La soumission pour Is confection

des pardessus hiver pour Je dé-
partement de police a été acceptée,
à condition que la cité ne soit pus
tenue de faire faire plus de 600 pare
dessus, si eile le juge à propos.

mature =
Les soumissions demandées pour

la fourniture de calorifères pour le
garage municipal, rue de Flewri-
mont, ont été les suivantes:

1,
, {Thomas Robertson Co.

ad. .. .. .. .. .. $8485.00
The Dominion Radiator
Co .. .. ,. .. .. 3,953.43

Gurney, Massey Co
Id .. ...... .. 8508.44

The Steel & Radiator
Qo... cits 3.270,87

Taytor-Fortes Co. Ltd. 8,439.88 520

Le contrat « été accordé au plus
bas soumissionnaire.

—10i—
On a acocrdé une pension am-

nuelle de $137.38 A M. J.J. Van-
dandaigne, auparavant préposé aux
renseignements A la vision pre
maladies contagieuses, À cause de
maladie et de vieillesse. 
 

 

L'AGRANDIS
 

en 1917 vont-ils être re-
pris suivant les plans
préparés à cette époque.

Les crédits
Les travaux d'agrandimement

de I'squeduc municipal ot Ia ceo.
tion d'une usine d'énergie hydro-
électrique qui avait été abandon-
née en 1917 doivent-ils être con-
tinués suivant les plans préparés
À cette époque? Cette dépense est-
elle absolument nécessaire? C'est
ce que voudrait eafsir In commis
sion administrative, qui, dans un
rapport qui rern soumis au Cone
sell In memaine prochaine deman-
dera qu'un crédit de $25,000 soit
recommandé par  celui-ct, afin
qu'un examen approfondi de ce
projet soit fait.

On se rappelle que Jes travaux
ont été abandonnés temyoraire-
ment, II y a deux ou trois ans, Ls
Cook Construction Company était
entrepreneur. Une difficulté sur-
fit entre celle-ci et la Cité, La
première reclamant des montants
que In seconde trouvait exorbl-
tants. Un tribunal d'arbitrage fut
formé pour étudier l'affaire qui at
tend encore d'être résolue,

La proposition adoptée à ve su-
Jet, ve lit comme suit:

“Sur proposition du commissal-
ve Ross, appuyée par le commissal-
re Verville, il est résolu de faire
rapport au conseil pecommandant
qu’un crédit de 825,000 aoit voté,

ojà même le fonds d'emprunt pour
l'aquedur, pour payer les dépenses
qu'entraînern um examen complet
du projet d'agrandissement de l’a-
quedue et de la création d'un pou-
voir d'eau, Pexéecution duquel pros
Jet n déjà été commencé, (1 y a
déjà plusieurs aunées.”*

Les travaux abandonnés) LES

SEMENT
DE NOTRE AQUEDUC

 

VERSEMENTS DK FONDS A
L'AQUEDUC.

sur recommandation du Conuré-|par
leur et Auditeur de la Cité, et sur
Proposition du commiasaire Pise
res, appuyée par commises!
Marois: il a été résolu de voter un
crédit supplémentaire de $34,083.64
nour parfaire le montant requis pour
payer lo coût du charbon acheté
pour le département de l'Aqueduec,
ladite somme devant être
sur le budget supplémentaire.

Les virements de crédits vuivanta
ont été opérés:

DEPARTEMENE DE L'AQUEDUC.

 

 

 

Des items:

Gagos permanents, pers
sonnel extérieur. A 2,000

Ponvoir électrique. . . 3,000

$18,000
Pour être appliqué com-
me suit:

Réparations «aux Pompes,
$3,355.38

Reparationsaux ‘tuyaux
de distribution. .. .. 820816

Compteurs. .. .. +. .. 281.84
Outillage. . sae es 166.78
Entertien desautos. . . 827.66
Renouvellement d'un ro-

binet-vanne, rue Mc-
Tavish .. .. +1 1240 77.61

s aux pavages
et trottoirs. .. . 4,000.00

Loyer pour vole dévite-
ment, pour dé-
pat de cendre
‘année 1018. .. ... 192.00

Pour comptes arriérés.. 588.50

$13,000.00

On a voté un crédit de 868.41, à
être imputé sur Ia d'em-
ployés qui ont fait des noudages le long du canal de l’aqueduc.

 

 

La ville fera un em-
prunt de $8,000,000.
—Une procédure né-

cessaire.

Au conseil

Le feuilleton du Conseil Indique
que In Commission administrative
soumettre mardi prochain en © rent à demi-inconeclent dans na

chambre nt àqu'il eut absorbé
« forte ‘acide carsolique.

»

et d'un a
aoea anticipation du

EN ANTICIPATION
DU REVENU DE 1919

 

venu de 1010.

Cette jure ent mécensité par
les caprices de In charte qui ne
permet a.aux administrateurs de
neer des revenus. avant que
les meuf premiers mois de l'année

| vatent écoulés. (est pourquoi la
Clté doit recourir aux emprunte
pour =‘administrer convenablement.

LA SKANCH DE MARI PRO-
CHAIN

L'ordre du jour de la prochaine
séance dn (‘onsell comporie les
item nuivanis. outre celui dont
nous venons de partes.

000.

CREDITS

WASHINGTON, 4, — Pine d'un
tiers du montant payé Tow Etats
tn snus. te c00tdo guerre, ree

 

présente des avances frites aux
8

Les débourels faits par le trésor.
du premier avril 1017aa si dé
cembre 1918 ve sont élevés à 254,-
380,986,000, Kn temps de -
lin sursiont été d'environ $3,

ur la guerre, une
somme de ‘a1lon4,086/500.

Les crédits ont été faite, jusqu'au
15 mévembre, en faveur de ja Bel.
wique, Ouba, la France, l'Angieter-
re, ‘la (irèce, l'Kalie, ia Roumanie.
La Bibérie, la Musso et la Seeble,
pour un momaut de $8,171,076,686.
Jusqu'à cette date. des avances
svalent été faites pour 87,008,714,-

Depuis le 15 novembre le crédit sabe

520.000PaD2.206,500. Les “Tvhe-Les Tche-
co+soraqves ont un crédit de
$7,000,000, Te de la France
a êté légèrement ditjané À raison
des annulations des contrats eauxées
par l'armistice; le crédit de l’An-
fctrre, qui était de $8,945,000,

le 15 novembre, s'élève maio-
tenant à $4,175,081.000. Un arédit
de $100,000,000 accordé à l'Malie,
durant les demnilères semaines,{nalnes, por-
te aon créadit total A $1,510,000,
Les autree crédits aont les mêmes

 

 

qu’au 15 novembre.
Le 81 décembre 1918, escrédite

se répartissaient comme :
Paye 7Noataat

Belgique .. .. ... § 208,085,000
TchevoSlovagues . 7,000,000
Cuda ... .. “ares 16,000,000
France ....... ... 8480497000
Angleterre ... ... 4,175,081,000

39,544
1,810,000,000

000,
8,806,606

886,000,000
12,000,000

Total . - 48,585/583,708

La)balance.du montant autorisé
le Congrès (#10,000,000,000)

Lord Sctuetiomentde $1,414,476,098,

dépensé 896.40:

Liste des montants versés
aux différents bureaux
de la ville.

Le dernier versement à même le
crédit voté pour tes Gouttes de Lait 0
dans le budget de 1019, n été payée
come suit par la commiusion ad-
ministrative:

Rte-Catherine, $142.60;
culée-Conception, 977.00; Emard,

St~-Joseph, $81.50; Nte-
À $80.00; St-Plerre,
800.50; Ste-Clotilde, $80.00; Sa-
tré-Coeur, 8170.10; S!t-Vincent de
Paul, #810.804 &t-Henri et Rt-ito-
tique, 2200.80; Hochelaga $1t25.-

St-Stanisias, $238.90; Sto-
Prigide, 6814.50; St-Arsdne, $164-
70: Bt-Anselme, $880.90; Hte-
Hélène, $283.10 Rosemont, $108-
20; 8t-Jean Baptiste, 6170.80;
St<knfant Jésus, $110.10; ft-Eu-
sèbe, 6148.30; At-François d'Assi-
ses, $80.80: Mt. Anne” Baby CH-
nie, $07.90; Iverieyz Bettiement,
$102.00; Mouat Royal, - $174.80;
Chalmer's House, $8208.40; Mant.
Found. and B. Hospital, $180.00;
University Settlement, $168,10;
Babies Camp, 2800.

HARRY LAUDER
DEVRAS'EXPLIQUER

Sauder, le comédien écossais de-
ven s'expliquer.

* Un comité de citoyens canatien
français s'est fouxé et n l'inten-

Imma-

 

nous le disions hier, n ineuité no-
trerace l'hiver dernier.
Une conférence a cu llew hier

avec lo gérant du théâtre de
000 |Mhfuts ot Io gérant de M. Lande.

L'Impressario William Morris a
promis que son patron donnerait
des explications, ot que méme fl en
enversuit avant an venue fci.
Nous appreauns que M, Béwarda

du théâtre de Na Majesté fera tout son possible pour réglez ce diffé

   
 

LE GONGRES DES
AGR

“
 

Il commencera le 7
janvier courant àQué-
bec et durera une se-
maine. ;

Travaux
importants

QUEBEC,ae Congrès des
Agronomes de districts a pros
vince qui devait avoir lieu ie 18 jan-
vier à été avancé d'une semmine et
l'ouverture aura lieu le 7 jamvier

Pocongrèsneomdra, parieeset au
ment, sous Ia de M. F. N.
Savoie, secrétaire du ministre de
l'agriculture, et durers une semai-
ne, au cours de laquelle d’importan-
tes questions seront étudiées.
À la séance d'ouverture, mardi

matin, l’honorable J. KE. mis
néetre de l'Agricuiture, sers t
et ndressera la parole. Nysera ac
compagné de quelques autres offis
clels de son département. oi trie

Ie ju congrès8"M.AT. Charron, chioue-
te provinwial et directeur de la came
pagne de au
—————

 

 

A l'effet d'augmenter le traitement
du greffier et de ocs ausistante. (31
décembre).

Motion. Lamarre. — Au sujet
des charges de directeur et d'as-
vistant-directeur de la sûreté pu-
blique. (16 décembre).
Déposé sur le Burean. — Rap

port de la Commission administre-
tive, == Recommandant l'adoption
d'un règlement à l'effet d'amender
le règlement No. 858 concernant
les égouts, (81 octobre.)

Riglement. 1&re, Sdne et Rème
lectures d'un lement à Vefret
dwmender le lement No. B3%
concernant les égouts, (0'Connell.)
(81 octobre) (Imprimé.)
Déposé site le Bureau. Projet de

règles da Conseil amendées. (9 dé.
cembre.)

Sansregrel. =- Au nujet de
charge d'ingénieur-conmultant de "
Cité, (88 bre.

Les motions et le réglementmen- tlionnée dans l'ordre de Jeur ont
19.1 Motion. O'Consell st Brodeus.= dj été publiés dans ave colonnes.

ONOMES
cours de l'été dernier, donnera une

sur cette campagne, son
rôle et les résultats obteaus par
l’eutremise des agronomes,
Au prochain ons agricole,

Monsieur Lessard, secrétaire
conseil d'agriculqure, présenter
ul travail sur les sociétés d'agri-
cuitare et les cercles Agricol/
On remarque aussi au programe

me jen sujets suivants: la Nociété
Coopérative des producteurs de xe-
mences, par M. Louis Lavallée,
Gérant de In Société dea Produc-
teurs de Nemences du Canada, par
M. P, Newman, secrétaire, Le Trae
vail de In branche dos semences
du Ministère Fédéral de l'Agricul- |1
ture dana Ia Province, par M. Jules
Simard, inspecteur, Je travail de la
Branche de l'industrie animale,
d'Ottawa, division des moutons et
des chèvres, par M, Norman Ht-
Antield, chef suppléant, la branche
de l'industrie animale et les no-
clétés coopératives de Juine agte |gnan
Province, par M. Phillipe
gue, instructenr fédéenl.
Au cours de ce congrès le minis.

tre de l'Agriculture annoncera la
nomination de dix nouveaux agro-| main
nomes.

Les Tures

C

Continuent
de massacrer la popu-

lation _Arménienne
LONDREH, "ur(Reuter)—Un an

nORCE, Ge source autorisée, qu'il n
été prouvé que l'armée turque, en
se retirant des territoires envahie a
continué de massacrer les Armée
niens, en dépit des termes de l'ar
miatice,
Des Turca ont déclaré, dit-on,

vouloir en finir avec Is race Armée

 

 

nienne, un coup décisif, suivant
en coin Aolidque turque d'exter-
miser les

Accidenttmortelau maire
de Buckingham Sud

Une cereur s'ent glide dane be
compte rendu d'un accident arrive
hier priv de Masson,
La viciinse de le mort tragique

a PApportée hier dans la PATRI est
bieu M, James Smith. main 11 était
maire de uckhingtam-Eat, muni.
cipalité près de Masson
le maire de Mamcon et M.

  Rector Vien.

Un des leoteurs de la PATRIE A
Ia Longue-Pointe, à gagné la prime
de doMars de moire concours
des llew Jeanne d'Arc,se
d'hui. C'est M. 1. Farrazin,
Mervter, droite. t .
venté la madame portant jo numérorie

24288
et a aigné le reçn suivant :

Meatréat, 3 janvier 1910

“PATRIE2 Pelesome2aewan,
in prime attribuée au

pretei médaille deSenne Are

st » 1 BARNA£IN,
ddattete, Loague-Peinte.

Leu numéros gagnants pour au
Jourd'hui sont:

44106, 31112
166119, 42082
23682, 35260

ILS METTENT
PARTOUT LEFTY |:

AUX MAISONS
Des groupes de réfugiés ar-

rivent à Varsevie pour |"
échapper aux Bolchevis-
tes.

(Press Assoctée.)

VARSOVEE, 4 — Les bolsifvie
or | sont signalés dans la baalicns

Vilna et dans les villes qui se
trouvent sur le chemin de fer en-
tee Minsk et Brest-Litovak qu’ile
ont
On rapporte aussi qu'ils ont mis

qu'ils rescontraient. upes
de arrivent dans Varsovie
par chemin de fer, dann des trai-
seaux ou A plein. Leur bagage,
Pour ls plupart. a été volé en route.
Les Incomotives et los wagnne

sont ramienés vers fo'nest, loin «les
bofsheviki. Ce sont les Allemands
en retraite qui ramènrent ninsi tout
le roulant des chemins de fer.

CONSEIL DE L'INS- |
TRUCTION PUBLIQUE

D'IMPORTANTS CHANGHMENTS

SÉRAIENT APPORTÉES AU PRO-

GRAMME.

(Presse Canadienne.)

QUEBEC, 4—Lle sous-comité du
comité catholique de Conseil de
l'Instruction Publique, shargé de
revixer le programme d' es prie
maires, s'ent amembié, hier matin
nu parlement,

Arrtmsatent à ln séance : l'hon.
, surintendant de l'instruce

tom lique, Mgr Ross, de Ri-
mouski, Mar Rouleau, de l'école
Normale de Quéhee, M. raphe Des-
roslers, de Montréal, M. Jauhn
Ahern, de Québec, M. NoTa
bois, de Montréat ot M. J. Miller,
secrétaire du comité catholiqr- de
l'instruction Publique, M. C.. Ine

Mer Roas a fait rapport et les
membres ont décidé de s'assembler
de nouveau au cours du mois de
Janvier|pour mettre une dernière

an programme revisé, avant
fact soit roumis aux antorités. On
nous dé
ments sshCaltadoesto prog
me meacerdes études primaires.

 

  

NAISSANCES

CASTUNQUAY-—A Montreal. le ter
nnvier 1919, l'épouse de Henri
Enon ay, boucher, un“mis baptisd
Iggeph. apoléon-Germ
Paprain et marae . et Mme

Napoléon Patenaude. oncle et tante
de l'enfant. Porteuse, Mme Rosario
oreau, de Mont-Laurier, catSe

‘enfant,

CHANBERLAND—, Je
31 déc. 1916. à TonerdeGo.i's to
ricorde. l'épouse d beriand
prarmaeten née Aima patour en

plist Joseph,Toussuint-Marcel.
mr arrain 2! (marraine. 3 olume
‘oussain ufour, oncle € ante e

l'enfant. l'orteuse, Mme Ernest Abel.

A Mont ds,3
épouse

Chevrier, un fll pieJoueph-Al0i-
nieHenn.

“si marraine, M. Albini
Quesnel et lle Yvonne Manon,
tante de l'enfant. Yorteuse Mme
lon Chevrier, grand'mère de Fengant

  

 

  

DESROSIERSA Mon: réal te 24 dé-
cembre J918, QU N 149 e Chabot,
ve M. ous! erosièrs,
unsfile: baptisée Martie: teginies

M. et Mme

   
Ucorgianna-Jeanne.

rrain et marraine, Parra

Raven,Grasmere: deTontaat.

et grand'mére de l'enfant. 260-9

LECOMPTE — A Montréal, le 28
gécembre 1918. au No 478 rue Duluth,
pouss de M. Louis Lecompte, nda

seph-“Francie-Bernara- Léo,
Train ot prarraine,

Françh iauso grand-oncle
gran: Hants de enfant, 260

ATETAux hakRivières, l'é-
pouss de M Lopold Mathie, un fils,
baptisé Joseph. alten.

arrein et marraine, at Mme BE.
acoats a l'en-

et Mme
et

  

   

 

suit, grand’tante de l'enfant. 360-3
5

T
 
 

MARIAGR
SHEKHY-FORTIKM — A église

Bt-Léon de Westmaunt, Tr Je Rév.
w O. P. Gauthier, le 31 déc. 1918, M. 5

John Sheehy, de Québec, conduinait
iTautel Mile Florence C. Fortier, fille
e M. et Mme Héliodore Fortier, 261-1

CEE

DECES o
r

ARIL-—A Montré: 3 Janvier

 

Age de 61 an wo10 mois, est
Kucitde Baril, époux d'Agnéa

Les ‘Tünératites ont eu lieu samed!
ie 4 courent. Le con êbre ent
partt de sa demeure, No 59$ ru a
tourneux, à 4.45 hre pour we rear A
l'égtise de Maisonneuve, où le sere

as célébré, et de là au cime-
KHle Côte den Neiges, Heud3 1

pauBien

wieCu

   
VENUR—A Varenn:

ans, est décédé H
swe,
Les funératlies ont eu leu “R(T

le € courant.

BIWETTHA St-Jérôme, te 29 déc.
1938, À l’âge de 4 anu et À mate, est
décétébe Mme Vve Josech incite. née

on. Le raitle
eu feub HTôme. un %$0

EEAPEe de s 6m
stdecade6 Frerné Bolumen. oe

tion a eu Heu au cimetière
aiH Côte deneee

1 décembreryxnehype
1 mols, ext décét: Arthur Chem-
berland, awocat "arotomotaire.
Les funérailles ont eu lleu le 3 cou-

rant, 21-1

 

v
CHARBONNEAU.—A aafontreur à

Mesdde 52 ai ent nls
nneaw, doux deveIR or.

, Tes Tundrafiicsontog Heu samedi
je 4couran ra i
Incurables, Notre-Dame de yi = qe

  

CLOUTIER — A Upton, le 36 dé
cembra courant, À l'age de 84 anu, ent
décédé Albert Cinutier, époux 6°Angé-
line Shartcand, de Montréal. {sus funératiles eu leu samedi
le 26 décembre, Aà d'heures à 2
d'Upton, L'Inhumation à eu lieu an
elmetière paroiasial.
Les parents et amis sont pride 4°

assister sans autre invitation. at
CREVIER---A 'H8tel-Dieu dr Monts

réal, te 2 janvier 1919, À l'âge de 38
ans et 6 jours, est décédé Jonephe
Emmanuel Crevier, smplorsde tram- |
way, époux de Sara Lalond
Lea funérailles ont eu Yow named |

te 4 courant. Le convol funèbre rat
part de Ia demeure, No 3212 rus Mt.
fubert,

&

7,45 hre pour se rendre A
WEine PREdouard où le service «

célébré, et de IA au cimetière de
St-Laurent, lieu © I+ sépulture,
DAQUETA l'h:41 den Incure-

bles, Montréal, le 2 janvier 1918,i
Tage de $0 ans 2 mois, ent décédés
Jnuire Métayer, épouse de feu Anthi-
me Daçuat i”

Len funérailles ont eu lieu samedi
I 7 courant à 8.30 bra à l'hôpita! don
neurables, et de 1A au cimetière de

fa Côte den Neiges, lieu de 1a réput-
ture. 161-1
“DR CNANTAL—A Montréal, Ic 2Jenyder 1919. à l'âge de 76 ane, ent
décédée Marle-Louise de Chantal, veus
ve de feu Napoléon de Chantal, autre-fois de Grandville,
Les fundraillas ont eu lev samedi

Je 4 coura Le convoi funèbre eat
erti du No 342 rue Sur-Cetherine Est
6.16 hre pour se rendre à la Chapelle

de Notre me da Lourdnds rue Stes
Catharine, où Ir service à êté célébré,
et de ià à la gare Viger pour prendre |
le convel 4e 8 hre. L'inhumation aura
lieu À Gremdvilie, Co. d'Argenteuil,

Rehan aPoor|hy e ;
mots et 20 jours, eat avec Withers |

qu cimetière d
lieu de la sépulture.

Yvonne Boucher, un fils, baptisé Jo- |v
it) “dé Jenn-Bantiate ee

Marie-Louise Descham

~3 {rhs In 5 courant à 7
de St-Clet, oû le service sera o
et de lA au cimetière. lieu de la sê-
Ralture, Parents el amis sont priés

&meure de aon fils Emile MeDu
te-aux-Trembles, A 9 a.m. heures, pout

uasister sa

pact! de In demetire de son
Ydila ltrunet. sutrefols de Ste-Scho-
antique, No 1967 rue Chiteaubry

décédés Vincienne Archambault,
se de fru Joseph Muloln.

le 4 courant,

bré, et de là nu cimetière
des-Neigea, lieu de la sépulture. %

Cle 2 ?
Sickieina Onaaime
rie-Anna Routeau.

lo 4
parti de sn demeure, AR hea

et servie ara ot
au cimetière, eape n Seva ro

‘harol
vie le 4 courant,

part de sa demours, No 111 rue Ful.

D toine, À 7 hrs 1
À pérlise files #t-Henri où te service a été vé-

ite a demeurs No ve
en hrs pour se ia. es

ét-Enfant-1éiun du e

à

l'église

ramerclent sincèrement les
uni ont bien voulu teur témoigner des
marques de sympathle à l'occasion de
la mort de madame J. ia
(née Marie-Antoinette Joubert).

MAISON FRANCAISE

57 MAYOR

où le aorvice a été C
a de

MARNTINBAL—A Bt-Clet, lo 8
ler 1919. à l'âge de 70 ans. 4

Pou

calineaere
Tes funérulites euro se

hrs 46

y assister sans autre invitation,

  

Charlebois,
fant. 41-1 eGOWAN-—A Montréalle Mfor.

- e -PRIMEAU — A Beauharnols, te 29 1% tysai) tres
déc, 1913, U'dpouss do M. Thomas I'ri- 4).“ganic de dane
meau, née Victoria Fortier, un fila, 1140 POESH Sf ont reeu vend, qui
baptisé Joneph-Cyritte-Thomas. te 8 ourant A 2.30 pm.

'arraln et marraine, M. et Mme Cy-
rilte Primeau, grapds-parents ds Ven- MeDUFF — A PotntsayTrembling
ant, l'orteuse, dame Joseph Guil- [1€ % Janvier 1818 courant, À l’âge de $

ans et 8 mulx, est décédé Joseph Mc-
uff,
Les fundrailles auront lleu mardi, te
couran
ie onval fundbre partira ge

© rendre à l'église Pointe-nuæ-Trem-
bles rt de IA nu cimetière du méme
endroit, Tien de la uiture. tés à

Les rents et amis sont priés d'y
Pre autre invitatign,  261-J

MORE A Montréal, le 1er jan-
ter 191%, ze de 28 ane, 7 mois,
st décêdée Me veuve J-Arthur Mo-
eau
Len Cunératitas ont eu leu

courant, le convol fundbreen
re M.

   

 

le 4

  
8 hrs 20, pour se rendre À

t-Kdotuard où te nervice à
Lu‘|

 

bré, et de 1h au cimetière uex: ee
dea Neiges, lieu da in népulture. 361-1

1e 3 Jan.
joure, ent

pons

Les funérailles ont eu lleu Samad)
le convoi f'unabre ont

ul de ia de gur de son gi
oseph Hardy. 8 rue je a:

re 16 Sourne tordre 4g ae
dre:Coeur eû le service 24 4-

e la “

nevidye, Co, J.-
e de 57 ani
‘adon, nés Ma-

1 funératiles ont teu samedi
cou Le convoi fufun pre est

r

ULOIN — A Montréal,
B11S. A l'âge de 90 ane, 16

 

NADON — A Ste.
1 he

courant,

pare A 16 ae, rolsuiale’a IR
© a été e *

-— A Montréal, le 3REN.
ter oeî l'An de 76 ans ot 3 mol «

ent décédée Dame Vve Cyrille Renaud,
née Rose-Délima Favreau,
Les funérailles ont eu leu samedi

le convol fundbre est

rd, A 8 heures pour se rendre à l'é-
lise Bte-Cunégonde, où le service &

in célébré, et de lA au cimetière de la
CHOQU] Es cette Ville. Io or Cote-den--Nelges, lieu de ia sépulture.

jncier inah e de T0 ans, rat 261-1
"aefon rai et notaire, AVM = A Monurdal. te 3 jauvior

Le aervice funèbre a eu len same. pre l'Age de 63 aus, est eeeco votes |MsPaeu rw samte100 Pus Notre-DameOuestDEShre,

|

1° À conrang à Dalhouste eme
sou * remdre

à

acareBtSash.ph, cie1
3 au cimetidre de

la

Côte setEN — À Montréal, le 1er jan-Nelgee, lieu de la sépulture, 201 vier 1919, à l'âge ans, B ame
ent décédé HormindasPh uim, époux
d'Emélie Bivard. ula, spo

tes funérailles ont au lieu samedi le

 

courant. |æ convoi funèbre est par-
| de sa demeure, No 1008 rue Bt-An-

5, pour ar rendre Àfé-

ébré, et de là au cimetière de la Côte-
des-Neiges, lieu de la sépulture. 381-1

NT-VINCENT — A Montréal,
anvier 1919, eat décédé Honoré
incent.
Les funérailles ant eu Ileu samedi le
courant. Le convoi funèbre sat parti

917 rue Henri-Ju-

le 3
st

Mile-End, où |
ervice u été célébré, et de là à le
are du Mile-End, pour At-Sérôme,

REMERCIEMENTS

[es familles Joubert et Tachapellr
tréonnes

patte

Pour deuil en générat

TELUP. 8710
8e1-jno

LES DAMES QUI LAVENT

  

 

 

Les funérallles ont eu10 £1 toon Tn mara

|A Montréal, 1e 2 jan.

Henriasim
anclen marchand de nouveautés0

  

 Jungrailies ont ey lieu samedi
fe 4 courant. con yo funtbre est
ange =, mure” No 2360 ut

A 8 hre 15 pour ce rendre aA
eltetod A HEH

Côte-des-Neiges, ÎleuSele tele.
ture.

?rier191.Thee 466ùaaente e
rataée Alida Ledoux, époi d'Ama
EN Lachapelio dit Jean:
Les funérailles ont eu

1s 4 confant. Le convoi
{ de na demeire No 30 rue Paye
à $ hre 3% pour Lends à M.

sire St-Joseph, rue Richi L où le

erties LupinSRSmetière e des-Ne je
de la sépulture. oe Wi
afteAY te DHLORME-—A Mont.

réal le janvier Un a pe de 4%
ans, moln et 3% fours, a: è
Simeon Lemay dit Delorme,
hier.
Les funérailles ont eu leu samedi.

le 4 courant convoi funêbre est
Barty de sa deumeure, No 654 rus La-
val à 7 hre 46 pour ee rendre À 1'é.
gine - tiste. où le service

êté cel de

 

   

e

 

  me M4 de la Cote-des-
8ay motte

eigen. lieu den
vulture.

 

iti eultere,jrs

   

   

aiment les olives Santa Maris, etBaga plus ine fils de Nap. pourquoi pas?
‘unérailles privées Se la résidence ;de son père, 310 BeaBeaudry. 81-1 Beurre

NUPONT-—A MAIR20te, 1918 et OeufsREAahklar sia| directement dele cam e
cheson

00's?
os
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LE MAIRE MARTIN METTRA LA
RONDELLE AU JEU LUNDI SOIR

DANS LA LIQUE DE LA CITE
Le premier ‘magistrat promet cet honneur à la ligue du pré-

sident Carrick.--Débuts du Loyola et du McGill l’un
contre 'autre.--Grandiose programme.

Le maire Martin a gracieusement
acoepté de mettre la rondelis au jeu
lors des parties de !» Ligue de la Ci-
té, lundl prochain, je Jour da la fête de
l'Eplphanie, 6 janvier, au patinoir Vic-

toria, rue Drummond. C'est une nou-
veille preuve de l’attachement qua por-
te notre premier magistrat à la cause
d mateurieme et du sport blen com-

Depuls quelques années, Son Ho
a rarement refusé de patrons
dnements eportifs de vel

marque, et c’est avec plaisir qu'H à à
contd l'invitation de la Ligue de la Ci-
té d'être son hôte, après demain or
ay patinolr de rue Drummond, On
peut A cette occasion s'attendre un

portif et goctal fastueux
rs seront là par miillers

  
   

 

  

  

  et les amat
pour acclamer notre premier maglatrat
et reconnaître ses qualités sportives.

 

 

Le programme pour le 6 Janvier see
ra exceptionnel! I! comporte deux
grandes parties. qui seront disputées
ans l'ordre suivant:

8.15 Loyola ve McGill.
9.30 M. À. A. A. va Shamrock.

Les deux premiers clubs mentionnés
feront leurs débuts cet hiver, et le falt
qu'ils ont eu plus de tempe que les au-
tres pour pratiquer est d'un gros atout
pour eux, Le Loyola aura un i
pratiquement canadienne-franç.
Timmina, dont |s mère est can.

occupera les buts.
a composée de Clément, une

étoile du hockey amateur, qu joue de-
puis sept ans, et de N. Timmins. La
igne d'avants comprendra Lonsergan,
de Québec, Brophy (?) Guay, Antoine
et Philippe Lamarre, deux étoiles du
collège Ste-Marie, Gauthier Gar-
neau. L'équipe sera donc pulselnte et
difficile a battre, Le McGlil n'en sers

    

  

  

   du front.
ses b
hocks
avant «
La finale mettra Is M. À. À. A. et le

Shamrock, les deux perdants de jeudi
dernter, aux prises. Avec un peu plus

le pratique, les deux ‘équipes devralent
s'être améliorées grandement, de sorte
ue leur rencontre sera certainement

 

demain, je chemin du Victoria, |

|
|
|
|

|
|
i

|
|

pas moins fort, Il a sur son aligne-
ment plusieurs officiers militsires, de
retour de l'armée, dont le capitaine |

  

   
“Dicky” D. 5, un ex-Victoria, qul a:
abattu neuf æleman

i fameux

 

Dineen, un sx-Shamrock |
l'armée américaine, Mece |

 

  épart. !

bonne qualité, On prendra donc, |

 

LE CANADIEN DOIT BATTRE
L’OTTAWA SANS FAUTECE SOIR
AFIN DE RETABLIR L’EGALITE

Il y va de ses plus chers intérêts de vaincre,
une fois pour toutes les orgueilleux Séna-

teurs. — Un match, quipromet d’être
disputé avec acharnement.
 

La partie de cr soîr au Jubilé vera

certainement ln plus belie exhibition

de hockey umnteur de Ia salson pre-

fenaionnelle. Le Canadien, bien que
aline‘ Ottawn, jendl sole, n'a pau

» > ir d'une revanche complè=-       

conforment a
p Newsy Lalonde.

ernier a encourngé sex hommes à
were à tout prix, et toux réullsent

qu’il faut une vitoire pour se remettre
aur wa pled d'égalité avec le Néua-

teurs et ne tenir dans anime
rhamplonnat. Aver une éq

comme in sienne. le Can

  
 

  

F
  

 

   

  

le champlennat,1) The
grande le s’il rec
ment auquel 11 eat en droit de wate

veJoute de ce soir sera enlesante.
Peux gardiens de buts émérites ne

une lutte exceptionnelle. qe

w'lel, Bon: a un léger niantage

. r Venaocontre lequel on x compté
comple de points de plus que con-

 

    

  

| et necoue

tre Heaediet. Ces deux étoiles se annt |

  
toujours fa me lutte excel unelle ;
et des pl res pour ln suprématie
de InN, cette salnon plus que
Jumaln, ve: lutte ent vive et cha: |
ment mende, Len deux Équipes we
bulnneeat dans les  .otren départe-
menta, et on attendre nn  

  

  

n triomphe, ce nel
de nouveau entre   

 

  

  y sure égaf
l'Eéitasva, et lu lutte deviendra vi
ment hemérique entre ces deux pulse
ssmtes équipes. Et importe que le Trl-
cnlure s'affirme une fois pos

fâme mul
«he à lui. chnque foin
Féguipe de In Cnpltule. *

puclure qu'il ext nbsolument Ime

     

 

qu’it triomphe an
Toronio même nu
espérons avec tai
hockey. qui neront

le, nu Juhllé, que lea cou
nd fintterent Hien haut

In partie Ottava-Cansdien. Ce

 

   

 

  

  

     

nern rempli de senantiens et vaudra
d'être vu

 

Deux matches pour |
Georges Carpentier

(Presse Canadienne)

PARIS, 4 — Georges Carpentier, le champion poids fourd  d'Eue
rope, sera probablement démobiksé avec en classe en avril où mai pros
chain. On dit qu’il compte se remettra à la lutte dès qu'il nera libéré
et qu'il n déjà fait des arrangements pour deux rencontres, l'une à
Strasbourg en juillet et l'autre À Londres en octobre. Bombardier Wells
sera l'un de ses opposants.

 

EMILE LAROSE ELU
PRESIDENT HIER DE

LA E. C. A. H. A.
 

11 remplacera Art. Ross, démissionnaire-—La Ligue
de la Cité est ‘‘barrée’’.—Révision de la

constitution.
 

Baile Larose, du National, rem-

placera Art Ross, comme président

de l'Eastern Canada Amateur Hock-

oy Association, c'est oe qui n été

Sécidé à l'assemblée de ce corps,
Mer soir, Inquetle a été tenne au

du National, rue Cherrier,
ace le sait, ln démission de
Ross avait été ouvertement deman-
dée la Ligue de la Cité, sous
prétexte qu’il était professionnel et
me pouvait diriger un corps ama-
teur. Le nouveau titulaire, M. La-
rose, est déjà gouverneur de l'A. À.
U. of C. et II est président du co
mité d'enrégistrement de la provin-
ee de Québec de ce corps.
M a été résolu, hier, de rejeter

hors des cadres de l'organisation la
ligue de la Cité, mais, nous onvri-
rons ic] une parenthèse pour faire

BELLE SOIREE, HIER
DE HOCKEY DANS LA
LIGUE OU BIEN-ETRE

ll aurait dû y avoir dez milliers de
Rrropres hier soir, an lP’atinoir Mont-
oyal pour assister aux superbes ex-

ibitions de hockey de Ia Ligue du
lan-Etre,
Disons cependant œum la qualité y

suppléait par Im quantité.
NOUS AUTIONS Cru nous voir avec,

des vêtitables profrastonnels, car tes}
AX clubs qui se sunt dirputés In pal- |
fe ont joué des parties acnsutionnels
en.
Les membres de là garde Dollard, |
mmandés l'adjudant Philppr
oy, firent entrée, precedes de

leur corps de clafrona nt de Uninibours,
aveJeur superbe drapeau. Ia étniont

 

 

    
 

uocompegnés de la section don damen
commandée par Mmes en. Francoeur
et Corbeil, M. Geo, Francoeur, avcré-

NASATION K1
BAINS BAINS TURUS

LAURENTIENS
Coit des pret C’ratse Der ot leaders |

Balne swivde, 230
ALR gia iit. $1 AD

“La eat RE ‘

 
 

d 10

 

remarquer que lu Ligue de la Cité
n'a pas attendu la décision de Ia E.
U. A. H. A. pour agir, et dle a an-
noncé qu'elle se retirait 11 y à déjà
quinze jours.

l1æ nouveau comité local de
l'Eastern Canada Amateur Hockey
Association se com a des mes
sieurs suivants: E. J. Callahan, W.
Gathercole, et 4. P. O'Reilly.
A l'assemblée d'hier soie, la Ligue

Montréal a annoncé qu'elle avail
nuspendu les joueurs suivants indé-
finiment parce qu’ils avaient sauté
dans la Itque de Ia Cité: Themens,
Mcitonaid, Brophy et Percy Fynan.
On ns adopté l’uniformité des règle
ments, et In révision de la conatitue
tion de l'organisation a été acceptée
unanimement. le comité de révi-
sion doit s’assembler prochainemeut
pour continuer son travail.

taire de ta Garde représentait l’êtat-
major.
Durant les parties, les clairons at

les tambours de la Garde se firent en-
tendre et les applaudissements ne leur
furent pas ménagés.
Le fr fut des plus rapides grâce à

l'excellence de la glace.
Im club de hockey de la Garde n été

vatncu, malr ll a pris sa défaite avre
le satisfaction de pouvoir se repren-
dre à la prochaine partie. Les Joueurs
ont donné une superbe exhibition.
foul, In gardien dea huts eat respon.
sable de crtte grande défaite, 11 ne
weal pus trouvé la hauteur de la po-
altion el nour vons que le gérant
Henri Rochon fera quelques change.
ments.

l’équipe du Kt-Clément fut auxal
vaineue rt M, Connolly se promet bien
de re reprendrr à Ia prochaine partie.
le Nord également essuya une dé.

faite aux maine du Canudien-Delori-
mie

C'rpandant. disons que vainqueurs
comme \aineus ont joué den partie
ler plus «xeltantes qui ont éveill

« ndunt thate le soirée l'excitation in-
entre de tous Jen apectateurs.

 

La suivante fut à l’honneur du Can.. +
pejortmter qui battit le Nord par ?

Mair le clou de Ia aoirée fut le pars
tie entre Je Garde Dollard ot lo Kt.
Frans avier,
tn © Dollard rat haisser pre

vilion ant les repldes joueurs duMt-Frangnin qui décclassdrent coms
pitiement leurs rivaux, le score étant

SOMMAIRE

L'Allton sn. Nuint-Clément

thre période.

      

1, Anton suaon, 5 mintre,
denisAiglon....Crégons, 4 minutes,

  

  

   

  

  

 

ent royal, A leur ea.

nt, devant les Nénatcurs, alors |
a facilement des:

rv alnce f Nous |
ru dei  

=

     

  

  

  

  

 
  

taire-archiviste

 

        

t qui | FMILE LARORE, élu président de went stridal
ach l'Eustern Canada Amateur

key Association. ‘
GHils, qui a tait tout son cours d'avite | pee
tion, moins 24 heures, et ‘Dudd’”Ross, ;
du corps d'Aviation Royal, de retour

heieitLA GARDE DOLLARD
FERA LES HONNEURS
DE LA RECEPTION
POUR LEMETROPOLE

HLLE OFFRE SPONTANKMENT SEN

SERVICES POUR LE GRAND EU-

CHRE-DANSE DL MEROPFOLE AU

NATIONAL, LE fer FEVRINR.

Hoc. | Pleadide che
I

  

| soudaine et pour écouter debout cette

i

 

   

  

et les prix en or ou nutreme t
commencé h affluer. Ce serm eertal-
nement une fête ultra
serm touten lex nutre
Les adhéalons ne

 le, qui éelip-
genre,

quent pas, di-
et cent vrai.

entlonnons eel

 

rd,
réveption aux
r

 

Elle sera en grande t
avec drapeau aux couleurs dé;e

  
 

 

  

diverses. Ou à grandement hâte
d'étre rendu au Jer février afin de

m
plus

  
qui = conneIndépe

(nuceës au rours de l'été dermn

 

“_ Le MA.AA, a remporté le titre
M. ROLLAND BRUNELLE, secrée | de champion au polo aquatique en

du St-François- | trtfomphant, hier soir, du Montreal
Xavier et directeur de In Ligue

|

Swimming Club par le score de 2Vade Hockey sénice du Bien-Etue, là 1.

Elle entre d'un pas de déquue fé-
| ‘usde et restée belle. le robustes
épaules seutennient une ndmirable | des circonstance:

tête. Nem front était wa mirelr qui
trabinsait am eaime volonté, bes uiles |
de son nes puiplinient de quelque rêve
secret, nes yeux bleu pâle regurduient

, blem droit devant ewx. le minxiil
était énergique et a

“J'ai cine
! plements mais je vis bien Que tout son

re frém d'un «rand orgueil et
qu'elle était beureune comme ui elle
les purtait encore dans son sein. “dal

 

au

| mt

  

levé pour encher mon émotion

mère magnifique, elle m'uxsura, €
me une bonne maitresse de maison,

 

hy ne powrsuivrait point que Je
iusse ansis,
“Le premter «

usant de mourir, ec elie, et
auls contente de lui. Mon second fis
eat dans len (runehéen, 0! no été eité
à l'urdre du jours J'ai gem Je
heureusement, que l’on soit
de couper Je brau au troisième.

 

   

 

  

  

  
  

 

ration Militaire. Mon
at ent de In

guerre. ai elle doit dure |
rene au dépourvu, et

tiqué quelques sports, j
cours du Comité d'Ed

  
   

  

  

 

po
[LM]

 

ln préparation mi

   

  

elug enfants et J'en ul fuit le sacrifice
1 Et comme à sa nurprixe, Je !

@ fait sen devoir

récemment par un sh ell. Mon
appurtient Ia clanse
vit lex cours d'une Se-

L'ART DE DEVENIR FORT
SERA ENSEIGNE AU NATIONAL

Ce qu’une femme patriote de France dit de ses fils qu’elle a
donnés à son pays.—Ce que la culture physique, telle qu’en-

seignée par le National, fera des Canadiens-français.

 

 

tir & In enserne.”
“d'ai penné. nie teslle, pour mes

deux derniers enfants. ea raison
traversons,

Il était plus urxent d'en faire des
corps noliden que des llcenelés om
q ‘qu one ot dunn Je

e
re

   

     
  ve nux exercices siques.

  

   

    

  

tl
It y u des gestes d'un ortsinn;
français doublé d'un patriote je
deit npprendre à me jamais faire :
c'est: en boxe, de jever lex maine ea

 

 

  

 

  

arrêter; c’est, À ln
In ecrosse em I'm

 

. en, de quelque lutte
qu'il x‘axiuse.”
de ne pus m'empêcher de dire à

cette mère toute men ndmiration peur
in fneon dont elle necompliissait som
devoir. Eile m'interrempit aussitôt
“De ærâce, Wonsleur, Je suis ma v

comme toutes
    

   

     

  

a
e* fortes grilleus pour protézer notre
pays centre les Incendiaires et
bnndits, H faut qu.
muscles ef les poitrines de me
fants, que meus édugqu
té, que noms prépurions

   

eurs es |%
Ames au grand combat libérateur 1”

|

quuien

     u jour ou NARS
lui de faire de | trietique. Comment cette mère ve

re avant de par- | rexn

| songoait que

ai fait, fat dons ia pre-  Dés

' Anms une
ide | meilleure,

: vais bra

ane d'ubanden; c’est, à la course, de

es et les voleurs pur de bantes |

u
, nauimration prochaine du celui

    

peut-être leu savait |
oris l'ainé ? E re mes

| propres prns
: Je ne creln pun — Je te avec Us
eu de confusion — que j

   

la fois dé)

8
me. Fi me semblait que S'étu

   

le es : dorén”
Je pense que toutes les mb. fant &   Ce que dit cette mère putrl

! bien den mèren de In Nouvelle france '
Ie dinent, of ellen rendent homsence à ! trative, on a déposé entre les mains
ls cubture phyrlque, qui leur =» donné
des enfants vizoureux et mulum Cent
  

  

    
    à vie

    

 

du National, angle des rues C
ré.ait-elle, elle-même, lorsqu'elle et St-And

   

  

UN NOUVEL

{La commission administrati-
ve veut s'assurer de la

compétence de ces fonc-

  
   

    

   

   

satisfaite des premiers examens
tai “Et. qu'elle n fuit sublr récemment à

jnex estimateurs, la Commission
administrative » décidé d'en faire
subir un nouveau, afin de n'ass 1»
rer encore micux de la compétenc»
de ces fonctionnaires. ll aura lleu
‘en Qui prochain.

LA COTISATION SPECIALE

Sur Ju recommandations da. com-
eur 8 ‘nisssire Gaspard Deserrss, trésor”

xn e touces | rier de In cité, appuy r ie com
als dana con mens | miseaire CharisMaret la enr:

‘mission administrative n résolu
en vivante. [voter un crédit de $93,084

pour payer les cotisations upéei
1 l'aiment. lle (pour Égonts, trottoirs et expropri
= enfhousiasmes tions, qui sont imposées em vertu

pue différents rôles sur des immeu-

te jamais
wramme  almé mes enfants comme an France.

me suls sentis
cerveau, nu

  

   

  

 

  

 

  

 

  
  

  

Intence nouvelle où j'étais

11 elle a un coeur,
xence, Fille pale

début, Le enîme que voux me 10) CS
et qui me permet de bien entraîner, de 1; =

€. | lien préparer pour ra défensc mes en- bles appartenant à la cité, i
| autre part. par une autre pé-

que. solution de la commission sdumini>

da protonotatre Ia somme de $31,
387.30, représentant les indemn!.
“dés accordées à certains proprié.
itaivex de terrains expropriés pour
l'ouverture de la rue Sherbrouk..

embres savoir;
nt Pi-

i

r mone

No, |

 

= NOUVEAUCLUB DE |
RAQUETTE A HULL

I. PORTE LE VOCABLE DES AL-

PINS, BT A POUR PRESIDENT

 

LUDGER LAGACE.

a jeté mes bases le 8 décembre der-
nier, et a choisl comme patron Ron

| Honneur te Maire Archambeæuit, tandte |
que le président honoraire est le dé-;
uté Fontaine vt le vice-président- :
onoralre est l« député Caron. M.

président actif. Cr club fera son pre-
mier euchre l« 15 février ct il ambi-
tlonne en faire tn succès magistral.

LE ST-HENRI IND.
wuants: I, Cartier, Alex  Malloux,
Ë, Davkl, FE. Maragon, A. Demeru, À.
8t-Pierre, W. Tajuie. E. Précourt, A,
Masaé. ete. 1e lub M-Henri Ind. jous-
ra prochainement aveo I'Atbion de Vii-
Jerry. La fn partie Jura Seu le ir
ubllé, 5 adresser uienger, -

rent, ‘100 Marla, St-Henri.
>

  
  

LA LIE

On
la Cit
de PA, A. U, of
de se passer au sein de
réai, La 9
mée demandera probable
dieligeant l’amateurisme au Canada, te.
quel est affillé directement 2 | A.|Jour sur la Côte du Pacifique et qu'it

d'enquéter sur leg ace est hal st bien professionnel. Par coneU. d'Amériqu
Dandurand à Joué deux’cugations, qu'e

fer contre la

 

UE DE MONTREAL SERAIT
REMPLIE DE PROFESSIONNELS
  

La Ligue de la Cité se propose d'attirer l'attention de I'A. A. U. of C. sur la.
présence d’un équipier de la liguerivale, qui aurait joué à la crosse pour |

de l’argent dans l’Ouest, l'été dernier.

sur   

   

 

 

au corps

 

         

mise en relief
it qui vient [d'une fois dane le
a Mont- sentement pour le

le capitaine-gérant,

aged, |! joue prè= |}
ational, dont il est

 

9
Dandurand a été payé lors de son sé-

propose de formu- séquent,
nce d'un des équi-|fols, cet hiver, pour (a Ligue Mont- leure anclenneg
ontréal, qui n Joué |ré

la crosse l'été dernier sur la Côte du
Pacifique pour un enlaire très rémuné-

prête à 13 Ligue de Hock de rand, un excellent “stick-hander”, dont fait méms. Les accusati
6 l'intention attirer l'attention la valeur a été va elleLedéJa Ligue da Ja Cité, ai elle se décide à

  

  
  

uier, eemblent auf!  

 

rand, toujours dévoués
pour l‘amateurleme, solent du Jour au

demain versés dans le corps pro-
nnel espoir dé revenir à

ours. Espérons qu'il
  

; alors qu'il était professionnet. Il 'y a quelque chose d'exigéré dans les
s'ensuit logiquement que les ciubs, qui | accusations, que se proopse de formuler
ont joué contre lui et son propre club (la Ligue de la ad

rateur. Co joueur est Hervé Dandu-lss trouvent professionnalisde par le Hervé. contre notre ami

 
 

 

nite Jrudi
hainteA

 

| .
nciers — Boivin,

Run Yilondin. 6 m.; Dufort, 8 m.;
londin, à m.

- Can-Delorimier, 1. Lerompte, im.
scanbe orimier, Jleausolell, 13 m.

sème période.
3—<an.-Detorimier, Beausolell, 3 m.|t
4--e Nord, Cyr, à m. 1
S-~Can.-Delotimier, scompte, 6 m. 1
$-can lorimier, Richard, 1 m :    

  
 

« Can
l'éniten:

LE CLUB HOCHELAGA
SERA ÀL'AFFICHE

Les champions joueront lundi contre les Garnets au
Jubilé.--Les fameux Sainte-Anne se mesureront

avec les Stars.--De dures parties
en perspective.

  champlonsut dex plun exeltan-
den plus mouvementéen. 81

Paar den Hols, rut le

131 Hockelaga va Larmets.
20: Mninie-Anne ve Stars. ane

Ssare tundt
vlub composé de
ehevhent aver In

   

 

  

  
ee »

x Johmnon #1 une foule

‘répeau, 14 minutos.
Brunet, 16 secondes,
Maliette, 4 minutes

he Nord ws Can.-Delotimier
ière période,

    

 

torimier, itichard, 130 nec.
rrinter, Raion tm

a BEale)    

foutre euire len Sin
t

 

  

 

Le Salnte-Anne ent
den gaillards qui

€ énergie et

   

ta phr auite intérennnnt de le v
à frensre lundi notr eu Jublié.

Garde Dotlurd ve. Bt-Frangels- Xs

lêre période.
t—G. Dollard, Dufresne, 1 wm.

Xovier, Peliotter, 3 m

 

Xavier, Ningher, 1m.

sème période,
1—Mt-Fex.-Xavier, Fauvé,

=. Dollard, Dutees
Fra Xavier,

  2 on iene,

PATINAGEAU JUBILE
 

Midi et soir, lundi aprèsemblt, Jour d2la fête de l'Eniphanie, 1] y aura des
sé&nces de patinage avec fanfare, vu
Jublié. LA couvhe de gince sera’ ex-
detente. surtout avec lez frotls, qua
nuus avons de ce temyps-ci. Un excel-
lent programme musical sera exécuté
hau els,

‘avenir, Lucien Hinpel, gérant à
Jubilé, lulssera son rond'aux Semateursdu patin le lundi après-midi le mardi
soir Je Jeudi après-milill et le vendre-
di soir. 1 y aura funfare chaque fois
également, et les patineure ren done
neront à cuveur-jole.

, MONTREAL-CANADIEN
le prénident et les officiers du cul

de miguette le Montréal-Canadien ont
, [honneur d'offrir aux officlers de TU-

ulon lu

 

stienne den 'Haquetteurs, A
= |ceux de l’Union Locale et A lous les

frères ste la raquette, appartenant aux
divers |rlubs leurs niellirurs voeux
de bonheur et de prospérité pour In
nouvelle année
(Rigné) GUSTAVE CONNOLLY,

Président
Tuna les dernivra préparatifs sont à

ne faulre actuellement pour le grand
euchre.bal lu ely de Lequette te
Montréal-Canadien le 29 fanvier pro-
thai qui aura lleu aux wilies Ntan-
e

  
prix seront nussi =riches que

no reux et res personnaîités dee plug
haut placées dans te monde fudiciaira,

(| professionnel et civique unt’ déja ace
capté l'invitation de participer à In
svirée,

ANTHOLOGIE SPORTIVE
BENNY  KAURR, voltigeur de

Centre des Citants, à signé pou, ce

club pour fs saison prochaine, 1)
n'attend d'être Nbéeé du service mie
litatrs sous peu, .

0

Lis CHICAUO Américains vieme
nent d'engager un bon joueur dans
In nne de William Mtowart,

1 ans, qui à camné (6 pars
tics sur 17 comme lanceur ponr Pêe

 

 quipe de matelots de Juck Barry.
Van dernier.

[
HULL. 4. — Un beau club de a!

quette vient de se former Icl sous le,
vocable fort approprié des Alpine. 11}

Ludger [agacé, 218 Champlain, est le

Le club le hockey Bt-Henri Ind, |
vient de ac former avec les joueurs |

 

Samedi après-midi, dimanche apros.

 
 

   

comptant.

Palestre et à l'admiesion aux
d'une dame, sans charge supp!

tiaires. les caleçons de bain.

gratuit de tous les appareils du

par mols.

pour dit.

genre.

Amérique,

y gagnerez à la fin.

Association.
Patrons, éducate

haute autorité cette
Nationale de Montréal.

  

rapports.

01 FAUT-IL
ENTRER AU NATIONAL ?
Canadiens-français et Canadiennes-françaises devenez mem-

bres à vie, membres actifs, membres des sections féminines, ou
des différentes sections du “Y.M.C.A.‘* canadien-français. Le
patriotiame et l'avenir de notre race vous le commandent.

On peut devenir membre à vie en Payant par versements la
somme de $100.08 et non pas cette dernière totalement au

 

Le cotisation des membres actifs est de $15.00 par année. Les
membres de ces deux sections ont droit à tous les privilèges du

joutes de crosse en compagnie
n mentaire. Il est toutefois enten-

du qu’une légire contribution supplémentaire sern exigible
pour les quilles, le bitlard, le jeu de balle, les cuslers des ves-

Les membres à vie ou actifs ont droit gratuitement aux cours
de culture physique qui seront donnés par un professeur en-
Sagé en France; aux leçons de boxe et del

Les membres des sections féminines paieront chacune $6.00
par année. cotisations qui leur donnera droit aux cours de cul-
ture physique et de natation donnés par une dame qui professa
pendant plusieurs années à la Société Féminine, le “grand
chic,” des Sociétés de Culture Physique de Ia ville de Paris.

Les enfants des écoles seront admis tous les aamedis avant-
midi, de 9 à 11 a.m., au Palestre. où ila recevront des cours par
les deux professeurs ci-dessus mentionnés ainsi que par l'ins
tructeur de natation. Leur cotisation sera de vingt-cinq cents

Il n'y aura pas de co-éducation au Palestre. Qu'on ae le tienne

Toutes les garanties morales sont offertes aux membres et
aug ents qui confieront leurs enfants à notre institution qui
mérite d'être encouragée de préférence à toute autre du même

11 faut que les nôtres soient forts pour entreprendre les
combats de la vie. Imitons les Anglais et faisons même mieux
puisque la chose nous est rendue possible par le National, qui
possède aujourd'hui le plus bol établissement du genre en

Jeunes gens, considéres donc que vous pouvez appartenir
A notre “Y.M.C.A."” comme membres actifs 3 $15.00 par année,
soit environ pour vingt-cing centins par semaine.

Parents qui voulez conserver vos enfants aains et hona, en-
couragez-les à devenir membres. Si le coeur vous en dit, deve.
nez membres à vie, aux conditions ci-dessus mentionnées. Vous

Canadiennes-françaises qui désirez devenir plus fortes, soyez
des nôtres. Votre présence assurera davantage le succès de notre

. membres du clergé, encourage: de votre
uvre d’hygiène sociale qu'est l'A. À. d'A.

On peut s'inscrire comme membre des différentes catégories
en s'adressant duns le jour ou dans la soirée, au Paiestre, 86,
rue Cherrier. Téléphone Est 323.

Canadiens-français, soyez orgueillleux de votre nouvelle insti-
tution. Elle est digne de votre encouragement sous tous les

  

   

 

 

  

  

utte et auront l'usage
mnate.

 

  

 

  

  

    

    
 

DE“MIGNON”HIER SOIR
L'Association d'Art Lyrique u

remporté un magnifique stccès,
hier soir, au Monument National,
au point de vue assistance et de
I'enthousiasme de In salle qui était
comble.

C'était la première de “Mignon”.
Nous pts quelque aperen de
In tatlon qui se termina À
une heure du matin...

Dans le premier acte la danse
des bohémiennes fut très applaudio
et répétée. L'entrain et Je caloris du
début n plu. C'était gagner l'audi-
toiro qui, une fois favorable, pare
donnée bien den hésitations, des no
tes (rop hautos d'un demi-ton, une
diction pas nasce pure dans les wei
nes portées et (les gestes assez gnue
ches,

Mais quant le chant revenait,
l'auditoire manifestait son contene

 

 

  
  

  

tement. On devrait joucr, moins par=
ler, Le travail est plus long, mais
c'est plus Joil. Le libretto est pofe
tique, mais les explications parlées
ont beaucoup de prose,

Les choeurs d'un ensemble remare
quable et d'un accord parfait,

Mile Cédia Brault dons Mignon |
a remporté, après non rôle de Cure
menvû elle se fit connaître avec”
M. Dénnutcin==un autre triomphe,

Nn convient de fédiciter aussi M.
Ulysse lPaquin qui a lait un Lovha-
rlo parfait. M. l’aquin était en
voix hier, plus que jamais.

Mile Sarah Fisher dans Phiine
n été ravissante.

Mile Fisher a été triw virtuose
dans les vocalisés arducs du 25 ucte.

M. Georges Trépanier, qui jouait
pour la presmière fois, n surmonté
je trac des premières minutes et &
ry quelque suceds dans certains airs
hien connus comme ‘“Aitleu Mignon”
et “Elle ne croyait pas”, mais on
lui coproche une mauvaise

 

   

surtout dans le récit. Son dialogue
evec Laërte étalt un peu colléglen |
et plein d’accents naïfs faisant pen-
ser à une récitation d’un compli-
ment appris par coeur pour distri-
hution de prix.

M. Victor Desautels qui obtint |
un si remarquable succès dans “°C:

 

men" il y a quelques semaines, se :
fit encore remarquer par son jeu
de scone parfait. C’est l'un de nos
artistes amateurs les plus remar-
quables de chez nous.

Mile Laurendrau était charman-
te et très gentille dans le rôle du
petit Frédéric romantique et brava-
che.

M. Armand Gauthier est toujours
celui dont on aime le tinbre grave
et sympathique.

M. Amirault est d'un comique
achevé dans ses deux petite rôles.
SA acène du soufMieur & fait beau-
coup rire
A la seconde représentation de]

Mignon, mardi prochain, on ne sau-
rait trop appuyer sur l'essentiel
d'une diction pure et d'un langage
plus poélique. 5

;. C.

NOURLIE?Z PAs DE LIRE L'
PETITES ANNONCES DP LA “PA.

 

  

    
On a voté À même le fonis «+

réverve um crédit alditionnel de
$0,000 pour l'enlèvement de lu
neige des trottoirs.

Un crédit de 85.085, À être lu-
puté sur la birtanee des sataites dis-
ponible des Travaux publics à été
voté pour payer le coût des répar…
tions à l'égout de Ja rue Durocher,
entre les rues Sherbrooke et Mii-
ton, lodit égout s'étant effondné.
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   Eug. ROBERT

 

  
    
  

 

poseur d'sppal

eau chau

 

  
    

 

93, Vitré Ouest,
MONTREAL. Tél. Bell Main 3041
Tél. Kéu. ot appel de nult, 9372.

 

    

  

EXAMEN DES
ESTIMATEURS   

   
tionnaires.

ENMAI

 

      

 

, — Muccoeffinn Charles ;
. 81,51230; No, 3, suc- .

   

teonslon Charlea Sheppard, $11,
1780.00; No,

~ Hogan, $17,995.00.
a_i

Les successions Sheprard et Ho-
!gan ont contesté le rapport qui leur
accordait les indemnités ci<desens,
mais les tribunaux ont Pendu ju-
gement en faveur de la cité.

La commission # payé la véeli
mation de M. Tuncrède Morin xé.
levant à 81.200. au aujet du chan-
gement du niveau de ls rue Bt-Gur-
main, alusi que celles de MM. Ai-
bert ce Raoul Jacots d'un montant

| de $1,000.

8, sucession Henry

 

AMUSEMENT    

  

7h 7 Ce solr, a 8.15 heurue

A OTA VS CAABENS
Admission: Entrée cô:6
Fut. 85c. Entrée prinet-

pale, $1.08 ot $0.60.
Taxe de guerre Compe! .

APRES-MIDTUET SOIR
atinage avec fanf
DES ROIS APR
e

 

  

 

  

CONTRACTEUR

En plomb

 

le, Gaz. couvreur er

  

, à vapeur et à sir chaud,   
   $ 9 13 14 16 30 21 23 37 26 30 sen 4En

 

         
  

  
  

   

bag, eto. 131-8. Jno.

INDISPENSABLE AUX FUMEURS
| 5 vontoches tous les marchandedetadesBrevets 1917. 174-—ino
 

 

Lo Traitement Logique.

|

Diresi--Rapide--Æthisegs
POUR LES CAS LES PLUS OBSTINES

Lu veuils chus (vus ten l'hurmacions.

F. LAURENT
PEINTRE

2994 ST-HUBERT
Saint-Louis 2759.

MONTREAL.

Spécialité: Peintre
de clochers, églises,
maisons, eto.
«e jointe, netto:
de a pierre ot in
rique. Ouvrage

ranti. Demandes
mes prix avant de
lacer votre ordre.
Kdifics faite par
moi: Eglise St-Jao-

soph, eto, Chateau Fronte-
 
 

    
  

     
  

  

  

   
  
  

  

IPENETTE
JeGF§¢
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sue RUE STEATHEMINE
308 rue Stet Ou

 

 
À tous coux qui ont eu le bonhour d'avoir un

kodak comte «adeau eL qui ne savent pas com-
ment s'en movie, nous poux erons un geanel inhi

rexpliquer et de leur monte 4 l'ai
de lu bonne.photographie Coceer comment faire

Ayez notre munuel en françain: “Com
faire de ln bonne photographie‘, Be. meat

The D. H. HOGA CO., Reg’d 4 Megasine)
id rue CesiaST

’ Nid rue Ste-Cath
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 DANS LA BELGIQUE = L'ASSDUITE DNS "it?~~3~DELIVREEDUBOCHE
      

Dans le triomphe complet
Qu'ils connaissent au-
jourd'hui. les Belges
n’ont pas oublié les
dures années qu’ils ont
passées sous la domina-
tion allemande, alors
qu'ils n'ont jamais dé-
sespéré.

] Force morale

BRUXELES, 87 décembre, (cor.
respondance du “Temps”) — Les
Reiges vivent actunellemes® los plus
grandes qu'un peupls puis.
se connaître: ile renaissent A Ia li.
berté; îls s'abandonnent A la joie
d'être eux-mêmes.
Toutes cette joie du retour et

toute cette ardenr patriotique ont
fait quelque peu oublier la tristesse
de la réalité des choses. Ja Belgi-
que, qu'il nous n été donné de re
voir ainsi ressemblait étonnam-
ment à celle des premiers jours
d'août 1914, quan la glorieuse ré-
sistance de F. exaltait tous les
coeurs; mais devant ce merveil-
Jeux décor de la rentrée triompha-
le, on songeait au peuple que les
Allemanda opprimèrent si cruelle.
ment pendant plus de quatre an-
nées. Que pense-t-il, ce peuple. et
quels sont Yesmoyens el lesres.
sources dont es; pour faire
face à l'avenir Immédiat

Rk La situation de fait est bien sim.
ple: Ia Belgique à été systématique-
ment ruinée. J'ai refait, en sens
inverse, la route suivie en auût
{914 à travers la Flandre. alors si
belle ot sf riche. Or, In Flandre est
devenue une terre de misère et de
mort. De Furnes A Roulers, c'est
fa dévastation sans nom. Tes rui-
nes de Dixmude scront difficiles à
relever: Il n'y a plus IA que des
monceaux de vieilles pierres et des
trous bésntz — plus même un
«squelette de ville. Pendant des
liemes et des lieues. c'est le désert,
le chaos. in solitude désolée. On n
l'impression d'avancer en plein
cauchemar. Seuls quelques lamen-
tables débris de camouflage mar-

. sent le tracétdes anciennes rou-
tes; pour le surplus, i! n'y a que
des tranchées éboulées, un enche-
vêtrement de fil de fer barbelé sur
‘es profondeurs extraordinaires,
des entonnoirs créusés par des
obus, des abris écroulés. Sur tout
ce vaste horizon de l’Yrer. plus
une église. plus une maison, plus
un … Maintenant que les trou-
pes mont parties vers l'est. et que
|» silence enveloppe comme d'un
finceul toute cette effroyable mi-
ro créée par la guerre, on de-
meure stupéfait devant l'étendue

: du Les inondations qui
| fMaront tendues pendant quatre an-

de Niewpors an nord fo Dix
ude sit ailied Ia’ raine de

terre flamande jadis af 16.
, chnde: en se retirant, les eaux ont
1 féposé une boue épaisse d'où êmer.
rent encore, de loin en loin, des
débris humains ron, par les rats.
Vailé des brumes de l’automne, le
spectadie est énorme et terrifiant.
il faudra l'effort soutenu de toute
une génération pour refaire de
cette partie de la Flandre une ter.
ve de travail, de fleurs et de mois-
“ons.

 

 
17 mettant le prix; mais dans

 

LA FUFTR DE L'ENNEMI
on avance vers Bruges et.

A Fest. vers Gand, in dévastation
est moins totale. On traverse enco-
re des villages très éprouvés, des
routes bouleversfes. mais des ar-
bres subsistent. des hameaux sont
Intacts, L'ennemi. par Is
manoeuvre des alliés. n’a pas eu le
temps d'achever son ceuvre crirmi-

II a dû fuir, abandonnant
des munitions et un con-

ul gisent aux bords des
routes et dans le voisinage des ga-
res. Cela se e ainsi sur toute
l'étendue de l'ancien front en Bel-
ge une bande d’une vingtaine de

lomsètres de destruction absolue;
is une bande d'une trentaine de
lomdtres où les dégâts sont mé-

rieux, mais où la vie peut renaître
asses rapidement.

INDUSTRIES RUINDES

A les cités qui, en première
gue,furent complètement rasées,
comese Nieuport, Dixmude. Ypres,
les villes, souvent bombardées par
les au cours de leur re-
traite précipitée. paraimeant avoir
moins souffert qu'on ne l'a dit tout
d'abord. 1e grand malheur pour
elles n'est pas dans l'effontrement
de quelques maisons, mais ‘ans l'a-
néantimement des industries qui
faisnient leur ité. Tous les
ateliers ont été vidés de leur outll-
lage: les matères premières ont”
6té enlevées: les populations sont
réduites au chômage. 11 faut qu'on
le «ache, l'aide la plus efficace, la
plus sûre, aussi urgente que le ra-
vitat\iement lui-même, cons:ste dans
Je fait d'assurer aux Heiges les
moyens de travailler: des outils et
des matières premières. C’est de
cels surtout que dépend pour eux la
meilleure chance de relèvement. Ce
n’est pas seulement le cas pour les
Flandres, mais également pour le
Brabant et les provinces wallonnes,
qui sont dee régions de grande in-
dustrie. le ‘‘vidage" des usines
et des ateliers a été organisé avec
une méthode extraordinaire. Ce qui
permet d’ " en l'avenir, mal-
gré tout, c'est que les BARES
ont été sauvés de Ja destruction :
les mines intactes peuvent aseurer
Is remaissance de l’industrie belge.

SOUFFRANCES

Actuellement, ot sans doute pour
quelque temps encore, In vie est
pénidle en Belgique. Les Belges ont
souffert bien plus qu’ils ne ‘l'a
vouent eux-mêmes, et dans les ré-
cits qu’ils font, on trouve des confle
demces vraiment tragiques Us ont
été abominablement torturés jus
qu’au dernier jour: is ont été
odieusement affamée. e€t c'est um
miracle de In votonté humaine qu’ils
aient pu résister jusqu'au bout. Des
tmitlions d'êtres se ront nourris pen-
dant quatre sander Jon peu de

in, d'un pen de ot pommes
& terre. 81a faim.n creusé Les traits
et donloureusement vieblli les visn-
ges. J'ai rencoatré d'anciens amis
que jo ne reronnus qu'en enteacdant
le son de lenr voix.  L'amaigeisse-
ment est presque général: l'adulte
« perdu. en moyenne, de 13 A 30
kilogrammes. Méme dans des fa-
milles très aluées, l'alimentation
normale devenait un problème dié-
fille à résoudre, et on se demande
avec angolase quels seront les céfets
de ces longues et cruelies privations
pour l'énergie de Ia race. À Bruxel-
les et dans les grands centres, on
arrive maintoneæt à se nourrie en  les

petites villes, ln sitamion reste cri-
tique. 1] em sera ainsi ausei long-
temps que les votes de comrmunica-
tion ne seront pas rétablies et que
da circulation d'une province à
l'autre ne sera pas pratiquement
récegantsée,. La capitale même
donne Leapress'on d'une grande
rité complètement fnolée: on n'y
parvient jusqu'ici qu'en autamob:-
le; on n'y rencontre point de fia-
uree: des boeufs trainent lentement
par les rues quelques rares ramions
de Hrraison. Si l'on vet communis
quer avec le dehors, il faut porter
ses lettres à Gand on faire rt
ses té à Beuges — d'où
ils me sont réexpédiés qu'aver nne
certaine lenteur. Cela donne une
Idée des difficuités énormes que le
gouvernement doit surmonter au
premier jour de sa rélvatallation.

UN MEME IDEAL

Dés la prise de contact, on a
d'impression qu'il 5 a de sensibles
nuances entre la mentalité des Bel-
fes du «dehors et celle des Belges
qui demeurärent dans les provinces
Qui furent occupées. D'Instinet, tous
tendent aux mêmes buts, mais pour
les atteindre. ‘la diffèrent parfois
d'opinion sur les voiles où il iinporte
de s'engager.

It n'y à LA aucune opposition de
principes ou de tendances, mais
simplement un effet des cCircons-
tances pur lesquelles les deux 6l6-
ments se sont trouvés séparés pen-
dant quatre annes: tandis que ceux
du dehors se -aont nasimtié, par le
commerce quotidien aver Je‘« Fran.
çais, los Anglais et les Américains,
certaines idées nouvelles. nées de
In guerre mème, les opprimés
d'hier n'ont songé qu'à la rénistance
À l'emprise allemande. Pour mieux
lutter, lis s'en sont tenus étroite.
ment aux idées et aux sentiments
qui déterminérent le bel élan du 4
août 1014. d'ela ne manque pas
de grandeur et (1 n'est pas à craîn-
dre qu'fl en résulte une menace
pour l'union sacrée dew partis in.
dispensable à l'oeuvre de resiaura-
tion nationale,
Ce qui trappe surtout cher lee

Belges qui ont enbi le joug prus-
sien, c'est qu'ils ont conscience que
leur résolution de “tenir” quand
même et malgré tout a Été un fac-
teur important de la victoire, Te
oat le juste orgueil de leurs souf.
frances, parce qu'ils savent qu'et.
les furent utiles au triomphe d'une
noble cause. J'ai vu à Bruxelles
un lang cortège précédé d'un dra-
péau sur lequel on lisait ces mote:
“Fédération des prisonniers c-
vila TI y avait là des viefliards,
des femmes, des Jeunes filles, fes

» des prêtres. des nuvri-
ers: ils étaient des centaines et
des centaines, marchant \a tête
haute, très fiers d'avoir été con-
damnés par l'ennemi à de longs
mois de prison. Un Industrie] me
disait: “Chez moi, tout lo monde
s fait son devoir: mon fils aîné =
été tné: mon fils cadet à été bles-
sé, et moi, j'ai fait cing mois de
prison. Cela définit l'état d'es-
prit des Belges enfin libérés et ce-
la explique le caractère farouche
de Is lutte qu'îin entreprirent con-
tre les gouverneurs que leur en.
voya le ner,
M, Louis Frank, le député Hbé.

ral d'Anvers, qui s'est vu confier
le portefeuille des colonies dansle
nouveau cabinet natinaal, a décla-
ré A ce sujet: “Nous avons, pen-
dant plus de quatre amb, dans Ic

 

, UN MOYEN
De braver le froid, 'humidité, les microbes,
De cuirasser votre gorge, d’assouplir vos cordes vocales,
De préserver vos bronches, de
De prévenir la Grippe Espagnole,
De n'étre jamais enrhumé, grippé, enroué, oppressé,

PRENEZ LES

»

uérir vos poumons,

CRESOBENE
Ce merveilleux remède, composé de produits balsamiques, antiseptiques, volatiles,

ses bienfaisantes va)

ASTHME, EMPHYSEME,etc.

(Capsules)

imprègne de
urs toutl’a pareil respiratoire et guérit infailliblement les MAUX de GORGE,

LARYNGITES, RHUMES de a RVEAU, GRIPPE, INFLUENZA, RHUMES, BRONCHITES,

Antisepsie complète des voles respiratoires où pénètrent les germes de la Grippe Espagnole.
v het tous |

33.00, Ciaanis dosCAPa!
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Éterrsdachon à
BeLer:dn
4 Buite

“C'est en vendant peu à peu nes
meubles. mes bijoux. tout ce que
1e possédais, que je me débattis avec
mon enfant contre la mort... J'é-
tais à bout de lutte, j'allais suosom-
der... Oh! je me rappelln... Je
‘socoudaix aux parapets des pots
ur regarder is Seine, avec mon pe-

Ht sur les bras, en songeant quel
repos 11 y euruit là. au fond. Lul
rieft de voir danser l'eau... Je
me trouvais ainsi en contemplation.
da matin d'automne, quand quel-
qu'un me toucha l'épaule. Je
me retournai. C'était mon murl.

““Madyme, en face de ce visage
d'une beauté ai prenante et vers qui
toutes mas fibres avaient st long-
temps crié. ja ne pensais nl à la
mort qui me frôlait tout À l'heure,
ul aux deux aus d'absudon. ni mé
me av salut qu’il nous, anportait
peut-être. Ce ne fnt n! un “auret
M une espérance nui me fu hondie
io coeur... Je sentis soululvent
combien je l'aimaie.”
Comment Claire Varouge, dans la

pière vnisine. à travers je mur, ne
perçut-elle pas la flamumé passion-

LL \

  IN
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ALpoise
née de cette Ame, soeur de la sien-
ae?
Quant à Régine, nes beaux yeux

purs. d'un bleu royal. gardalent,
malgré leur douceur compatissante,
on ne sait quel aîtier reflet, com-
me une profondeur de ciel où une
transparence d'intangible glacier.
Puls une réverie passa au fond des
Hmpides prunatles.

8avait-eite donc moins bien aimer
que ces femmes. ele qui ne voulait
sur son amour ni une ompre san-
slante, ni un soupçon?... Elle
demanda:
—"Votre mari né vous donna-t-il

aucune explication de sa longue ad.
sence?...

~—Noh, madame, pas plus que des
absences qui suivirent. Car, de-
puis quatre ans, je ne l'ai peut-être
pas vu dix fois. Mais de (ompe à
autre, un pou d'argent m'arrive avec
un mot de lui. Ses visits sont tou-
Jours très courtes, et encore ne sont»
tiles pas pour no

Un regard de In
le petit garçon.
—"1} aime son enfant?” interror

ses Régine.

    
ère tomba sur

 

 —"Autant que cet homme-lb

LESOMSONEESDSSDSIIL écontion du prix, 89 sous. où 6 otteppour
= ———

peut aimer. J'ai dés raisona de le
croire. Oui, madame.
—Cependant. il le laisse dans le

besoin.
-——Peul-être ne peut-il pas faire

autrement. Je pense que s'il avait
de l'argent. fl en donnerait. Ainsl,
dernièrement. J'ai reçu de lui une
assez forte somme
—D'où venait l'envoi?
-—De Monte-Carlo.
Ah! le jeu...’ murmure la

marquise. “Ft... vous n'avez ju-
mais cseayé de le suivre. de décou-
vrir sa vraie personnalité, son gen-
te de vie?

—-Îl me l’a défendu, madame. 11
a oxigé de mol des rerments solen-
nels.

sobéissaln, je craindrais trop de ne
Jamais te revoir.”

Régine réfléchit un moment gen-
dant que Denise d'Occane arran-
geait les belles boucles de son pe-
tit Michel et caresenit l'enfant que
celte conversation grave attristalf.
—"Alors, reprit Mme de Matboi-

se. Don sans quelque hésitation,
—oua n'aves jamais songé au divor-
ve

te, elle renrit vivement:
“ON! pour moi, Je n'admets pas

religieux. Mails voun pouretes ne
pas avoir len mêmes opinions, et je
cotprendrais. .
Ca t'évt pas une question de

principes. madame, car j'ai été dle.
vée par un libre-penseur. . . ”

sjors?...
“Non, madame,” reprit Dunise

en socouant doucement la tête. 
Et, d'afileurs, nl Je lui dé- el

Devant un mouvement de révol-

1e divorce, à causé de mes principe

1m regar4 de Régino disait: “Mais

LES ECOL
|Plus de deux mille jeunes:

gens ont suivi les cours
du soir durant le pre-
mier semestre.

—

Liste des écoles
Les écoles catholiques du soir al.’

tuées dans les limites de 1a cité de
Montréal rouvriront leurs portes
mardi. le 7 de ce mois.
Durant le premier remestre, près

de deux inille jeunes gens ont sui-
si aver une assiduité bien satiofni-
sante les différents cours qu'on »
donne: français, anglais. arithmé-
tique. dessin et comptabilité. Ce:
qui prouve que les écoles du soir

 

{sont très appréciées de notre popu-
lation.
Le directeur général de ces ins.

titutions, M. C. J. Miller, prie ins.
tamment tous les élèves actuels,

 

territoire occupé, mené une politi-
que de résistance continue et ohs-
tinée. D'une part, les administra.
tions communales, ces ausises his-
toriques de notre vie politique:
d'autre part, Je conseil national
ont été les pivots de Ia résistance
civile, qui n'a jamais failli. Quand
un homme était frappé, envoyé en
prison ou en exil, toujours un Là
Ge se lévait pour reprendre »ôn
puste. ll nest pas nécessaire d'ê-
tre heureux, muim il est nécessaire
de faire son devoir. Cette pensée
et la foi indomptable dans le droit
|BOUS Ont soutenus dans ces quatre
ans de calvaire. Le clergé, le bar
reau et la magistrature, la haute
finance et Is grande industrie qui
a Inissé snccager el anéantir see
usines plutôt que de reprendre le
travail ont été admirables. Mais
les masses populaires ne l'ont par
été moins par leur réslgnation
stoïque et leur courage."

PEUPLE ADMIRABLE.

C'est vrai: ce peuple — ce pen.
tout entier — a été admirable.
rivalités personnelles, les que-

relles des in, tout s'est apsiné
st s'est effacé devant le sentiment
profond da la ralidarité nationale,
Un suit comment le cardinal Mer-
cler a soutenu le moral du paye,
comment le comité présidé par M.
Ernest Solvay a réusel à le ravi-
tailler; comment les Max, les Le
monnier, les Frank, les Théodor
« tant d'autres ont donné conse
tamment le haut exemple du de
votr et du sacrifice: on sait
comment Jes ouvriers ee les pay-
sans ont préféré la déportation
A ln soumission,
connaît pas tout l'héroisme des
humbles, des bourgeois et des
den artisans qui, chaque jour, ris.
quaient la prison et même l'exécu-
tion sommaire. L'histoire des of.
forts des Bruxellois pour
traire aux réquisitions allemandes
des cuivres et des laines est une
page héroïque. Dans chaque moie
son, on avait constguit d'étennan-
tes cachettea; dans certmines de-
meures pendani que les ABemants
réquisitionnaient au rez-de-chaue-
‘se of au premier Stage, on démé. Et]
nagenit les cuivres et les laines den
usatolas par les toits, avec l'aide des
voisins — et jamais une dénoncia-
ton, junais une trahison. On m'a
cité un franc-maçon notoire dont les
objets les plis précieux furent mis
à l'abri par un peôtre, dans la en-
cristie d'une église. Aunsi faut-l
constater que ai l'Allenand a odieu-
sement opprimé les Bruxelols, il a
été formidablement “roulé”
eux. Tes derniers roldats de Hin-
demburg n'avaient pas quitté la ca-
pitale que fous les trésors sortaient
des cachettes. On voyait passer
dans les rues des brouettes et des
charrettes À bras chargées d'objets
de cuivre et de laine. et les pas-
sants faisaient une ovation à ceux
qul ramenaient telomphalement
leur bien. le jour de l'entrée so-
lennelle des souverains, nn vit des
matelas à la place d'honneur, à des
balcons. comme des trophées, entre
deux drapeaux. Le “peuple Indé-
tottable” dont parlait avec tant de
colère von Bissing, a eu le dernier
mot. L'organisation allemamie et
la barbarie prussienne ont été im-
puissantes à Te convaincre ou à l'a-
battre. 11 n'a jamais désespéré: il
n'a jamais donté de lui-même. Tin
pirisé mon admirable force morale
dans «a haine. et. c'est par in puis
sance de sa haine généreuse qu'il a
murvéeu à sa misère et À res deuile.

“Rien ne me séparers jamais de
mon mari. que son caprice. sh vo-
lonté. Et cela, c'est encore quelque
rhose de lui. Je l'ai trop aimé. je
l'aime encore. Qui sait s'il ne nous
reviendra pas un jour définitive-
ment 7. Jde vis dana l'espoir et dans
l'attente de cc Jour-l.

--<Pauvre femme !."
Mme de Malboise.

“J'al mon enfant. .Son en-
fant.” dit Denise. “Et »f vous sa-
vies comme il lui ressemble I..."

Fille soudevait ie menton du petit
Michel. tournait Ic visage brun et
menu. eux traits délicate. aux aplen-
dides yeux sombres, vcre Mme de
Maiboise,

-—"Qu'il est beau". n'écria ceble-

murmurs

Bile ne penchait vere l'enfant. lui
demandait quels jouots il voudrait
qu’elle jui a. rtAt à ea prochaine
visite. Mais Denise interrompit :
—"Oh ! madame, J'ai trop pèrté |

de moi. Et :1 y n.ces pauvres flan-
ofa... Je voulais vous dire.”

révlla ma crainte. Les deux
Jeunes gens rongeaient À mon en-
semble.
Ce projet comportait rans doute

heaucoup d'exsitation ot d’enfan-
Ullage. : avec un peu de machia-
vêl'ame Innocent.

Toutefons, zans trop en tenir
comple, il ne falluit pas oublier que
de tellon chones arrivent.

Roxel'ne ot Victor étaient dien
len deux êtres capables d'une oi
émouvante folie, Ft que pouvaient-
He faire 7...

L'un. trop woumis pour braver
ouvertement la volonté paternelle.

mais on ne

se sue nes

——————————————————

Depuis qu'elle fie wea, e de “Fruite
u-tives.”° le réputé remède

! aus (rules.

!TT

- j

 

M. C. d. MILLER. directeur géné-
ral des écoles du soir.

ainel que toutes Ts personnes qui
désirent s'y faire inscrire, de hien
vouloir se présenter dès le premier
soir à l’une des écoles suivantes:

Oller, 384 Roy: Montcalm, 408
Demontigny est; Edward Murphy.
480 Craig cet: Champlain, 224 nl.
lum. Souart, 910 Papineau: Fron.
tenac, 148 Hogan; Bt-doseph (Ho-
chelega), 265 Des Jeanne-
d'Arc. S60 Jeanne-d'A Boucher
de LaBruère, 4045 Lavaltrie: St-
Vietor, rue Honfleur; Ste-Familles,
1497 Delorimier. St-Stanialas, 525
Gilford; Guay, 22830 Chabot; St.
Paul, 2060 Re-Denis: St-Rosaire,
2570 Châteaubriand: ‘‘hampagnat,
460 Ave Laurier: Ste-Philoméne,
460, Gare. Rosemont; Kt-Joseph,

  

 

1937 Ch, Côte des Neiges: Belmont. :
265 Guy: St-Patrice. 371 Lagau-
chetière ouest; Ste-Cunégonde, rue
Vinet; St-Henrl, 4 Collège: Bars.
field, 88 Grand Trone; Ste-Crois,'
108 de Biencourt: Patronage. 131
Lagauchetière oucat; St-Louts. 325
Ave Fairmount.

3 MORCEAUX DE
SAVON CNTICURA ET
4 BOITES D'ONQUENT

Guérissent des boutons dé-
mangeants aux épaules

et au dos.

  

‘Pendant deux ans je souffris de boutons
démangeants aux épanles et an dos. Ths

. Stajent dure. rouges et très dou-
loureux, et étaient ikeépars
Jo na pouvais pas d ra
nuit Leu de ie démangeaison
que B m'ocrasionnait

“J'essayal plusieurs médica-
ments, mais ils 3

LagatCorte age 77,0' Curie d'em-
Vlayas trois morceaux de Savon Catena ot
quatre bnites pan Cuticurn. el j'étais

quérie Mm bout de six semai-
- Sigud) Mile Kate Young. Morse,

Mass. 80 mars 1917.

avelr abtenu un telat

  
Clair el sainAprès

& l’aide de Cutieiru, tener-le ciafr en em-
ployant ia Savem pour fins
es, avec um

Savon

de toilette
t au À a.
pour Je teine.

Pein

a d'OnCuticura. det i

  
   

La Beauté

ASSURE AUX FEMMES
ET FAIBLES

L’EMBONPOINT,
LA VIGUEUR, |

LA SANTÉ.
Damogtne ex un remède scien-
tlsque et efficace contre In mai
wreur et la faiblesse, C'est le
véritable promoteur dela desuté
physique car if assure I'Barmo. |
tle parfaite du corps,ls rondeur
des bras, Ja courbe gracieuse
des épaules, l'ampleur esthé-
tique du buste sind qu'une
vanté parfaite.

IRATIS Thetement
Shar la basutd Poi
wer réceptign de {0c frais de

et règne taiterseat

N'OUBLIEZ PAS DE LIRE
PETITES ANNONCES DK LA *

qu'elle smelt, surtout trop péné-
trée de la déchéance que lui infli-
Génient la conduite de pon père et
cefle de va sosur.

Puls, devant sux. oes trois années
de service militaire, dont la ségara-
tion leur paraftrait intolérable s'ils
n'étaient pas consolés par une sûre
spérence.

—-"ils sont # honnêtes. ni _dioi-
gnds de tout mal !..." disait Denl-
re. ‘Moi, que te voisinage et 1a sy'm-
pathie ont fait leur confidente. ma-
dame, je n'ai pas cru agir ‘mpru-
demament en les réunissant deux
ou trols fois es ma préesuce. C'était
encore le meilleur moyen d'empé-
cher ume catastrophe ou une faute.

—-Oul... je le reconnals... Je vous
SP répondalt Mme de
adboise, qui hochait In tête dans

une grande perplexité.

Comenent leur venir en aide ?
Ah !... s'il avait suffi de doter Ro-
seline, peut-être elton vaincu la
fiarté de ces vaillantes femmes, of
fait accepter le don d'argent ! Mais
le pagetier de ju rue Monge était
moins ua homme cupide qu'un bra-
ve commerçant, rigide pour lute
même et pointilleux sur 1a bonne
r utation de la bru qu'il aocepte-
ra
Qui aurait oxé l'en blAmer ? La

fieur de pureté qu'était Rosedine
r'épanouissait près du fumier et y
touchait même par ses racines déli-
cates. Tout était à crainaire de la
promisuité, de l'hérédivé. malgré
la fière droiture de sa mère et de
sa Krand'mère, dont elle venrdlait
exéiueivement tenir.

“J'irai blem parler à monsieur
Saron.” balbatiait Régine héeitante.

  L'autre, trop désintérewede pour
conseiller la réwistance à coiufi ‘’Nais que ul dire 2... Car ce père

"| FEMOL ét

  

   

  
   
   

   

  

 

Mile ANNIE WARD

112, Hazen St... St-Jean, N.B.
“C’est avec plaisir que je vous écris

pour vous dire quel prand soulagement
‘jai eu par l'emploi de votre remède|
Slrait-a-tives.” Je souffrais beaucoup,
depuis pinsieurs années, de maux de :
tête nerveux et de constipation. Je tis
l'essai de tout, j'ai consglié des méde-
cins; mais rien tie semblait me soulager
jusqu'à ve que je fis l'esuai de ‘‘Fruit-n-
ives.
Après en avoir pris plusieurs boîtes,
j'étais entidrement guérie de cen affece
tions ot depuis, jo me porte A mer
veille.”

Mile ANNIE WARD |

“Fruit-a-tives” est fait du jus de
y fruits frais, concentré et augmenté ou
puissance. combiné avec les meilleurs
toniques, ce qui Init qua c'est un remade
sûr et positif, contre les maux de tête
et ls constipation,
Vo I boite, au à holies pour $2.50),

échantillon d'essai 250. Chez tous les
marchands où de Fruit-a-tives, Limi-
ted, Ottawa. 370
  
    

  

  

FEMMES
MALADES

Savez-vous pourquoi tant de jeunes
filleset de femmes trainent uneexiat sn: =

pénible, endurent des sinuleurs périodiques,
des malaises et dés failles es vontinneltes 2” |
C'est que lorsquelles commencent à éprou- !

j ver des Amptomes doulouseus et dépri-
! manta elles Vanémmw, A §
© le neurasthénie, à I» débilré générale et « |

soignent #ves des pilules pour le sang, pont

{

|

 
Irs attnibuent 4

 les nerfs des teniques pli: on mains effica-
oe, pendant que fa véritahle mata: ah
estincause de tous ra pymipiBIes o Îles

 

 devratent srigner avec des remèdes appro-
pride, saggrave et s'achemine vers La periode
chronique. 8 vous vous sentes dépérir,
Iniblir, pir, el wou yeux sont cernée, votre
telat terreux, ri vous vous sentez triujours
latignées, si vous vonffrez de 1riodes dou-
Vourasses, de deuslenrs flans les teins, au coté,
Ganale ventre, pertes presque continnelles,
Étourdissements, paipitatinie, bouffées de
Chaleur, constipation, ete, peu fmporte la
durée et la gravité de (es traiaisen, quand
même vois seriez condamnées à sibir une
opétatinn, ne désesplres pas employes fin-
médiatement

|
i
|

‘

 

roulsgement rapide
et permanente. }

FEMOL cv en vente Tuirinut à 31.00 Te
1% traitement de 30 jours. 11 vous pera expédié,

france, sur téceutran du pris,
Sur récaption de 10r pour frais de porta et dem. |

, llage nove vous ave assez de FEMOI
aurai qu'une ;EEE|i trail sent

i iver. Adres Lustitut Case,
@ We. 1 Place Repl. eda.

! |

Quavenstesssacenseenssep

| UnRemédecontre
i la Dyspepsie

M.D. prescrit: “Toute parsenne ©
| @ “ouffrant d'une indi on pro- ©)

noncée ou de constipation peut
ê ee guérir en prenant de 15 à 30

; & gouttes. d'Extraits de Racines

 

| et vous ohirndee,
| œ une guérison Ki   

  

     
  

  vendu par
! lea pharmaciens sous le nom de
S Sirop Carat de la Mere Selpel”

Procurez-vousle véritable. B0c.
et $1.00 lu bouteille. :   
 

  
 

“pitutes pour les Femmes. du Dr Martel
Preacrités nt. recommandées par les ode, |

cine: vendues depu:s un denti-alècle dans une |
te en ferhjane hraveite avec In signatuen

“Kn cherl er Remedy Cu. Chez votre
macien. N'en accuptes pas deus >.

est dans le vrai.”
Denise ajouta :
-CEt la petite 8 une famille

resque entiârement à sa charge.
7lle commence à Kagner gentiment.

ce qui Met un pen d'aise dens le
ménage. Ce ne sont pes les holies
de l'infirme, ni les (leurs de ls mère
qui soutiendraient la maisonnée.
-—Et il est difficile de leur faire

accepter de l'argent”. obrerve la
marquise. ,

“Se le sais bien. madame. J'ai
remarqué cela depula que je vis
dans ce milieu pauvre. Le mérite)
ve va jamais raus la d'gnité. Aural

jee sont les plus intéressants demi
malheureux qui demandent le}
moins. Ce n'est pas aixé de faire |
l'aumône. |

Voulez-vous m'y aider 7...” de.
manda Régine. dont te doux visage’
soucieux «'llumina. “Vous seriez
Ici commo l'administratrice de mes
modestes charités Vous observe. |
t'es, vous me transmettriez des no-
tes. Ah: quelle auxilisire vous se-,
trié pour moi !.…. Vous auvles ton-
jte une comptabilité À tenir. Ce
serait une occupmtion. Vous en!
souhailez une qui ne vous sépare
bas de votre fils. Moi. je cherche
une personne de confiance.” '

Elle n'orait parier dr rémunéra-
tion. Mme d'Occana comprit. Les |
larmes lui vinrent aux yeux.

(4 SUIVRE)

LES CORB dues et mous sont rule
ment guéris per le Remède de Hoils-
way contre lea cors, que l'on peut em- '
plover on toute aûretd af qui ent ahso-

UJ

t
1

jument eùr wt certain dans son en-
| plot. x
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|
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|
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LE PLUS GRAND

Nos offres spéciales du lundi sont ren-
dues encore plus alléchantes par cette

Quelques-unes des valeurs quivente.

prévaudrontlundi :

Vente d'Inventaire
Trimestriél”

"ALY
Ma,és as MANTRA

 

ces, Rég, 90.

 

Tiezus à man

Her 1.50.

Spécial, lundi 

Etoffes à Robes
et à Manteaux.
PROFITEZ DES OCCASIONS SUIVANTES ET

ECONOMISEZ

| Serge hleu roval, pour robes, 365 pau-

Eroffe howespun grise. 3R pouces.
Rig. 1.00.

Popeline anglaise, 38 pouces. Réguiier

Cachemire Pradford, 36 poures. ma-
rine, grenat. Copen. Meu Alice
blew royal, fmne. Régulier 00.

. Etoffe A manteaux.de fabrication an-
glaise, 54 pouces. Régulier 4.70.

« quadrillé. 54 pou»
ces, de fahrication uaglaise, Régu.

Tigau À manteaux rayé, brun eutde-
ment. 04 pauvres, Régulior 1.50

Carseul noir. pour manteaux et garnitures, 52
pouces, Régulier (0 Spécial, Indi

Sealotta Lister noir. 02 pouces. Régulier 12.06.

Valeurs
jusqu'à

0 et 1.08

in verge

49
Valeur 4.89,

Spécial
undi

(1.98
4.95 |

6.95
Rer-da-chaussée  
 

BOYTINES POLR DAMES
120 paires de hotlines aveg

setuclles à coureinels ct fatar
de csouteloue, genre houtonné
eu Jaré. Val, qusqu'a 4 49
a, Spécial, ands .

Premier étage.

 

 

BOUTONS

vo ivoire et en ceflulord, unis et
de fantaisie, toutes les gran-
deurs mais pas dan- tous les
Myles: jolie nuances diverses:
8à 12 boutons par carte. Vie
Terre qusqu'à LOU Spe-
elal Vendla carte 1 0

Rez-de-chaussée.

ARTIGLES DE TOILETTE A

Pots en verre de fantaisie :
pour la poudre de toiletle et
récentacles à chaveux en terre
de fantaisie avec bordure en
niekel at haut. Rég. .39, 19
Xpécial. lundi. chacun

—Res-de-chnuesée.

ETOLES EN MARTE
D'ALASKA

heau fini naturel. fourrure bien
fournie, forme animal aver tôle

pialfama©27.50
philly rond pour 2750

assortir,

Premier étuge.

 

piles 
RORES LE NUIT

aver manches longues, et bien
snrnies de, Jetez très am-
vies. SpCvial, lundi.
pour... | . 1.29

Premier étage.
CORSETS

Lot spécial de corsets de dif-
férents styles pour convenir »
toutes les tailles Valeurs jus-
qu'à 3.00 Spécial.
lundi 1 11 = 149

— Premier étuge.

AU MAGASIN DU
SOUS-SOL.

Basfini cachemire. bonne pe-
senteur pour l'hiver, «pé- 25
cial, lundi, la peire °

Elégants manteaux e
ton et quelques-uns en t
ces foncées.

squ'a 27. 
MIDDY

genre v'enfilant pardesaus Ia
tête et. gilet. faits en jean: lt
rement ralis par l'étalage. Va-
leur de 1.49. Spécial. 1 00
lundi... .

Premier étage.

RIDEAUX NOTTINGHAM

2 paires dr rideaux Notting
ham. 25 pouces par 2; verges
delongueur. Convenables pour
fenêtres francaises et cuisine.

FranPa spé .69
Deuxième étage.

| Bas de Soie pour
Dames

Une excellente occasion de vous procurer des bas
de soie de haute qualité à une fraction de leur va-
leur véritable. Tous sont bien faits, et sans couture.
Couleurs: brun, marine, noir, blanc et gris. 98
Valeur régulière de 1.25. Landi.1 +

| ALMY'S—Rez-de-chouseée Commandes par Is posts rem.

Manteaux d'Hiver
| Marqués à un prix-très spécial

pour Lundi, 14.95
n drap velours, freize, Mel-
werd:

Faits avec ceinture et poches de fantaisie.

Joliment doublés à mi-corps.

Dans I'assortiment il y en à qui sont is de
luche Esquimette de Salt. Valeurs i 4 95

fa . Spécial, lundi...... ... .
ALMY'8— Premier étage—Commandes par in posts rempilies.

   

   nsc

ROBES POUR FILLETTES

de 6h 14 ans, cn serge et en po-

Trepie" 8.98
—Premier étage.

TAPIS DE VELOURS p

ANGLAIS WILTON

essing orientaus “ot florsux.
grandeur 7 pds. 6” x 9 pds. Va-
leur 36.00, Speci. 27,50
tunedi

“Troisième étage.

ma

tous sont de nuan-

 
ROBES DE MAISONS

en cham .  mansh
air fii jis à 20.

lundi.LL. 98

—Premier étage.

SACS A MAIN

20 seulement de ces wos à
main on polericotéedoublés
en soie tricotée:
différents; Donnemateoe  

u
e
.
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Fourrait-on (trouver dans tout

l'univers une autre petite ville sem-

biable à Angliteh cité perdue dans

les immenses de la Russie

et qui, comptant à peine dix mille

habitants, possède vinat-neuf églises

‘anclennes? C'est un cas unique
dans les annales religieuses que ce
nombre imposantd'édifices euituels
réunis dax un" |seule bourgade

moscovite. L'idée première d'éri-
ser ces églises et de grouper, dans

  

décèle In présence des habitants et
cette impression de paix subalste
même quand on approche tout près
des remparts. Cette heureuse pe-
tite ville 1 pourtant une histoire we
ses mouvementée.

Fondée au NVsiècle, elle fut ex-
ponée aux invasions des hordes tar-
tares ct A la cupidité des conqué-
rants voisins. Entre 1412 et 1500
elle fut même plusieurs fois détrui-
to par ie fer et par le feu. Cepeu-

 

 

EGLISE DE LA TRANSFIGURATION.

un même contre toux ces asiles de In
vint à un prêtre, le métropo-

ite Tons, artiste et architecte, qui

dant le palais du Tsarévitch Dimitri
construit nu XVe siècle survécut à |
toutes ces catastrophes. Cette an-
tique demeure aux sombres mural.
les accueillit en 1584 In septième
femme d'Ivan le Terrible qui fut ex-

‘îÎlée à Anglitch avec son fils le Tauré-
vitch Dimitri. C'est À cette époque
que se place une sanglante et anys-
térieuxe tragédie historique qui eut

LAVILLEAUX 29EGLISES

j architecturale de ces églises,

 

 

  
 

 
les architectes d'aujourd'hui et leur
oeuvre cet un persésérant effort et
comme un patient monlage. On nent
que l'imagination et la foi religieuse
ont joué un rôle beaucoup plus pré-
poudérant que les règles géométrie
ques de la construction. Cette inl.
tative explique l‘'harmoniceuse har-
diesse des contours ot In fantaisie

Per-
sonne ne connaît lea noms des cons.
{truoteurs et tout le monde ignore
quels furent leurs maltres, mals on
suppose que lu plupart furent des
rlnanoeuvres de génie que le souci
du beau et la foi religieuse guldi-
rent duns leurs travaux. D'ailleurs,
n'est-ce pas à d'autres époques le
même sentiment ef la même ardeur
#énéreuse qui inspirèrent les plus
purs chefs-d'oeuvre de lu peinture
itulenne, par exemple?

l'église de Saint-Dimitriesur-le.
Sang, alnsl que la plupart des au-

  

 
 

1ITRISUR-LE-BANG, (Facade Sud.)

des choeurs et de l'autel.
breusex verrières déveesent une Ju.
mière éclatante et le soleil so joue
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Il y à quelques jours, entré duns sa
smoixante-bultième année, qu'il n
fourni une superbe carrière, ct que ;
l'âge ne Jui a rien enlevé de sa bel.
le vigueur physique ot de sa haute
fnteiligenre. Un grand chef s'dl cn:
fut jamais. |

lo géniral Galliéni est mort trop
tât pour la France, Le vieux wal.
dat, qui fut l'un des sauveurs de
Paris il y a quatre ans, avait, lui!
aussi, de superbes Élats de services,
let si ln France possède un des plus ;
|beaux domaines colonianx qui!
:solent, c'est en grande partie à lui
qu'elle le dut. C'étall un superbe
soldat, qui avait déjà fait ses preu.
ves-en 1870, un soidat doublé d'un
politique habile. En un mot, un
grand Français.

1æ général de Castelnau à aoixan-
tes sept ann; Jui aussi a conservé sa
belle vigueur d'antan et son inéga-
lable valeur professionnelle. (ome
me Joftre, Foch. Galliéni, Dubail,
il a fait In guerre de 1870, (“ext lui
qui livre, en 1914, lu célébre ba.
taiNe da Grande-Couronné de Nan-
lew, qui aauva la capitale de la Yor. |
raine. Une de nux gloires militaires
des plus pures.

| Le général Dubuil. actuellement
grand chevaller de la Légion
d'honneur, est un enfant de l'Alane
ce. 6 a fait lu guerre de 1870 et a
servi longtemps en Algérie avant de
commander Haint-Cyr et d'être chef
de cabinet du minintère de la ques
re. En 1914, 1] commandait la tre
armée, qui gagnait In victoire de la
(rouér de Charmes, victoire qui suu-
va la Lorraine.

- Le généra! Maunoury, qui va avoir
71 ans, était, on (914, le doyen
des chefs d'armée qui prirent part |
À la bataille de la Marne, ce qui ne
\Pempêcha pes de montrer sur
l’Ourey, la belle énergie que l'on

 

 

services; n été grièvement blessé,
en 1870, à la bataille de Champi-
muy, blessé de nouveau, en mars
1918, en visitant les tranchées de
[res troupes «ur l'Aisne. À comman-
ide 1'école supérieure de guerre et a
jété gouverneur de Paris.

Le général de Langle de Cary a
soixant--neuf uns, Pendant Ia dé-
tense de Paris. i] fut blessé à la
bataille de Buzonval. En 1914
étant au cadre de réseeve, Il come
manda une armée À la tête de la
quelle, aver une activité inlassable
et une inébranlable foi. il contri.
bua dans une proportion Impor.

 

DELA PA

salt, Compte de très beaux étata de (1ées et énervéen de lu décadence

 

  

  

     

  

    

  

 

Le propre des Parisiens cat de

ne point connuître leur ville. de ne;
!

 

veux point dire, par IA, qu'ils hési- |

tent sur l'itinéraire le plus court

pour aller de la Sorbonne à Mont-

martree, ni qu'ils ne sachent len res-

(anranta où l'on mange bien. Toul,
ce qui congerne leur vie. ils le con.

naissent, et À fond. Mais lex beau-

tés, les curiosités, les coins pitto-

resques de leur capitale, ils les igno-

rent, si leur chemin quotidien ne
les leur fait pus rencontrer. Moi qui
vous parle, j'avoue honteusement
n'avoir Jamais visité In Balute Chu-
pelle que pas un étranger où un
provincial de passage n'a manqué
d'aller admirer en détail.

Eh bien, UJ est un coln de Paris
que’ jo les guge, les quatere-vingt-citx
neuf centièmes du Parisiens igno-
rent: ce sont les antiques arènes ro-
malnes, découvertes il y n'déjà pa
mai d'année, à côté de In rue Mon-
fe. qu'on est parvenu À dégager en
partie, suffisamment du moins, ain-
si que nos photographies le mon-
trent, pour qu'on ait l'impression
très exacte de ve qu'elles ont été.
‘out vraiment un spectacle d'en

contraste piquant, que de trouver,
entouré de maisons modernes À six‘
étages avec ascenseur, vindows,
renflements en pierre de taille,
échantillons de tout ce que l'archi-
tecture actuelle conçoit d'antihar-.
monieux, ce restant de cirque de l’é-

ue gallo-romaine, resté, au mi-
leu des bouleversements de tant de
siècles, tel qu'il n été édifié et tel |
qu'il à servi aux Joies à En fois raîfi-

 

les portes des cages des bêtes féroces.
romaine,

Pénétrons dans les arènes. par|Puix, voici la route grillée par d'és et dont le recueillement eat troublé
l'entrée mainteusnt dégagée entre |normes barreaux de fer, qui fermuit|par les cornes de tramways, les
les volides assises en picrres mous les cages des hêtes féroces. En fuce, (trompes d'automobiles, les cris der
sues, par où tant de chars, tant de | ces sombres caveaux, uux portes jcmmelots.
quadriges, tant de cortèges de li busses, également munis de bar.
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EGLISE DE FLORE-ET-LAURE,
;
sur ln mosaique et les brillantes ton-

iante à la victoire de la Marne.

Le général Franchet d'Espetey
n soixante-deux ans; un colonial

  

  
  

    

  
  

  
  

  

  

   
nee.a reilea. qui s'est distingué en Algérie, en
phx elles of moins étincelan. TIF au Tonkin, en Chine, el,

en derniee Heu, au Maroc. En 1914,
a commandé un corps d'armée, |§
puis une amnée. puis un groupe ,
d'arniées, et joua un grand rôle à
In batallle de la Marne. II est de-
puis plusieurs mois à la tête de
l'armée d'Orient,

RS CHR DE 1018

1æ waréchat Pétain — un aufre |
grand chef, — plus jeune de quel- i

i tes que Tes autres temples de la Rg.
|xte moderne: mais l'on comprend
| quand méme que ce peuple immense
JA toujours éprouvé comme une sos
jte d'allégresse à célébrer par des
| chants Hturgiques ot 1 ln fête
des couleurs les ex solenuels
du cuite.

NOTRE-DAME D: KORSOUN.

réva dans an foi religieuse de con|
“ ancree ce coin de terre à la Divinité.
C'est ainsi que, grâce à son initiatl- |
ve, l'oeuvre fut commencée et con-;
tinuée ensuite fidèlement, à travers |
Lee siècles, par une pléinde d'artie- |
tes, pieux et enthousiastes, Aujour-
Mé'hui, cette petite ville possède |

 

 

Mvingt-nenf temples d'architecture .
“variée ct dont les façades semblent
l'emtuminées comme un missel.  Les généraux de la ques annécs que les deux maré-|

chaux. à attaché son nom à toutes
len grandes opérations de In guer- '

  

grande guerre re, successivement A la tête d'un :
régiment, d'une Lrigade. d'une di- |
vision. d'une armée. d'un groupe
d'armées et, enfin comme com. |
mandant en chef des armées fran-,
Çaises, combattant en Alsace, eur
in Murne, eu Champagne, devant
Verduu, partout où tl y avalt des
coups rudes A porter. :

læ général Fayolle commande.
sup le front, un groupe d'armées
coniposé de quelques-unes des ar-
mées qui se sont le plus vaillan-
ment distinguées dans les combais ,
de ces derniers moin. Avant 14°
guerre, cet officier général, qui «
soixante-six ans, jouissait d'une,
très grande ct très Juste véputr-!
tion de tacticlen. À la tête d’une
division de réserve du 20e corps|
il a été l’un des vainqueurs dn
Grand.Couronné de Nancy et des

|

 Angliteh, silencieuse et franquil. NG
Jo, fait partie du gouvernement “Ja- '[FN
roslave” située au bord du Volga.
La cité apparaît d'abord au touris-
te comme ixolée dans une atmosphè-
te de quiélude et entourée de sou-
‘Venira sacrés et de légendes dorées
ma refiet de ses coupoles. Le pieux
silence qui enveloppe les tombes
monumentales et les antiques édifi-
oes prédispose le voyageur à péné-
tree avec nt dans «|
vaste sanctuaire. Le cadre Jat-même|
sat enchanteur pour le touriste.

Le Vulga déroule son large ru-|

 

  

 

  

    

  
  

  

  

 

  

   

   

  

  

    

     

   

   
   

  

 

  

   

   

    

    

  

 

   

  
  
   

  

   

    
  

    
  

  
  

   

 

   
      

 

; Voici quelques notes rapides sur
‘les officiers généeaux qui comman-

, duient en chef les armées franças
je au moment de la bataille de la
| Marne:
|
! LES CHBFS DK 1914

. le maréchal Joffre marche allé-
grement vers sa solxanteweptidme
année. On mit sa belle carrière cn

SAINTEA N-B. France et en Afrique, depuis 1'é.
APTISTE | poque où, tout Jeune officier, 11 prit

tres édifices religieux, s'érige au mi-; part, ll y a près d'un demi-siècle,
leu d'un vaste emplacement coms blu défensede Janin:on sait auF-
-plèment dégagé À la vue. Ce qui , cars
{domine duns le style de tous ces néesdelaauerr0. «uifut«va
“temples russes, cé n'est point l'or sur per Ve
I nementation imposaate, main le dé bâton de maréchal.
tail ingénieux ef comme un besoin Le maréchal Foch est trop connn
de carceser et de séduire‘les yeux aujourd'hui pour que nous répé-
par le chatolement des couleurs ru- tions ce qui aété dit à son sujet tout
Ulantes. La même impression se récemment, lorsqu'il reçut la digni-
tlégage de lu disposition intérieure té de maréchal. Rappelons qu'il est,

 

 
 

premières bataiiles de l'Ariois. A
la tête d'un corps d'armée, pals,
comme commandant d'un groupe
d'armées, H! nssista aux derniers
combats sous Verdun cn 1910 of.
en 1917, À l'offensive de In Som-

UNE PARTIE DES TRIBUNES DU CEN TRE DES ARENES: EN BAN, LA PARTIE DES CACHOTS DKS
CONDAMNES AUX BETES.

reaux, sont les cachots oie étalent kilometres en chetnin de fer ou on
entamés les malheurcux voués aux (auto pour aller volr ces arinss mors

lex, si elles avaient été exhumée
duns un coin de province. Comme Hl
suffit de prendre Fownibus pour
es visiter, on les ignore.

diateurs firent leur apparition sur
la piste, aux acclamations enthou-
slastes de [A foule. Autour de nous êtes, exclues ou chrét

me qui nous rendit une première |s'élèvent des rangées de gradins sy- Kt c'est une sensation
fois lc pays de Noyon. I » le mé nes, dont Ia courbe cst mere (que de se trouver J ce di
wWnéral Fayolle a commandé quet- de précision c1 d'ét tique surmonté d'édifice mue
que temps l'armée française d’Ita-
tie,

1 Ie général Mangin est, aprèe le
uénéra) Gouraud, le plus Jeane (le
nos chefs actuels; Ha rinquantes
deux ans À peine of ext un enfant
de Harrehourg. [1 a fait presque
toute ss carrière on Afrique, où ll
fut plusieurs Pois blessé, es A fait |
partie de tn célèbre mission Mar- |
chand qui exécuts l'audaci
random
l'Afrique - Aus Maroc. il |
prit Marrakech, Nur le front de.
puls 1914, il s'est illustré sous

| Verdun pur la reprise du fort de
| Dounumant, et, en juillet dernier,
par Ia reprise de Château-Thicers

Let de Notssons.

| Le général Gouraud ost le plus
jeune de nos grands cbefs du mo- |
ment: fl a cinquants et un ann A’
“peine, On connaît sn magnifique
carrière au Noudan, où 41 x'empares
de Namory: au Chart, en Mauritu-
ne, au Maroc, ofr IL fut Cun des plus
actif lieutenants de Lyautey.
France, 11 a combattu en Argonne;
en Orient, il fut grièvement blessé
et dut subir l'ambutation du bras
droit, ce qui ne l'empêcha pas, à
puine guéri, de reprendre son épée.
A ln tête de In 4e armée, 11 à pris
Ja part la plus valllante et la plus
heurense, du côté de Reimy, à In
urande offensive qui vicat do se
terminer,

Le général Humbert, cinquante-
six ans, officler général de la plus
haute valeur, qui n’est distingué au
Tonkin, à Madagascar ct au Maroc.
(1 enmmandait, & ln bataille de la |
Marne, la division marocaine À la
tête se Inquelle 11 gagna ia victoire
de Mondement, Sar la Somme, en
Argonne, sur l'Aisne. partout 8
remporté des stéccèss en Juin der.
nier, 1! barrait À l'ennemi la route ; 8 vu
de Compiègne et contribuait prusine : 5 x

aiment, dernièrement,
ute de VillersCotteretn, Le
nl Humbert a, danx Parmee,
putation d'un ne heu-
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? LE COUVENT DE LA RESURRECTION.

à travees d'épnissce forêts coni- [pour radre l'intérieur du palais. le
; Mais soudain, à un coude du |Tser Fédor ler. qui occupail le rie

1 €, les arbres s'éclairciesent et Îne, vivait au milieu d'une cour de |
a ax se dresses comme une vision |doyards exerçant une grande influe;

cité médiévales tout un groupe do [ence sur nes actes. Parmi eux se
poupoles d'or bruni qu'encervie une |distinquait Boris Godounoff, sei
lungue muraie blanche. lex édi-|gneur ambilieux qui convoitait see
fices plus wodernes de la ville res |crètement le trône. Te Jeune prince
ent encore cachés ct »eules jon Dimitri, héritier direct do In cou. ,
gaine églisen drewent leurs dô- |ronne. fut la première victime de;

.Nullo rumeur induatrielle ne|ces intrigues, rt on le trouva un :
tatin égorgé dans la grande cour!
‘du palais d'Anglitch. Ia rumeur
publique accumsan Boris Godounoft
d'avoir été l'instigateur de ce meurs
ine, ot c'est à In nulte de ce drame
canglant que fut érigée cn (609, à

=} Angliteh, une des plus curieuses é.
« À] lines de Ja petite vtile, colle de

ÿ sSainteDimitrienur-le-Sang, dont la,
- facade, en hominage explatoire, cat

entièrement peinte en rouge. |

La plupart des églinos d'Angliéch |
datent de la fin du XVite siècle et
du commencement du XVIIe siècles|
Les connaisseurs s'émerveilleunt
de la variété aechitecturnie des ef-!
fete décoratifs ct de cette gamme |
de tenleurs qui wemble plutdt due
À In palette faniniriste de quelque
artiste Imaglnatlf qu'À une tn |
tion méthodique of ralsonnée, Nous |
semmes loin de la niujesté polene

V'iniz.ounte grendour de
rafen, aussi Dien commo
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LEN AREN BM VUES DE LA PLACE DES NPKCTATHSURS,

  

       

 

  

 

  
 

 

‘ que cone thspositions | rey, - ; 7

ménérales, Ces artistes pe'mitite réue La général Dobenes n cinquante. [ment sen preuves depuis le début delétatt pen conne du aramd public imiern tangs. Cost Jui qui reprit |Ulto‘vnteut mt sons Je main les instru ppuatre ans, Bien qu'il 100 un soldat [In Querre, motamment on Alsace, sur (avait len dernières affaires, qui |[Montdidier et Rope. deux titres de {
[ems perioctionnis que possèdent | Fontaine gardée par une sentinelle, remarquabie et qu'il côt fait haute [ln Somme, A Verdun et ailleurs, iI Font mis du premier coup aus pre- [gloire dont fi est Îler à juste titre,      
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St.Hyacinthe. 21 déc. 1018.

Obère marraine.
Je suis bien heureuse que ce suit

aujourd'hui ie premier de l'an ponr
pouvolr vous dire une fois encore
que je vous aime et que je vous
soufuite beaucoup de bonheur.
Qu'il me serait doux de pouvoir
vous offrir moi-même mes sou
haits de bomme année et les voe:
que je forme chaque jour pour vo-

 

NOTRE COURRIER  AUX ENFANTS
LE JOUR DES ROIS

Vous rappelez-vous que Jude à fini aa journée du premier de
l'an, en ce? Oui, n'est-ce pas, et vous avez pensé, mes
filleuls, que cela l’aura corrigé. Point!

Le Jour des Rois, les parents de Jude avaient préparé une
surprise pour leurs enfants. Dans le gâteau du dîner, ils avaient
déposé un pois et une fève. Cela veut dire qu’il y aurait deux
élus : celui qui découvrirait le pois dans aon morceau de gâteau

     
GAITANE LANGLOIS — Bien.

venue! nouvelle filleuls.
dessins À l'encre noir. Vous essale-
rez, n'est-ce pas ?

Yvonne Pinard, Eve Hamel. Béa-| SIMONNE LALONDE..
trice Blanchard, Lucéenne Caron. !des devinettes, charades et autres.
M.Thérèse Longvai, Simonne De- : Les prix sont pour les concours de
celles, Georges Ohaumé, Sdriem |chaque samedi.
Picard, Luce Brown, Gastoa Chap. LUCIENNE JUBINVIIAE—Pour
deleine, Laurette Lafrance, Anita ces concours 51 suffit de répoudre à
Chvdaber, GisMle Sainte Alarie, Au-| ce que con demande dans i»ose

rélts Champagne, laval Drouin, : !Mumante, chaque samedi en

Olyvette Drouin, Fra Richard, Ra. '0¥er cette réponse à “Marraine

de vous souhaite un joyeux Noël.
de suis voire filleuie qui vous aime
beaucoup et qui vous demande par-
don si je nuis sé bavarde, mais vous
savez j'ai tant de choses à vous dire.

YVONNE MARCOTTE, 10 ass.
St-Glibert, Co. Purtmeuf, PQ.

——0i—s

St-Adrien Ham,
2 décembre 1918.

“La Semaine Amusante

  

Cceca montre le châtiment
D'un valet de cœur trop gourmand,

   
  

   

7 Ny | Armelle.” La Semaine Amusante.; .; ; 2 ‘ne tre bohneur. Mais puisque la dis des Enfants. Trouvant d'exquises larteloites chel de Montrose, Gaston Vadebon- | , mu -
serait reconnu Roi, et celle qui aurait la fève serait déclarée Reine. ance qui nous sépare me prive de| Messieurs, Par ka Reine elle-même faites, coeur, Marle-Soanne Marcoux, Bar BLANCHEDIONNE Maine
Le frère et la soeur de Jude étaient heureux de ce jeu de hasard
et se ‘réjouissaient à la pensée de la découverte qu’ils pourraient
bien faire. Jusqu'au soir, les trois enfants ne parlèrent que gâteau,

* pois et fève.’

 

 

   

C'est enfin le moment! Chacun épie son morceau de gâteau,
le retourne... Yvette crie: la fève! je suis Reine! et Jacques agite
triomphalement... le pois. L! est Roi!

Jude gâta alors le plaisir de tous. II fit une colère*de jalousie,
dit que cela avait été préparé d'avance, qu’on l’aimait moins que
son frére et sa soeur. Les parents eurent du chagrin et Jacques
offrit généreusement à Jude le pois qui le créerait Roi. Jude refusa
et, pleura. Aulieu de l’amusement que chacun espérait, tous furent
affligés des méchantes paroles de Jude et cette fête des Rois se
termina sans gaieté, sans bonheur.

Je sais un papa et une maman qui se demändèrent avec in-
quiétude -ce que l'avenir ferait de Jude: si le garçonnet qui avait!Ë
trépigné ce soir, aurait la volonté de se corriger, de supporter le
long de la vie, les humiliations et les contrariétés nécessaires à la
formation d’un homme de bien.

  
 

 

| Concours
Nos petits amis seront très con-

tents de ls nouvelle direction de
nos concours. Très souvent nous po-
serons des questions d'histoire du
Cunads, qu‘il vous sera facile de
résoudre et qui, da même coup,
vous instruiront et fixeront dans
votre mémoire les noms et les da-
tes que vous aurez ainsi remarqués

Pour aujourd'hui, dites-nous en
quelle année et quel jour emt lieu
In MASSACRE DE LACHINE.
Que tous les filleuls envoient leur

réponse. TI 3 = des peix ot coux qui
suivront fidèlement notre page, au-
ront um jour ou l'autre des sur-
prises.

  

Demandez aux Libraires qu’on vous
ons !

M. A.

  

  
  Je remercie tous mes fil-

leuls pour les bons sou-
haits qu’ils m’ont adressés

vel et la nouvelle

arraine ARMELLE.

À L'HONNEUR
Le nombre de nos concurrents

sugmente chaque jour. Nos félici-
tations à ceux qui réussissent nos
concours.

Arthur Drolet, Suzanne Crevier,
Laurette Piché, Catherine Bonin,

ce B . Emérentienne
‘arte, Yvette Dufresne, Augustine

Unpistran, Maurice Vippé, Marie
Fhérèse Longval, Jeannette, Tou-
rangeau. Nimoune Gélinas, Alice-
Claire Dufresne, Béatrice Bour-
goin Rodolphe Lamoureux, Maria
card. Marguerite Guilbanlt, Ar

mand Gusy, Jeannette Ouellette,
Rolland Paquette, Merilys Savard,
trène Léveillée. Aimé Lassier, Aline
Végiard. Jean-Charles Sicotte, Ju-
les Brunel, Marie-Anne Cardinal
Marguerite St-Onge, Edousrdine
Brunelle, Juliette Vallée, Roger Gi
rard, Yvette Girard, Odette Girard,
Dolords Trudeau, Narcel Lamonta-

le Lucienne gras, Rhés Bigras,
va Nixton, Armand Filion, Jean.

René Vallée, Flore. Fournier, jeun
uine Laurin, Lucien rude. 3«Kd-

Jacques, neline Jacques,
fore Gone,Paula Rachette,
Bruno béguin, Bibiane Veilleux,
Maurine llochelean, Olivette Fré-
chette, Adrienne Richard, Kllane
fition. Françoise Marnois, Marceile
Denis. Simonne Mercier. Blanche
Dionne, Laurent Caron, Georgette
Molleur. Marie-Jeanne East. J. La
nil, Hervé Blondean, Hectorine
Houlé, Mignonne Petit, Rolland
Boudreau, Gabrielle Legault. Ma

mo _
| A la campagne

  

     

|   

 

Kn route pour ln mense de mis
nuit. — Eavoi de Mos
Kn).

   
| CONTES CANADIENS ||

   

     

|Gagnants|
Les gagnants à notre dernier

foncoursoc Mile Béatrice La
our, ppe d'Argenteuil Qué-

bec; Mile Blanche Chartier, 1 Sas,
4, ruelle Dansereau.
En ville: M. Antoine Leprohon,
fe 25, rue St-Mathieu, Mont-

Cos enfants doivent nous adres-
ser uue lettre d'accusé de on

  

de Batre Joli cadeau, ainsi que leur
Pl hie. Ceux qui habitent In

nt leur prix à nos

  

ment ot qui est bien M. CharliesGli.

[_Filleute

  

    

 

Mile Eugénie
d'Armagh, Comté Bellechasse.

Chabot, Rt-Cajetan

  

vie. dodoin. Marguerite Duval,
Albertine  Pinette, Marguerite
Deschamps, Rolland Pelletier,
Donakla White. Orlla Dubord, L.
Marchtidon, René Martineau. Ro.
bortine Barcelo, Adéland Larue,
Joseph Granger, Fernande Bisson:
nette, Pauline Lambert, Willie
White, Simonne lalonde, Lacien
Forget. Gabrielle Simard, Simonne
Gagné, Jeannette Gauthier, Irène
Champagne, Lucietne Jubinville,
Roger Robitaille, Béatrice Lafleur,
Liliane Cooke: Juliette Laurin, Bm.
ma Dubrfile, Joseph Gérard Pol:
ler, Genevièvre Tasset, Béatrice
Poirier Adrienne Poirier, Maria
Mousseas, Paul Emile Vachon,
Agnès Chantigny. Ida Beffre, Cora
Mativille, Biancn, Geo. Henri Al-
laire, laice Gravel. Ona Daptossis,
Carmen de Buissonnière, Ginette
de Buissonuière, Olivette de Buis-
sonnière. Monique de Buissonnit-
re, Nabine de Buissonntère, Willle
de Buissonnière, Cantidie d'Evrt.
nes, Aylvette d'Evrunes, Michelle
d'Evrunee, Andrée d'Evrunes, Guy
d'Evrunes. Jos. St-Lambert, Yvon.
ne Marcotte: Kngénie Chabot,Geor-
mette Vallée, Eva Pelletier, Ju.
clenne Béaupré. Béatrice Marcean,
Lucille Bergeron. Fernande Lainé,
Gnétane Langlois, Fleur d'ielands
Hector Quesnel, Blanche Alice
Charro CF
  

Montréal, 88 dée. 1918.
LePatrie’. » als

oyant que ne recevals aucune
réponse, herivais toujours, je me

déronragée et je ne vous ai plus
L'autre jour papa m'a de

mandé qu'est-ce. que je voulais peur
mes étrennes et Mi ai répondu:
Achetes-moi ln PATRIM tous les
samedi Aujourd'hui 11 me l'a
achetée c'est avec un grand plais
sine que & réponda A votre concours,
et j'en; que vous m'encourage-
res en faisant paraître ma lettre
samedi prochain. Honre ot henreuss
année.

JULIETTE LAULUN, 185 Marquette.

n |dévouement

cette Joulssance acceptez je vous
prio les mille baisers que je vous
envoie. Si j'avais quelque influen-
ce sur votre destinée ma chère mar.
reine je voudrais que chacun de vos
Jours s'écoulât dans un parfait bon.
heur sans que rien ne vint jamais
on troubler la sérénité mais com
me il ne m'est permis de vous faite
que des voeux je prie l'enfant Jésus
de la crèche de vous rendre aussi
heureuse que vous le méritez. C'est
le seul présent que puisse vous fai.
re votre petite Françoise qui dé
sire en échange une place dans vo-
tre coeur et elle sera heureuse
c'est je seul dévir -de

Votre tilleule
PRANÇISE HARNOIS

 

La couvée
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Envoi de Marie Blanche Tardif.

|}

SOUHAITS D'UNE FLLLEULE

Boa an! Marraine Armelle que
nous aimons tant. C'est le vou ar.
dent que je fais pour vous à l'auru-
re de 1919; unnée pleine d'enpé-
rance, n'estce pas puisque la puix
a visité le monde entier. Au picd
de In crèche de Jéeus naissant, j'ai
demandé de bénir votre Inlassable

auprès de nous, vus
heureux filleuls. Vous savez, petl.
te marranie Armelle, votre titeulc
Blanca goûte un bonheur dans le
coin si charmant de la PATRIE et
c'est là qu'elle reçoit aussi vos con-
selis si sages: puissé-je toujours
len mettre en pratique.

Et vous tous, petits amie. bonne
et sainte anvée. Demandons tous

  

Jeanne demande à sa mère, est-
re que Charles sera toujours plus
Jeune que moi?
Sa mère dit, oul,
—Quel bonheur, je pourrai ton-

Jours le battre, dit-elle.

LE VOLEUR.

Le petit tirégoire vit de nn fent-
tre dans le verger de son volein
une grande quantité de belles
ponimes rouges, Grégoire se traf-
na sur le ventre daus le jardin du
voisin par une trouée faite à la
haie, ii remplit les poches de son
giict et de «a veste. Le voisin se
présente avec un bâton À la main.
Grégoire ne sauva aussi vite qu'il
pût, mais le petit voleur fut arrê-
té au passage pur le volume de ses
poche qu'il avait trop bien rem-
plies. Il fallut rendre les pommes

pour ze vol,
Le voisin lui dit — N'oublie pas

que ics objets volés font souvent
découvrir le voleur et que celui-ci
est puni tôt où tard.

ESTHER GAGNE,
13 ans,
St-Adrien Ham,

Comté W., P. Q.
—:01-

St-Boniface, 22 déc.. 1918,
Je suis une nouvelle concurren-

te. de vous envoie une petite pods
sie,

Un grave magistrat réunit un
jour & sa table quelques amis. Son
file, jeune enfant de six ana s'ap-
prétait À r'assevir près de Ini, Que
fais-tu JA? lui dit le père, tu n'as
pas encore la barbe assez longue
pour diner avec nous, retire-tol
Lien vite. L'enfant se retira tout
confus et s'en alla conter sa peine
À sa mère, Celle-ci pour le conso-
ler, lui fit dresser une petite table
sur laquelle elle ent anin de faire
servir farce gâteaux et confitures.

Pendant que l'enfant mangeait,

    

Petite soeur
Marie Carmen de concert. à Jésus. de ln recon-

naisce encore davantage pleins nod |
coeurs envers marraine Armelle et
Ia PATRIE, certains que nous se- 1
rons exaucés, Car sOUVENONS-NON:

que notre petite amie
Marie-Ange est un ange de plus;
auprès du berceau de Jésus nl:
chante: “Gloria in excelsis Déc!"
Sane doute elle parlera de nou
tous, au divin Sauveur.

_ Encore une fois, bons souhaits
à marraine chérie et aux petits
amis de

BLANCA.
25 décembre 1018.

0100

BtCeorges Beauce, 19 déc. 1918
Chère Marraine,

d'ai été hien surpris en Hsant la
page de lu semaine amusante, de

que vons étiez nussi bonne
pour de petits filleurs étranges.
Mon coeur ne peut s'empêcher

d'avoir une grande estime envers
vous. C’est ce que le veux vous
prouvée, chère marraine en vous
adressant cette lettre. Ma plus sine

| (èr® reconnaissance, bonne marrai-
ne, puisque vous vous intéressez À
i tes petits coeurs enfantins comme
nous et méme vous nous faites des

| cadeaux.
A l'occasion de la nouvelle année,

mon jeune coeur forme ponr vous,
chère marraine, tous les souhaits
que vous pouvez désirer.

De votre petite filleute reconnais

ROSEE VEILLEUX, 12 anes,
Be-Geonge, lleauce,

Rang Bi nne, Québec,

 

 

L'égliseparoissiale    

 

     ~~

Evol de Liliane Pinard, 14 ans,
St-Camile, P.Q. .

fe]

Ht-Gilbert, 38 dic. 1018.
La page Amusante des Enfants,

La PATRIE,
Marraine chérie.

C'est encore moi qui vous écris

 

—
—
—

 ule petite lettre afin de répondre à |
Sous concourset hgl'enpérance
e un de vos x car vo

plus fa deux mois que Je réponde |
assidument à vos concours et fe
n'ai pas reçu de prix, mais à loc
casion de la fAte de Noël j'ai empé-
rance. d'ai fait ce que vous dinles|
pour ia fête de Noël, être reconnais |
sate A nos parents. Je le svrai, et
(Jai une surprise à faire à ma mère.:

‘ui brodé moi-toême un couvain à
épingle ot je vale Ivi en faire cu
deatl, A'est-re pan gentit pour une
fillette de- dix ana? Que la page
amusante était done belle aujour-
d'hui! mais noun la lisons sans nous!
en apercevoir presque, parce que
nous sommes rede vite au bas de
ln page. de suis bien bavarde. je
ne parle que de mes intérêts. Vous
ne penses qu'aux attres el vous
vous venes en dernier Heu, car vous
noue faites von ennhaits avant que mous ayons fait les nôtres. Donc

 

Envoi de Jouis Philippe Beau-
din, Robitaille Co. Bonaventure.

 
 

son vieux chat vint s'apportée sur
le petit diner une patte audacieu-
28.

Indigné d'une telle familiarité,
l'enfant frappa nvee na fourchette
1a tête de l'inantent eg lui dit:

‘Vast-en, va-t-en manger avec
papa, ta barbe est assez longue.”
Mon frère a gagné $20.00 avec

ces vingt plastresdà veut s'acheter
20 hôtes: des vaches à $4.00 l'u-
ne, des miontons à $0.30 chacun,
et des porcs à 80.25 chacun. Com-
bien faut-il qu'il ait d'animaux de
chaque espèce?

Réponse;~—
8 vaches à 84.00, .. .. $12.00
13 moutons A BOM PP 7.50
S porcs à 90.25, 0.50

  

Une concurrente,
MARIF-ANNA R, GELINAS.
Nt-Boniface de Shawinigan.
0

St-L6nlin, N.B., 22 déc 1018.
Marraine Armelle, la PATRIE.
Très chère et bienuimée marraine,

Oui vons êtes bien une des meil-
leures marraines ! Vous cn faites
une belle preuve par l'intérêt. que
vous portes à rendre vos fhlleuls
heureux par une belle page off nous
nous désenntuions nl bien, où nous
trouvons tant de délices parce que
ce sont toutes des choses qui sont
vraîment destinées pour noux. Kt
votre grand coeur vs même Jusqu'à
donner des cadeaux à quelques heu
reux concurrents. Quoi que je n’at
pan encore Été auesé forti: que
roux-là, bonne marraine et que vous
me soyez tout à fait inconnue, Je
vous aime beaucoup sitesi. . À la se
maine prochaine marraine chérie,
Je vous écrirez une longue lettre of
cela peut vous faire pluisir. Je
trouve ça bien malheureux que mes
lettres vous parviennent toujours
trop tard. Bien des beaux becs avec
les meilleurs souhaits d'un heureux
Noël, Au revoir.

ALBERTINE PINETTE,
(Gione. Co.) St-I£olin, N.B.

 

Une nouvelle
invention

Envoi d'Yvon Richer.

volées et aubir uno punition sévère

de vous aanuser avec un jeu de car-

    
  

 

Cria:le Roi dint, ke batt
Zt croqua kcorps du dil.

x

 

Le voleur les e! s'en fü..
Mai la Regooh

 

Québec, 20 décembre 1918.
Chère .

C'est une nouvelle petite concur-
rente qui vient vous dire ‘Bonjour’.
l’acceptez-vous? Je n'ai pas enco-
re pris part à votre semaine amu-
sante mais en voyant tous les same
dis les lettres de vos filleuls je
vous éceis et j'espère en être du
nombre.

La réponse de votre concours est
“Charles GI."

Je vous envoie une histoire et
quelques devinettes:

C'est un nommé Richard, qui pas.
se devant une église et entre pour
y enten(æe la sainte messe.

Monsieur Richard s'en va au banc
de l'oeuvre, comme ou y entend ot
voit le mieux. 14, au Hea de pren-
dee un Hvre de dévotion de sa po-
che il en tire un jen de cartes. Du
doigt le constable lui fait signe de
sortir de l'église. Mais monsieur
Richard ne remue pas. Le consta-
ble vint à lui et lui dit: ‘Au lieu 
tes prenez donc us livre de dévo-
ton.” Monsieur Richard lui ré
CutTe 1a messe je vous

le détaii de mon jou de
cartes.
La meste finie, le curé et le cons-

table viennent faire des reproches à
monsieur Richard qui lenr répond:
“Si vous voulez me permettre je’
vais vous explique» mon jem de
cartes.” Parle Richard, répond le
curé je te le permets. Monsieur
Richard tire le deux en disant! Le
deux me représente les deux Testa-
ments. irant le trols. le trois me
rappelle les trois personnes de In
Sainte Trinité, Le quatre me re-
présente les quatre évangélistes.
Le cinq, les cinq livres de Moïse. Le
six, les six jours que Dieu mit à cré-
er Jo ciel et Ia terre. Le wept. lo
jour od il se reposs après la créu-
tion. Le huit, me rappelle les huit
personnes sauvées du déluge. le
neuf, les neuf coeurs des anges. Le
dix, lee dix commandements de
Dieu La dune, me reppelle Ia rei-
ne du ciel. Le rok me représente
le seuf maitre À qui je dois obéls.
sance; enfin, l’hs me représente un
seul et même Dieu que J'adore.
—Le curé dit: Monsieur Richard

fe m'ajercois que tu as passé lo va-
ot.
~—Monsleur le curd sf vons me

donner In permission de parter, je
vous donnerai satisfaction.

==Parle Richard je te le permets.
—Monsieur le curé, le valet re.

présente le véritable larron com-
me igh votre constable devant vous.

DEVINETTES.
Qu'est-ce que l'on voit souvent

fuiro mais qu'on ne voit jamais
quand c'est fait? — Un salut.

Qu'estece qui s'allonge et ve rac-
courcit en même temp«7? — La vie.

Qu'est-re que Dieu a donné À tous
et qu'il n'avait pas lui-même? —
Un commencement.

Enpérant que vous daigneres ac-«
copter oes premiers essaix, je des
meure,

Marie-Ange Hawey. |
10 ans, |

118 d'Argenson. Québec.
— Case

Stl ile, 28 décembre 1018.
Als Marraine Armelle de

tous ary petits amis de la

Jo viens vers vous en petite (il-
teule et Je vous emvole une légende
que maman m'a racontée, elle n'est
pas longue. Je hui demandais à mas:
man, hier soir, pourgnot on mettait;
nos notliers prèe du poêle, La veille,
de Noël, et maman me l'a dit. .

Tout près de Bethléem vivait un
garde-forestier veuf. avec ses deux
petits-enfants, Marius et Kara. Or,
une, nuit que le garde retardait à
rentrer au Jogls, les deux enfants

: mirent nine grosse bfiche dane Is,
| cheminée of étérent leurs mabots,|
len luissdrent pris du fen ot s'en-
'dormirent. Dans le méoie moment.
|toue près de LA. dans nne étable,
| étafent Saint-Joseph ot Marte avec
lle petit désus qui venait de naîtee; ;
mais là, 1! n'y avatt oi cheminée.’
ni bâche, ni feu, et l'Enfant-Jésus
avait bien froid. A bout de force et!
.trè« fatiqués par une longue mar
che, Joseph et Marie s'endoruile
reat. Alors, pendant quills dor
malent, un Eeee prit le|
petit Jésus et chantfer le Cher
Lnfamt dans la cabane du prés
Quand {1 vit que te Saint-Enfant
dormait dens ner anges bien
chauds l1 penses comment II récom.
[renaie ces braves gens dont le

  
 

 

fen était ei bienfaisant. Je vain ton.
Jours lemr laisser un petit souvenir

 

et secnnant ses aides d'or au«des-
sous des chers petits, il alls cou-
cher le Saint-Kiafant Jésus endormi
sur sa pafile, prés de Joseph et de
Marie.

Quand le garde rentra et qu'il
vit tout cet or il demanda A ses en-
fants d'où cela venait, mais ils ne
purent le lui dire. Le garde vida
les sabots dans en bourse of véeut
heureux quec ses deux chérie et
tous les ans le même rod les petits
mettaient leurs sabots et leur papa
leur emplisanit de bonbons et de
toutes sortos de bonnes choses ;
voflà depuis quand date la coutume
des anbote près de Ia cheminée.

DEVINETTE

Le diable a une alle, les filles en
on deux, les femmes en avaient,
mais elles les ont perdues.

Réponse. — Diable a wa
fifles on a 8. Jes femmes les ont
perdues, mais lorœu'elles étuient

oper,

sanne Crevier, Albertine Gervais,

Pauline Lambert, Thérdde Matte,
Juliette Plouffe. Antoinette Gré-

Paula Rochette, Rone Du.
, Obcile Valllancourt, Prosper

Morin, Antoinette Touchard, Mag:
gle Jane Landry, Tugénie Landry,
Gustave Filion, Antoinette Grenal.
che..
RACHDL de MONTROSE—Nous

ferons publier Tos photographies
de ceux qui gagnent non prix.
ADRIEN PICARD,fant fai-

re Îes dessins à l'encre.
MICHPLLUF D'EVRENNER —

Voyote, qu'est-ce que ce méconteg-
ttemont, Mile Michon? C'est flni
n'est-ce na ot vous ausel vous ale
meres 1a marraine?
BLANCA.—Ma chère petite: vous

5 gagnerez sûrement À ne nas voir
cette photographie que vous de
mandes. Soyez heureuse ! ef... c'est
nases.
ADOLPHE LAPERLE.—J'sl sf

souvent demandé que les dessins
nofent faits À l'encre noie.

E BROUSSEAT. — 1
faut que les deswins nofent faits à
l'encre note.

MARIA MOUSSEAU.—Merci de
voe souhnits. Il faut étudier lors.
que l’on va encore À la clame, c'est
ce qui est le plus sage.

TOUIS PHILIPPE MAJEAU. —
d'ai demandé que les dessins soient
faits àl'encre noir, autrement. c’est
difficlle pour nous de les publier.
ANNA MARIA LAFORTUNE, —

Malheureusrment, 11 faut faire vos
— —

paru et vos deseiss ne sont pas à
l'encre comme c'est exigé.
LAURENT CARON. — I faut

faire les dessins à l'encre.
MAROIS. — Vous ne

. vous Stes pas trompé, vous êtes le
bienvenu.
PAULA ROCHETTE.

pour la jolie carte,

OI4VETTE FRECHETTR. — Il
faut de l'encre très noire pour les
dessins. Si votre ie n'a
pas paru: c'est qu'elle était tro
petite ou encore, peut-être. ne l'ai-
fe pau recu, Votre petite amie n'aue
re qu'à m'éradire.
GFRMAIVE DUFOUR. — Vo

envois ont peut-être été publiés du-
rent la semaine, Suives-vous la pa.
me M chaque jour? Merci de vos
souhaits.
YVN RICHER. — I faut faire

les dessins À l’enore noir. Je re
grette de ne pas publier ceux-ci:
essayer-en d'autres. ’
JULIETTE VALLEE. — Bien

YVETTE GTRARD. — Merci de
vos gentils souhaits.
AUGUSTINE CORBEFL. —C'est

très bien de faire vos dessins à
l'encre trèe noire. Merci pour les
envois, J'en recerral d'autres si
vous m'en envoyez,

MARIE PAULE DUFRESNE.—
Votre “grand-père” n’était pas us.
ses bien, recommences of employes
de l'encre très noir pour vos des-
sins. Vos devinettes ont déjà Part.

MARRAINE ARMELLE.

— Merci

 

filles elles avaient 9 “HE”,
De votre petite fitienie.

Marguerite Marie Cloutier,
9 ann.

St-Pamphile, Comté L'Idet, P.Q.
—

CASSE-TETE DE PRONONOIA-
TION

« Quand vous aves des affaires A

Ne donnes jatnaia ces affaires à
faire
A des gens qui ont des affaires à

faire,
Car ces gens qui ont des affaires A faire

- me

Pourraient bien laisser vos affais
res A faire

Pour leurs affaires À faire
Qui sont encore à faire.

Un caporal Axenhommes :
© premice que je prends À

être le dernier arn Pat A mol,
Marguerite-Marie Cloutier.
 
 

RECETTE

Avec quoi faut-il cesuyer la por
colaine fine pour ne pas la ensece?

R.—II faut 'essuyer... avec beastie
cou, de soin,

voi de T. 8, A. ©. 
  
 

  

LE JOUR AU CHATEAU

 

 

 
‘8. Elle reçoit d'abord un

smod dadais, qui s'incline devant
efleet lui dit :
Machère tante. permettez-moi…
 

 

4,— Non ! Un cheval ! Je ne sors jamais. Tu ome
w'offrir un chevalde chasse, à moi ?

== Vous me Iv prêterez ! Précirément, il m'en mas-
Que un pareil !

-— Et le palement ?

   

 
lomb !87 !

t bien !

  
5. — J'ai compté sur vous, ma tante.
-— Les étreunes forcées ! di celle-ci; tu avais envie

d'un cheval, ob tuto le fais oIrie! tu ae um Bec

 

 

3...de vous offrir mes vœux les
plus ardents, et un magnifique
cheval de chase, que moo valet
tient dans la cour.

 

 

Je me destine à Is diplomatie §
 

 
 

6. Mais une fillette de sir spa
amende par » gunvernante. Elie
tient dans son mouchoir um obje;
qu’elle serre entre ses petits doigts.

marraine, en 00 jour
solennel, etc. Un compliment apprie
1at cœur.

 

 
7. La marquise l’embrasse.
wnJe t'ai acheté des bonbons ton-

!
Mais que tions-tu là ? C'est

‘enfant regarde autour’ d'elle,
pris, très bas :

ë

 

  

 
Slats,

— de oroyais

 

bien faire et on
10. Heureusement

 

 

8. — Comme tu n’as plus dedents,
l'ai volo* faire cette suspsive,
— Un rh... 9...
— Chut ! lai pris “dans. Ii

chambre de Mme de-Pivoine… I'd
era bien faire !.… elle en à deux e
tu n'es as pas !

  

 
ee

ee,
>

arcivérout 109 HireVO e
domaine, sauf Mrne de Pivoine.
On s’enbrasse, en se félicite.



LAPATRIE
 

 
UN ESSAI DOUCHEVISTE. — (Du N.-Y. World.)

 

LASYR
A une belle conférence à

l’Institut catholique de
Paris, sous les auspices
du cardinal Amette.

 

Bourgetpréside

PARIS, 4. — L'énorme affluence
Plusieurs heures avant l'heure

ée pour la conférence que M.
Laudet, directeur de la

“Revue hebdomadaire.” vient de
donner à l'Institut catholique, sous
la présidence de M. Paul Bourget,
ot en présence du cardinal-archevé-

se pressait daus la grande salle
fêtes de cet Institut : ‘Frames,

Palestine et Syrie”, témoigne de
l'intérêt profond que notre opinion
catholique porte à la question qui
eu faisait l’objet : 1a Syrie de de
main sers-t-elle francaise ? Et le
succès de l'éminent conféremcier
dit ancez dans quel sens elle sou-
souhaite ardemment qu'elle soit ré-

 
A solue.
¥ Les droite de Is France sur la

fiyrie et, bien entendu, aur la Pales-
en eat distincte, sans done

i te, mais n'en doit pas être séparée,

sont établis par le rôle traditionnel
# notre pays en Orient depuis les

eroisades, par l'histoire du protec
tôrat français et par tout l’ensem-
ble de la Mtnation morale, politique
et économique que nous avons dans
cette région et que nous devona pour
la plus grande part à l'action cons-
tante, féconde de nos religieux en

Qui tous nos hommes d'Etat dignes  : de ce nom se sont toujours plu à

Î reconnaître les moilleurs agents de

IE FRANÇAISE
 

propagande de l'influence françai-
ne.

C'est ce que M. Fernand Laudet
a éloquemment et parfaitement cé-
montré, non sans insister sur le de-
voir qui s'impose plus que jamais
su gouvernement français de favo.
eiser le recrutement de nos mis-
sionnaires, de lea nider dans l’ac-
somplisnement de leur oouvre pa-
triotique et aussi, par conséquent,
sur la nécessité de renouer les re-
lations officielles avec le Maine-Xiè-
ue, dont la collaboration amicale—
où il ne faillit poilat—nous sera,
après cette gueere qui aura cer-
tainement pour résultat de modifier
les conditions d’exercice de droits
réculaires que nous ne saurions n
bandonaer, plus indispensable qua
aucune autre époque de notre his-
toire nationale.

Encore une fois, disons-le, con-
clut M. Fernand Laudet, it ne doit
y avoir qu’une seule Ryrie, sous is
tutelle de Ia France, avec Alexan-
dre, Alep, Damas, Beyrouth et Jé-
rusalem, du Taurus eu Sinaï, de la
Méditerranée au Désert, ot gar-
dant une Palestine qui ne soit
politiquement séparée de la
patrie.

Qu'on ne nous parle pas d’une
internationalisation qui n'est même
pas encore décidée, tant elle parait
difficile à réaliser, et tant fl est
compliqué d'y établir une autorité,
si bien qu'en dernier lieu on n son-
Ré à un contrôle de différentes nn-
tions très peu préparées à cette
mission...

De quoi s'agit-il, en vérité, aux
lieux saints, occupés en fait des
mulsnimans, des juifs et des chré-
tiens ? D'y maintenir la liberté de
conscience, ot de donner une pro-

 
 

saison.
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Pour usage externe et interne

Pour Douleurs Rhumastiema-
} Jes--Musculaires Névralgiques
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Pendant au-delà de 70 ans, le
Radway's Ready Relief a donné du
soulagement à la douleur, et a ®t.

? té la paix et le confort à la

t

Verses un de Radway's Ready Relief
a 1e ‘erouxde ls main ét frictionnes 18

endolorle du corps avee.
Le frictionnement répand le fulde.

de la peau. active la cieourrs les pores
lation du sang et calme le patle: €
ussl soulagement immédiat dans fes

ons de maux de forte. ae frold dams
rine, maux de den ans los enter.

oohiN rizr
(Coupé

Pour 1s sou piemen je l'estomac et
desfappatise diarrhée. lee crampes

 

   

LA-BAS
La valeur combative du soldat

canadien a été un grand facteur
pour ramener la paix au monde.

 

RADWAY READY RELIEF
Ba vente chee tous les phasrmacieus, 35c.

tection impartiale aux pèlerine de
tentes nationalité.

Jusqu'ict cette police était faite
par le Turc.

Le Ture n'est plus Wb, ot line
fluence russe qui excollait à truobler
ta situation a dieparu. Que reete-
t-il donc ? D reste — selon le mot
céNibre d'un prince — “il reste Is
France’, avec ses droits, son expé-
rhomoe ot sew oeuwres, et à ceux qui
ont trop vite dit à Rome, dans core
taina cercles qui n'y étasent pas au-
torinés par lea affirmations du
Salnt-Sidge : “I n'y a plus de pro-
tectorat français puisqu'il n’y a plus
de puissance ottomane”, H fant ré
pondre que, mieox que jamais, le
protectorat on quelque chose qui
n'aurs pent-être pae le même nom,
mais qui donnera la protection
fran est nécresaire. 1e sionis-
me fortitieea lea juife, I'Hedjaz les
musulmans, la France les chrétiens.

| 8 ce n'est pas la France, ce sera
une autre nation, et # faut que ce
soit la France.

Et M. Laudet cite à ce Drove un
mot typique de cortain bénédictin
allemand] auquel on amnonçait A
Jérusalem la disparition du protec-
torat français: “Maia alors, done
nons protigera 7° Cortes, I'inguié.
tude de ce moîne nous fait honnenr.
La Syrie francaise comblerait au

surplus les voeux des Syriems. A

ceux qui en douteratent je conseille
de tire le beau livre ai documenté
qu'au Syrien, M. Nadra Moutran, a
publié en 1016: “la Syrie de de
main”, où l’auteur ne Isisse sans
réponse pleinement natisfaisante |
aucune des objections qui pour-
rnient être faites à la thèse (atho-
lique et française de M. Lauriet,

M. Panl Bourget avait ‘présenté’
dans les termes les plus chaleureux,
le conférenciee, rappelant lea an-
rlennes fouctions de celui-cé auprès
du Saint-Siège, souhaitant entre le
Saint-fiège et Im France la reprise
es refations diplomatiques, laquel-
le ast daën les voeux de tous ceux
de nos hommes politiques sont
en cette matière connotents ce l'in
dérêt nations), et conctiuaat qu'ayant
gagné matérieNement la querrma
nous nous devions à nous-mêmes de
la gagner moralement.

de cardinal, dont la présence
était défà une adhésion à le thèse
de M. Landet, à voulu en outre —
et fl l'a fait avec Je bienvelièassse la
pus délicate — le remercier ot lo
féliciter de l’avoir si bien défendue.

LE BRESIL ENVOIE
SES DELEGUES À

LA CONFERENCE
(United Press.)

RIO DB JANKLRO, 4. — La lé
Légation bréaiilenne de la paix s'est
embarquée. ler eur le “Our
nelfo”.

Ja mission (trigée par le séan-
teur Bpitactn Pesos est
de MM. Pandia Calogeras, Olynthe
Magathass et Raoul Fernandes et
d'un certain nombre de techniciens

——

IL PARLERA
DIRECTEMENT

(United Press.)

, GOME, 4 — (Par Robert J.
Bender). — Poursuivant sa politi.
que de faire participer le peuple
aux discussions préliminaires de la

terre.
Pour cette fin, H doit visites les

urends centres indwstricls de Milan
et Turin, et partira pour ces vîfles
demain soir. :

Cependant le premier discours
t du Président, on Italie,

sers fait à un dîner d'état qui sera
donné c soir, PE

Après ia réception officielle au
Quirinai, le Président à rendu viel-
te à Ja Reino-Mère Marguerite. 1
s'est rendu plus tard au palais mu.
nleipal, sor Ia colline historique du
Capitole, où on lut a conféré le
droit de cité.

Des conférences importantes avec
les hommes d'état Italiens dotvent
avoir lien cet après-nitéi et demain.

LE BUREAU DE
RETABLISSEMENT

DES SOLDATS
LE COL. BRUCE CAMPBELE BN

DEVIENT LE SURINTENDANT

 

 

Le colonel
umire de St-Hilaire, a été nommé
surintendant du Bureau de Réta-
blissement des Soldats pour îa pro-
vince de Québec.

Le président de la direstion to-
cale est nommé par les directeurs
locaux et ces derniere ont élu M.
Chevater, du Crédit Foncier, com-
me leur président.

Les autres membres du Oureau
provincial sont Ye lleutenant-colonel
A. Mackenzie Forbes, le fieutenant-
colonel Latlbche, D.6.O., M. Cork-
burn, vice-président de la Banque
de Montréal, M. Young, gérant do
la compagnie "Trust and Loan.”

Les bureaux de la direction loes-
le dont dane l'édifice Drummond.

Le colonel Campbell a commen-
dé le 84e bataiMon de St-Hyacinthe,
pendant un certain nombre d'an-
nées.

Il s'est toujours intéressé de
près aux affaires militaires et à
l'améltoration de l'agriculture.

C'est dire que le colonel est aven-
tageusement regardé comme un
homme très apte à s'intéresser aux
questions primordisles du réteblie-
sement olvit des soldats.

Bruce F. Campbell,

LER POUDRES VERMICIDES
DE MILLER agissent si complètement
que les vers stomacaux ep intestinaux
sont Jistéralement « orn

‘enfant sans qu'il s'en aperçoive et.
sans douleur pour le patient. Elles
sont sans douleur et tes dans leur
astion, et en tout temps on les trouvera
un remède sanitaire. renforcissant l'es-
tomno de l'enfant et le ant dans
une honne condition, masi, em plus
d’être un vermicide officaos, elles sont
tonifiantes ot donnent le santé dans
leurs effets. 4

RETRAITE FERMEE
DESVOYAGEURS

…Une retraite fermés pour les
Voysgeurs de commerces aura lem
à la Vila Saint-Martin, Abord+-
Plouffe, dm jeudi soir, § janvier
au lundi metin 18. ‘

(Ceux qui désirent y prandre
part sont priée d'envoyer leur nom
à M. JA Jacob, 3160 Christaghe
Colomb (Tél. St-Louis 326) ou au
Père Archambault, Vie St-Martin,
Aboni-à-Plouffe.

 

Accusez les
Nerfs

Quand vous ne pouves
dormir et que vous êtes fa-
cilement irritable et préve-
cupé, vous avez raison de
croire que les nerfs sont en
dessous de la normale.

Ils ne reçoivent pee In
nourriture appropriée des
aliments que vous absorbez
et ils ont besoin d'une assis-
tance spéciale. Un traite-
ment de quelaues semaines
avec la Nourriture du Dr
Chase, pour les Nerfs, ac-
complira des merveilles pour
quiconque se trouve en cette
condition. Constatez votre
augmentation de poids por
dant que vous suivez ce trai-
tement avec cette nourri-  savants et éronomistes.

 

  
“__—lL'entrée dan mrubées restera sbeolument li.

wale

—

-’Nes rivières sont éépe
venus | va qui a pre quatre forte goujons 1a semaine deraibre !

  

608 par où

ture. 16

QU'EN
“>- —
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AUPEUPLES

 wee leurs engins perdestionnés. Ainsi on vob  

 

EE SEMAINE THEATRALE

La Patrie
nia
Représentations Gratuites

À l’occasion de la nouvelle année, et en retour de toutes les mar-
ques d'encouragement et d'appréciation que lui a prodiguées le public
au cours de l'année écoulée,

“La Patrie” à Phonneur d’inviter ses lecteurs et abonnés
à une série de représentations gratuites extraordinaires qui seront don-

THEATRE NATIONAL FRANCAIS
-—

Semaine du 13 au 19 Janvier
CES DEUX DATES INCLUSES.

Quatre représentations par jour, dans le théatre remis à neuf et
dont ce sera la solennelle réouverture. Places pour 1700 per-
sonnes à chaque spectacle. |

Comment sera organisée cette grande semaine théatrale.
“La Patrie’ a loué le Théatre National Français et en aura la pos-

session complète depuis le matin du 13 janvier jusqu'à la soirée de clô-
ture, le dimanche, 19 janvier.

Les programmes comporteront: musique par un orchestre de tout
premier ordre. | ; _

Vues cinématographiques, drames et comédies des plus choisies.
Vaudeville.
Il y aura trois différents programmes, pour la semaine, etils se-

ront préalablement publiés dans ‘‘La Patrie.” ;
Et il y aura chaque jour 4 représentations: a | h. 30,

à 3 h. 30, à 7 heures et à 9 heures.

LES BILLETS D’ADMISSION
Les représentations sont absolument gratuites sauf que chaque

spectateur devra payer la taxe, qui est de 2 sous
À compter du samedi, || janvier, “La Patrie publiera chaque

jour un coupon qui servira de billet d'admission.

Le coupon du 11 janvier sera valide pour une des
représentations du lundi suivant, et le coupon publié

chaque jour, à compter du 13, sera valide le lende-

main, mais le lendemain seulement.

Avec le coupon, l'entrée sera absolument gratuite, sauf que nos

invités seront tenus de payer la taxe du gouvernement, soit 2 sous.

  

  

 

  

Ne manquez pas de recevoir chaque jour “La

Patrie”, le seul journal français à un sou, du Il
au 18 janvier, et d’y prendre le coupon qui donne
droit à une admission gratuite au Théatre
National Français.

Chaque coupon équivaut à un billet d'admission à
l’une des représentations du lendemain soule-
ment,

Tous nos lecteurs qui en aurontle loisir sont cordialement invités
à profiter de la Semaine Théâtrale de ‘La Patrie”.

Ppatri° Le Seul Journal
FrancaisaUnSou
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On s'amuse beaucoup chez mon beau-père.--Une
grosse discussion sur des sujets supérieurs. — Les
idées du maître d'Ecole.--II y a Versailles et Ver-
sailles.—L'effet qu'aurait produit M. Laurier à la
conférence de la paix.—Le vieux coq connait les
deux langues.--Unelettre à M. Poipcaré.— Si j'é-
crivais à votre boss.

 

M. le journalisse,

Nom d'une sédiisse, qu'on s'amu-
se ches mon beau-frère! Depuis une
semaine, je vous assure qu'on s'est
fait aller. On s'est trimbalé chez les
voisine et on ne s’ent couché qu'aux
Petites heures,
Au commencement, «te tremble-

Mment-là m'a un peu fatigué. Je u'é-
tais pas habitué à vefifer of tard,
mais ça n’a pas prix le temps d'af-

mon rasoir pour m'accoutu-
mer, Aujourd'hui, je nuls au«si fa-
raud que judis. Belsémyre m'a bien
chicané «ur c'te rapport-là. Klle à
trouvé que je peeduis la raison.
Commec'était dans l'octave du jour
de l'an, j'ai été pacifique. J'ai se-
coué In tête et j'ai répondu par la
phrase au défunt llélivenu : ‘fan
saprement. raisou vieille!”

Durant les veillées, nous autres
les hommes, on #

gnie, Cré tac, m. le journalisse, on
a passé à travers la politique ot ça
n'a pas prix bout de tinette à comp-
ter Ça à ceux du parlement qui vou-
dealent mener les affaires du pays
par lo gros bout.
La conférence du palais de Ver-

usilles où est-ce qu'on va décider
et signer In paix a été un sujet de
Jacauserie un pou cépareillé. Il y
avait là le père Miméon Lacrémone
qui nous a décollé une théorie qui
m'a forcé à mettre mes lunet-
tes. Lacrémone, eat pas ce qu'on
peut dire un homme instruit mais
11 Hit les gaxettes. Pendant quelques

parlé de sujets
supérieurs, d'autant plus que le
maître d'école était de In compn-

heures, le pauvre maître d'école
était mêlé. T1 a eu beau essayé de
faire compreadre un père Niméon
que lu conférence de Versailles, n'é-
tait pas In celle de Jue Versailles,
maire de Montréal-Est, l'autre n'a
Pas voulu comprendre,
—Je me demande, comment est-

ce que Versailles à ben pu se four-  

LA PATRIE, n
l
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«©B95COMMEev 1850Tgladydipetee Attendez, À va vous sortir une
tonte qui cette affalro-dà.
Le malteed'école. — Ne trouvez-

vous pas Que notre pays qui
« envoyé là-bas un si grand nombre
d'hommes n'ait pas cru envoyer un
seul canadien-français à cette con-|
férence?

Moé. — Cà n'est pas pour rien di-
re de trop, mais (| me semble qu'il
y & quelque chose de bon dans ce
que vous venez d'interprétes. J'ai
trouvé çà surprenant qu'on ait pas
pensé à Bloudin. ..

Le père Siméon.—Ah! Ah! Blon-
din! Perds-tu Ia boule Nésyme.
Tu sais done pas qu'il en arrache
Assex avec nes facteurs qu’il n'est
pas capable de contenter — sans
le faire ensayer avec des Alliés.

Le maître d'école — Il n'y a
pas que M. Mlondin, il y à Bir Wil.
frid Laurbee.

Celui<cf n'avait pas prononcé ce
mom qu le père Lacrémone dit A
mon beau-frère de remplir nos ver-
res, afin que nous buvions À ls san.

rer le nez dans c'te discussion-là, |té du vieux Coq.
Qu'il y a donc du monde chanceux
sur la terre. Lui qui n'est pan petit

Moé-—ut, Je vous assure que Je
Père Wüfrid vous en ferait une fim-d'avance. Croyez-vous, s’il va reves ‘pregsion. LH n'aurait pas besoinnir égrandi, disait Lacrémone,

—Mais, père Lacrémone, vous
vous trompes, répétalt le maître |
d'école. Versailles, c'est une ville,
c'est pas A ce coup-cl un maire......

—.…et dire qu'on a fait exprès
pour oublicr Médérie Martin qui
saurait été asses crapaud pour faire
exproprier l'Allemagne au ‘profit
de Concordia.

Moé, J'avais ben envie de fourrer
mon grain. J'ai uttendu comme wi
J'étais en plâtre. J'ai été inspiré,
car, on est venu à un moment don-
né à rortir le nom de M. Wilson,
le président des Etats. Chez mon
beau-frère, ce particulier-ià paraît
être connu avantageusement. Celui-
cl en parle, comxe «lin s'étatent
connus sur les bancs où est-ce que
l'on apprenait l'abécidaire.

Wilson, pour mioé, c'est pas un
poiæon ordinaire, criait te frère ‘Je
mas femme. 1] est ben laid, mals il
y « quelque chose en jul. Vous al-
lex voir, s'il va vous twister l'Au- gleterre. Asteure, 1] n'est peut-être
pas ben chum avec Clémenceau.  

d’emporter avec lui des dictionnal-
res et des æros livres pour tégier :
rette queatior-là. Pourquoi est-ce;
lqu'il n'a pas pris le bateau en même
temps que Borden. M doit y avoir
un peu de “jafouserie” sous ça, Lau-
rier pi Wilson qui sont des voisins
se sernient compris. Dis auraient pu
manigancer des petits plans, tan-

 

I n'y à pas que Blondin, il y a aus.
ef sir Wilfrid Laurier.

se
cs

ff
:

 

—

que le premier ministre bleu est
coulant ces “triques-à*.

Le père Simon, = J'ai une
bonne idée! Des fois, j'ai bon cavie
écrire au Président Poincaré, et
l'avertir d'envoyer ane invitation
père Leurier.
Le maître d'Ecole. — Votre ges-

 

d'at été ben inapiré, car on est
vomi à un moment donné à pas-
de M. Wilson,

bien peur qu'il ne reçoive pas tou
te l’attentian voulue.

Moé, — It n'y à rien comme es-
sayer. Dans le Canada, nous ane
tres, on n'est pas dew cotoss. On
doit avoir encore notre petite in-
fluence, si elle n'est pas encore ren-
due sur la corde à linge. Dans mon
opinion que vous n'êtes pan obligés
de partager, Je crois ben qu'une pe.
tite lettre du côté de la France n’au-
rait pas un mauvais effet...

Belséenyre. — Nézyme, te vla en-
core parti sur tes sermons. Tu peux
serrer ta lettre. T'as pas le droit de
te mêler de ces affairem-Ià? Qu'est-
ce que tu connais dans ces vimn-
gréesdà? J'enpère que ça n'est pas
sur tes vieux Jours que tu vas com-
|mencer à causer du trouble dans
jnotre famille.
! Moé.—J'auvre vieille ! Pourquoi
est-ce que tu n'es pas avec les fom-
mes dans la cuinine ? C'est pas de
ta faute, mais tu n’entends rien à
ces caucerien-là ?

Belsényre. —

Le père Lacrémone.—Je anis pas
trop. madame Belzémyre.

Lea maître d'école.—La place de

 

OTATIOII QUES OUR LE
TRAVAIL DE NOS POMPIERS
 
  

Nos pompiers ont com-
battu, au cours de I'an-

née écoulée, 1722 incen-
dies.

Dévouement
— ’

Le chef du service des incendies nous
communique aujourd'hui un tableau où
est relaté le travail accompli Ba nos

C'est un Américain qui détient
le record de l’altitude, en aéro

LONDRES, 4 — Le capitaine
Lang, un américain pilotant un
néropiane de marque angînise à nc- |
compll un nowveau record d'altitu.|
de, hier à Ipswich, son comptomds
tre enregistrait 30,500 lorsqu'il
eat reveau de son envolée. Bon as-
sistant Blowews s'est évanoul lors.
que sa bouteille d'oxygène se bri-
sa; H revint promptement à lui aus
sitôt que l'aéro fut moins Gevé,pompiers au cours de l'année

Ceux-ci ont eu à oombattre durant

Les deux hommes ont beancoup
souffert du froid pendant l'eavo-
Me.

C'est un allenmnd, Heinrich Oete
erich qui détenait le record d'aitie
tade, auparavant. Le 16 juillet

; 1914, cet aviatewr mouta à 26,-
246 pieds, H. 8. Hawker, un ane
finis, venait en second avec un as.
cension de 23,622 pieds, accomplie
lle 26 avril 1916.

  
 

les douze mois qui viennent de s’écou-
ler, 1722 incendies et ijs ont répondu
À plua de 600 slarmes. Les courses un
peu partout dans la ville ont été au
nombre de 3323, et on s'est servi de
K56,250 pieds de boyaux et de 44,433
pieds d‘'échelles. On à lancé 1896 jets
d'eauet préservé avec des couvertures

NOMINATIONS
PROVINCIALES

(Presse Associée)

QUEBEC, 4 — Le gouvernement
imperméables plusieurs ubjets de va-|provincial a fait récemment les no-

minations auivantes : M. Mare.
ur.
Afin de faire micux comprendre co .

que nous résumons plus haut, nous pu- HonesMteste, mrnuficqarier, rest
hlions maintenant les statistiques com-

de paix pour le district de Mon-  
tréal.
M. FrseXavier Boucher, cultiva-

teur, de St-Valérien, comté de Fi
mouski, juge de paix pour le dis-
trict de Rimouski,

M. Louis de Gonzague Raby, ré.
gistrateur du comté d'Ottawa et M.
Prosper Oscar Turiauit, agent
d'assurance, tous deux de Hull, Q.,
juges de paix pour le district d'Ot-
tawa,

  

lètes, qui nous ont été envo; ar
Ji. Chevalier: vs p =

  

STATISTIQUE DU TRAVAIL OU SERVICE DES INCENDIES AU COURS DE L'ANNEE 1918
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LA GENDARMERIE À
CHEVALDUNORD-OUEST
Un déclaration officielle
du gouvernement au su-
jet de l'augmentation
de son effectif.

—

Rumeurs
non fondées
—

{Dépêche spéciale À In F'ATHIL)

OTTAWA, baad déclaration au
torisfe qui mult concernant lew opie
mtons actuelles et frtttren de In

emerle royale Cu nord-ouest
À la puhlicité par

l'entremixe du département de l'In-
vient d'être lv

formation publique.
læs séclarations qui ont été pu-

blifes dans la presse À l'effet que le
nte be Gendnre

meele roynie du Mordamest A 8,500
flammes, et que le gouvernement n
annoncé que la radson qui n motivé
cette augmentation de l'effectif ent
la mesace Bolshevik dane l'oucau
nent absoluntent dénudes dy fonder
meat. Le gouvernement ah pas

gouvernement «

 

augmenté et n'a pas l'intention
d'augmenter l'efferiif autorisé de
lu police montée qui à été of qui est
de 1,800,

Presque tons les hommes de In
Gendarmerie qui étalent d'âge mille
taive e1 physiquement sptes »e sont
entâlés pour le service militaire en
France on en Sibérie, avec le rémnle
tal que lex cadres ce lé polkre mone
the nom pratiquement vides L'ace
tion prise par le gomernement a
été d'autoriser le recrutement pour
la police & cheval jusqu'en chirfre
déjà autorisé. le gouvernement a
l'intention de faire ce recrntement
en reprenant dane les rangs dde la
police A cheval, s'iln le désirent ree
venir, les hommes qui ont déjà fait
parité de In Gendarmerie royalè et
qui sont présentement en service
autrcemer,

le Canada à eu dane le pansd
deux forces de police fédérale, l'une
In police fédérale dont sir Percy
Sherwood était le chef et dont le
champ d'action compreanit wut le
Caneda, et l'autre. ln Gendarmerie

tion en Saskatchewan, en Albert
et dans ler territoires du nordouest. royale du nordeoue«t ayant juridice

vail, ln juridiction de ls Gendarare-
rie dumordouestn été (Étemlue de
façon inclure prov
Colomble-britannique, du Manitoba
et cette partie de l'Ontario qui se
trduve dans le district militaire No
10, et A exercer In survelllance dans
res territoires, travail confié précé-
demmeont à la police fédéraie. la

ront lieu au No 51 rue Victoria, au

LA REUNION
ANNUELLE DES

ARCHITECTES
Elle aura lieu à Montréal les

17 o 18 du courant, au
local du Club des Arts.

LE PROGRAMME

L'Inetitut Royaldes Archi

vier prochains, sa onzième
annuelle. Ces séances au

local du club des Arts.

L'on saët que cette société est
atfiliée À la ‘‘Roya] Institute of Bri-

fédération des associations d’archi-
de

l'Ontario, du Québec, de la Samkne-
chewan et de la Colombie-Biritanni-
que.

disontera des Intheben des grobitec
tes en général et rapports seroi
lus du travail qui a été fait dans les
différentes amociations provinois
les,

vi 1, 17 JANVEER 1019
9.00 am—Réuméon du conseil

(1916-17), nu club des Arts, No 51
rue Victoria.

10.00 a.m.—Ouverture officielle
de l'exposition d

toria.
10.50 a.m—Réance d'inungure-

tion de la onzième réunion générale
annuelle au club des Arts.

(a) Discourse de M. G.-A, Monet»
te, ident de l'ansoclationGena
chi de In province de

(b) Réponse de M. J.-P. Ouetlet-
te, président de l'Inatitat Royal des
architectes du Canada.

(c}) Lecture des minutes de la
demiêre assemblée érale tenne
À Ottawa les ter et octobre 1917.

(4) Rapport dea nominations
den délégués au consell par les asso-
“istions professionneltes.

(e) Nomination d'un vérificas
teur.

(1) Communication du conseil.
(@) Rapport du secrétaire hono

(h) Rapport du trésoriee honœ
ruire et du vériticateur.

(i) Affaires nouvelles,
(1) Avis de motions.
(k) Affaires générales.
(1) Choix de l'endroit où ae tien

fra la prochaine assemblée rénére-
tiendarmerie royale du norni-ouest le
continuera à accomplir les devoirs
qu'elle n êté appelée à ie
depuis deux wns en rapport avec le
envio de patrouille à la frontière
internationale, ia surveillance des
aubains ennemis. Elle devra aussi
astuimer les fonctions additionnelles
qui nvnient été remplies Juequ'iel
dons VPouent canuiien par la potter
fédérale et qui comprennent In the
che de faire l'arrestation des insoue
mis aon le régime de la loi du See
vire militmire. les wervices de la
Gendarmerie seront aussi diaponie
bles comme force de police dans
toute autre partie du Canada «f lo
gouvernement l'exige.

Le gouvernement n done décidé
de maintenir la Gendarmerie royale
soft comme base d'une potre fédé-
tale permanente, soit comme l'une
dew r1nités À cheval dans les forces
militaires permanentes du Canada
sinel qu'il serdéterminé plus taxi.
L'intérêt public exige en aucun ces
1+ maintien de la police fédérale au
complet.
 

 

Non nom de faille,

Le maître d'histoire interroge ses
veb :

- Comment s° lle le rot d'An-
gleterre, Mlidred
—George, cet son premier nom.

Quant au second, il n'est pas dans tel te, Walp il  eemuente par
” :

2.00 p.m.—Méance d'affaires de
l'assemblée, au club des Arte.

tectes_ américains éminents.

In provinve de Québec.

Les ini Dodd mut-
risaent Flite “en ii
de rognons, auvol rhumatio

e aa. hts fa

ve meddle a  

part d'un bon naturel, mais j'ai |--

Regardesde, vous [pas content que vous ayez oublié
autres les maria. Je gage qu'il n'y
en a pas un d'entre vous qui serait
a»sez osé pour parler comme ça de
sa vieille.

Câunda Mendes}les 17 et 18 Jane,d n
ie réoniop

tish Architects” et qu'elle est une|

Lo programme de ces deux jours |}
de séqnces est très chargé. On y!|

|
Voici le anmme des réunions:|

‘widhiteoture au |.
club des Arts, au No 51 rve Vie ||

(m) Conférence par des archi

8.00 pm. — Réunion conjointe
avec l'Amoclation des architectes de

—

je femme est au foyer.
Ie fiston Boilean.--Moé, je pense

comme le pére Sdméon. J'ai ben
du respect pour les eriatures, vu
que je suis emtore garcon. mate,
mon pète m'a toujours dit, que lea

i ne devait pas xe mélan-
gor avec les affaires du partement...
Relstmyre.—Mon petit garçon,

jui J'étais ta mère, je sais ben ve que
:f0 Le ferais. :

La femme de Lacrémone.—ah !
| v3 les hommes qui sont em train de
se chicaner. C'est comme nous
autres dans Ia cuisine. On s'entend
comme des bonnes... \
‘le pe Lacrémone. — Cest la;

faute Àln moitié de Nézyme qui a
fait dérailles la conversation. |
Helsémyre.—Jo vous ai comnu,

pits galant que (a. J'ai des don.
tances d'avoir sur vous de l'autorité, |
mais J'ai le droit de dire que jen |
al sur mon viens... !
Moé—-Nom d'une sédiiase, M. le |

Journatisss.
À la fin des fins, ma vieille cet

allée rejoindre ses © es, mais
se n'avait pas mal perdu be fil, Mon |
beau-frère ex une bonne idée en |
ramemant vers nous la cruche en
grès. On nous “clairera” la gorge, |
tout en enlevant Ia ponwidre de
dedans notre eaprit qui cammencait
à être marérageux, par rapport à la
discussion de tout à l'heure.
Oo remit sur le tapis, après

 

ter‘ pour oincaré, mais le
maître d'école qu'on avait changé de
l'écrire, tira dans le travail, clivant |
qu'il était très occupé et qu'il ne
voyait pas la conclusion. les une
trea fivent de leur mieux pour fe
décider À mettre les deux mains à
la plume, mais ce fut peine per.
due. Le maître d'école à Ia tête du-
re comme une “gueurnotte”*. Nur
cte sujet, il ressemble comme deux
gouteos d'eau à Belsémyre. Ainsi

6, m. le journalisse, on n’a pu
la faire écrire la lettre par le mul.
tre d'école, mais moé, je l'ai écrite
et Is voici. Je peux voux Ia trans-
mettre, elle ne durers pas dix mi-
nutes. Kcontez ben.
M. Pol

Premier magistrat de la France.
Monsieur,
Nous autres, les Canayens, on eat

un de nos nembiables aur la contés
rence À Versailles. Vous navez
qu'on vous a envoyé des hommes
ea masse, Par chez-vous, vous par-
lez le français et nous autres nunsi.
Comment se fait-il que vous n'ayez
pas ponsé qu'on avait dans natre  
sur Je logement d'aprèsquerre, pur
M. Charles Harris Whitaker, necré-
taire du comité d'aprèr-qucere ce
l'Institut amécicain des architectes,
et par M. Thomas Admms, aviseur
des plans de villes de Ia commission
de conservation canadienne.

SAMEDI, 18 JANVIER 1919

9.00 am.—Réunion annuelle de
l'Assaclation des Architectes de la

de bec, an No 367Fole re au Fo
2.00JoReunion du conseil de

1917-18 de l'Institut Royal des ar-
du Canada au club des

Le t de cette réanton eat
M. J.-P, Ouellet, ent de I'Inse

Royal des hitectes du (uetient
nada, et le secrétaire honoraire est 

pays un monsieur
air Wield Laurier, et qui qu'était

. , ù pas un homme ordinaire. conequ'on eut Aringué, Spire a pose [Pa lex deux iangues. H connaît la
vâtre ben mieux que M. Borden ot
M. Wilson, sur le txpect que je
dois À ces deux grands hommnes-là.

c'est un “toulateu
peu déparelllé. 5 vous déménage

Pris, 11 est aussi
clair qu'une lumière électrique. M
1e premier magistrat, vons por

arranger ça
“boss” soit de votr
n'ai pas de consetls À vous donner,
mais je suix ben
vous ne feriez pas un mauvais mar-

une discussion,

  

pour que notre
compagnie. Je

 

convaincu que

d'espère que vous m'en voudrez
pas de vous avoir
vous le souhaite ainsi que les amis,
heureuse et bonne.”

Votre dévoué,

Au moment où je vous écris,
da lettre à pris le bord des vieux
pays, fe Pal pas dit A Belsdmyre.
délle aurait pu écrire une autre lct-
tre à M. Poincaré ef ca aurait
mixé les choses, Ales 16 sont aunez
aujounl’hul, sans qu'en les fanso
rampironner.

de ne vous parlerai pas maintes  
(8) Conférences ot discumions |CAMBRIOLEUR SURPRIS

EN FLAGRANT DELIT
Un cambrioleur

flagrant délit de vol, de bonne heu-
ve hier matin dans un apparte-

ls maison de rapport
“Brighton”, 51 rue Mayor, et # ré
ussl A w'échapper en se jotant
tête In première à travers In vitre
d'une fenêtre. M retomha aur le sol
avec l'agcitité d'un chat et disparut
comme par enchantement,

Le voleur précité nvait réussi à
à des appartements

Été surpris en

ment

pénétrer dans
du Brighton" cn se sor
escabeau appartenant nu €
Au moment où it faisait ample pro-
vision d'articles de lœve, #1 fut nur-

travail “ronsciene
clouxpar un den occupants de la
maison qui venait de s'éveiller et

 

   

 

de crois ben qu'une pedite lettre du côté de ln France n'aurait pas un mauvais effet.

qui #appeiatt nant des fricot« qu'on a cus. Vous n'ai pas ça dans te bout eea
,ronnalasnez ca of pour mod comme Laujonrdinl. H faut que jo p

pour vous, ca sort pas trop de For-| sins que l'on dit chez les &chevite,
dinaire. d'autais atmé à re que clans le brule dex convermations, et
vous soyez vean ches mon hean- ca m'énerve tn peu. Vous m'exque
frère. CYé tac, vous ne vous seriez sorez sb Je suis um peu “vaseux”,
pas ennuy&dl y avait du jolt monde, c'est In fante aux fêtes. Encore
c‘est Jamais de refus pour vue Jeu-
ROSE COMME VOUS. Vous auriez dû
VOBligé de nous sonner votre ople
son sur ben des choses. Ou par-! sonbalte eo
(lire pas d'icitte avunt cing ou shia
jours encore. Pourquat ne pousses! d'avoir ue
réz-votin pas une pointe de notes) pesd
côté ? Let, A In campagne, on x fou
jours tes journaux en return! et ca
me fait quelque chose. d'ui tou
dours peur qu’il arrive des événe-

ments extraoniinaites 61 que Je ne
des npprenne apts fen antres, Fn.

Us deux, M. le jourunlix

 

tre

 

ajilesters que vous pensez de sm
lettre ? Est-ce qu'elle # de ln rime
« du bon sens ? d'ai pas fait de
‘querrages”. J'ai été natures. de Jui
ab compté ÇA, comme sil était un
partieulier ordinaire.
sédiisse, que le père Laurter vi
être content. Ça va lui faire un
æras de jumbe. Le pauvre vieux ?

Ma letire anjourd'hti sers un
den plis courte que d'habitude, de

piqua une tête à travers lu fenêtre
Ia plus proche et réussit à n'enfuir
au large avant qu'on ait cu le temps
de prévenir Ia police,

LES RESTESMORTELS
DES VICTIMES EXPE-

DIES A TORONTO
QUEBEC, 4. — Les corps des

troix victimes du dérniltement du
convoi de solduix Ia veille du Jour
de l'an à 85 willes d'Edmunston,
sont serivés fiice après-midi vers 3
heures à la gare du Pacifique. ll»
furent tmmédintement transportés

  
chez M. Lépine, entrepreneur de
pompe hres of ont été mix à
bord du convoi du CPR. qui est

 

parti à minuit moins cing pour To.
ronto, une garde spéciale d'honneur |

  

 

quelques heures. et. on va reprene
aire La vie ce tous lea Jours. En ate
tendant que ca arrive, je vous vu

neore une fois une
. te Jonenalisae,
nugmentastion de milai.

é the, cn coûte assez cher
pour vivee. Dites 3 vos “hoss’ que
vous en armacher. SI vous eo vous
lez, Jo lenr éÉcrirai. J'ai pas mou
pareil pour Faire comprendre los
beontirs chases, Jde ferme mon enve-
dappe, je colle mon timbre et Je
vous Kelue «€ vous donne une bop.
ne poignée de main. la première at
non pas Is dernière de la nouvelle
année. Belyémyre est avec mot
dans toutes ces salutations, Elle
wat ben inquiète de vous. par rap-
port que vous Mes jeune. Jo lui al
qrromis que vous vicndres nous vair
en) nous serons revenus À Mont-

réal,

  

 

    
  

     

 

Votre aml,

NEZYME,

" a

composée de B hommes du Jème
régiment en charge d'un sergent
de cette unké rscortuit les dépouil-
fes mortelles.

M. Robt C. Hooft,3450 Montrose,
a fait hier une chute sur le trottoir
glissant et au cour de cet accident,
11 n'est brisé trois côtes,

MORT DANS
L'AMBULANCE

Joseph Houle, 38 ans, 448 rue
Notre-Dame, est mort hier dans
l'ambulance qui le transportait a
l'hôpital NotreDume. Non cadavre
i été (ransporté à la morgue.

 

 

 

 

“IT SATISFIES
AND LASTS"  

H 3250.00
PRIX ANGLAIS

ler prix... . .. .$50.00
îme prix.. .... 25.00
B-<3e prix de.. 10.00
25—4e prix de. 5.00 

 Bic Six CEREAL Co.re | 
Une Tasse de pig 8

plus trois tasses et d:mie d’eau équivaut à
6 GRANDS DEJEUNERS SATISFAISANTS

Adressez à: “BIG SIX CEREAL CO., LTD.” 1168,rue St-Jacques, Montréal.

10
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Céréales

LE CONCOURSDES POEMES D'ECOLIERS
Se terminera Vendredi, le 31 Janvier.

Des milliers d'écoliers sont vivement intéressés par ce CONCOURS DU BIG SIX. Trente-deux prix en
| argent sont offerts aux écoliers de langue anglaise et trente-deux prix en argent aux écoli

des poêmes relatifs à la NOURRITURF CEREALE “BIG SIX".

N'importe quel écolter peut concourir. Les poêmes peuvent
être aussi courts ou aussi longs que vous le désirez. mais ils
doivent contenir les mots ‘Big Six” et mentionner les bonnes
qualités de la Nourriture. Autant de poêmes que l'on voudra
pourront être soumis, mais chacun devra être accompagné
d'une étiquette marque de commerce “Boy Scout’ prise sur le
devant du paquet de Nourriture Céréale “Big Six”.

ors de lapgue française, pour

PRIX FRANCAIS
ler prix...
2ème pris.
5—3e prix
25—4e prix de. 5.00

 



T
Y

n
s

i  
 
  

      

 
 

foBe sea

&=
100
»t

nr

  

    
  

  
  

  

 

ue Potties Annouces Olassifites

- Df —-

a Patrie
CLASSE "A"

ive.
2 80 metseu mots

CEREAL

see Lares.

 

CLASSE “PP

tes, l'ersonnel, 250
meuoteAre te du moi séat-

   

 

  

vis de Naissances, Marinaës.
Fesses de Requ em DenServices.

 

. TELEPHONE BELL EpP 3000.
rer

SUCCURSALE DES

 

i
f (oh D henres tous lon vendreds sors

1
t
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BRODEUSES dem au Salon
Marquerte, bon FAH” Mont

BRODEUSES sur blouses de crêpes
de Chine demandées. 8'ad. Immédia-
tement 1967 Mance. St-Îs 7116. 258.2

Commis—Jeune fille demandés,
pour ai dans un mi

I 21 Bear1066Onerier les angues. B'ad. ne
rd Ent. * 260.2

COMPTARLE-—Jeung fille deman-
dée comina comptable, expérience non
nécessaire sachant l'anglais Sire
2169 Ontario.
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r chaussures, B'adr

   

  

  

«2 dent, J.
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INSTITUTRICE demandée avec di-
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S'adresser Immédiatement au préal-
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INTERNA on COUTURIERES A ls machine
TECH, 14 NETrad len vestes, et aussi des apprentis.
FOR Enseignement Individuel, fressar le solr. 2143 Hutchison, entre
Positions essurées. Visite sollicitse, Fairmount et Ht-Viateur. 257.3
Prospectus gratin. Tel Mein 209.
Angie Caza. Principal. 181-tan COUTURIBRES A lu marhine de-

ee|Mmandées
AeETENOGRAPHIOUN nm jnente at

tional Ladies Wear, 28-2

COUTURIERES demandées dans les
sous-vêtements blancs de dames; ou-
vrage l'année, bons gages, 2018,su
Laurent, 2-3
renta
COUTURIERES de robes de maison

d'expérience, bon ralaire et emploi
permanent. M. Perry, Montreal Un-
derakiet Mg. Co. 339 Bt-Urbain. 259-2
—_—
COUTURIFERES—On demande des

tilles ponr travailler sur la machine
4 surjetter. K'udresser à 8. Levinson
& Co. 311 Notre-Dame Ouest. 260.2

COUTCRIFRFES—Fillas d'expéri
ce demandéespour faire overalls

 

 

  pantaio = gages. Mad. immedi
tement The lave Shirt and Pan
Co. Z478A Chateaubriand. 257-2

 

   
  

 

COUTURIEREN demandé: pour
vi a les pantalon a ma-

finisseuses à mal
1602 St-Laurent, 3e êta-

360-3

COUTUAIERE à
turières de premier ordre
ainaf qu'une dessinatri Bon
te et emploi continu. B'ad. (1%"ta.
Catherine O. ch. 204. 2

COUTURIERES—Vaissuse da jupe
et de robe remière classe dema:
d re ot position perm
nente. S'adr er à 6t Tue Motcaire,

la machine et cou.
dem: né

  

   

 
———
COUTRIFRES et finisseuses pour

lingerie et rohes d’enfants, expérien-
Co pas néceaseire, position parmanen-
te, bon salaire. S'adresser à 27 Notre.
Dame Est, 1er étage. 2

 

 

 

DAMK pour tenir la malson de 2
ersonnes demandée. 1039 Sherbrooke
a!

Des BRODEUSKS d'expérience
trouveront de l'ouvrage su No 716
Dalorimler. 261.2
re
DEUX FILLES de lunch demandées

le à manger. S'ad. Britannia
& 371 Cralg Ou colnBite

DRAPEUSES et finisseuses de ro-
bes de dames, des expertes deman-
déen S'ad. Star Dress Mfg Co. 1§ rus
Clark, dernier étage. 357-3

ECOTEUSE demandée. S'ad. Armand
Larus, 763 Notre-Dame Est. 0-3

ECOTEUSES pour robes et envelop-
pe6; Ouvri pour tout l'hiver. sas

rue Hog 289-3

EMPLOI patriotique contitu et
bien rémunêré à la maveon: en temps

   

  

   

       
de errs ou de paix, tricotes des

ettes sur notre rapide et sim.
pie tricoteute automatique. Details
aujourd'hui, Un timbre de Ze Aute
Knitter Co, Dépt. C 243, 607 Colle
Toronto, Ont. 163-l-mer-ven-13 déc
rt
FAISEUSES de boutonnières et fi-

nisneuses de première clause d
des. Sad. The Wearbest Clothing

Mfg. Co., 149 rue Notre-Dame Op

  

 

FAISEUSE d'échantiiloi
dée pour travailler dans rol
d'enfants. Voici une splendide occa
sion pour une fille active de prendre
une position de dessinatrice. ad. A
F. C. Paul Co, 314 Notre-Dame O.

  
 

  

FAURILEUSES d'entourn
périments et
ita de gar oy

Katon Co, 28
étage.

—_—ee —
FEMME demandde pour laver |

planchers. B'ad. ¥ carré Chaboghics

—————

re

FEMME demandée pour travail de
cuisine, bon salsire et repas. Eagle
Caté, 275 rue Bleury.

PEUME demandée pour le tra
de Ja cuisine $7.00 semaine et
tepas. N'ad. À Eagle Cnfé, 175 8
Ty.
—_—
FEMME de journée possédant de

bonnes références demandée ches Kd.
Archambault, 313 rue Ste-Catherine
Est. — (3368). 388-1
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FILLE demandée pour se rendre
néralement utile dans petite ferait,
244 Davidson, coin Ontario.

34Davidson.coln Ontarle.280-3
FILLES demandées, une vingtaine,

peur tâche facile et douce. On
a faire de bons gages. Maple Enspetite Co, Lid, 106A Bt-Antolne, 259.3

FILLF expérimentée ur faire les
aninlona courta et pantalons
longs À la machine, GoldForb Bros.
856 51-Lanrent. 257-3

FILLES DEMANDEES
Filler demandées comme opératrices

en lingerle, robes d'enfants, robes de
matron. jupons et blous dé,
tanies sont rapidement
afin de gagner de bons

Black & ‘o.. Limited,
fast (8220).

  

i rue vid
261-11

 

 

FINISSEUSES  demandées
manteaux et costumes de dames.

Bt-Laurent. 26 étage.

FINISSDUBES Jour manteaux st
rontuines demandées. B'ad. & 1347
Lnulevard St-Laurent. 265i

FINISSEUSES è la main dans le

our
“ad,

260-2

 

 

antalon, ouvrage permanent, bon sa-
aire. Sad. 324 Notre-Dame ouest, te
plancher. 268-3
 
——

PINISSEUSE de manteaux et cos-
tumes demandée. M'ad. chez Harry Ro-
ther, 24 avenue du Collège MeOiL

   

 

FINISSQUEES, couturières À la ma-
chine at fuiseusen da vestes detnan-
dées. Mad, A. KE. Mmall, Il Latour.

 

.

FINIBSRELSES et coupeiisen de In
demandées. Plus haute

payée. B'ad. Sliver Bros, 37 rue of or
3

FINISSEUSES et couturibren de.
mandées pour robes de sole. Expé-

“1ÿes écessaire, Kad. Royal Fashion

 

    

 

     

 

b Co. 573s St-Laurent. 261.3
— acm
ri BUSES, de pantalons daman-

dées, our faire à
pls. Rad. "onof ots, 387A 8
rent, dernier ét    

 

   FINISSEO xpérience deman-
désa pour pantalons, emploi perma-
nent #1 bon astaire. M. Bell, éaifire
sommer, Tême étage, 186 Ontario
Quest. 259.2
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Canada,
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FEMMES, FILLES DEMANDEES
tt
APPRENTIE et finiaseuse Jane by

261-3
 

outons popour, man-
n estaire. Fogition

Conor
rine O, 260.2
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GARDER-MALADES graduées at
non ereduées.castrecommandations

ur ouvre ou temporair
ee hans gages Ta Bhoter. Pos

    

57-3 The Stater

  

Factory, 79 rus drogues. Pharm. Leduc. Carré Cha-
4992, baille: 357.2

COUTURIERES à la machine ayant JEUNE FILLE de 13 A 17 ans, bon-
expérience demandées. Bad. 5 ne santé pour apprendre la ty ra.
Broa, 37 rue Mayor. phie st presse. doit savoir li CriMi

re. pour les deux premiers mo
semaine. avancement rapide. vas
médiatement, M. J

 

Gaudin,ad,In
261-3Herrli.

LA BUFERIOR EMA, 324 M-Fau-
rent demande des brodeuses A la
chine. 381-

   

LAVEUBES de
chambre demand
nagéra Au St-Lawrenca Hall,

LAVEUSES de
aussi filles de chambre. Sad la
ménagère. St-Lawrence Hall, Vasque
rus Craig O.

LINGERIE
Opératrices demandées pour tra-

vailler dans la lingerie pour femmes.
Ouvrage permanent at bons 9.
Les débutantes seront enssignées par
des professeurs expérimentés John
P. Black & Co. Limited, 138 rue vitre
ouest (82303. 261-11

MODISTE de première classe de-
mandér au No 147 rue Vinet. 261-8
—
MODISTES de première clause de-

planchers ot anede

 

 

 

laneher

 

 

 

 

 

mandées, plus haut salaire. ouvrage à
V'année. London Millinery Btore, |1se
St-Laurent, 58-3

ON DICMANDE des feuflleuses pour
travail dans les habits d'hommes. S'ad.
S68 Et-Laurent, Fashion Craft. 264.3

ON DEMANDE piqueuses 4e Toe-
caps ouvra d'hommes. B'adres T

los Co,

ON DEMANDE des mangleuses
‘expérience. Bona gages. 'ad. Citnhe
Andry, 2005 8t-Donminique. TH, ae
Louis 469. 261-2

   

 

OPERATRICES demandéas pour
confection de vestes. S'ad. Fashion.
Craft, 566 Mt-Laurent 261

18211

OPERATRICES DANS LES|
PARDESSUS

On demande immédiatement dos
opératrices dans.les pardessus ‘’Mae-
kinaw”, opur homm Emploi perma-
nent, bons ga 0 dresse mée
diatement eu êta “The Btan-
dard Shirt Mfg ee.(Limited. 218 .
de Forimier. — (83 367-8

OUVRIERE à le machine dans
fourrure demandée pour manteaux en
seal de l'Hudaon. ugles & co
Atour.

SES demandées pour les
celles sachant piquer

tout I'imperméable ten devront se
présenter. Ron a: re, position per-

Ke présenter immédiste-
A National Rubber Co, of Ca-
207 rue Ste-Catherine ouest

      

  

    

  

nada,

mrrer
POSEUSES d'empeignes sur moulin

       
   

23 aiguilles, Ac expérience d
les chanseures 1 filfe de tab

dée chez ont et Frère, 201
avenue Aird, Maisonneuve. 289-2

——rer
PREPANEUSES dans les #mpeignes

et piqueuses de tour demandées. fa
Dominion Shoe Limited. 2398 ‘Chabot.
Parc Molson. 61-2

_—eee
SAUCEURE de chocolats expêrimen-

tée demandée, Pape permanente.
ie au rayon bonbons chez,Al

TOURNEUNES demandées dans le
trimage de chemises at collets mous.
Place permanente. S'ad, Btrain.
470 Beaubien. 261-2
———————e
UNE MODELE demandée pour es-

suyer mantes et costumes de da-
Dott être una 86 parfaite. Bon

salaire. S'ad. Smart Style Cloak Co.
28% Ontario Ouest. 26

VENDEUSE demandée. de préfé-
rence avec expérience. Devra avoir
bonne mine et parler les deux lan.

Flora CesaSeerieeenora ©. e-Catherine QuesUptown 4907. 359-3

  
 

    

  

   
 

3 FILLES demandées ur éti
ter les bouteilles. B'ad oe a er
child & Co. 252 rue Notre ame,

7-3

 

28 COUTURIERES 4° périen
mandées pour les cont:

uivantes: Blous
cotoi middies
pes vables et robes d'enfants:

8 faiseuses
moderna et hy ique; ouvre ©
du et les S163 ants pi oi|
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aussi

 

 Addy, Hampto
-3 EthmireotSagà

 

 
 

SERVANTES!

 

ETES-VOUS HEUREUSES
De la position que vous aves en ce moment?

ous permet-elle de vivre à votre aise ? Sinon. essayez de
Ihet

Pour cela vous n'avez
DE PLACEMENT DE
immédiatement dans

us

ville ou la campagne durant l'été—avec un ralaire élavé,
De plus il ne faut pas oublier que vous serez placées aæns
débourser un seul centin.

On vous dira où se

vous adresser au
PATRIE,”

de très bo

trouvent ces
DE PLACEMENT DE "LA PATR

BUREAU
utyvous placers

anes tamil es, soit pour ls

Résitions au BUREAU

 
  

FEMMES, FILLES DEMANDEES
CN DEMANDE uns personne sa-

ehant jouer le piano et servir les ta-
bles. Femme Agées préférée. Fed
161 rue St-Paul Est.

ON DEMANDE un
d'expérience dans ma

 

onne commis
de €

 

     Référenc er
pr nent, 8'adresser VieMontRoyal nt

ON DEVANDE une pilqueune de
tours et onvridres dans les doublures
aux personnes d'expérie: nous don-
neroBs de l'ouvrage à l'année ot n
ton salaire leur sera paré g'ad.
H. Bslley 0-0 James Muir Co. 287: 3

faiseunes deON DEMANDE des
doublureu, bordeunes, revireu
sembleuses, trimeuses, piqueusi

perforauses, posetises dempel-
gnes; aussi des filles pou utre opé-

ration, ben,aulaue: perma-

nent. Bad. 7 janvier à ingabuty
Footwear de Ltd, Ave Lass!De 18
Maisonneuve.

OPERATRICES
achine électrique.

d'expérience
demandées.

Fhe Bachelor Co, M
Roys] Est.

OPERATRICES d'expérience r
hiouses de dame. B'ad. immédiate-
ment National Waist Ltd., 1620 Cl
ke. 3
pr

ATRICES nxpéri

abscine Jupes demandées. Emp!
ermanent. rad. Nations serment
tg.. 339 Bt-Urbain. 261-2

—ea
OPERATRICxedemandées pour ro-

 

  

 

 

tour

  

  

nr

  

 

 

 

 

  
 

vrage immédiat. Bons Tagen

rats wad, bPPaul&Coy permanente.” Arthur Baxinet,14 Notre-Dame Ouest. 261.21 87600 , cote
   

OPFRATRICE dane les roben et
ersonne pouvAnt faire les érhantil-

Fons demandées. R'ad. 25 Bte-Catheri-
ne Ouest. 361.

si: Ce, limited, 334 Craig Ones

“2j (82e

HOMMES,GARÇONS DEMANDES
AJUSTEURS — Ajusteurs de tuyaux

d'extincteurs Poetue demandés
de suite. N'agresser W. McGuire &

8-2

APPRENEZ le métier de barbier,
position assurés quelques semaines
suffisent pour devenir compétent. Ou-le x = Pourcentage payé tout
apprenant. TauxLAay soie

 

date retour du front. Pour informe-
tio] adresser 6:44 Boul -
Laurent, Montréal * ov 5

ASSISTANT-STOREMAN demandé
guns entrepôt de grosse auineailleris
8'ad. 17 Normand. 61-2

   

   

 

ASSISTANT-CONTREMAITHK
mandé pour département du fons
fndresser Corbeil Ltée, ie

de-
age.
ee

7-8

rÉSSIRTANT demandé pour faire la
tme lace, parlan l'anglais de

pretérence  adrerser à Robinso
73 rue Sté-Catherine ovat” 231%tm tre

 

 

 

 

 

 

BON BOULANGER, capable 4
dulre une boutique, est à an r6. On

 

  

 

BONS COUTURIERS et bonnes cou-
er demandés _Iminédiat
Bad.4} Mont-Royal Ent, coin Cadlous.

257-2
 

OPENATRICE et finissruse avant
expérisnre dans confection de panta-
lone demandées. 8° oyal brand
Clothing. 516 St-Laurent. 281.2

remetmt tte
OPERATRICER pour satin

pour la confection des chapes
dam lormachine. ana que dess2p
renti W'adren Tr Imperial Hat

ire. Co. 281 Noire-Dome 3 es

OPBRATRICNS pour moulin Min-
ger povir jupes middy, aussi presseu-

8, bans gages, eral prrmansnt.
reaner à Ia Manbattan Children
r. 1044 Rt-Lanrent. 261.3

  
  

  

   

 

OPERATRICES
Filles demandtéen dann toux Jen de

»artementa pour traveliler dann
ingerie, robes de mprainon, robes d'e
fants. junons et bl Opératricea
d'expérience prétérées.‘dons I’. Binch
à 0. Limited, 133 rue Vitré ousnt.
(8330 261-101

 

 

Jnr ww ran m Jrmandes ons mea:

furaCha frave han
er cemtnem
HA vus filie demandée pour le de.

émailinge. expérimen-
aron «332  ros, 

veh D DR

OPERATRICES CAPABLES
nur blouses de Games demandées.
ons sait travail ermanent
‘ad. Mile eCutcheon osu,
sine Ce aVE rue Bt.-Jecques

«823h3.

    

  

 

 
BOUCHER demandé aves ox .

ce. Wad. 138 Ontario, Matsonnbare”
280.2TTRE

MER demandé. #'ad. N
Fipoten: 2365 SiHubert, stig

268

les
H

 

BOUCHER demants aftiant
deuxBanques ot aren: Oe nee,

hr .
th.fieBie-Catherine En. ne

    

 

  
   

53-7 |

4-2]

% cons pour approndre

de remplis. Manufaoturs de

 

   

COMNIS-EPICIER demandé ur
faire la livraison. Bad, 361 rue ar
levoix. 261-3

COMMIN d'expérience demandé pour
épicerie. fai .-A. Debies, a
nue du Pare.

COMMIS Sexperienceodune épice-
cle demandés maître-
N. Chartrand. 694 &t-Ame. Sse

COMMIS d'expérience demandé dan
épicerie parlant les deux langu
vec références. 1161 Ste-Catherin

Kai 280-2

COMPTABLE demandé, avec expé-
lence. S'adresser à G entpatit,
: 168oh

        

  
2

 

Syndicat 8t-Hepri,
Ouest.

 

dre.
389-3

COUPEUR d'expdrisnce dans les ro-
“|bes demandé, S'ad. 35 Ste-Cathorine

Ouest. 289-2

COUSEURS de Soodyear demands
pour chaussures. S'adr r à Mayer
Shes Factory. 39 ne“Folie Hein

DETAQUEURS ‘teck puller’ uo
mandés avec expérience. B. Y
301 Chambord, entre 7 et 8 p.m. 01-3

FAITES DE L'ARGENT À LA AI.

      

  
  

 

SON — Vous pouve: er d 1La
8: l'heure urant vos heures 0
écrivant d'Etalage. vite et

à dre. Aucune démar-
Vou enssighans comment

endons votre travail
“rr pour, renseigne-

School,
Foroncs,

284

facile &
che.
en français et
Ecrives eu Dépt
ments. Amerionin fhow
Yonge and Shuter Sts.

 

 

LEU! ase à platine et gar-
Depour apprend le Prétier. Domi-

Bon Printing ngraving, 20,oe
au 8-3

GARCÇON demandé
eulsine Bad. 279 St-Pau

our travaillerGARÇON demandé
dans Again de vitres, 1410 Bou-
levard St-Laurent. 369-3

Est.

 

r alder a la
Est 26

   

GARÇONS sachant condutre un che-
val hor un étal de boucher, S'ad. 238
rue Amherst. 261-2
 

GAR ON pour faire les messages
pouvant ae rendre utile d

pharmacie. 350 Beaubien. 26

GARÇON—On demands un
pour épicerie de 16 & 17 ans. adress
or 4, 4ème Avenue, Viauville.
Las. 2423. 20015

GARÇON de cloohe demandé. Inu.
tile de so présenter ea! spcommans
dations de première B'a
Viger Hôte "be, is craieBat si

donne,demande
3 Hôtel Si

 

  
 
 

argon,

   

  

pour ouvrage gé-
Ber ames, 540 rue
cds 258-3
rer
HONNE d'écurie demandé d'expé-

 
 

  
 

tions demandé. Un capabledd Coir
vêtements me r 4 Ca
se, 607 rue Ble-Catherine ‘Ouest. 287-2
en

    

dée (106) pour Ia
75.00 par mois.
‘ad. B. J. fr

province d'Ontario,
art jeudi soir.
© Craig Bet

mpsgnon boulanger-pâ-

t Telaire daminadBouls verof 3
ite 167, Timmins, Ont. i

JEUNE HOMME demandé pour V'é-
picerie. 41 Marie-Anne Est. 288-3
—_————
JEUNE HOMME demandé, 19 ou 1

ans, capable de traire les vaches, Seb
Notre-Dame Est, Longue-Pointe, 251.3
————————rt
JEUNE homme demandé pour ou-

vrage géné dans un magasin.
Punde Boahm, 183 rue Pool. 3 TS

JEUNE homme demandé comme ai-
de-forgeron, aussi seront ©orgeron
pour machinerie. W. Ca Jeux
371 8t-Paul O. 67-3

 

 

 

 

ans pour Ouvrage
épicert J. A ste
celles.   

ler lea deux langues pour sotliciter
les annonces pour un journal quoti-
dien, s'adresser au Bureau de [Flace-
ment de Ia PATRIE, Montréal. 261-3

JEUNE HOMME = Puy dre
la conduite ot :e répara, te
dns son mécan © vu dans ton éleg-

Adres vous à 633 Parq Le-
8731. 114-lan

    

  

LIVREUR parlant le français et
l'anglais demandé. s'adresser À Nu-
binson & … 873 Ste-“Catherine22

07-2
   

MBECANICIBN—Compagnon mécani-
clen demandé avec expérience. B'ad.
Gurage Von Horne, coin Van Homme
et Querbss. 7-2

OCCASION EXCRPTIONNELL!
 

SE FAIRE UNE BELLE POSITION.
Nous allons monter quelques

   er
& Chapelain et Kobert
chez Av@ Chicago, rifeGas) 214

———eee
DIS des empaqueteurs de

bomponead. 403 rue Perk 261-2

ON DEMANDE un.

 

 

 

 

   

 
  

ES )
our livraison avec ence! 3

menteT2Rachelge Piece Prior Pre ShAone, 200-3
“on DEMANDE des hommes pour

ne?Hd depend bâcher à le corde immédiatement. Kix

E. Clément. 3 Debellefeuille. orval Biation. 307-2
rtie

Ton DEMANDE à Lachine 3 latteurs,
RAREornde. Por sauce. plus haut salaire payé. Sad. + Ho-

S'ad. Immédiatement, Ynite 'ohac. Marquis ou & la banque ‘de sent

co Store, 574 Ontario, Maisonneuv A réal, 137 rus Notre-Dame.PR —
on DEMANDE un garçon pour  rendre le métier de cordonnier.

ew-York Modern M&hoe Repairi
318 Bleury. 2

ON DEMANDE un très bon
tant preseeur d'habites d'hommes.
vendredi, § janvier, ches E. A.
Co., Ltd, 11 Latour,

ON DEMANDE un "trimmer" expé.

   

  

  

mmédistement à Cie Imprimerie Mo-
derne, 39 Dowé. 388-3

OPERATEURS, Jemandds,
et homuira, Ayant de péri
les manteaux. Bona yo
immédiatemant A Solin

 

 

femmes
© danse

es. B'adreaser
ros, 516, bn:

2

  
   

 

 

 

    

 

  

 

-2 hilevard Saint-Laurent.
CarETfimandee. Bag,sols wlATIN «piers Bop -

PEres=r2° garantie, aitlon angus demandés. Nad. 356 Kt.Tacaien,Shs   

    

 

©
4DabronteRsÀEst."eld'estdin

EFPATISSIER demandé
12406-Catherine Bat <a"3
COMMIS de bar femands pour ou.

vrage général. S'ad. 1780 Bt-“Taurens,

OUVRIE
Doit être

A on  halence
nn ejusteur. te Meller

de réparations. Mentl po pari
140. anlnires, ste. e Pr chard-

demandé

 

  

 me
PEINTRES de voiture demandé. Pla-

ce permanents et bon salaire. Had.
Jus. Bonhomme, Timitée, 200 ruea

1

fer ordre, aun-
de cheurfage

a“pp oi continu
rue §t-Geo; nz
ee
POLISINURS et frotteurs demandés.

Lavront être habitusén diaerer

FLOMBIERS de pre
si un poseur fap arel
$ la vapeur

La     

  

fety Razor Co. Ltd.

-2 nents,

HOMMES pour les chantiers demen- à

—————
Jouna homme demandé sachant par- |g,

4 aalaire.

8 d'empeignes sur moulin à
avec expérience dans les
aussi fille de table de-

mandée 2 Dupont et Frères, 301
avenue Aird, Maisonneuve. 288-2

ROULEL SES et buncheusss demun-
dées. Plus bauts prix fete Bad. Ia
Ghampagne Clgar, 199 Notre--Dame
Est
eee

SERREFREINS— CHAUFFEURS
Expérience non nécessaire, $1580 à
3200 par mois. FRA»gnbreA

jar

   
 

 

informations.
3372, “La Patrie”,

 

  
Parvrdet
4 Parent les deux lang!
on

 

comme
iteur d'annonce pour un journai

de Montrée SB'adrenser finn a ce
ment au bureau de Placement de la
PATRIE. 261-3

 

TAILLEURS de fournitures ave
expérience dans les chaussures
mandés ches Dupont et Frère, 308 Ave

PHE de 1ère classe

 

 

 

Aird, Maisonneuve,

TYPOG
 

   

    

 

 

VENDEURS— Ligne exciusi
ville ou campagne.
surée. Ouvrage À

© nécessaire, Ecrivez Luke
rothers, Limited, Montréal. 255-6

VENDEUR zyant des relations avec
les menchande de fer pour vendre de
l'hu dre, à commissio
ligne supplémentaire Bad
Rowe Company. 137 rus Nesaceh. |

VOITURIER sachant travailier la
farDe et le bois demandé. #'ad.

  

  

 

 

   

 

ap. Desforges, 199 Chemin Cote1.

VOITURIER — Homme À hois d'ax-
périence demandé Pour ouvrage neuf
seulement. Bon salaire, place perma-

. Jos. Bonhomme, Limitée,
200 Guy. 261-1

VOYAGEUR demandé, bonne ligne
pour voir Spisiers et pharmaciens. F
dresser 264 Visitation, près rue St
Catherine. 248-3

3% HOMMES demandés pour tra.
zallier hora de la ville. #'ad. 632 sssg

rs
SERVANTES DEMANDEES
NNN SERVANTS sépéraie,a

mandée, 2395 Hutchison. R 2À

rt
CUISINIERE pour personne seule.

at svanue du parc Appt. N. » Jame
étage. ock. 303. 57-2

CUIVINUERE possédant de bonnes
références demandée pour petite fa-
mille. Bons gages. S'ad. 303 rus Ta

 

 

  

   

 

 

  

= |pour aider

  

BB PHOTOGRAVURE1

Photographe
COMPETENT pour
TRAVAIL de

VIGNETTES

Wdosmivimtn
=GE DE PUBLICATION LA PATRE *

  

SERVANTES DEMANDEES

     

travaux dete en général. B'a GT SERVANTD nérale demandée
er à Cle Imprimerie Mode: 9 Dour petite famille, bon salaire at bon

Z| Bw. 2 paSud. 135% Dorchester Ouest,
= E - West. 6 369-

VENDEUR deman er re men.
tionnant expérien et] PÉRVANTE Eéné mandée, pas
Inclure une copie d références, à |de lavages ni repas alaire 86.
The Hub, Cowansville, 388.2 P37 ‘ ne compétente,

282-2
——

dueaJeune Jille, dedemandée
au soin d

salaire, bon chez soi, 2834 ae

 

SERVANTE générale do ‘pour famille FREE
reuser rue St.

Tél. Se-Louis 7759. (3313). ae Vers

SERVANTE générale demandé
de lavage ni Lena e. Balaire $600

rsonn§25Roya EAU orne compétente,

Jdn

Suh

di

SERVANTE générale sachant faire
le cujsine demandée, Deux personnes.

lavage. S'ad. 1737 rue Hutchl-
apt € (3374) 381-3

SERVANTE demandée pour aider
au ménage dans famiile de trois -
sonnes. Sad. 462 rue Berri. — ce.

—_—er
SERVANTE demandée pour famlile

de 2, ouvrage léger, gages 815.00 à
$320.00 par mols, pas lavage. 8'ad. 30a
Labelle. Est 7784. 259-2

SERVANT
tamille,

 

    
sc
 

 

   
SERVANTE demandée

mille 8 personnes,
petite fa-

bon chez-soi, pré-
arecouchant chez elle, 462 BerriEat

 

SERVANTE Fintrale demandée au
No 904 de Bt-Valler. Pas de lavage.
Un enfant seulement. Bons sages

rer
MERVANTE demandée parlant an-

slais pour bureau de médecin. s-
chant un sph Ja cuisine, pas de lava-
ge. Dr Handfield, 785 8t-Denis. 7-2

 

 

distement au White Sta, fé, 350
St-Laurent. he x

FILLE demandée ur alder aux
re travaux du ména, 8 am
p-m. B'ad. & 129 Esp nade. 287-2

remet
FILLE de table d'expéri -

mandée immédiatementSu No318 foe
St-Paul Ket. 361-2

PILLE de salle demandée arlant
l'anglais. expérience requis $ de
suite 309 Bleury, White City

16
 

  

260-3

FILLE de chambre demandée bien
recommandée. s'adresser (mmédiate-
ment À 501 avenue Roslyn, West.
mount. 261-3
 —
FILLEN de table demandées, dol-

vent parler anglais, S'adresser Grand

 

Union Hôtel, 348 Notre-Dame Ouest.
260-3

. JEUNE flile de 40 n demandée
pour aider au niénage. Lae
clere, 143A Hogan. 207-3
ett
FILLES de table expérimentées et

parlant l'anglais demandées immédia-
tement. au Grand Union Hotel
348 rue Notre-Dame Ouest, 368-3

   

  

rience avec logeme ours No 53| FEMME demandés pour aider aux
HEHenri. coin BePaul CR 1. ain soins du ménage, bon ches-s0f pour la fannyArrEdntrale bon,ver9. -2

|

peraonne choisle. Sad. A 135 Hte- Ei S'adrencer 1258 Dorchester Ouest.: How®s damanoy sabeth. 8-2

|

West 6520. 287.2
ravaux et positions A FILLIE d'expérience demandée pourdeborsde[4villa Bad café. ‘299 Ste-Cathcrine Ouest. 264-2!

|

pouraideus fogs,TESre “FILLESde

tabledone,

LES de table à + ons sages; références exirées
HOMME pour faire des modifica. - jemandées Immé- Ontario 0. 5

SERVANTE demandée pour pes
famille, bons gages. bon ches sul. #
dresser immédiatement Z3C Fabre

5
 

SERVANTE—Jaune fille demandée
pour soin d'un bébé et nider au mén:i-
Ke, préférée couchant che» elle,
neu recommandations, 463 Berri. 357

SERVANTE — fille où femme d
mandée vous travaux légers dans p
tite famille, bon chez-soi, place
née. Ecrire mentionnant références
ot salaire désiré. Bolte pos
§86 ‘ête-Catherine, Maisonneuve. 288-2

UNH FILLE de tuble trouvera bon-
ne position en ssairempant uu Ca Pho
Lunch, 234 St-Lébrent

  

     
  

 

  

 

   

% SERVANTEN demandées
tite famille, bon chez-soi.
Metcalfe. Tél Went. 4481.

a

CHAMBRES A LOUER

BE! çv rande ofol mbredevant
Ne. Ÿ } ne,asttpectonie Bor ior vod
 

prendre soin d'une maison privés, pas
a cuisine à faire. Bad. 71 ou 69 No-

tre-Dame, Maisonneuve, coin 3ème
avenue. 268-3

JEUNE FILLE demandée pour ai-
der aux petits travaux, du m nage ot
sortir un bébé, H'ad. 371 Ave &arf a
de, appartement2 258-3
_—
UN DEMANDE une servants au No

138 rue St- Hubert, appt 7. Devra259

   

FILLE ou femme demandée pour| ST-HUBERT 1068, grande chambre
double à louer, électricité, ét.
bain, à proximité des tramways, A
focataire, famille privée, pan de jeunes
enfants, références exigées pour un
ou deux messieurs 89-4

  

o
e

 

MAGASINS A LOUER
BEAU magasin A louer, cave sèche,

  

  

 
 

 

fant. bons gages, 119 hate Urtows

TOR
NEMVANTE générale demandée, pa

d'enfant. Eu Ave Old Orchard, we
mount

demandée,

 

SERVANTE générale
famille enfant, bonne place, ban

Sad. 1331 Wellington, Ver-
388-2

   

 

HERVANTE de premidre classe de-
-| mands. Sad. & zeà Bt-Urbain. uel:

leurs gages payés,
————

SERVANTE gener le demandée, li-
bre le soir. S'adresser 188 Christophe
Colomb. 2472

SERVANTE énérale
pour petite famille, S'ad.

 

demandée,
avec réfé.

257-2

 

 

 

 

cher chez elle. 268-2|4 portes de "ave. du Parc, fleurists
YT) entre seen furnishing préféré, oi

nérale avenue du Parc -
wedath Chabot. demandée,

ERVANTE demandée, famille pri- =vee: nns gages, 1979 Cadieux. 388-2 MAISONS A LOUER
SERVANTE génér t bonne d'en-

MAGNIFIQUE Ingement 1ap]ap] parte.
ments, situé À Villeray, 2264 on
avec améliorations modernes, A

i logement de 4 et! 3
win, Tétraultville. Sad. RLYoH

pinesy, Ht-Louis 4108. 389-4

VINITATION 881, prés Ontario, Non
9 et 11, quatre belles pièces éclatrées,
Imitérs, électricité, gas ménage fait,
logement très chaud, on demandea
bon monde.

 

   

  

A VENDRE

RE — M I
rene etterPirescigares, ¢f

dresser 9 Ste-Catherine

 

de Sonbens,

“lat. 368-0
  

A VENDAR cause dr

 

 

Cilouls32
BERVANTE générale st bonne d'en-

tant bons gages, 639 Bhuter, Uptown

 

  

 

   

 

 

rimenté pour vêtements références ot 110
oi entionnez renc: of "

midiAenirh à Walter Blue &Co,AaesAverage,
Ltd. Sherbrooke, que 2 mb, A

PERATEUR deprpremière classe —
ontiavie seulement.  B'adrésser|, BRRVANTE gén pour Polite

ille. Hone ga
rd Bt-Joweph Ouest.

  

   SERVANTE à de dans famille
de perannne immédiatement,
169 de Normandvi 288-

 

EMVANTE . générale
re

demandé
B'adresser & Mme A. Raymond, ga
Laval 387.3

rences, 1078 St-Viateur ouest. partbout

faaALL 1° our” emandée, tar ite - |veERNANTPDesauriens, 7‘du cou: |née, 2000 Chateaubriand. fr
vent, Bt-Henrl. 288.3

ERVANTE demandée dana petite
PL bon ghossot,3 risto-
phe-Colomb. #t-Le 388.3 acts

ERVANTE demandée. B'aresser| A VENDRE, scle à rudan sur pied.
1269 Demontigny où 1854 rue Bor: [une acte ronde, planeur d'épaioene
deaux. ‘Tél. Bi-louis 9283, 368.3 une sabisuse. lot Da pole

 

SPMajor, 808 Hotel de 241-100
atr reaemt.

A VENDRE, un restaurant & St.
fenri, vendre pour 3406 comptent.
our renselgnements voyez O. Jutran

1421 rue Papineau, près Mont-Royal,

    

  

   

VEND boa
de bonnes affsires, vend Abononthe,pepour pieren ements voyqs

Montréal." PinceRive

  

——Be
A VENDRE, barrea de fer a

bon marshé, grandeur LIah 5
pouces, aussi g
seconde-masle.
Wellington.    
 

SERVANTE-Jeure tille demandée

   
  

pour ouvra sen tite famille
rivée, références oxi $5 Chris-

E“pphe Colomb. 8t-Louis 6. 267-2
 

  
TayANTE == Jeline [ile demandée

ur ou ge Hnéral dans
privee. Had, 1308 -
3311). 269-1

ANTE-——Jeune fille de pas plus

rue Parthen

ERVA
ae ans demandée

  

  

pour légers, War
vaux du mênage, 3343 Ave du Pure

SERVANTE § e demandée
Immédiatemen cite fam ; ae ge
a ni repassage, bon auiaire, ré-
‘ 3 Ave Woodstock,

   

Fed.
Lyst-antoine et Atwater. Upt. o  rewn Co, Limited, Otiawa, Ont.

LL 3h8-

 

l'argent et le nie ganalatta
exan re.

241.8

A VENDRE, deux donne
geries do campagne, dans songs)
= faisant we Fonnes affaires, A
pis rensqenamente voyez 0.
421 rue Pépin, près Mont-

  
Jutras,
Roya

=uey

A VENDRE a= Manute
gaseuses, dans là cité sup
he, avec tous les aco: mans ma.et bouteilles Achalegs res

pue conditions a
. N, Seraler, cite

   

t
shin:
evn Pour
dresser & Mme Vve
de &t-Hyacinthe. -mares-jog

BALANCES calculatrice
tordMachinesà scopemal

Rotre base Rat tu Mais

  

prant-

CEne 

 

 

«
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MONTREAL, SAMÉDI, 4 JANVIER 1919 _.
 

 

PETITES ANNONCES
 

 

A VENDRE AUTOMOBILES
 

CALENDRIERS à vendre d'ict au 10
vier, nous crhfiona ug lota
eslendriersb Tsoittéka coû-

tent. International Post Card Co. 342
St-Jacques, Montréal. 358-6

 

A vendre, mes que la moitié du
prix, gramophone aver tous les re-
cords, vendra A sacrifice, cause he-
soln d'argent immédiatement : aussi
ane veste de laine, grandeur 38, va-
leur de $12 pour $6, étant trop petite.
Adresses-vous rue Garnier, 401 cl fai-
tes une offre. 261-6

 

fras:forts, ete
3167)

RADIATELRE YROMPTLEWENT RE
FARES, SULDURE ALTHGENE, (68-
‘ lèces Gautos ot machineries

I soigné. Dominion 4)$in
. S848 Bt-Timothde. Eat 445

331-1an

    

 

DEMENAGEMEN:S

LA SHIXNICK loo Ca, e Ce
Lté, 1665 Et-Laurent fait foetiay
nagements, transport de pianos, cof-

Tel Roc and 371
- 18-1an

 

INFORTANA — Pompe ai '
automobiles à vendre rent . Pour
due meilleure que neuf. Le
trance, 10 #t-Jérôme. St-Lout,3597:

 

J. GARMAISE

 

MACHINES de vues animées Pathé

 

HOPITAL DE GRAMOPHONES
HOPITAL de gramopboses — Nous

vendons et véparons toutes sortes de
Fryou satisfaction garantie
ad. 794 Boulevard St-Laurent

43-lan

 

 

LAVAGes DEMANDES
A rerrt

ON DEMANDE lavaxe de
Retourné humile 80c ln boîte tons

 

    

 

Fr vec 4 $1.15. Linge ul repaseé $1.58. Dom. MAISON brique, lumière électri-
distr} ion Tent eauxdo nlon Laundry. 298 Carrières. Teil St- |Que, canaux, ée 1
Sad. 60 Notre-Dame Est, chambre |Jouls 6202. éi-lan |vaches, pâturage
No 1. 381-6 laitfer. Prix $6,000.0
- ee SteAdèle, Foyle. Pour copditions,
PERKOQNET à vendre rle bl . s'adresser J, M. urence, a -

et rit comme une personne 815.00 MACHINERIES herst. Tél. K. 1239. 358-6
dine, 5he Jadresses a S34 Des, ure .

manche ou le soir apie “TCCHTREATEE=sr —
"ue. Piel A udières, +

 

  

vous qui souffrez quelle qu'en soit
Ia caune, informes-vous dann votre en-
outrage on que jo traitement de
A. Carbonneau, 304 Delorimier, à

le rapport de la guériser et n'o
3 pas qu'il peut faire la même cho-

se pour vous. Tieures de bureau. 1 À
3et 7? à 9 p.n. Fn dehors de Montréal
vous pouvez wulvre ce traitement par
vorrespondance. 266-s-lan

170 BLOURES pour dames, en linon
lane; de la plus belle qualité; riche.
tent brodées. Prisés pour dette, 8Lo
chacune. te rapide. J. W, Soweriy,
Lotte y e 55, 8t-Roch, Quépec.a

re

CHEVAUA, VOITURES, ETC.
Carrioie puur chagretier, voiture

“pour mariage, sielghs de touts sor-
tes, 488 Lahrecque, entre St-Timo-
thée et &t-André près Ontario. Tel
Hot 1893. 80-len

  
  

 

 
 

  

 

 
 

 

  

 

A VENDRE--Expi
«=montée en chène. t
visible en tout temps
iv. St.Louis Te9.

 

 

   de 1ère clau-
bon marché,

653 Marquet-
261-1

 

 

 

A VENDRE, 2 chevaux, 3 sieighe de
toucher ou éplcler, 2 .xpress. tras
fon marché, doivent être re
ar truck. V. Gagnon. 1669
-asalie 210.

A VENDRE-—Magnifique voiture de
famille, sur ressorts sleigh * "
loute neuve, 2

  

 

  

  

iaeRE mean in

PROPRIETES A VENDRE

ALEXANDRE DUPUIS
COURTIER &N IMMEUBLES ‘3

agent finan:ier 4tadli en 1897. soit” |
l'adraintatration propristée.

rvice expérimenté ééonomiqu:
Pour ventes. échanges, achats. prê

De nn EARnésrmation Imm: re”. ce
aime près Craig, Pere

    

 

  

  

A VENDRE bon marché, bonne pr
priére. située rue Mont-Royal. prés
a rue St-Laurent, puur renseign
mente voyez O Jutran. 1421 rue Pa.
pineau. près Mont-Royal. 59

 

   

  

-
A VENDRE A laval des Rapides,

cottage de 7 appartements chauffé à
l'eau chaude et grand terrain avec

bres fruitiers, garage, écurie, pou-
laliler, glacière, pour moins que l'é-
valuation. Sad. 2139 rue Boyer,

 

 
 

BARGAIN 1 A vendre, trois beaux
plain-pleds rue Papineau. prés de la
rue Laurier. vendra À sacrifice, Pour
faire un bon marché. voyes O. Ju-
tras, 1421 rue Papineau, près Mont-
Royal. 259.6

BARGAIN 1 A vendre à bon marché
4 toxts et ! magasin rue Dufresn
Nos 220 A 224, coln Robert, loué
81,020 par aunée, prix $2,000. 81,000
comptant, balance facile. Pour faire
un bargain, voyes O. Jutras. 1421 ruc
Papineau. près Mont-Royal. 269-

 

  

386-6 salle 690.

LA PATRIE .

 

CARTES DE

PROFESSION
ACHATS, CREANCES ET COL

. LECTION
——

COLLECTION nouveau mode,

»

 

 

 

sue
cèe assuré — t'emines mensuellement

ur argent, compe
ôte Placu d'Armes,

353-1an

Achat de compte
cent Demers, 43

n Craig.

 

BAKE
Bt-Jac ve,

 

—_—_——rte
BEAULIEU. J.-A. Avocat, 180 rue

Sejacques, chambre 503. Tel Nain
ah setdenee 7 Carré

LAMOTH GADBUIS & NANTEL,
avocate. édifice Montreal Tire 13

onPlace d'Arme ntréal. Télé
Malin Bab ve Th
MARSAN, G.-A… avocat, R

rus Bt-Jaiques,chambre 3600

 

-lan

 

1997
 

     

  
  

 

teurs,

 

courrcles. poulles, arbres de
couche, toutes sortes de machinerics,
bas prix. Dominlon Machinery Coy,
«Muilins). déménaugé au square Fapis
neau, dans plus grand magasi
Wellington. 9%-1an

  

 

 

MALADIES CHRONIQUES
Belge renommé garantit gué.

mediatement maladies vê

 

 

  

  
syphilitiques, nerveu
mé. palp! ons card
paralysie, Jepsie,

bronchite,pieds. Jambes, dyspepaie,
catarrhe, vessie, reins, hémorrold
toutes maladies contagieuses, pr
eriptions, médecin
Consullations gratu ;
ue St-Joseph. 1343 st-Dents  13-1);

 

MALADIES DES FEMMES
  

Guérison garantie, maladies véné.
rlennes. avphilltiques, du aang. nrr-
vosités, scséma. palpitations du coeur,
étourdinsements, paralysie, épliapsie,
rhumatisme, pieds, Jaribes, dynpepale,
bronchite. catarrke, vessie, reins, hé-
morroldes, toutes maladies, ordonnan-
ces médecines. Locteurs Belges. t'on-
sultations æratuites. Institut Belge,
St-Antoine. 4263 &t-Denis.

Déh-14-21.28-4

 

  

 

  

MODES
—.
A L'APPROUHE du nouvel an, s'ou-

billes pas que le Palais des Modes, 190
Ste-Catherine Est, est le rendez-vous
de toutes celles qui cherchent l’éco-
nomie, et surtout le chic et dernier

 

 

  

mysk-0x sussl beau
cheval rouge de voiture 1100 | modèle de chapeaux garnis, forms,
dresser 1257 8t-Dominique. st- ete. Spécialité: chapeaux de fourru-
Bh. res. 158-8

BKAU JLxiGH Windsor tqut neuf,
« ant , De refusers offreTeremmante. Vieible ches U1. thier, REBUTS
1+ marché Bonascours. Main 6736. —

261-6 Nous yons les plus baute prix
- pour rabuta de toutes sortes, fonte 

LORIES A un cheval, plusieurs
xrandeurs, $40 & $50, 3 doubles, 2 ex-
rass couvertes, berlot et sleighs de
ivraisoti, carricles, harnals en gran-
de quantité. 448 rue St-Jacques. 358-6

 

 

Soc M VANDELAC, ENOAN.
T e toujours en main assortiment
de ghevayx. Fnean tous les lundis et

3

lan

jeudis. nsignatien lileité{ince Jacques-Cartier. Main 69 
  

 

WINDSOR MeLAUGHLIN ot sloighs
speedera, plus bas prix que jamais,
vent: écoulement, votre chance, la
premier arrivé aura le meilleur choix.
Voyes Latimer, 446 rue Bt-Jacquns.

     

  

  

 

4 CHEVAS
sente 1800
S'adresser 3:

Bains de 14 à 6 ans pe-
1500 Ibë. Ron. marché.

  

de machinerie $1.35 le cent Deman-
des notre liste de prix. ‘Tarshi
Son. 92 ellington. 26v-lan

  

 
 

TERRAINS A VENDRE
TERRAIN À vendre, beau coin cen-

tral situé coin Demontigny et Bt.
dré, aucune offre raisonnable ref
H. Larivé, 629 Desormeaux. Lasal
1504. r 3 260-3

  

MIGNERON, J. HOMER, avocat pra-
tlquant, Canada et Ftata-Unie, 1pé-
elaltt causes criminelles, domma-

“A allon, règlements, succes-
Notre-Dame, Eat.Mo tréal
solr ont-Royal Eat.963. 239-3   
 

PAGNUELU,  TANCREDE,
R. Loi criminelle, succe:
6 üt-Jacques. Tel Main 38
snoa 71 Bt-Denis. To! Est 2141,

159-1an

RHRBAUNE. THEODULR. C. R,
Bérard, Rhéaume 3 Tavery,
43 At-Gabriel. Tel Main
Résidence. Tol Westmount 18.

“lan

avocat,
  

    

 

DIVERS
A PARTIR de cette date Je ne se-

tai reaponsable d'aucune dette faite
par qui que ce soit sans une antori-
sutioh signée par moi. N. Arcand. 2056
tue Garnier. 0-2

ASSURANCE CONTRE LA WALA.
DIE—len personnes qui ont les bron-
ches et les poumons faibles s'assurent,
en quelque sorte, contre lu maladie on
faisant usage de la poudre Louis Le-
ras, qui a obtenu la plus haute ré-
compense à l'Exposition Universelle
de 1900. Ce merveilleux médicament
qui prévient toute aggravation, calme
instantanément les plus violents accès
d'asthme,  catarrhe,  essouffiement,
toux de bronchites chroniques et gud-
rit progressivement. En vente dans
toutes les pharmacies. 261-1

CONSERVEE vos vienx
nous pouvons lea revirer e
de nouveau.
vieux habits

 

ardeusus,
rajuster

rix modéré. ainsi que
ous les retalilons pour

 

habits garçons 6 & 12 ans, style at
confection gnrantis, 28.50. S'ad. 1734
Chateaubriand, près Beaublen. blvd.
St-Denis. 8t-Louis 1966. 261-3
  

ON OFFRE A reprendre un nom
bien connu dans ls commerce Aveo 1i-
cences de tout premier ordre et eli-
entôle à sacrifice, cause de santé.

 

 

 

 

 

  

Doit changer de climat. S'adresser à
M. Lafrenière, 453 St-Dents Mont-
rôal, 281-2

PERDU
tr
PERDU le 8 janvier dans tes chars

du Grand Nord partant de St-Tite à
Montréal ou de Ia gare du Grand
Nord a St.Christophe Co. Laval, Ia
somme de $80.00 à 870.00, Récompen-
se À qui apportera Wilfrid All
Bt-CMosstrohie, Co. [aval ë

 

 

REMEDES DE Mme SUMMERS
MESDAMES ! Pourquoi subir l'opé-

ration quand vous pouves l'éviter en
prenant Jes remédes de Mme Hummer,
B'ad. à ron agent, Mme N. Nuekle,
Amherst. Est 519%. 42s lan

   

   

RESAWATIONS

léparations, meubles tour xeures
rembourrée avec soit, matelas faits
remis neuf, plumes désinfectéen.
Charles Turcot, 707 Lafontaine. But
0895. 208-24

 

 

A VENDRE OU A ECHANGER
A VENDRE ou échanger, bon mar-

rhé, propriété ? logis, situés À Mont-
réal-Est, vendra avec 3800 comptant.
Four luformations, voyes O. Jutras,
1431 rue Papineau, p Mont-Royal,

———————————————

ON DEMANDE A ACHETER
—————————
ALEXANDRE DUPUIS, courtier tm-

meubles, finances, (établi 1897). Pro-
riétés administrées économiquement.
our ventes, échanges, achats, consul-

 
 

CHIRURGIENS-DENTISTES

Dr ARTHUR BEAUCHAMP, chtrur-
jen dentiste. 163 FarPrat

oT] PAC engâgemen: e
et 7 À 9 pm. Tel Est 3549. 8s-lan

Dr NAP. DESJARDINS. chirurgie:
ntiete. est maintenant instal
I Notre.Dame Ouest. Tel West-

mount 1952 IASan

 

  
    

 

  
De A. 0, TI IER, maladies de la
eau. malmdies vénérionnes, ecsémas
ra‘tement par 606-514 : 139
neau, St-Louis 4686.

OyNy ORAUS!
: on de la u,

ment d'électmeité médient
Pafontaine oo St-Louis 3

ot

181-lun
  

 

  

 

 

 

CREPEAT, ODILOY natuire, 9) St-  
   

acques, 1 Main 3738. RI lence
39 Centre, Tel Victoria 968. Argent
B prêter sur hypothèque. 211-1an

 

“PROFESSEURDE VIOLON
PROFESSEUR J. J. GOULET, 236

ave. Union, près Dorchester. Tél. Up-
town 3683. 281-24

 

Ls Cie Cérame-Vitrail Incorperée
\itriers ee Mirottiers

14 lo BOULEVARD
ros et Détail. Glacee Epaisses.

Bombées, Colorides. Verrières,  O:
Ornementations, Diseautage.
menble, Tablettes, Miroirs, Ri
Cuupe-Vent pour automobiles,
erres dans ls pl . Pi

*“léphone

 

Dessus
tans,

nes es

  ua
Saint.
61-1 am

 

Province de Québec, district de Mont-
réel. Cour de Circuit, No. 16276, ©
Wassermen, dema ir vs J. L, Cob
défendeur. le 1 r In
1819 10 heures de l’avant-mid! à Ja

 

lace d'affaires du dit défendeur au Nu.
bo Tue #te-Ontherine Ent. en Se Cité
de Montréal, serunt vendus par auts-
rité de Justice les blens et atfets Ju
ait défendeur saisin en cotte cause, con-
sistant en viandes, chevaux, ete. Con-
ditions: Argent complant, MH, Stein-
man, H, C. 8, Mcatrésd, 2 janvier 1815,

Province de Québec. District de
 

 
  

 

ta Pap’. Pair pur des montagnes:

ea |tiue l'élan si enthousiasme du dé-

MAISON D
POURLESPOILUS

Des Sac au Dos 1914 ?’La Société
son patriotique projet

vistes français.

A STE-ADELE
 

La Société "Les Rac-au-Dos de
1914", composée des Francais du
Canada qui ont pris part à la
Grande Guerre, est fière d'annon-
cee A tous sos amis et blenfaiteurs
que grâce à la générosité du pu-
blic, son projet de Maison à Re-

Pos pour les vétérans francais est
maintenant réalisé. En effet, 1a
société vient de se porter acqué-
reur d'une superbe propriété de
500 anpents, près de Kainte-Adèle,
ï compris une vaste maison d'ha-
itation qui sera ln maison de re

pos proprement dite, et tous les
bâtiments de ferme.

Je propriété nouvellement ac.
quise par les Nac-att-Mon cxi mer-
vellleusement bien située et tout à
fait appropriée à l'usage auquel In
société 1a destine. Elle sera un
lieu de repos et de convalescence
idéal pour les Poilux du Canada,
qui, presque (ous, malheureuse-
ment, auront A wonffrir oceasion-
nallement des effets de jour séjour
dans les tranchées. Un immense
terrain qui, à part de la partie r&
servée à Ia culture of aux patura-
ges, donn®ra place A toutes wortes
de jeux qu'il plaira d'y installer;
des bofs pleins & giblers de tou-
tes sortes: un grand lac poison-
neux sur lequel les pensionnaires
pourront canoter à leur aise; enfin

vollà
que sont quelques uns des nom-
breux avantages qu'offrirs In mal.
son de repos des Bac-aû-Dos aux
Pollus de retour du front et à leurs
farailien, le cas échéant.
La société fait actuellement des

préparatifs pour l'ouverture de In
Maison de Repos dès le printempe
prochain, ainsi que pour Pexploi-
tation des terres cuitivables qui
l'entourent. Cette ouverture fers
l'objet d'une cérémonie officielle,
À laquelle seront invités les repré.
sontants du gouvernement français
ot du gouvernement canadien, et
dont la date et les détails seront
annoncés en temps et lieu,

Maintenant que la propriété est
acquise, In société doit trouver les
MOYELS pour pourvoir à «on entre-
tien. C'est pourquoi cide entend
continuer la campagne Yitreprise
le printemps dernier jusqu'à ce
quelle ait recueilli In totalité des
fonds requis. In société espère

 

but ne se palentira pas du fait que
Ja guerre est finie.

Dans le cours de l’année, la eo
clété à eu l'honneur de voir von
couvre publiquement approuvée par

 

L'ANGLETERRE ET LA FRANCE

C'est le même langage dans la
presse parisienne entière, On loue la
“noble nation britannique”. Cette
expression se retrouve sur toutes les

 

pe

E REPOS

réalise
en faveur des réser-

 

 

 

1e RAOUL VENUECapitaine
Croix de Guerre, Président des
“Nac-au-Don 10047,

des personnages aussi distinguée
que Hon Excellence le Ileuténant-
gouverneur de In province de Qué-
bec, Sir Chas Fitzpatrick, dont le
prédécesseur, Mir Fvarinte LeBlanc
avait été un ni dévoué protecteur
des Sac au Dos; M. K. W. Reutty
CR, président de la compagnid
de chemin do fer du Pacifique Ua-
nadien; dans lo mondo militaire,
le général E. W. Wilson, comman-
dunt le district de Montréal, et lc
général F. Lessard, commandant le
district d'Halifax.

Lu société est organisée en ver-
tu d'un décret du gouvernement
de Ju provinec de Québec et est
enregistrée comme ‘:'Ocuvre de
Guerre”, en vertu de Is Loi des
Oeuvres de Guerre de (VIT,
Toutes personnes désirant souse

crire à l'oeuvre éminamment pa-
triotique de la Maison de Repos des
vétérans français son priées d'u
dresser leurs contributions à M. le
capitaine Haoul Vennat, président,
642, rue St-Denis, Montréal, où
M. J. Pony, trésorier, 870, rue Nte-
Catherine est,

Len done on nature teis que
meubles, linge, literie, vninnelle,
ete. seront reçux avec reconnais
sance,

 
  

L'humanité attend d'elles cette sé-
eurité dans le droit qui lui permet-
tra de connaitre des jours de plen-
dide épanouiesement. Paris a -sslué
on If permonne de George V le
symbole de notre ulllunce désor-
mais Indissoluble.”

 

   

émanese

 

 

   1-—Les élèves frate:
2 élèves apprendron
; nécessaire pour dovent

 

açals compétents.

4 Le Collège est situé dans
sont grandes ot claires,
commodités modernes.

$7.50 Classes du jour.
Los élèves de In campn

de ¢ing minut

    

  

 

Les AVANTAGES qu'il y a à ALLER au

Quebec Business College Regd.
Angle Sherbrooke et ave du Pare Upt. 8322

ment
aves apprendront sussl leur propre langus par

plus chic
= chauff

u $4.50 ÿ on à moinsdu'collègsdansun quartisr tressélect.
M. J. DOHERTY

Directeur.

*

 

  
     

rinseBare:
bon professes! ‘

    

 

   

       
    

 

ENeee IR   
   

 

     

  

       
 
 

 

britannique deviendra
Nous ne serons libres,
d'outre-Manche et nous, qu'à ia

conditions d'être unis. Auprès de

cette vérité fondamentale. tout est

nocessoire.
problèmes «ul existent ou qui exis-

feront entre les deux pays seront

faclles à régler. Le col qui rend

aujourd'hui visite à la France in-
carne

collée dans lon épreuves, fécondée
par le victoire.”

1e

heureux entrant au
de septembre. FOI

so

iHOTELMARTINIQUE
BROADWAY.3litme ct $hitme RUES

——
A un bloc de la gare “Peansrivans

Bagages tranciérés gratis
—

—

Entrée directe au M6
Broadway et aux Tut
I'Hudson

li

de
  in du  

  

 

étroite.
nos alliés

Grâce À elle, tous les

ctte amitié perpétuelle,

 

LE PRESIDENTWILSON
Le salt que le maréchal Joître lui

n acitensé, À wom arrivée en
France.

—Comment pourrais-je ne pas

Egalement rommode quant sus amuse
ments, ou magasinage et aux affaires

155 BELLES CHAMBRES avec bain privi

Lee Restaurants Martinique sont réputés
rour leurs bons repas et leurs prix

  

DEPARTENENT DU SERVION NAYAL

 

Collège Royal Naval du Canada

"same ir l'entrée des Cauet A
danw rockin Au ThAnnualpo Te 1% juin, 1910duscanins

collège. à Esquimalt, ja di

Les candidais dolvent Etre Agéa de quatorse A arise ane au pre-
mie septembre suivant leur exsmen.

Les detianees d'inscriptions devront êure Faites
la Commission du Service Civil, avant le 24 mai, 1919.

De plus amples détails peuvent être vbteaus sur demande su

au secrétaire de

€. J. DEBBARATS.
Député-miniatre du Seevios Civil

tinawe, le 8 décombpe (IN
La publication non autoriste drcette annonce ne sera pas payée

261— 4, IR

 

« Maison
de Taslor*

     

  

 

     

    

   

   
  

 

600
CHAMBR:3
400 BAINS

TAUX—A PARTIR DE 952 PAR IOIR
UNE SPECIALITE-
 

$3 ParJour

ralsonnabies.

 

Mame
—

CHEMINS DE FER

PACIFIQUE CANADIEN
DER MODIFICATIONS DANS

l'horaire des trains
DE PASSAGERS SERONT FAITES.

EN VIGUEUR LE DIMANCHE.

5 Janvier, 1919.
i ‘de "Informations ractrcener aux “es

DATE
Changement d’Horaire
| Un changement d'horaire veru (uit Je

|
=

 

 

 
 
 

 

 

   

 

 

 

    

 

 des Commissaires Ent. tax gratuitement “information im- “ .761, Main 3086. La noir 111A St-Andre, y = J i Ace: “6 (Montréal, Cour do Clrenil, No 14762. thoyches, ; . ,a BEIT|ornerameae Poe ésdeDere,dearer,emRi OU Terminons par, les extraits vui-ladresser au présidentWien ms! 8 Janvier 1919
faction warantle. C. lanoursux Kn, AVIS sux tr eur cman . ï Û - “ 1 '. « .. bte cordiele au mo-

Sm 841 MC AATMi-Loule 3177, M304 acheter 3 nu 4couples de lidvres 1Jsnvier 1919, À Ti lioures de l'avant Ee at hun? pence vants du “Tempe : Trentohimette pled sur le soi, UN peut s'informer aA

 

 

 

Journal”. est le chef d'un peuple
qui a levé plus de sept niillions

jmidl, A la place d'emmagasinage du
dit défendeur, au No 1111 rua Ri- agents.snivages vivants. Adresses 607 rue

 

“Le rol qui vint le premier &|de Franca! Les souvenirs que je

 

7 . 0 du dit détendeur saisin cn cotte cau- Bay, sur le train 1%. tous lea jours.
} ° » enLATETE IA,eeoulore ae, consistant en meubles de mene le dimanche excepté. arrivant alde grandes chores pendant ln Kuer-|fectionnant los armes de Wm gnerrel} " : Mein ji Kocklend 3045

mais, mois, rateon provenant Wiles premibes claves. [NF cle, Conditions. angont combiant. | Montréal. (C W.) À R.K0 Am. toupire: ciles duivent en faire de nonjen même temps que lès outils de ‘ééphonce: 568: Kochiend
de chiens impo 1

KR
fa

FERMES À VENDRE |
FERWVFH A VENDRE—Occas ton

RADIATEURS, caromseries, xardes-
boue, lumpos failson promptement ré
parés par experts prix modéré, ou-

Ayiwin, Hochelaga. 61-3

FOIN demandé. Toute atation wu

 

Laurent, en la Cité de Montréal, se-
ront vendus par autorité de justice f'hommes pour ja défense du droit.

M est le commandant suprême

l’aide de la France ontre aussi le
premier dans Paris victorieux. Sn

conser e de mon voyage aux Etate-
Unis sont et demeureront inoublis-

  

  

ox-
—_—— —

¢ ÿ rantic. J. A. Houle, 765 Luu- moins de cent milles de Montreu,, |len blene ct effets du dit défendeur -

Mi donc14 neoiwae î ToreutBt-LouIE déni. 260-6 Ecrives-mei pour ce que vou i |sainis en cette causes,consistant en d'une Motte sans laquelle la guerre| I'Mwlaman!, tous fétone tout ca|bles. L'accuell que M. Viviani et NAVIGATION

hatinsez des plus modernes Situén À ——aeOTies Lower ant. ote. onditions: argent! etait perdue déx les premières se-| qui nous lia A 1a Grande-Brotagne: mo! avons reçu du président, du, —- —— oo wm

Ÿ heure de Montréal pronintaeMtAANDR ri _ - ° A. LAUZON, cs. |Muines et qui. pendant quatre ans|les sacrifices qu'elle à faits pour la[ gouvernement, du l’arlement et du’
| heure de Montréal, près du lac St.
Louis. la récolt+ et Jardin
À In maison. Très belle pla
Vradu avec où sans roulant À de hon.

  
vendu
d'êté.

VOLAILLES ET OEUFS

 

 

   

td
J'ACHETE les hones de la victoire

entièrement acquittés ou non. E. Doy-
on, 146 ft-Herdinand, près de Notre-

J.
Montréal, 2 janvier 1319,
 

 pm

Province de Québer, District de

de dures luttes contre la sournoise
guerre sous-marine, a maintenu la
mprdmatis de l'Enlente sur toutes

cause commune l'exemple qu'elle
donne aujourd'hui aux nations !-
brea, la snidarité qui l’unit désor-

peuple entler nous a été un éclu .

tant tésmolgnage
que la Républiqua d'outre-mer pro-

des sentiments [VIS] GIT Le
LINE   WHITE STA    res et fAcllon conditions et bon mar- VOLAILLES ET OEUFS. — Notre Dame. 261-6 ge pr Supérl , N

ché À unprompt arheleur. [our in. eras ente davant Nivernoment 88—Serion rocher, cultivateur du|len mers du globe. mala à noue. fesse À l'égard de la France. . i.0 h mer de panier oon DEMANDE — Des antomobiiee # p . PORTLAND. Me. LIVERPOO!
Semiote adresser 8G. Thiers toutes races, Rock Harré.' d'occasion (pour les partien),au» anton de adoveland. distrletdoBG “C'est À cette flotte que los or-| “Nous revivons In passé. Nous| “Je suis convalneu sue lo préai-| oloonany Northlsnd 12 For.

Ein MicTehuenbran | 328 rags,SESTeA Ubsraux. Soe et frranen” Dimattie, tous] <Wellleuses eseadres sur lesguellos revoyons Édouard VII qui purcou-|dent Wilxon rencontrera lei Te mê-| "Teus: Cabine. 845, troiniome. 884.38
LRA. ON ' Ve Bleury. |;ux do Montréal, défendeurs.  1æ/s'appuyait l'ambition effrénée des rail ces mêmes aventes 1) n'y a que| MA enthousianme, la méme sym-

 

  

 

   

  

  

   
   

    
 

 

 

 

      

  

 

    

  

  

  

   

 

ne, Moudan, Ga- ;
    

 

     
  

 

       

     

 

    

       

 

  

wo in One Tire Co. 42-v-u-jno
 

 

 

 

 

 

        
  

   

    

  

 

   

 

    
     

 

   

 

  

  

treizième Jour de janvier 1818 à dix

  

  

   

 

  
 

   

   Jlohenzcflern viennent de =e ren- quinze ans. 1! prévoyait la guerre,

  

 
pathie. Halifax, N.E.--Liverpool

  

  

 

 

 

 

  

À me Corn foneet Fauve, v= u
FOURRURESA VENDRE tra bargain, ‘nchels Rock Rarré ON DEMANDE 8 acheter cent hon. |heursa de Favant-midi, au domicile lire humblement. at cost pour cssayer de sauver la “Il y avait pour nous dane ee

ry Com deb ba de race tirictemvnt nes fermes avec atock préféré, deman- |®t place d'affaires du dit défendeur . er 1s p
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défendeur, ie 13e,
four de janvier 1919, À dix heurrs de
‘avant-midi, au domicile du dit dé
fendeur, AU No 41 rue Fullum. en la
Cité de Montréal, seront vendus pr
autorité de Junilce lea biens et effeia

OVILA DERROGu
Montréal, ® janvier 191%.

| t4, pour North Hay, se rendra À l'a-
m., tour les jours. te samedi excep-

venir jnequ® Timmina, Ont: au
retourfi! quittera Timmins ot North

tes jours, ie lundi excepté.

plus riddle et la plus noblement;
loyaie, Elle s'est donnée sans ré--
serve à ia cause nd elle est entrée

‘honorde parmi moux et toujours
poputatre d'Edouard VIT.

“Elles engageut l'avenir dont
oles sont lv meilleur garant. Fran-
co’ el Auxleterre ont fait ensemble

moins grandes pendant (a pais.  forces jusqu'à nn total qui dépasse |
sept nililons d'hommes, malgré tes
distunces. malgré les rons-marina.!

n’est en sécurité que e'i est l'ami
de la France ot de 1a Relg'que nt
Ia France ne peut respirer que sl
ia flotte britannique est son amie.
Plus la neience progrmssers. per-      is pois, plus la solidarité franco-

ti E N PACIFIQUE CANADIEN He © . . :yvernemest canadien & éabli jacques 1'réta défenderense salals en cette cause, I crueties. et peu À pru elle «st vo-|démorratiques de l'univers. ; ‘ : +»À rolTo ia récolty de bit de au théauen. Uollsctions, achats de conaintent en pupitres, couteaux 4 MONTRKA NORTH may, TM. NUS à ‘bout de la piraterie dont| “Elle reste riddle À ses tradi- 1-10%6x 12 1 "xb 1s veus,
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| esom Teme francaises dg tar. quiduieur 127 rue Medi. si-jno |" Province de Québec, District da| Le wagon-dortolr “standurd”,cir-|tfons au Roi) dans le passé les révélé une situation que rien ne 10DP0Ceaya “ass > ke

Jr URI deci. TOUTES HIPTAS  immadintemant Montréal. Cour de Cirenit, No 3.|eulant maintenant sur le train No|ilens qui unisssient France et An-jpeut plus changer : dans le monde 3 ‘ ree : révailor. ‘cs
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W. L. MILLER & Co. Regd.. ||
#4, RUE ST-GRORGE,
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LE NÉCESSAIREL'AUTOMOBILISTE
VOITURESUSAGEES. — ACCESSORES. - REPARATONS   
 —
—

TEL. ST-LOUIS 1464.

REPARATIONS
SPECIALITES: Peinturage, Rembourrage de Voltures st d'Autes. Roscerte

d'à oues. Capotes et Enveloppes.

TsA
VOITURES ET CAISSES D'AUTOS DE LIVRAISON EN TOUS GENRES

69 RUR CASGRAIN

INT
GENERALES

 

 
  
 
 

 

REPARATIONS DES PNEUS
Grâce à notre outillage complet, n
toutes Îes réparations de vos pneus ei

ctiontravail eat une garantie de is
que nous dounons à nos ctlants eat
1 on. Une commande d'essai vous en convalnces.

BRISSETTE & FRERE,

 

  ott    
otre où:

rapide ot garanti ner satisfac.

A
 

   
 

  

convaincra.

STATION DE SERVICE FORD
Nous donnons un service qui ne
autrement que de plaire aux propriétaires de
Ford, qui trouvent Chez nous toutes les pièces
de rechange et tous les accessoires dont ils

peuvent avoir besoin pour leur auto. Toutes 1es commandes sont
remplies avec soin et rapidité. Une commande d'essai vous en

CLERMONT MOTOR SALES Regd.
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   Kn feuilletant des numéros an-

viens d'une revne sportive françai-
se, nous sommes tombé sur un ar-
ticle an sujet des sabotages que l'on
rencontre dans le domaine de l'au-
tomobilisme. Nos lecteurs nous sau-
ront gré de leur donner cet aperçu
qui eat signé d’une plume trèe con-

 

  
     

Tél. St-Louis 3951.
994 rue St-Denls.

 

   

   
 

nue, F. A. Wheel.
 

5, AVENUE
W..D. THURSTON. gérant.

CUTTEN & FOSTER
fabricante de

CAPOTES D'AUTOMOBILES ET DESSUS DE SIÈGES

Il n'est question que de sabotage.
Les dernières grèves ont mis le inot
et In chose à la mode. Les mitrons
sahotent le pain, les garçons de ca-
té les consommations ; le sabotage-
qu'est-ce au juste ? En principe,
c'est du mauvais travail, du travail
mal fait volontairement, pris pas
extension, l'action de quelqu‘un qu?

DU PARC
1458.25 Phone: E. 6696
 détruit le travail bien fait. On pour-
   raft citer mille exemples : le bou- 

langer qui laisse trop longtemps av 

contre le soleil st les lumières Glectrig:

accidents.
Aussi: capoles. coussins. couvertures,

promptement et avec soin.

Tél, Main 2948.

Spécialités pour Automobilistes
etit auvent pour coupe-vent neotégesnt In vue

l'eau de ia vitre et par conséquent nide À éviter les

sacs portant
l'eau pour remplir les radiateurs. otc. Travall fait

LA CIE D’AUVENTS MILLER
82, BOULEVARD ST-LAURENT. MONTREAL.

four le pain et le brûle sabote con-
tre son patron, qui ne peut se dé
barrasser d'une fournée complète-
ment invendable : celui qui met
du talc ou de Ia pierre ponce dans
la pte sabote le client.le patron ne
pouvant se douter du sabotage nc-
compli.

Inutile d'ajouter que le sabotage
dans le domaine sportif ne date pas
d'hier. Dans les courses cyclistes ou
automobiles, on a exploité des pro-

éloigne

 

 

cédés charmants pour favoriser ur 

REPARATIONS
QUE VOUS

vous donneront gratie une estimatio

OMER McINTYRE, Prop.

Serrice farmer avec lequel vous ne payez que Bus 10 avs talt-—voilé ce
RNEZà avoir et ce que nous 5

NOS MECANICIENS EXPERTS
Ë du coût des réparations NECESSAIRES

à votre auto. Service d'autos avec le garage.

TROIS AUTOS À 7 PLACES A LOUER

REPUBLIC GARAGE REGD.
1890 BLVD. ST-LAURENT.

concurrent on pour lui nuire,
Le fait l'an dernier de faire dis-

paraître au congrole de Dourdan Ia
bicyclette très peu maultiplée de
Trousselier qui devait lui ettre
de gravir sans trop d'efforta les
dernières côtes du parcours, consti-
tue très nettement un sabotage.

Lorsqu'on courait, aux premières
années des courses automobiles de
ville en ville, Paris-Amsterdam, Pa-
rix-Berlin, Paris-Vienne, co que low
concurrents craignaient lo plus, ce
n'était pas tant les Incidents de la
route, mais les tentatives de nabo-

D'AUTO
OUS DONNON:

Bt-Louls 1232

 tage esquiseéns chaque soir dans
 — les pares des voitares. Aujoure

d'hui que les courses durent une
 

ATOGERST

— —

WEDGERITE PISTON ANNEAUX DE PISTON
Les fuites d'huile les plus
dungereuses sont
montées par la

Voyez à ce que votre machiniste les emploie.

11, Edifice La Sauvegarde, tue Notre-Dame Est.

demi-journée, sauf l'an dernier, de
telles manoeuvres sont moins à crain
dre, puisque In voiture ne sort du
garage particulier du constructeur
que pour prendre le départ. Beul,
un ouvrier de In maison pourrait
être coupable; or, les équipes em-
ployées sont, dans ces circonstan-
ces, triées sur le volet, et même le
pire des compagnons garde cet
amour-propre de voir gagner la voi-
ture de sa maison. L'an dernier au

WEDGERITEsur-

RING CO., LIMITED
192-3-53-jno   Mans le parc fut parfaitement gardé
_ et l'on n'eut à signaler aucun cas
 

“GOODYBAR”

 

Les meilleurs au
. monde.

Ferronneries, coutellerie, peinturo. huiles, eto.
générale : chaux, sable, briques, ess.Matériaux de construction

Articles de plomberie de toutes sortes.

Bains, Eviers, Closets, etc.
Aussi Tôle, Fer en Barre, Tuyau, Fonte et Per,
Accessoires (fittings) de toutes sortes,
Fournitures générales pour aqueduc. Engins stationnaires et
marines.

Entrepôt : Boulevard Décarie et Vole dy C.P.R.
Bois, charbon, grain. foin, etc,

1.L. Lafleur Limitée
163 —inas-e-1.0.0.

 

PNEUSet
ACCESSOIRES
Les automobilistes trouveront chez nous
meilleurs pneus sur le marché actuelle-

ment, Aussi accessoires de toutes sortes,
gazoline,ete.

de sabotage.
L'un d'entre eux dans une grabs

de dpreuve est reaté célèbre: un des
coureurs, les plus marquants, trous
va le troisième, au moment où
prenait le départ pour une nouvelle
étape. sa voiture complètement dé-
réglée, les freins ne serrnient plus
et l'embrayage ne prennit pas. fi
les saboteurs avalent eu plus de
temps, on peut être certain qu’ils
n'auraient pas Inissé 2grand'chose
du moteur. C'ependant, le coureur
parvint à remettre an voiture en or-
dre, et gagna même l'épreuve.

Un accident qui n’eut par de cire
constance tragique heureusement,

ne direction avait été limée et
!quand l'accident se produisit, le
contre-maltre aux essais qui vint
rechercher la voiture se rendit net-
tement compte de ls mauvaise ac-
tion commise par un homme res-
té inconnu.

11 y a d'autres sabotages qui sont
déanstreux, mais peu dangereux :
une poignée de billes ou de boulons
dans le changement de vitesse et 11

36t Notre-Dam:
Ouest,

Montreal.

n'en faut pus plus pour mettre,
après deux kilomètres de route, tous

 
 

SLEIGHS.
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VOYEZ

LATIMER, 445
Dés, A1, Jan. 2.4.7.9

les pignons en miettes. Un peu de
sable dans hulle, et c'est un émeri
excellent qui alt un ouvrage cons-
ciencleux et sérieux.

Dans les motocyclettes dont l'é
chappement ne fait à fond de cour-
se, quoi de plus simple que de lan-
cer une seringuée d'acide sulfurique
qui ronge les parois, dix minutes
après vous pouvez chercher la com-
pression !

Je penwe gue vous n'ignorez awe
cun des moyeus de provoquer un
court-circuit. Quand J'étais au ly-
cée, des camarades qui avaient
uelques dispositions, savaient par-

faitement ‘aaboter”’ l'éclairage grû-
ve à des pointes piquées daus les
fila au bon endroit.

Plus de 100 doivent être
vendues rapidement.
Si le prix et la qualité
comptent ils partiront
bientôt. Speeders spé-
ciaux de McLaughlin
et Windsors.

rue St-Jacques
  

ILE “NEIGN CHOW”EST
ARRIVEEN SIBERIE

VLADIVOSTOCK. D (retardée).
par W. #. Playfair, correspondant
jé la presse canadienne) — Le na-

vire "'Neign Chow" est arrivé »
Viadivostock hier. Le nuvire appor-
tait une cargaison de provisions
Militaires et 61 sacs de malle pour
les troupes canadiennes en Sibéris-
Le "Neigh Chow” a aussi apporté
l'équipement de in Banque Royale
du Canada qui ouvrira une suceur-
sale à Viadivostock. C'est la pre-
mière Institution financière cans-
dienne représentée ici.

Le gérant, M. Ree, est arrivé Ici
Ja semai endernière par voie du Ja-
son. .

LEB VERS, ches lea enfants, n'ils
ne sORt DOD , naw des
> fone et souvent mort, le

age de la Mère Graves protégera

 

LES MILLIONS DE
FEI! BOLO PACHA

PAMIS. 4. — Le “Journal Ot.
ciel” de France s publié 1s loi tun:

dant A assurer plus complètement

la répression des crimes et dé.

lite contre le sûreté extérieure #

l'Etat, Elle est des plus Itiportau-

tes quant à ses conséquences.

Mails in partie essentielle appa-

rit dans l'article 4. qui prononce

—

LKS VOITURES DK TOURISME
NE SONT PAS À L'ABRI

Main né len voitures de course
mont plus que les antres visées par
dos concurrents sans scrnpules n'ai
les pas croire que votre voiture de
tourisme soit tout à (ait à l'abri du
travail des saboteurs.

11 y a deux ssboteurs: votre pro-
pre mécanicien, les mécaniciesn des
nutres voitures du garage.

Voun dites à votre chauffeur:
“Demain, nous partirons de bonne
heure aller à Dieppe ou à
Trouville !”* S'il « des raisons pour
reator à Paris, ne com pas vous

 

LES SECRETS OUSAB
 

 

fut causé , [I n'y a quère longtemps |
par un sabotage odieux et criminel.

 Ants contre ose douloureusesaf- 
d'une manière expresse la confis-

cation, avec attribution à l'Etat,

et avec effet rétroactié,de toutes
les sommes séquentrées ou saiaies
dapuis le 2 soit 1914 comme pro.
duit certain des crimes et délits
contre la aûreté de l'Étas,

Cette disposition va s'appliquer
immédiatement aux dix millions
dont M. Charles Humbert était
comptable envers Holo. l'eapion
traître à la France ot fusillé com:
my tel. Ces sommes sont ééaormais
eœquists à l'Etat.

 mettre en route. À l'heure du dé-
part, vous le trouveres devant un
capot ouvert, la boîte À outils &
ventrée A sos pieda, et cherchant à
conjurer une panne qu'il déclare
dèn votre arrivée définitive.

Enfin, votre Jr marchait
parfaitement ls v nya

raison pour qu'anjourd'huide
elle soit malade au point de
ne pouvoir faire un kilomd.
tre. Rasures-vous! demaia elle
ire mieux. 66 la magnéto est dé,
montés c'est que votre chauffeur
avnit des raisons vériquses pour ne

 

pas quitter Paris aujourd'hui: de-
main, tout sera remis au point, il
mettre son amou A vons
ramener une voiture parfaitement
réglée et vous pourves faire au-
tant de kilomètres que vous vou-
dres sans crainte d'avaries, mais
aujourd'hui. au najet de votre (n-
dignation, le mécanicien opposera
à tontes vos pinintes une figure ré.
signée de pauvre homme en penis
à la pins fârheuse déveine. Vous
voulez sortir et il tient À rester, ne
vous étonnez pas si c'est aujour.
d'hul juntement qu’il doit rOder los
soupapes ou nettoyer l'altiumage.
Quoi de plus simple pour lol que
de démontrer que le moteur tape,
qu'il y a du jeu duns les paliers
et dans Jen biellen ot que vous ris-
ques de tout fusiller em sertant
avec une voiture dans un tet état.
Vous vous y connaissez, c'est en-
tendu, minis si malgré les coneetla
du mécano vous avez la prétention
de partir, vous ne ferez dix kt-
lomdtres, car Hl aura mille moyens
de vous mettre bollement ea pan.
ne à une heure de toute gare, et
vous ne gagnerez rien à voubir
jouer au plus fin, Trois on quatre
retée ssoressifs marqueront qu'il
n'y a pins rien à faire avec la car-
buration; peut-être bien un litre
d'eau dans l'essence n'est pas
étranger à vette pénible constata-
tion: ou bien Ia tuyauterie va se
désouder. par hasard, et vous sllex
semer sur la route l'essence ou
l'huile. À petite allure, le contue-
teur fusillera très bien une fusée
dans une borne; In roue chauffera
et grippera en moins de temps qu’il
faut pour le dire. Vous crieres. À
quoi bon? le chauffeur tenait sa-
jourd'hui à restée tranquille et
vous l'obliges à sortir, contre son
gvé. co n'est pas mans importance...

DES SABTAGES CRIMINALS

11 y a des sabbrages plus .
Ceci est une histoire es uedane  

OTAGE SPORTIF
Un article intéressant de 1a “Vie au grand air” sur un mot nouveau pour un

vieux procédé.—Quelques sabotages peu graves.

Quelques exe:nples de sabotage sportif

le mende des garages. Un chauf-
feur avait ou avec son une
discussion peu courtoise; renvoyé,
11 jura de tirer une noble vengean-
0 avant son Ce fut terri-
ble. 1] savait que son pro; ire
n'était pas aesuré: il entra donc
avec tune réelle maîtrise avenue du
Bois dans une dame qui traver.
sait. La dame fut tuée, le chauf-
feur poursuivi fut condamné à
trois mois de prison avec Ja loi Bé-
venger, homichie par imprudence
ot lo patron civilesnent responsable
dat fournir une pension de quinze
cents francs à deux orphelins. Com-
me sabotage. on ne peut guère ré-
ver mieux.

len semeurs de clous enr les
routes les jours de course sont des
saboteurs, ceux qui dans les quar-
tiers des coureurs aèrent des
boyaux d'un petit coup €" le
sout des saboteurs, ceux qui des.
serrent un guidon ou déclavètent
des péduiecs sont des saboteurs.
Les trucs me sont pas d'anjour.

d'hui, mais Je mot est nouveau.
Jadis, on qualifiait plus violem-
ment de tels procédés; mais l'ex.
cuse de n'Stre que saboteurs suffit
4 oosncoups Jnl ils auraient hé-
sité. y avait l'amour-progre pro-
fessionnel. le jo ne sais quoi qui
donnait au patron une confiance
absolue en son homme. flans doute
on a fait de grands progrès mo.
raux; beaucoup de choses ont per.
du de leur imporfamce. pe

Si chaque fois qu'on prend un
saboteur sur le fait, on lui faisait
un sort, peut-être y auraét-il moius
de saboteurs, mais les légendes se

t. Les histoires se recon-
tent dans los milieux automobiles
et l'on a ane vague admiration

Ie méoano astucieux qui a
rr bon tour,

sabotage pour sabotage:

Jaime encore mieux celul d'amour
pre, que l'autre. pas trës joli.
mesquine vengeance.

 

 

L'ANNEE 1919 ET L'AUTO
DANS NOTREPAYS

 

Les perspectives sont riantes.—Le commerce sera
considérablecette année.—De vastes usines

s'établissent partout au pays.
 

LA QUESTION DES PRIX
 

Que nous réserve l’année 1919
dans le domaine de l'automobilie-
me ? La guerre est maintenant tere
ininée ot ln vie commerciale et in-
dustrielle va reprendre son état
mormai. Le coût des matériaux dl-
minuers certainement et les règle
ments prohibitifs douaniers dispa-
raluont. L'automobile, qui as rendu
de si grands services durant le cone
flit européen, a signé lui aussi l’ars
mistice. Nous le verrons done de-
main dépouillé de ses blindages et
de ses armures. La voiture de tou-
risme apparaîtra donc dans toute
«a simplicité. Le camion, de son
côté, solntionnera les difficultés de
transport.
En parcourant les journaux ane

@lais et français, nous constatons
que les problèmes de ls reconstriice
tion occupent l'attention de tous ot
d'un chacun. Dans notre chronique
de same dernier, nous reprodui-
sions vn article dans lequel on re
marquait l'essor que la France dés
airait donner à l’industrie de l'au-
tomobfle en 1919, 1 en sern de
améme aux Etats-Unis oft les manu.
facturiers s'organisent Ie Canada
contribuers puixsamment A cette
renaissance. Déjà de vastes usines
sont en vole de construction dans
notre pays ct nuf doute que l'anto-
mobile chez noux cette année ne-
querra un développement considés
rable. M semble de plus que ley
prix des voitures ne seront pas trop
élevés. Actuellement, aucune échel.
te de prix n'a encore été fixée. Ku
certains milieux, on ne demanie
avec inquiétude st les matériaux
nécessaires À In construction d'une
atttomabile et achetés trop cher du-
rant le temps de guerre n'influen.
cerontpan le coût de l'automobite.
Aujourd'hui. les matériaux ont re
pris leur équilibre d'avant-guerre.
Cependant, on nous dit que les ma-
nufarturiers sont décidés A n'ex-
ploiter personne. Quelques-tns ase
surent que les automobiles en 1910
se veuimnt meilleur marché qu'en
1016, 1017 et 1038.

SAINT-JEAN VEUT DE
MEILLEURES ROUTES
BAINT-JEAN (Qué), 3.—LAs

soclation deg automobilistes du dine
trict d'lberville, organise un mou-
vement pour aviser aux moysns à
prendre. afin de forcer les muni-
cipalités à améliorer, leurs routes

 

 

 durent l'année 1919.  
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GAMPAGNE
ORIGINALE POUR

LES PAUVRES
“Children’s Memorial

Hospital” fait une campa-
gne originale pour procu-
rer des fonds à son oeu-
vre intéressante.

OU S'ADRESSER
Nous recevons du comité des

dames zélatrices de la ‘Children s
Memorial Hospital’, la communi-
est.on suivante:

Montréal, le 18 déc, 1918.

Cher Monsieur:— ,

Nous vous faisons un appel très
urgent en faveur de la “Chiidrens’
Memorial l{ospital”,, ot nous vous
demandous tous les vieux pneuma-
tiques d'automobiles et tout te
caoutchouc dont vous ne vous ser-
ves pas. Notre but est d'obtenir
plusieurs centaines da tonnes de
veux caoutchouc dont le profit se-
ra voué à l'excellente cuuse d'ai-
der à sauver In vie des enfants.
dé but de ia ‘Childrens’ Memo-

riei Hospital" eat trop bien connu
pour avoir besoin d'étre répété,
mais malheureusement cette bon-
,08 oeuvre est entravée par le
manque de fonds auffisants, ‘“Mou-
sleurs les Automob listes. nous
vous demandons de nous donner
vos vieux pneuraliques et tout le
caoutchouc ddne vous pourtes dis-
poser en notre faveur.”
Le profit de cette campagne se-

ra entièrement util sé pour l'hôpi-
tal, et toules les dépenses, y com-
pris la papeterie et primerie
nous ont été gracieusement don-
nées,
Les chauffeurs mont priés ine-

tamment de bien vouloir vebir en
aide au Comité.
Avec nos remerciements aûtloie

pis de votre bonne obligeance
nous nous inecrivons,

Vos obligées,
Lady Shaughnessy,
Lady Bury,
Mre, B. W. Wilson,
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l'énergie est transporté par le

par le sang.
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carbonique, dont le système
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cadence.

La vieillesse est une condition de l'existence et non pas une période delavie.
Vousn’êtes pas plus vieux que vos artères—que le sang qui coule dans vos veines.

Avec un sang riche, pur, abondant, vous reculerez jusqu'aux dernières
limites cette déchéance organique, cette usure lente, avec toutes ses maladies,
ses infirmités, et vous conserverez tous les attraits de l’âge dans son radieux

La vieillesse nous attaque lorsque la vitalité décline, et la vitalité
décline lorsque le sang est insuffisant, vicié, impur. Car le sang, c'est la vie.

Chaque parcelle de nourriture qui devra être utilisée par un organe
quelconque doit être transmise .

Tous les déchets produits par la vie des tissus et dont ceux-ci doivent
se débarrasser doivent être transportés par le sang. Jour

L’ ui brûle dans nos tissus et qui nous fournit la chaleur et
pvp 3 sang et le produit de cette combustion, l'acide

doit se débarrasser, est de même éliminé

par le sang.

Ce merveilleux liquide qu'est le sang contient aussi certains
constituent des poisons pour les microbes nuisibles

Fs, causent la maladie et la mort.
C'est pourquoi, si vous voulez protéger vos organes contre la

maladie, la déchéance,la vieillesse, vous devez d'abord maintenir la
richesse et la pureté de votre sang et son abondance, et, pour
obtenir ce résultat, rien n'égale l'usage régulier du célèbre

Vin St-Michel
dent l'influence bésnfnisante s'iiond à toute l'économie ; À le retrempe, 5 le

régénère et, grâce au fer, au tanin ot aux sois casenticle à In vie
qu'il contient, À purifie, enrichit le sang et vous

ansure force, santé, jeunesse.

z=] Reculez
Aiguilles de l’Horloge
Vous le pouvez. Vous ne devez

\ pas vieillir si vite. Vous pouvez,
a vous devez éloigner Ia fatale dé-

  
“

  
  

  

“Comment les Belles Femmes
de France au XVIIIe Siècle
Conservaient leur Beauté”,

est le titre d’une jolie brochure illustrée, qui sera en-
voyée gratuitement sur demande. Adressez :

BOIVIN, WILSON & CIE, LIMITEE,
468, St-Paul Ouest, Montréal.
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EXTRACTION
N'oubliez pas
que seule la

DES
DENTSoANS DOULEURS

NOVO-CODINE peut garantir
ce résultat

Tous les travaux dentaires à la portée de toutes les bourses.

MASSONLa Compagnie
Dentaire

iles 860, ST-DENIS Oui
 
 

Mde Aimé Geoffrion,
Lady Athoistan,
Lady Davis,
Mde A. A. Th'baudeau,
Mde L. H. Hébert,
Lady Witillame-Taylor,
Mrs, D. C. Macarow,
Mde F. L, Béique,
Mrs. Henry Joseph.
Mrs, William C, Hodgson,
Mrs. W. B. Mathews.

Les stations pour recevoir sont:

Renaud Motor Supply Co, 326
rus 3te-Catherine Est,

Tuckwell Bros. 730 rue Dor-
chester Ouest.

M. Arnod, Dominion Auto
School, Edifice Forum.

Ginsberg Motor Co., 288 rue Ste
Catherine Ouest.

NOMINATION AU
GRAND-TRONG

Comme cad:au iu jour de I'An,
M. W. Kennedy, vient d'être nom-
mé inspecteur général mécanicien
du Grand-Trone.
M. Kennedy est arrivé dernière-

ment au Canada, après trois ans
passés on France dans in construc-
tion des lignes de chemins de fer,
À l'arrière iu front ouest.

M. Kennedy a commencé sa
carrière comme apprenti-machi-
nist: au Grand Tronc.

T1 & occupé, stiocesstvement, le

Montres! Motor Bates, 120 rue! poste de contremaitre des loromo.

Sherbrooke Ouest.
Clittside Garage,

side, Westmount.
27 Ave. HHt-

tives, mécaniclen en chef dex II.
gnas de l'Ontario, et surintendant
de ls force motrice & du départe-

W. Jennings, 19 rue Wellington, (ment des wagons du Vermont Con-
J. Meunier,

Cartierviile.
W. KE. Ranger, 388 rue 8t-Jo- 4

seph, Lachine.
Longueuil Garage, 15 rue 8t-

Charles, Longueuil.
8. ,Portelance, 43 Avenue Bte-

Anne, Pointe Claire.
P, Rousseau, Hotel Clarendon, Ste.
Anne de Bellevue,
Hardware Co.. 196 Avenue Vic-

toria, St-Lambert,
Ford Motor Co, 12} Ave, Lau-

rier, Est.
East End Garage, 780 Berr'.
Fortier Gurage, 26 rue Adam,

Maisonneuve.
Outremone Garage, 118 rue Due

rocher, Outremont,
Finiayson Garage. 364 Ave Vie- 147 Bivd Gon.n,|tral.

 

UNBEU, MONTREAL &
UTHERN RY. (0.

Avis important :
A partir de mardi. le 24 déc. jus-

qu’à mardi le 7 janvier, inclusive-
ment, un train apécial à paoregere
quittera Montréal ins jours de see
maine, à 7.30 a.n. pour Sorel, NI-
colet et lea stations intermédiaires,
arrivant À Nicolet à 11.30 a.m., pour
le retour, partira de Nicolet, tes
Jours de semaine à 2.67 pm, erri-
vant & Montréal A 6.40 p.m.

Déc-31,38,38-Je-4.

UNE PREMIEREMESSE
A WOONSOCKET

WOONSOCKET, 4==C'étalt gran.
de fête, dimanche, en l'église Sie
Louis de Gonzague. Un enfant de

tout récemment

 

 toria, Westmount.

mncen

eT
PATER.

ls parol él
a 16protrite par Mgr Paul Bruchéa  

sl, célébrait solennellement pour ln
première fois le saint sacrifice.

L'églime était remplie d’une fou-
le émue et pleusement jnyeuse ot
au premier rung des sièges avalent
été résrevés pour les heurenx pas
rents du nouveau lévite, M. et Mme
Philippe Jarret, et leur famille.
Comme pour les plus grandes soe

lennités, l'autel dispuraissait sous
les flours naturelles et les lumières
et le sanctuaire était fout décoré
de drapeaux français et américains
et de bannières du Nacré-Coeur,

M. l'abbé Jarret n officié, anaixe
té comme dincre de M. l’abbé Nour
mand Meunier, d'Arctie Centre, un
prêtre également nouvellement ore
donné et comme sous-diacre de M.
l'abbé Daliberté.

Pendant le messe, un (rès beau
programuie musical à été exécuté
sous la direction du professeur J.
H. Saumur. le fils do professett,
M. Léo Naumur, nccompagnait à
l'orgue en née temps qu'un très
bel orchestre.

REUNIONGENERALE
DES ANCIENS

_RETRAITANTS
C'est demain soir, à 8 heures,

dans le salle de l'Union Catholl-
que (soubassement lu Gésu) rue
Bleury, qu'aura Ileu 1a réunton ge.
nérals annuelle des hommes et des
Jeunes gens qui ont déja fait une
retraite fermée,
Tous sont instamment priés d'y

«sister, ”
 

“THE QUEBEC, MONTREAL AND
HOUTHERN RY. CO."

.
Kn vigueur le lundi, @ janvier,

1919, Ic train quittant maintenant
Montréal à 8 p.ni.. pour Sorel, Nico-
let et len gares intormédiaires, par-
tira à 4.55 p.m. 189.3
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L'ANNÉE FINANCIERE
— 

La guerre et les résultats qu’elle a eus
sur le commerce au Canada.

PRIX DE GUERRE
 

Nous détachons de la revue fi-
nancière de Bradstrest. pour l'an-

née 1918, les passages suivants:

Jusqu'au milieu de l'année, le

mouvement du prix des denrées, à
l'exeeption d'une légère réaction
en mars, s’est élevé zraduellement,
refléchissant les besoins des al-
liés, te pouvoir d'achat élevé de
nos propres citoyens et enfin les
achats faits par notre gouverne-
ment ponr les besoins de l'armée
(4,000,000 d'hommes étant sous
les armes et un nombre plus con-
sidérable devant probablement ètre
appelé). Le No du Jer août, toute-
fois, refléchissant la fixation des
prix du coton, par le gouvernement
@ montré une baisse, et les Nos
suivants, quoique incertains, ont
montré sur le tout, une tendance
À lu baisse, jusqu'au ler décembre,
slors que, contrairement à l'atten-
te basée sur le retour de la paix,
le No d’index s’est élevé un peu. à
cause de la hausse dans les vian-
des et les articles de crèmerie qui
ont formé eux-mêmes une classe
distinete, à rpison des demandes
causées par la guerre. On peut dé-
«larer pour illustrer ce fait qu’une
liste de viandes, fleur, produits de
crémerie, et épiceries a montré des
gains de 65 & 160 pour cent, le ler
juillet 1918, comparaison faite
avec les prix qui prévalalent au
commencement de la guerre en
1914. Le No d'index approximatif
de Bradstreet, pour le ler décem-
bre, montre que lea prix. comme
un tout, ne sont que 1-6 de 1 pe.
en-dessous du point élevé du ler
Juillet: 8 p.c. plus élevés que le|po
ler décembre de l'an dernier, et!
118 p.c. au-dessus du point qui
prévaluit le 1er août 1914. Une
comparaison faite avec le ler avril
1917 montre que l'augmentation à
êté de 30 p.c…. Le Nu d'index pour
toute l'année 1918 montre $18.73
c’est-à-dire 216 p.c. au-dessus du
record de baisse de l'année 1896,
It y à vingt-deux ans.

LES RECOLTES

En parlant de la récoite de 1918,
on peut dire qu'elle a été bonne en
certains endroits et très mauvaise
en d'autres parties du pays. Les
unurritures d'animaux, telles que
mais, foin, avoine et patates ont
êté récoltées en très petite quantl-
té. Cela à beaucoup influé sur la
production de la viande et les prix
ont monté A cause de cela.

Grâce À la grosse récolte de blé
au printemps dernier, la produe-
tion de l'année entière a été clas-
sée comme satisfaisante, quoique
montrant une diminution de 100,-
09,000 de boisseaux sur l’année
1914.
On a récolté un peu moins d'avoi-

ne et dé patates cette unnée. Les
rapports complets ne sont pas en-
core parvenus sur la récolte du
maïs, mais 11 est probable qu’il y
a une légère diminution.

La production du riz, de l'orge,
des patates douces. des pistaches.
ds fèvres et du tabac, à été très
bonne. par contre. II en est de mé-
me pour le coton dont la récolte a
été plus importante que celle des
deux dernières années, mais qui
est bien pauvre comparée à celle
de l’année 1814. ,

Les prix payés pour les récoltes
générales des céréules ($6,971,-
634.000) démontrent une augmen-
tation de 4 p.c. sur 1917. Toutes
les récoîtes, céréales et autres, ont
été évaluées à $12,272,412,000 soit
une augmentation de 5 p.c. sur
l'année précédente, ce qui consti-
tue un record comme prix de rap-

rt.
Ces chiftres, uinsi que la nou-

velle que 49,027,000 acres ont été
ensemencés de blé, sont des pro-
messes réconfortantes pour l'an
prochain. Le fermier est certain de
recevoir un très bon prix pour ses
récoltes en 1919 et {I fera de gros
montants d'argent s'il parvient à
égaler, sinon à dépasser sa produc-
tion de 1914. -

  
  

EN ANGLETERRE
Nn s’occupe de la construc-

tion des maisons ouvriè-

res. ow

PROJETS
 

Avant la guerre. le nombre des mai- |à 25 1-2
ans était insuffisant dans le moitié dex
villes et il manquait av moins 120,000
maisons aux districts ruraux. En outre,
Plusieurs millions de personnes vivaient
dans dex taudis.
En temps normal. on construit an-

nuellement snviron 75,000 maisons ou-
vrières; la ronatruetion de cex maisons
avant virtuellement cessé clepuis la
Puerre, le défeit ne trouve augmenté de
250,000; à seule fin de rétablir la situn-
tion telle qu'elle était avant la guerre,
il nous faudra 325,000 maisons nou-
velles d'ici Ia fin de l'année 1919.
Comment résoudre ce problème? Il

faut d'ahord que le gouvernement éta-
blisse elaitement. qu'il tient À ce que ces
maisons soient bâties. H faut qu'il fixe
la date précise à laquelle lex autorités
lovales devront soumettre des plans et
cu'il garantiase À le commission nue les
terrains appropriés sont immédiate-
ment disponibles. Si, au cours de cette (06 1
période, les mesures n ires n'ont
pas été prises, le gouvernement devra

intervenir et construire les maisons,
tout en faisant supporter les dépenses
par les autorités locales sur une base
déià définie—comme ai le travail avait
été effectué par elles,

L'érection de 300,000 maisons ocou-
pera environ 400,000 bommes pendant
un an, abstraction faite de ceux qui
préparent les matériaux de construc-
tion et le mobilier, ce qui onntribuera
d'une façon très substantielle à résou-
dre le problème du chômage que l'on
peut avoir à envisager,

Suivant ce qui a été répondu au
comte Grey, À la Chambre des Lords,
il y à quelques jours, entre les 1,800
autorités locales d'Angleterre et du
pays de Galles, 84 seulement ont sou-
mis au gouvernement local des plans
précis aqui ont été approuvés et qui
nourvoient À Ja conatruetinn de prèe
de 000 maisons. Mais il y n_ encore
entre les mains de le commirion 162
nine dont la pinpart seront sane
coute remaniés de façun À les faire ré-
pondre aux conditions requises, ce qui
donnera S,000 maisons de plus. D'au-
tres plans encore sont en préparation.
mais In plupart dex autorités Incales
ont négligé d'envisyger sérieusement la
question,

le prix sea constructions pendant
Un an on deux vera tout À (Nt anor
mal; le capital nécessaire devra être
fourni par le ministère des finances: il
est pr qu'il nous faille trouver
125.000,000 de livres aterlings pour Ia
vonatruetion de 325.000 maisons. Cette
omme ne serait d'ailleurs, que l'équi-
valentdes dépenses ocensionnées par is
guerre durant Is période de quinze
jours. Le “Daily News.”

LE CHARBON
SA PRODUCTION EN 1018
OTTAWA, 3 Le département

des Mines évalue à 15,180,000 ton-
nes la production du charbon en
1048. a production du charbon
en 1817 a été de 14.046.769 ton-
nes. La production des principaux
métaux en 1918 est distribuée com-
me sult: or. une valeur de $14.-
780,000; argent 20,800,000 onces,
cuivre 117,000,000 ounces, nickel
931,600,000 livres, sinc 36,000,000
livres, fer en gueuse. 1,182,000
tonnes, acier 1,910,000 tonnes. La
valeur totale de la production en
minerals au Canada en 1918 à été
approximativement de $320,000,
000 la production des minerais a
totalisé $169,646,881 on 1917.

 
 

  

BOURSE DEMONTREAL
Le ton généeal du marché a été ferme hier

Braril—25 à 53 14.
Wayagamack—15 À 54 1-2.
MontPower—13 À 84, 3 à 58, 25 à 86,

s A
Dom. Bteel—25 À 62 1-4. 25 à 62 1-4, 53 à

62 3-H, 15 à 62 1-2,
Canads Car—1à à 21, 10 À 31, 25 B 31 1-8,

13081 1-4.
sbestos—35 b 40 1-4, 25 à 1-2.

Cement—25 à 65 1-2, 25 à dhs 25465
1-2, 60 à 65 1-2, & à 6534.

—25 ane

 

ue de Montréal—DerConBoma28 h 88
Ames priv-—15 à 67 1-2.

- Dicamshipe peiv—28 A 78 4-4, 5 à 78 3-4,
DR .Spanish priv— 25 à 65, 25 à 65, 15 à 66.
Donne TS victoire 1022-8143 à 04 1.2,

1-2, $350 À 98 1-2. 8150 à 98 1-2.
fi binabs

2, 450à81-2 8000 & 0 1-4. 8300 à
08 1.3, 2.
00Besaayt de Guerre—I831—8100 &

opieEmprant de Guorrs-—1937--$1000 &

À la fermeture, Steel of Canada s'eat ven-
du à 64 7-8.

LA MAIN-D'OEUVRE
BKLON TOUTE PROBASILATE, LL

Y AURA ABONDANCE D'OU-

VRAGE A DE BONS SALAIREN.

 

Les perspectives de la situation
de la main-d'oeuvre ont créé un
certain malaise. .L'incertitude qui
a régné dans le passé provenait
principalement du coût élevé de la
vie, conséquence naturelle des grus
salaires payés durant la guerre.
Probablement, la situation n’é-
claircira d'elle-même. Seion oute
probabilité, 1} y aurs abondance
d'ouvrage à de bons salaires. et le
retour der soldats du front améllo-
rera considérablement les condi-
tions de l'obtention de la main-
d'oeuvre. Les patrons. conscients
de la situation présente, sont géné-
ralement disposés à faire des con-
cessions raisonnables. le mouve-
ment entrepris pour établir de mell-
leures dispositions des deux côtés
au moyen d'une loyale discussion et
en faisant appel aux sentiments
d'humanité promet d'aider pulssani-
ment & la solution qui peut devenir
monaçante. 11 est certain que al
l'on parvient & développer un es-
prit de bonne volonté et d'entente
réciproques entre le capital et le
travail, tout en tenant compte de
l'intérêt commun et en tendant aux
mêmes fins, fl ne se produira aucun
trouble sérieux — Henry Clews
and Co.

AU GRANDTRONC

Les recettes brutes du Grand-
Tronc pour les 10 derniers jours
de décembre sont de #41,866,0v4,
soit de $384,709 par comparaison
avec le même semaine, il y à un an.
Le total pour décembre se trouve
porté à $8,128,814, c’est-à-dire une

 

 augmentation de $3,040,913 sur
décembre 1917.

8! Chambre que, pendant la

PRES DE 28
MILLIARDS

Tel est le montant des sous-
criptions à l’Emprunt de
la Libération annoncé par
le ministre des Finances
français._

UNE SEANCE

Nous croyons intéresser nos iecteurs
en citant du ‘Matin.’ de Paris,
compte-rendu de la séance du 3 dé

 

cembre à la chambre française, alors
que Je ministre des finances annonça le
sucobs du 4ème emprunt de le défense
nationale:
M. Klotz, ministre des finances,

monte À ia tribune pour annoncer à la
Chambre le succès de notre 4ème em-
prunt de la Défense nationale.

M, Klotz---Malgré que tous les ré
suitats ne soient pesau complet. je ne
veux pas utlendre davantage pour ap-
porter à In Chambre les résultats écla-
tants auxquels nous sonimes arrivés,
C'est pour moi aujourd'hui uno joie
profonde de vous les faire connaître.
Malgré les chiffres incomplets que je
porsdde. nous sommye actuellement
arrivés À un capital nominal de 27 mil-
liarde, 854 millions, 251,000 france.
(Vifa applaudissements).

“11 est certain que le chiffre total dé-
passera 2R milliards. Le canital offectif
r'élève à une somme de 19 milliards.
720 millions, 112,000 francs. (Vifs ap-
plaudissements). ;

“Je fais cette heureuse constatation
que ce n'est pas l'épargne française
seule qui x contribué à ces résultats.

“L'étranger à tenu A souscrire pour
un capital nominal de 938 millions
contre 612, 469 et 122 pour les trois
derniers emprunts. Le quatrième em-
prunt de ls Défense nationale a done
dépassé de 50% les emprunts précé-
dents.”

Te ministre des finances indique que
l'Algérie à souscrit 500 millions au lieu
de 231 en 1917. Le Maroc également ya
contribué pour une large part. Aulieu
de 7 millions 4, cette foin-ci ses sous-
erintions ont atteint 56 millions.

Puis le ministre des finances pour-
suit son exposé.
M. Klotz—Je tiens À honneur d'indi-

quer A Ia Chambre que sept millions de
souscripteurs ont participé à l'em t
français. La victoire de nos roldats a
Porté tous ses fruits et c’eat pour nous
tous une constatation heureuse. Tei on

& trop souvent fait état des finances
allemandes et du crédit allemand. Mais
je me plais à mettre en présence les
chiffres. En com t les deux der-
niers emprunts allemands et français,
je trouve que chaque souscripteur fran-
çais à apporté un peu plus de 700 franca
tandis que le s0 allemand à
apporté moins de rancs. (Vifs ap-
plaudissements).
“Dans ces conditions, vous voyez,

messieurs, quelle confiance nous pou-
vons faire à notre pays.

“Une de mes grandes joies eat de voir
uel'argent français à repris le chemin
nt il avait été ni souvent détourné au

cours des années qui ont précédé Ia!

M. Klotz fait aussi une autre consta-
tation. Mal, In prime accordée aux
bons remis l'emprunt dans la période
du 15 septembre au 15 novembre, les
banques ont délivré pour plus de 4 mil-
linrds et demi en ehiffre rond.
Le ministre des finances montre À la

même pério-
de, notre change v'est amélioré d'une

“an (façon considérable aur tous les mar-
 j chés.

A Londres, ce change, œ était de
7.13" est tombé à 2.01: à New York,
de 9.80 à 4.96: de 18.40 À R.22 en Hol-
lande:de 8.23 à 6.8 en Suisse: la perte
au change s'est améliorée dans des pro-

450 portions de quatre à un.
M. Klotz se félicite de l'unanimité

qui à été constatée dans le pays.
M, Klotz—C'est I un événement

particulièrement réconfortant d'union
sacrée. Un chacun à bien mérité de In
patrie. T1 ne faudrait cependant pas
croire que nous pouvons désormais tout
nous permettre au point de vue dépen-
ses. Le premier lord anglais a dit qu'il
fallait que l'Allemagne payât la guorre
avec toute la capacité de payer. M. Clé-
menceau, d'autre part, s'est écrié que
le plua terrible compte de peuple à peu-
ple était ouvert et qu’il fallait de toute
nécessité qu’il l'ut réglé. Nous devons,
en effet, exiger toutes les réparations et
toutes les Garanties nécessaires, sans
quoi l'opinion publique qui nous ¢ fait
conflance, sera désillusionnée.

Le résultat de l'emprunt comporte
de grands devoirs et nous oblige À cer-
taines précautions. Tl faut que nous pre
nions tontes les meaurrs n res
pour ménager le crédit de ce pays et
pour augmenter na production. ont
véritahlementl'emprunt de la Iibéra-
tion, l'emprunt de la Victoire. Au mo-
ment même où nos caisses fermaient,
nos troupes entraient à Strasbourg. Il
faut rapporter le succes magnifique de
vet emprunt au maréchal Foch, sux
autres maréchaux, aux généraux et aux
poiîlus qui ont «i bien défendu Ia patrie.
(Vifs applaudissements unanimes).

PARIS, 4. —Le gotvernement vient
d'annoncer un changement dans le
taux d'intérdt des bons À court terme
de ln défense nationale, obligations =
populoires en Frances que plus d'un
millard de france à été souserit pendant
lea deux premières «emaines de d ee n-
bre. 11 y & les hons de un. trois, six mois
of un an qui tous portaient d'abord in-
térêt À A7, Plus tard.l'intérêt Fut fixé
À 4°; ponrles hons de un et trois mois.
Maintenantl'échelle suivante n été éta-
blie: bons d'un mois. 3 447; de trois
mois, 4 To! de aix mois, 4 4376: et d'un
au, 5.

Au PACIFIQUE CANADIEN
Les recettes brutes du C.P.R.

pour les derniers dix joura,de dé
cembre présentent une augments-
tion de $534.700 comparativement
à la même semaine, ll y R un an.
Pour les 3 premières semaines du
mois, fes recettes brutes totalieent
$1,743,000,

ASSEMBLEES ANNUELLES
Car and Foundry Co, 30 janvier,
Consolidated Mining and Smel-

 

 

 

 tin, 16 janvier,
Montreat Co., 14 janvier.

: TIMBR

 

Le commerce du gros et celui du
détail ont été bles depuis les
vacances de Noël. lea perspectives
commerciales pour l'anuée prochali-
ne sont de beaucoup moilieures
qu'il y a un an. L'immeuble ot In
construction, si calmea depuis qua-
tre ans, auront, s'atteud-t-on, wn
essor nouveau. fe gouvernenwnt
canadien, rapporte-t-on, va prêter
vingt-cing millions environ afin que
lon coustruise des cottages pour
les travailleurs.
Dans les cercles du transport, ou

déclare que l'espace alloné aux ex-
portateurs a été nugmenté de vingt
pour cent ce mois-el.
Les prix dex marchandises de lai-

EE

ES
D'EPARGNE

La campagne de prepagan-
de se poursuit très acti
vement.

ECONOMISER

Chaque instituteur, chaque 418-
ve de plus de 13 ans, recevra bien-
tôt un livret traitant de l'économia
du Timbre d'Epargne de Guerre.

Cet ouvrage qui est dû à la plume

de l'honorable Cyrille Delàge, su.

rintendant de l'instruction Publi-

que est tout A fait remarquable.
Nul doute qu'il n'ait parmi Is jeu-

nesse, une influence oconaidérable
et heureuse, ot ne tende À créer
ce grand courant d'économie que

 

l'on souhaite voir s'établir dans
notre pays.
On imprime à grands tirages,

dans ce moment, des pancartes,
des affiches, dès cireulnires eæpli-
catives du Timdre d'Epargne le
Guerre, et de ce multiple de Tim-
bres d'Epargne de Guerre, que l’on
distribuers bientôt à profusion
est peut-être retardé à son début,
dans notre province. Ces impr
sions en français ont peut-être r
tardé A son début dans notre
province. la campagne d'Eco-
momie qui commence. mais
c'est qu'il & fallu refaire, en quel-
ques jours, la tâche longuement
xccomplie ailleurs. On peut se di.
re, toutefois .en manière de con-
solation, que mieux vaut un léger
retard qu'un mauvais départ. On
ne pourra donc nous reprocher
nous dit M. René T. Leclere, pré-
sident de la Commission Provin-
ciale des Economies de (Guerre,
d’avoir négligé le français. eu
cours du grand mouvement qui
commence.
MR T. Lecierg. insiste sar

ce point Que la caradtéristique de
toutes les oirculaires explicatives
du Timbre d'Epargne de Guerre,
consistera & traiter celui auquel
elles s’adresseront.comme un finan-
cer qui a le droit de savoir en de-
hors de toute question de sentl-
ment, quelle est le nature du pla.
cement qu'on Jui offre, quels en
sont les avantages, et surtout le
rendement. M. René T. Leclerc,
estime avec raison qu'à tous les
degrés de l'échelle financière Ia
préoccupation aur ce point doit être
la même, et le souci égal, On s’at-
tachers, en outre, à démontrer
l'importance de r‘Bconomie, l'a-
vantage qu'elle offrira à chacun, la
force prodigteuse qu'elle mettra à
la disposition du pays.

Selon “Benjamin Franklin” qui
bien avant “Woodrow Wilson" ea-
seigua aux Américains l'économir,
celui-là s'enrichit qui dépense. cha-
que jour, un sou de moins, qu’i!
ne gagne. Si pous prenions l’hs-
bitude de ne pas guspilter notre
argent, de D’acheter que ce dont
nous avons besoin, chacun s'en
trouverait mieux, et le paye, au
bout de l'an, se serait enrichi de
la formidable somme qui aurait
été économisée.
Le Timbre d'Epargne de Guerre

que l’on commence à offrir au pe-
tit riche, constitue pour fui, la pre-
midre ocasion de placer son ar-
gent. dans des conditions aussi
avantageuses que celles qui s’of-
frept aux plus grands capitalistes.

Cette offre, il va falloir en faire
comprendre les avantages, en dé-
velopper de façon lumineuse et
simple, le côté pratique de manià-
re à amener tous ceux qui font
des économies, à les placer dans la
çaise du Dominfon. Ainsi, Îles de-
viendront les créanciers du pays.
les commanditaires de la présente
oeuvre de reconstruction.

M. René T. Leclerc, nous dit en-
sulte que l’organisation de la cam-
pagne de propagande des Timbres
d'Epargne de Guerre, se poursuit
très activement. Le Comité de
Montréal, ou plus exactement le
vomité du Commerce et de l'Indus-
trie. après s'être constitué, s’est
rubdivieé en autant de branches
qu'en comporte le commerce. On
n'est attaché à obtenir l'adhésion
de personnalités canadiennes fran-
çaises. dont le prestige et la h
te situation. dans le monde des af-
taires, nont de nature à inspirer la
plus grande confiance à ceux à qui
{ls s'adresgent. M. Armand Cha.
put, et M. Albert Hudon. ont pris
la direction qu comité de l'épiceria
en gros; M. Quintal. celle du comt-
t édes grains; M. J. N. Dupuis.celte
du comité des magasine à rayons;
M. Alphonse Racine et M. Gustave
Marin, celle du comité des Tissus
et nouveautés, en gros, et M. J. À.
Beaudry, celle de 1'Associstion des
marchands détaillants.

Cette organisation n'est pas en-
core tout A fait complète, mais Te
sera bientôt, et sans doute ver:
rons.nous d'ici quelques jours, s’é-
taler à toutes les vitrines. le: ne
cartes, et ffiches qui inviteront

p nt acheter le Timbre 4'R-
pargne de Guerre. qui constitue
pour lui. un placement profitable,
facile et trie sd

    

  

 

   

  

 

N'OUBLIME PAS DR LIRE LES
FETs ANNONCES DE LA “PA. 

  

LASEMAINE COMMERGIALE
Le commerce du gros et du,détail,paistble.—Essor

futur dans l'immeuble et la construction.—Pour
les travailleurs.—Le transport.—La laine est

rare et les prix élevés.—Denrées, etc.

 

 

ne pour l'automne 1910, seront
environ 25 p.c. plus élevés que ceux
de vette saison. 1es couvertures de
Inine et de coton seront à peu près
80 p.c. plus élevées.

Les habits de laine ne
s'ohtenir que par quanti
tées pur quelque temps.

le commerce de la peinture et
do l'huile nusnt biem que colul de
la quincaillerie, n'est guère changé.

Les approvisionnements do den.
réés sont suffisants pour rencon-
trer toutes les demandes et comme
ouséquence le marché du bétail vl-
vontà été quelque peu nésiigt.

perceptions sont nes. —
Bradstreet.

LES INCENDIES
LEA PEINTRES QU'HS ONT CAU-
SEE EN 1018 S'ELEVENT A
PLUS DE $81 MILLIONS.

t
limi

 

D'après les chiffres publiés par
le ‘Monetary Times”, les pertes cau-
268 en Canada durant l’année 1918
par ls fen s'élèvent à $31,816,330,
ou $4.11 par téte de population,
comparativement & $2.60 en 1917,
$2566 en 1916 et $1.78 en 19185.
Le nombre des feux qui ont ceu-

sé plus de 810,000 de dommages a
été de 256, ou 20 de plus que l'an
dernier. Les pertes causées du-
rant le mols d'octobre se sont éle-
vées à 35.119,145, chiffre qui n'a
été dépassé qu'au mois de décom-
bre 1917, afors qu'elles se sont mon-
tées à $5,144,100. Le nombre des
accidents causés par le feu a été de
241, nombre qui est plus considé-
rable que celui de 1'an dernier, mals
bien inférieur à celui de 1916, dont
le total & été de 637.

LE SUCRE
La Atlantic Sugar Refineries an-

nonce une réduction de 10 cents
dans le prix du sucre granulé, ce
qui porte à $9.96 lem cent livres en
sacs et & $10 les 100 livres en ba-
fils Le sucre brun est également
coté À la baisse et se vend de $9.36
à $9.60 les cent livres en barils et
en sacs.

Le prix du savon a diminué sur
le marché Tocal da 25 cents par bot-

 

actuellement la manque Gold et au-
tres YVgnes similaires & $7.28 par
boîte.

UN AGRFABLE PURGATIF.—
Les Pilules Vi les de Parmelee sont
composées de-telle fagon qu'elles agis-
sent et sur l'estomac et sur les in:
tins, de sorte qu'elles agissent sur tous

alimentaires et sécrétoires.

quement de substances végétales, dont
lea qualités curntives ont été pleine-
ment éprouvées, elles procurent Ia
guérison sans danger. 8

CANADIEN PACLMQUE

Ua changement d'horaire pour lea
trains de voyageurs commencera
dimanche, le 5 janvier 1019

Mostréal — Ottawa (Rive Nord)

Le train no. 421 quittant Moat-
trém]l, gare Viger, à $ am. pour
Hull et Ottawa par Lachute, fera
le service tous ba jours excepté le
dimanche, au lieu de tous les jours
à partir du 4 janvier.
À partir du 5 janvier, un nou-

veau train quittera Montréal, gare
Viger, & 9.16 a.m., les dimanches,
pour Hull 3 Ottawa, par Lachute,
faisant quelques arrêts comme le
train no. 421. les jours de le se.
maine,

 

— Bite-Agathe — Labelle
=—Mont Laarier.

Le train no. 445 de Montréal,
quittant la gars Vizer à 1.20 p.m.,
le samedi, pour Mont Laurier, sera
ne circulera pas le 4 janvier.
Le train no. 437 quittant Mont-

réal, gare Viger, & 8.45 am. se
rendra & Labelle tous ba jours à
partir du 6 Janvier
Le train 461, pour St-Jérome,

tous les jours exceptés les samed!
et dimanche, quittera Montréal (G.
V.) & 5.45 p.m. au liu de 5.20 p.
m. A n’arrêtera ni à Laval des Ra-
'pides, nl & St-Martin.

Le train no. 456 qui arrive de
Bte-Agathe, les dimanches, partira
de Labelle au lieu de Ste-Agathe,
et quittera Labelle à 5.35 p.m.
Montréal — Joliette — M-Gabriel

Le train no. 374 pour Joliett: et
St-Gabriel tous les jours excepté
le dimanche quittant Montréal
gare Viger à 6.20 p.m., au lieu de
8.15 p.m, arrêters à Laval des
Rapides ot St-Martin sur -ignaux.

Montréal — Pointe-Fortune

Le train No 517 quittant Mont.
téai @sre Windeor, à 13.15 p.m…
pour Pointe-Foriune fera le vervi-
ce tous tas jours excepté le diman-
che, au lien le tous les jours,
aprée te 4 janvier.

Le train No 526 quittant Poin-
te-Fortune à 4.25 p.m. et arrivant
à Montréal. gare Windsor, tous tes
jours, à 6.30 pm. partira ce
Pointe-Fortuno à 3.45 pm., ot ar-
rivera A Montréal. gare Windsor,
à 5.48 p.m. à partir du dimanche
8 janvier.

LE ROLE DE JANVIER
EN COURDE REVISION
La première divis'on de la Cour

de Révision composée de MM, les
juges Demers, Tellier et de Lori-
mier. siégera les 13, 14, 15 et 16
janvier, et entendre les causes sui-
ventes:

Lundi, 13 janvier: Perreault vs
Parker et al: Latranca's ve Mes-
sler; Fyen ot al vs Dame Bilo-
deau; Motor Transport Co. va Mi-

  chaud: Sayer vs McDougall; Bé-

te et les épiciers en gros vendent| êt

section n’est violente, maissolewtyaViet,mal par

| AVIS DE VENTE
EN VERTY DE LA LOI DRS LIQUI-

DATIONS
To re:

The Majestic Moving Picture
Theatre, Inc.

En Liquidation.
1425, rue Ontarie Kat, Montréal.
le soursigné. en vertu d'un Jume-

ment de la Cour flupérieurs, en date
du 1? décembre 1818, vendra par En-
ga ublic, à son bureau, chambre 24,
5 rue Bt-Frangois-Xavier. Montréal,

mereredi, le 15 janvier 1919, & midi,
l'actif de la Com, agnie ci-haut men-
tonnde en Nauidat on, consistant en
chaises, machines de vues animées.
piano, appareils d'éclairage électsf-
que, ete. Te tout A être vendu comme
commercé en activité, et l'acheteur
devra assumer le bail notarié exis-
tant, qui appartient à
en liquidation. de la da
au doavr, 1921, lea dé
rengeighements peuven
dufiqnidateur abasaigne,

HENRI DESROBIKRS,
Liquid À

MARCOTTE FREREA auidateur
Eucanteurs.

Bureau de Michaud & DeuRssiors,
56, rue St-Françoi

Montréal
Tur-dée. 26, Jan. 4

Avis deVente
Dans l'affaire de :

LOUIS ROBITAILLE8
Pat,

No 119 dte-Catherine Est coin Tiâlel
de Ville at S16 Ave Hôtm de Ville,
Montréal,
Le soussigné vendra par encan pu-

bile en détall sur les leux au No 11%
Ste-Catherine Fist, coin Hôtel de Ville,

RCRIDI JANVIER IM8.
À 10 heures de l‘avant-midi, 1es biens
meubles aulvagte appartenant au dit
mill, compe. nt: comptoir de har
ainsi’ que Fixtures ot Miroirs, Cash
Ragisters. Appareils Klegtriaures, re
reries, Tables, Chalses, Ranga wen
À & feux, ainsi que Acosssoiren d'au-
tomeblles, pompa À air, moteur élec
trique, viteaniseur, tank À huile avec
pompe, pnaus, tubes, hulls ot une
grande quantité d'artioles servent
pour automobile.
1æ tout pour être vendu en détail

A 1a Sate ol-haut mentionnée.
L'établissement sera ouvert Pos

inmpsction MARDI, 16 7 janvier 1919,
de 16 heures du matin à Midi et de |
heure à eures,

Pour toutes autres Informations,
concernant la dite vente. s'adresser à:

GEORGES DUCLON,
rateur.

30 rue Mt-J wonSibert.
Tei, Main 43.

MARCOTTE et FRERE,
Kncanteurs.

 

  

   

  

   

 

Déc31-Ja 6

ans, eme

venir pren

notre
garanties

y compris le 

FAITES UN PLACEMENT
rénumérateur, garanti par une double sûreté. :
Aux prudentes qui veulent faire un $
sûr, om leur permettra de doubler leur anae

bilitée de perte. nous leur aonseliloms de
w des détails ur notre proposition. Ce n'est

pas une affaire de bourse ni de mines, c'est un im
contrat que nous avons aves une puissante
«est une question d'affaire sérieuse otpovan
Nous acceptons toute somme de 850.00 ou
argent, Bons de la Victoire, Débentures, M
Scolaires, co, nous donnons comme sûreté, en

con nos ac qui seront construi
ies immobilières.

DOUBLEZ VOTRE ARGENT EN TROIS ANS.

The Canadian Export and Transportation Go.
129, ruc des Commissaires Ouest.

Mont Bureau ouvert de 9 hrs. a.m. à 5 hrs. p.m., tous les jréal, u ou 8. 5 pm sain

te.
plus, août on

— 
  

ENDROIT

PLACEMENTS
DE JANVIER

Nousoffrons, sujet à vente préalable, :
les débentures suivantes :

  
.

—_—

RAPPOR.
KCHEANCE PRIX TANT
 

Puissance du Can:
Puissance du Can:
Province de Québec.
Province de Québec
Villa de Joliette.
Cité de Québec.
Che de Nrdun.

¢ ge Magog. .

Village Montmo
Fabrique St-Arsûne de Mon
Cité de Montréal.
Ville St-Laurent...
Comnrission scolaire du Vil
Ville de Hampstead. ..
Village Port Alfred.
Ville St-Michel.
Cité de Hull

       

  
  
  

   

Nov. 1928 Prix du marché
Nov, 1933 Prix du marché
Mai 1936 100 5
Mai 1638 100 8h %
Mai 1044 if Bus
Mai 1923 101.07 Bu
Mai 1927 100 81,0
Mai 1934 100 8 Yih
Nov. 1034 100 hu,
Mars 1958 100 51%
Mai 1622 101.97 54%

Lo. Mai 1827 101.73 Bh
Sept. 1927 |101.73 |54%

Co. Mai 1089 100 6%
Nov. 1923 100 6"
Mai 1922 100 4 %

Coo [Mei 192 100 8 %
 

AVIS
8 PUBLIC est par les présentes
que le Bureau des Commissal-
Ecoles Protestantes de vil
ontréal. à la prochaine
Legislature de la Provi e

‘era application pour In pas-
les fina sui-

 

A
PEM
res
le de
je in
uébec,

sation d'un acte pour
vante

o De pourvoir & une augmente-
tion & partir de et après le ler mai
1819 de In Taxe Scolaïre Ordinaire de
la Ville de Montréal, com

(2) En regard au Regi
tant ou au réglstre No §,
1e taux de cinq à aspt dixièmes

  
  

   
  

  
     

   men
5 de un

centin dans ia piastre de l'évaluation
estimée, Tæ® taux, cependant, de la
taxe spéciaia de un dixième de un cen-

pourtin l'intérêt et lea charges du     

rélé aur le Régistre Protca-
tant de huit dixièmes au Jtet! de cinq
dixièmesdun sentin ans In piastre

eur cotimée.
de. “Bn regard du Régistre Neutre
ou du Régistre No 3, Sau menter le
taux de sopt dixièmes à hult dixièmes
d'un contin aneen pinsirepar cent

a valeur A
Dies.D'antorisur l'émission de Bons
nu montant de neuf cent mille dollars

($900,000); les dita bone À être émis
en série sans fonds d'amortissement,
our devenirchugendiffirantsmoa,

ellemen p
vier1984 au ler janvier 1949, leas

  

  
  

   

um t ot & un taux
prendre n’est égalé que par le bon effet ante osdnntpas six pour cent

qu'elles produisent. composées uni-|(#8%) per année.
,

2
4

décembre 191
MER RSNaHtmLDS

LANGUEDOC & PARKINS

Avocats des demandeurs.

Déc. 30-Jan-é-11-16

  

Mrs DONNEa
SanGertrude Oliver et Mademoisesle

Dorothy Hope OI! toutes deux de

in Cité de Rontr filles majeures

n'adresseront à la alature de le
Province de Québ sa prochaine

session, afin d'obtenir in passation

d'une Loi ratifient’ et confirmant ea
autant que cela pourra être nécessai-
re Un certain contrat, passé devant

John Fair, N.P, le Îeème jour ae
mare, 1895, par lequel les ¥ldéi-com-
missaires of exécuteurs du dernier

testament et codiclle y annexé, de feu

l'honorable James Ferrier. en son vi-

sa eealec onnairen8 euxuvoirs diecr
donde excludrent louis Frank Pe

vant a. la dite ee à

tri de toute part ou partie de
Monreceinion du dit feu l'honorable

James Ferrier, el afin de déclarer va-

lide le titre de le dite Demoiselle Jean
Gertrude Oliver et de 1a dite Demol-

selle Dorothy Hope Oliver, à la sup-
division numéro deux, du lot numéro

dnze cent soixante-un (1181-3) des

plan et livre de renvois officiels du
uartier Saint-Antoine, de la Ci de

' yd mainte
t connues sous Je num vique

ses square Beaver Hall, dessus ore
wées.

Montréal, le 34 décembre, 1918.
FLEUR, MacDOUGAL:

LACPERLANE à BARCLAT,
Ayo des requérantes.

286-—Déc. 26, janv. 4-11-18-2

THE CENTRAL RAILWAY COMPANY
OF CANADA

LES
TueMademoiso e

  

  

  

   

ontréal. avec les bâti

    

  

 

 

   

  

   

 

Avis ent par les présentes donr.
qu'une demande sera faite au Pa
ment du Cal
sion, par la
ny of Canad, pour la passation

ne loi prolongeant le temps pendant
lequel fa Compagnie peut compléter
la construction du chemin de fer
qu'elle a été autorisée à construire ë
vertu du chapitre 173 des Statuts Ue
1903 et de Lois æmendant le dit Sta-
tut.

té en la CItf de Montréal, ce
s1ime jour de décembre, À. D.—1918.

COOK, DUFF, MAGEE & MERRIL,
ta de in requérante.

Avocs as-déc-u8-janv-4-11
Pa

  

 

   langer ve Jacobs Beaudoin

Ltée.vs Côté; Hodge va Gagnon.

Mardi 14 janvier: Dominion

Bank vs Barry et al; Rondeau vs

Montreal Tramways; Bt-Amour ve

Meunièr; Municipalité Ecolaire de
Lachine vs Great North Western

Telegraph Co.; Labelle et al ve
Labelle; Gagnon ve Gagnon; Por-
cheron vs Benoit,

Mercredi. 16 janvier: Green.
spoon vs Leibovitoh; Russell Mo-
tor Co, ve Bastien; Dowd et ai vs
Hatfield et al; Anderson vs An-

derson; Bilodeau vs Davignon;
Ehrenback et al ve Wener; Beau-
chemin vs Quimond.

Jeudi, 16 Jenv'e Beaudoin
Ltée, vs Prévost et Bédard; Rioux
ve Club Champétre; Renaud vs
Bernier; Parent ve Bernier; Mas
son va Prétontaine; Deblens ve
Dumoulin.

  

Le potit café du krouprins.

Une correspondance d'Ameterdam
& 1' “Boho de Paris” dit qu'en dépit
de ses mbots, de son accoutrement
de paysan hollandais et de son en-

s Ein

BONS DE LA VICTOIRE
5%%

J. W. SIMARD, Correspondant
Edifice Banque Provinciaie

Nous achetons at nous vendons ces obligations
au prix du marché,

‘La Corporation des Obligations Municipales
LIMITEE

RENE DUPONT, Gérant.
Bâtisse Banque d'Hochelaga

7 Place d'Armes. 182 rue St-Pierre.
Tél. Main 1826. - - Montréal. Tél. 6932. - - - Québec.

200—jno.

VE ——  
 

SIR EDMUND WALKER.
C.V.0., LL.D., D.C.L., Président.

Vos épargnes, d

,

courtois.

er les taux courants d'intérêt. Les déposan
es sont assurés de la sécurité et d'un traitement

LA BANQUE CANADIENNE
DE COMMERCE

Sir JOHN ALRD, Gérant Général
H.V.F. JONES,Ass. Uér. Généra,

 

dans cette Banque, peuvent
ts au compte

Des comptes conjoints peuvent être ouverts par deux
ou plusieurs personnes, avec le privilège à l’une quelconque

 

  

 

Avie ent par les présentes donnà
u'un dividends: de nfeux ET TROIS
QUARTS POUR CENT, pour le trimes-
tre courant, élant au taux de ONZE
pour cent, por année, sur le capitsl-
actions payé de cette Institution, a été
décinré et sera payable au Siège Ho-
clal de la Banque, en cette ville, et À
ses Suceursalss, le et après le ler jour
de février prochain, aux actionnaires
enregistrés à ls clôture des affaires,
je ifième jour ER janvier.

ar ordre gu Bureau,
¢ D. C. MACAROW,

Moatrdal, le 37 décembreLATEontréal, 1e cembre
Jan. 46-18-51

 

  

 

AVIS DB BREVET
À tous les intéressés,

V. Gabriel Werner et K. Hjaimar
Warfoinge, de Stockholm, Budde, pro-
priétaire du brevet canadien No 174,-
346, accordé lanvier 1917, pour
un aystème de téléphone sans fil 4
induction, sont maintenant en état d
mettre cette invention protégée
dit brevet sur le marché, et d
raient accorder des licences à des ma-
nufacturiers canadiens qui pourraient
s'occuper de l'exploitation de le dite
fnyention, 1 ,

our plus amples renselgnemen
adressez-vous à M. Marion & Ma-
rion, solllciteurs de brevets, édifice

   

Banque des Marchands, 3¢4 rus Uni-
versité, angle rue Bte-Catherine,
Montréal , Qué. 259-3
 

  
[DINVENTION!

louepareDemandez le GUIDE DB

MARION.0°MARION| STU
Me ews Universith Montréal

WM. J.FINN
COURTIER

BOURSE DE NEW YORK
As] v

ONS DELA VICTOIRE
EDIFICR “TRANSPORTATION”

CHAMBRE 108.
To. Main 1 3743, 256-jn0

   

 

    
  

 

   
          

C——————————

thies de la population de Wieringen.
On lui reproche déjà se pingrerie
dans les cafés de l'Île où il easaie
de diesiper sa mauvaises humeur et

—

 

d'elles de re des fonde.

W. E. MOREHOUSE,
Gérant de la succursale de I'Set.

120, Rue Ste-Catherine Est.

A — —— 2

LA BANQUE DES MARCHANDS
DU CANADA

DIVIDENDE TRIMESTRIEL

CHARBONS
A4 \aituminEux

peur VAPEUR
o GAZ

BUREAU GENERAL DE . VENTES

111, eue St-Incques, Montréal.

 

MUNICIPALITE SCOLAIRE DE
LA CITE DEWESTNOUNT

NOMINATION et ELECTION des
COMMISSAIRES D'ECOLES
Je donne avis aux électeurs de Is munici-

palité scolaire de Is cité de West: t que Le
nomination des candidats pour Is de
Commissaires d'écoles pour is dité munici-
balité scntaire de ls cité de Westmount sura
Jen au bureau du trésorier des Commissaires

{{Koide, No. 1, rue Stanton, West
lundi, 1e treizième jour de janvier de l'an
TA10, de raidi à deux beures de l'a
vt qu'au cas où {1 yaurait éleetion. suivant
re tons do bial la dite Alec on sure
eu l'endroi jossus nomm 3

vingtième jour de Janvier, de l'année 1919,
Buitheures mastn À dix heures du nh
même jour.
LIX) M. Wiliam Coupland. gref-

fier de Leion
DONNE sus ma © is CIM dn

DR0demads
E. W.T.RADDON,

Officier
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de calmer ma nervosité. On lo voit
faire des parties de billard intermi-
pattes avez ua vulgaire mécani-
cien et le patron du café. Mauvais
joueur, I! supporte mel 1a défaite ;
on dit même qu'il triche en mar-
quant les points. :

 

 

Offres  jouement affecté, l'ex-ronprias ne
parvient pas À Eagber les sympa-

Une jolie , A trols
de , le tout en sous-coi

or on bourrait etageci degee‘oaune
mente. thes. Te

 

RUE SHERBROOKE OUEST
PRES DE L'ECOLE TECHNIQUE

bien bâtie, semi-détachée. à
fini, 11

Se
alt Stat,

propriétaire est

THE CRADSCK SIMPSON 00'Y,
120, Rue St-Jacques, Montréal,

       

}
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MONTREAL, SAMEDI, 4 JANVIER 1919
 
   

L'année 19109 débute par un bré-

nement artistique d'une importance

telle que mous osons presque dive

que Montréal n'en & Jamais inscrit

d'aussi caractéristique, d'aussi pe-

tælotiquement harmonieux dans ses

fastes les plus remarquables.

Ceo soir l'orchestre symphonique

de la Noclété des Concerts du Con-

servatoire de Paris donnera au

Loew un concert qui va réunir

tout ce que Montréal compté de di-

lettante et d'admirateurs de l'art

français.
M. André Messnger l'un des plus

brillants compositeurs et musiciens

de France dirige l'orchestre »ym-

phonique. C'est plus qu'un nom

c'est wn symbole, ce'st lo Salut ar-

tistique de Ja France Victorieuse

au Canada qui fut l'un des pionniers

de Ja Victoire que le gouvernement

Français accorde à niréal, la

grande ville du Canada, qul profite

  

| noun

     
       de lu dernière wedne, la compagnie

A L'ORPHEUM entière rend avec succès une mervell-
leusa composition musicale, L'amu-

La semaine prochaine qui débute/sante romédirnne Holly Ward fers
par la fête des fein étant réputés una[auas! entendre les nieilicurs moreceaus
des mellieures de la saison théâtrale, de son répertoire.
M. Edgar Beeman, a tenu À dunner = Lens effets de svène sont splendides

son nombreux public deux spectacles {et les décorm ont été brossés par des
de choix et de g bien différents|artiates habllvs.

ur donner À (ous l'occasion d'assis-
er aux représentations du populairn
théâtre Orpheum quels que soient les
goûts de chacun, les quatre premiers
JOUTA de la #rmaine nous aurons à
Orpheum "la Rabouilleuse”, une
pièce dramatique en 4 actes tirée par
Emile Fabre. administrateur de la Co-
médie Française, du célèbre roman as
Balzac. Cette oenvre d’une puissance
ncénique maisissante et d'un mouve-
ment rmboignant ne peut que sat
faire Jen goûts des plus difficiles.
C’est l'histoire d'une femme qui re-
cueilliv À un foyer y cause force d'in-
trigue et de méchanceté lcs pires ca-
tustrophes. Les personnages qui évo-
sent autour de cet être néfaste sont

inés de main de maitre. Nous y
vayans be brillant colonel Philippe
rideau (M. dgar BSeeman) dont on
ne compte plus les bonnes fortures et
dont l'autorité mâte et courbe tout à
«a volonté. Puis Jean Jacques Mou-
get, (Pelletier) le vieillard avare er
stupidement «amoureux de La Rabdouil-
leuxe qui en fait ce qu'elle veut; le
commandant Max cillet (¢ hau-
ten) un plastronneur orguellleux mû
Par les plrea instincts do rupidité, et
ces autres hommer d'épée le cupitaine
Tienard, le général Carpentier, le ca-

I'otel, le commandunt Mi.
gnonnet, ete, ui créent une atmos-
phère particulièrement originale au-
tour de cette diabolique Raboullteuse.
Le spectacle passionnant de cette plèce
ne peut manquer d'intéresser notre

LA SKNAINE DES ROIS

 

   
  

 

ny:
SEMAINE DU 8 JANVIER 1919

“ARRETE (N PEL”

Au ‘fhéâtre Cansdien-Français.

Après le t phel succds de “En-
voye! Envoy a revue de M. Paul
Gury, la direction du Théâtre Cana-

 

 

   

   

 

 

 ra de cette anbaine probablement

unique dans son histoire.

Le gouvernement francais, varj

l'entremise de l'ambassade française :

A Washington avec l'uppui de M..

Henrl Ponsot notre nouveau Con:
sul général de France au Camuda,

u cédé aux instances d'un jeune

impressario Montréalais, M, Tonuis

Bourdon, qui vient de réaliser le

grand acte de an vie artistique en

amenant à Montréal les représen-

tants de l'art musical Français.

L'orchestre Symphonique avait

dù remettre de nombreux engages

ments à cause de l'épidémie de grip-

pe et son temps étant li ité, par dé-

 

cision officielle, avait renoncé à son |
v au Canada. !
ein Bourdon s'étadt juré dans |

wa téte d'intellectucd et de Canadien- !
français que Mouirdal profiteruit |

de cette occasion pour acclamer Jes!

missionnaires de l'art francais. !

ln multiplié ses voyages ses
démarches et il à enlevé de haute:

lice l'adhésion du gouvernement,

français et de M. André Messager.’
Presqu'au début de sa carrière

M, Bourdon n qugné ses épaulet-
tes: il fait honneur à sa ville et
A aa race,

Montréal recoit aujourd’hut les
musiciens de France et elle les re-
voit royalement: officiellement à
l'Hôtel de ViNIe, chaleuren-<ement
dans deux de ses principaux clubs,
le Club de Réforme et ie ("ub Ste
Denis. Ce roir et demain voir des
foules enthousiastes applaudirent
le génie muxical francais et celul
qui, modestement, an second plan

ia fourni à Montréal l'occasion
{ d'extérioriser une fois de plus non
* admiration pour cet esprit artistic
, que français qui sort de lu grande
guerre plus grandiose, plus supers
be que jamais!

M, Louis Bourdon ne s'eudormi-
va copendaut pas «ur ses lauriers.
I nous donnera dans quelques

* jours l'occasion d'entendre une au-
tre organiation musicale qui a
également une grande valeur, l'or

{ chentrn «ymphonique russe.
Le 14 nous aurons l'occasion

d'entendre une avdition de “Mie
rellle’’, organisée par Madame Da-

: mien Masson, avec nôs melllenrs
Jeunes artistes Canadiens.

—:10:—
« Dans quelques jours le violonis-
te francais Thibaud, vienderu
¥ Montréal, C'est & M. A, Gauvin que
* nous devrons rette bonne aubaine |

- 0 ;

Sans nos théâtres Ie nouvel an!
an débuté d'une fa:on assez calme
vependant si chacun y met du slen
la plus astreitse den années
théâtrales re terminera encore d'u-
ite façon amses favorable. Not
l'entrée à s'Urpt d'un artiste
d'anadiem-[rançitis très aimé du pa-
bie, M. Filion

Signalons i I'Urpheum pour la
semaine prochaine, une pièce des
plus dramatiques et des plus in-
téressante«: “La Rabouilleuse”,

—0:— ;
Après une Revue, une Revue.

C'est une vogue cuntre laquelle
trous ne nous Clevons pas puisque
c'est yn facteur puissant du succès
financier. Main il ne faudrait pas
en abuser. C'est An stimulant de |
In gaité qui ne peut être pris à
trop forte dose. Toutefois nous
souhaitons un gros stccès à la Re-
vue de Cauvin,

——

Cette semaine, une pièce patrio-
tique francu-Canasdienne a été jouée
su Canadien Français: clle u eu
du succès, mais pas autant qu'elle

  

 

 

 
af

public qui y trouvera matière à de
fortes émotions et qui y prendra un

    
 

dien-Français nous annonce pour lun-
di prochain premidre de “Arréte un
T'en”, revue canadienne en 3 actes et
& tableaux, écrite pur un auteur déjà
connu À Montréal. M. Pierre Cauvin

ert effet, fait représenter dans notre
[ville “Au revoir et merel” au Natio-
nal || y à deux ans, “Venez-y donc”
au Canadien l’année dernière, Ces
deux revues ont eU Un auccès qui, sans
uucun doute, xera dépassé par celui de
cette année. “Arrêle un peu”, est une
revue dans laquelle auteur nous pré-
sente toutes les actualités de l'année
qui défileront devant nous dans nine
succession d'éelats de rire, encadrés
par deux intrigues d'amour: celle
toute charmante du Compère et de la
(Comméare (Mme Henoult «t M. Gury),
(celle très ammsante de Zéphirina ot on
(Tacirique (Mme Dubulsson et M. Can
{tel) que auivrA partout lu mère ae
Pacifique (Mme Tremblay). Parmi
‘Tes pcânes les plus amusantes, signn-
Mons: Les Pomplers volontaires, le Bal-
‘let des policemen, lea erranta impé-
; rtaux, l'anti-tax-, le Patriote, le Petit

le Cinémaboul, le Pharmacien
la Sédurtion de Zéphirine, ets

t les tableaux qui reste
duns l'esprit du spectu

teur, citons: Le Magasin des Fleurs,
Lu première [ia Fourrure à travers les âges, l'Arc

de In Rabouitleuse sera donnée lundi jde, Triomphe, len Artisans de la Vie-
en matinée, jour de la fête den Rois, toire, France-Canadu, dont Jes décors
c'eut-A-dire qu'eile se fera devant une Font dus Au pinceau du maitre de Lan-

salle comble et devant un miblic ap- |#le. Quant à la mise en acène, l‘au-
préclateur. Lundi soir, li y aura|teur. qu ='y connat, en & laissé l'en-
grande représentation de quie À ia- [tière direction à mon camarade Henri
quelle aaslateront toutes les pcraon- Miral, et MM, Castel et
nes de In haute mociété de Tünntrens FC
qui ont bien voulu témoigner ouver| pour que lm revue de lenr ami
tement de leur désir de faire un suc- Usuvin soit montée dana un cadre di-
cd du théâtre français dans notre: fne dea spectateurs ot des acteurs
ville, ses airs sont le résumé den derniers
la Raboullleuse continuera le cours |SUccès français et américains et tous

di ses représentations mardi. len spectateurs les fredunneront À |
errdi et jeudi. wortie Du reste, Un inagnifique

‘our les deux derniers Jours de lu |SUPIl des couplets de In revue avec la
nine le théâtre Becmun met à photographieder principaux interprè-

friche “Le Secret”, l'admirable pié-‘te# sèra vendu pendant le apactacle.
: d'Henri Bernstein qui bénéficiera | Quant à l'interprétation, «ll est da

d'una Interprétation de premier ordre (out premier ordre, comprenant: MM,
réunissant les noms de MM. Edgar [Gory (le «umpères, Miral, Castel,

ius, Scheler, Cha. Achauten, ‘Cauthier, Legrand, Dubuisson, Dau.
H. de Lannoy et B. David. Fiac, Rollin, te Mesdames Renoult

Valli une belle semaine de théâtre en ta Comms Duby Tremblay,
erspactive et pour le mois de janvier Fisher, Vaguer, Henriette,
© directeur do l'Orpheum « préparé |ttr. ele... Are da tels éléments,
un programme varié qui fera In Joie Arrête un pet devrait être un suc-
de la nombreuse clientèle qui fréquen. |C$* et sulvre le conseil donné par sa
te asaidûment non théâtre. devancière “Envoye! Envoye"* Nona
Disons en terminant que la Troupe “ones certains que c'est re qu’elle

Fecman s'est augmentée de tu présen- fera et que le Canadien tient de nou-

  

 

 

   
  

  

 

    partie maintenant
de ls troupe de l'Orpheum.    

Dinisir tout particulier.

 

, egrand, di-
urs du Canadien n'ont rien né-

 

  

   

  

 

   
  

 

   

  

    
    

   

  

te de l'excellent artiste qu'est M, Fi. YeAU UN succds de plusieurs semaines.
on. 0.

tête .AU TGAYETY THEATRE ARCADE

pièce à l'affichechebiog armePour semaine ro. prochaine au netiArcadepains
es plus intéres. *. » ”

sants. l.en “Roselands rie feront forget 1a Maudite” où “Ia fille du
de nouveau leur apparition À Montrear A la demande des habitués de ce

théâtre la direction a décidé de don-
Inutile de dire qu’elle

faut
êu…. Quelques

uger da

 ner cette pièce.
sera montés avec tant ce qu'il
pour en faire un »
mots de l'intrigue vo fora
sa valeur. Un crime a 618
Jean Gauthier, quolque in
Accusé sur def preuves
sa file surnuminée Jeanne
ac trouvant seuio, rat rejetée par tous
les gena du vill qui la chasse, ne
la la nt même entrer à 1 lee,
Cep t malgré sa misère. un jeune
homme survient, et lui aide à prouver
I'innocence de son pire... et le toui
fini bien, .
Parmi lea principaux tableaux ci

tons: L'église un jour de fête: Les
vendanges; La cabane du bucheron:
L'incendie. Mme Laviolrtte sers une
Jeanne la Maudite accomplie. Les
autres rôles arront tenus par M. Ju-
lien Daoust, 1-0, Valeur, flermain,
Boissonnièrs, Edmond Daoust, fiaven-
ne, Mme Stella Dalbret, Juliette Rena,
Uilberte et Yvel Four dimanche, 5
Janvier, Ja direftion & au le bonheur
d'avoir l'innocente pêcherease, en 7
parties, avec Myriam Cooper dans le
rôtetitre, nusel Tour dy chant
Ravenns, tableau minié par les 3
tes, et pour finir, les cadeaux de
direction.
Comine attraction spéciale, M. René

Valeur expliquera lee différents ta-
eaux de la grande vue. L'Innocente
l'échercase, AÂver un tel conférencier
le public est assuré d'âtre intéreusé
au plus haut point. ét d'avoir entière
satinfaction.

 

  
  

 

 

   

   

    

  

 

ESTHER IRVING WOOD an tiayety
In nemunine prochaine.

el nul doute qu'elles seront tout au-
tant bienvenues Que lors de leur der-
nière visite joi,

Len deux pièces à l'affiche sont
: it Over” et “Whirl of the

La ntrigue est des meil-
leures et le spectateur rira du com

THEATRE FAMILY
 

   Ja troupe permanent du Fumily fe-
rÀ son début lundi dans la jolie comédie

 

 

 

MADAME SIMONE ROBERVAL au
“FamHy'* la semaine prcohatne.

vaudeville “[/Hypnotiss”. Le veude-
ville sera compost du “Two Musioui
Woods”, Frank MHiet et autres. Et ‘un
magnifique programme de vues ani-
mées qui changera au complet jeudi.

LA SOCIETE DES CONCERTS DU
CONSERVATOIRE DE PARIS

Deux salles combles, archi-combles
sectameront ve soir of demain l’or-
chestre symphonique de Paris, &
théâtre Lapw. Ce sera le salut du A

 

    

  

nada français à le France héroïqué, à
France musicale et artistique. 11

est à la fois consolant et beau de
conateter avec quel enthousi ,
pop ation de notre ville a ré ondp4
‘appel de M. Louls H. Bourdon.
quatre milte billets du premier con
cert se sont enlevés en moins de sep!

 

que tous vendus. L'empressement que
tout le monde à mis À se procurer des
billets se manifestera de nouveau, au
théâtre, par ler Acclamations qui ac-
curilleront M. André Messager et mes
musiciens. Ce sera une solrée comme
It nous a été rarement dont n vi-
vre, Etle fers époque dans les annales
de notre ville.

Durant leur séjour A Montréal, les
artistes de l'orchestre symphonique de
l’aris seront officiellement requs par
la vHile. Ms seront également les hô-
ten du club de Réforme ct du club
faint-Den est, vn quelques mots,
dire toute Ja sympathie qui no unit
à eux. Cette affection teur sera ce-

   

 
‘

ii'
|

 

BOURDON, l'Im et
auquet noun dsvons 4°

l'Orchestre Sy:
concerts du Consory.

   

pendant témoignée d'une façon. »
populaive et plus bruyante AUX La
verts mémex alora que tout. \auët olre

lèvera pour entonner la, raejl-
laise”,
Le programme de la première audi-

tion, cent-A-dire, de celle de ce soir,
se compuxe comme suit: Vie de eamp
Wollcnstein, Vincent d'Indy; Bympho-
nie en t« mineur, (quatre mouve-
ments), Saint-Baens: L'apprenti sor-
cier, Paul Dukas; lade de Gabriel
Fanrd ct Guteau de noces de Maint-
Faens. Mlle Magdaleine Brard, élève
du grand pianiste Cortot: Rhapsote
norvégienne, (deux mouvements)
Edouard Lain.

Par suite de retards lmprévus,
programme de dimanche n'a pu
core fre définitivement élaboré, Nous
pouvuns cependant d'ores et déjà dire
W'il comprendra une symphonie ce
éaar franck et l‘Aprês-midi d’un

faune de lichusay,
en artistes et les amateurs de mu-

nique ont dû s’en douter Un peu, cent
à M. 1. H. Bourdon seul que nots dee
vons la bonne fortune de pouvoir en-
tendre la Soviété des concerts dif Con-
aervatoire de Paris, Ne ménagrant ni
nes efforts ni son fomps, notre §
impressario sert dépensé sans con; -
ter auprès den nütorités françaises à

 

    

 

 

téat d'applaudir Forcheatre «ymphone-
que de Puris Fe Huecès à brillamment
couranné l'activité de M. Mourdon wi
c'est juætice. Les deux concerts d'hu-
Jourd'hai et de demain compteront
comme lex plus heuux de ceux "il a
organisée, TI vonstent aunal d'ajouter  

* ces auditions sont
sion A des oeuvres de

uerre. M. Bourdon nen touche pas
a moindre part. le Fonte rat trop
beau pour qu'il vailie d'âtre commen-
té. Contentons-nous simplement de le
faire pubile.

   

   

—:016—

LE PRINCESS”

La venue au “Princess” la Kemaine
prochaine, de Miss Béatrice Herford,
une des uclrices de suciètés les plus
populaires ot tes plus remarquables
de New-York, sera une nouveauté très
gulide ici.

Cette brillante cericaturiste de ty-
per hlen connus du public a qu le plus
beAU suceds AUX te-Unis.
Une u Que attraction sera Wyatt et

Lassies dans leurs danses et chat-
aons écossalnes,

leur succes sera Lréw grand. sue
ford et \Wills nous donnoront une déli-
cieuse comédie,

Heabury st Nhaw dont la réputation
comme danseurs est »| grande en
Amérique, nous donneront une série
de danses À ravir Irs plus difficiles
Harry Holman et Cte, seront des co-

    
 

;
heures, ceux du second sont déjà pren-:

 

Wazhingten pnur permettre À Mont-

ues. D'au-surprendre les plus
te sonttres numéros très‘ fatér

eussi au programme.
tac

JACQUES THIBAUD

pus brilluntes actuollement en Améri-
que. M n'a pus duné moins de quinze
concerts su cours de décembre et il
est engagé comma sollste pour tous
les grands orchertres symphoniqu
Au commencement de janvier il joue
nouveau & New-Yurk su Bfitmors, puis
suivront un second recital cette année
& Boston, & Manchester, A Phiadoi-

 

Chicago, avec l'orchestre, puis à Mont-
réal, le 20 janvier & la salle Windeor,
ot ie lendemain à Québec. Nieolal
Kehneer, le drilant plunists, accompi-
re M Thibaud dans toute pa tour.
née.
La concert de ‘Thibaud a Montréal

sera certainement l'un des événements
arfintiques les plus courrus de l'année.
On annonce que la vente des billets ne
commencara quo le 1% courant ches
Willks et chez Archambault.

AU LoEw
Cinq femmes de grand talent offri-

rent un sujet des plus Intéresants au
Loew a semaine prochaine dans
What Wome n do”. C’est un nu-
mero de vaudeville qui présentera
une série de nouveautés compran
dex axercicen de tir, de la musiq
de la danse et du chant. Chaqu
membre d eca quintette excelle dans
ss ligne particulière et l'ouvrage
d'ensemble est excellent. Delmore et
Moore donnent une nouveauté dans
Behind the Beene”. T) y « aussi Wil-

liam Dick, un musicien chanteur,
Donshue ot Fletcher sont den aero-

bates et des danseurs. It y & aussi

  

   

 

 

   

  

 

   
   

à ; Ince present an

ILLIAM §HAR
pding Broadva;
AUTCRAITDai

1'1AM HART nu Loew la semni-
I ae rochnine.

  

Île duo de Palerme, deux chanteurs
avec des Voix splendides. William 8,
Hart apparaîtra dans “Branding
Br war”, La jette de Loew,

AU ST-DENIN

 

Fred Crow fournira aux habitués
du St-Lenis, la semaine prochaine, un
autre joll programme de vaudeville.
Les elng Bolsea sont au program-

me, dans un numéro de vaudeville
des plum audacieux et qul a joul d'u-

 

Augleterr
Tes sin de Girard font rire aux

et vieux.
Daisy Roy dans une séris de pro-

ses artistiques fera fureur.
Myrtie Boland est une chanteuss-

comédienne de talent, avec un réper-

  

  

 

 

 

 

DAINY AY dans Un numéro de pure
au 4(-Denis Ja semaine prochaine.

toire choigl el des toilettes superbes.
Mn première rpparition à Montréal
sera un Ruccès.

les “Murko lwinx" * des comé-
Montri Ils ont un  

 

dicns connus À
marnifique répertoire du vhunsons
Joyeuses, el leur galsté eat vunta-
micuxe.

Une comédie de Keyatone et d'nu-
tres vus compiètent Île program

Dimanche, 144 concerts ordinaires,
en outre du vaudaville, uk concert
d'orchestre et l'accompagnement d'or-
sue

 

iO.

PARC SUMMER

Ayant intention d'étahlir un record
pour l'excellence des représentations
en 1919, 1a dir ction du Parc Sahmer
a préparé pour drmain après-midi et
demnin noit, wh progratmime qui pro-

 

 

Jacques ‘Thibaud fait une salson des |

phie, avec l'Orchestre Hymohonique. af

grande popularité en France et en;

    

       
       

          

      
          
    
  

 

[TE NATIONAL FRANCAIS|
] RAYMOND McKEE et MARGUERITE COURTOT |

DANS +

“LINGROYANT ”
(The Unbeliever) +

Drame de guorre dont l'attrait rivaliso avec celui de “HEARTS OF THE WORLD" i

— ver, |

UNE VUE QUE vous N'OUBLIEREZ !

 
 — ner

CROYEZ-VOUS EN DIEU?
Voyes comment l'athéisme fut banni du

coeur d'un
“INCROYANT”

dans les tranchées “là-bas”

—

 
 

C'est une histoire d'umour, de guerre et
de foi qui en appelle à toutes les clauses.

De Vrais Soldats |
Il n'y a pas de roldats de parade dans

cette vue; chacun d'eux » fait du service |
en France. |

* urréde préjugés de et fourbu Le lieutenant Shaughnessey, dant les der- q

d'a . niers moments sont représentés dans une i

Ar sur SkSommentsetransforme son scène de cette vue, a été tué À l'artion.
1 . |

Vaudeville, Chants, ete. i

SPECIA
UNE COMEDIE DE GHAPLIN EST AU !

PROGRAMME. i

 

  

 

 

PIECE DRAMATIQUE STUPEFIANTE
Un jeune aristocrate, né chrétien, pos-

sède trois grands défauts:
11 est toqué des distinctions de classe,

  

     
4 REPRESENTATIONS PAR JOUR |

atinées—1 hr. et 3 hrs. 30.
Ï irées -—6 hrs. 30 et 9 bru.

|

3 Jours,les 5, 6, 7, Janvier |

 

       

   

  
 
    
 

       

    

    
  

      

  
      

      

       

   

      

        

 

 

| ET =Heat \
; Vous pouvez le voir au

.

| aL
AUJOURD'HUI ot Semaine Prochaine

| Matinée tous les Jours ‘nike ;

TOUTROCHAINETE PREMiERE F0IS A

| Wm. S. HART i
dune {

“BRANSING PRIX POPULAIRES
|

_

BrOAEWAY” —
BL RpEeePE 1

 

| a Première Faute”
Une comédie Sennett et

VAUDEVILLE SUPERIEUR

“CE QUE LES FEMMES
PEUVENT FAIRE"

Cinq artistes dans une étude de
versatilité

DELMORE FT MUORE
a

  

“En arrière de lu scène”
DONAHUE & FLETCHER

Comédie, dunses et acrobatie
WM. DICK

Le musicien chanteur
DUO PALERMO

Numéro de chant classique

  
Le chef d'oeuvre de D. W. Griffith

Lillian Gish — Mae Marsh -- H. Walthall et 15000

figurants dans les scènes les plus émouvantes

de l’histoire américaine.

1200 Sièges à 15c

La Dernière Occasion de Voir

cette Magnifique Vue à
Prix Populaires.

  ns

“The make-bell

FATTY ARBUCKLE
dans “LE SHERIF

ANNA CHANDLER

 

 

 

 
   

Lennie — Tom Dav
| Orben & Dial Al
—

 

Gontiaue 1-11; après-midi,
med

manche st jo de fête. les pr
du soir prévalent.

  

   

 
  

 

ELT
VAUDEVILLE et la

 

prin une vigueur toute nouvelle et Il

eat rentré dans la voir du succès. te

cholx des vues animées cat des plus

attrayants et les numéros de chant et

de vaudeville sont cholsls de fagon a

satisfuire les plus difficilen,
at dimanche

 

ra services de “The Lldora trio”, trols
artistes ranomméa qui présenteront

un apertacle musical, avec divers ins-
xyloi her

 

  ments, cornetx, violons,
nes, ete, Qui satisfera les plus d

fcites. Roba et Tracy se feront ap)
    

 

la
  

       

   

 

    

 

  

  

 

  

    

 

 

. rd'hui
dir dans une série de danses © Four aujourd'hui, 8

f vues d’une élégance oxtrome ot das ” rinelps eeonneétuded'a BANDE DU PARC {

tharHernan oat incontorsionise mat! et anclele du plus puissi Admission 15 cts. (taxe comprise). 35.0.0,

épatant comme on en a jamais vu. La [intérêt et dun magnétinmeani

trio Gregory sont une combinaison de [nant Coatune vue de guerrea!

Jongieurs ct de manipuieurr 4" en: prie a d 2A uations Samedi 9 P.M. Halle Stanie;

eaux ou même Lomps due don chan Bend Tai nt dans cette vie q 92, tue Stanies.

teurs de choix. The Harna Bros. sont |Ment ah nantes dane Cot atsmr cosple te

une nouventité en fait de comédie et donne, tous un \ ogun« Dateme Lundey SDI Bae

de nant tekonare Ten arenade 1a gravité des sl. + pus les Shena

eTaaahesalr donné Luntions ib y & den incidents très at-| porte quelle heure nfante: Lundi, Jeudi

Lrenvie (ler plus’ fameux trartifs qui donnent tellezarnt de vie 14,30 pui Prof. Frank Norman, ‘Sr;
Jeunes ‘confrères. Enfin, d'entrain ot d'activité & la pièceque

|

Voriaiial 8-inu
’ ; Clt'on trouve que la vue qui val -

du pare a0" n profremme ex dant asses longue est trop cuitrte pour ——
tvaordinaire po circonstance, tout ie roman qu'etle développe. Cette

vue va faire des salles combles au
théâtre National-Français. Charlie
Chaplin est sussl au programme, 11 y a

théâtre remix À neuf est des plus aon-
fortables at des plus hygléniques. - LTHEATRE NATIONAL

rtamme de la ascmaine prochain
FRANÇAIS
ed  
       
  

le méei mencement à la fin. les contumes |"Une Femme à Deux Marin” qui scra médiens hors de pair. vaquera l'enthousiaate approbation am HL'INCROYAN proj

tait, - . sont Inagnifiques et vont À ravir aux jouée les trois premiers jours a 1a se- Quant À Paul Klelat, ce magique tous ceux qui l'entendront, Comme nussl un programme de vaudeville stent en plun attrayants nous en repas -

DOMINO NOIR, uctrices. Au premier acte, vers la fin ‘maine. Jeudi on dunners la comédie. ‘sorcier, 1! noux fera voir des tours & première attraction, elle west ansur@| le théatre National-Frangals a re. de chant des plus intéressants. Le |lerons

ES _— — nu —— eS = — —
  
  

 

 

TRLapr)pore

 

d'orchestre dymphunique de In Société des Concerts du Uvmentatoire de Paris, qui Joue ce vuir et deuinim suir au Théâtre Locw, sous la direction dde M.

   
André Memager que l'on voit ci-dessus conduisant sua vrobiesire

et 25c ‘.
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- Samedi. Le Secret 

MONTREAL, SAMEDI, 4 JANVIER 1919

  

SEMAINE DU 6 JANVIER1919
Lundi. . La Rabouilleuse

Mardi. .Le Rabouilleuse

Mercredi. La Rabouilleuse

Jeudi... . La Rabouilleuse

Vendredi. Le Secret

Pièce eu 4 actes E. Fabre
d'apets Halze

ave

Mlle de Lannoy et
toute la troupe

Comédie en 3 actes H.
Bernstein avec AR
BECMAN Gnstave Scheler
Mmes de Lanney et David

 

Lundi matinée spéciale pour la fête des Rois.
Lundi soir grande représentation de gala.

 

 

   

“Ne manquez pas le premier chapitre de la ofrie "LE ps AGU “avNemanquetnuslopremierchapitre re la série “LES LOUPS DE LA CULTURE” avec

 

Mary

eo

 

THEATRE CANADIEN
SEMAINE PROCHAINE

ARRETE UN PEU
REVUE A GRAND SPECTACLE

EN TROIS ACTES ET 8 TABLEAUX, Par PIERRE CAUVIN

40 Personnes en Scéne
& Engagements Spéciaux

7 Nouveaux Décors
‘Effets de Lumiére Splendides

MATINEES TOUS LES JOURS PRIX POPULAIRES

 

Aujourd'hui et Demai

LUNDI ET MARDI
Mclaren dans “Vanit

Boulet de Cuivre No. ¢. ,
Oomédie ef autres.

Poot

Graphic d'Hercule

 

URD, les À et © janvier.
Titres et explications en français

 

Môs Petrova dans ‘La fille du destin’

Hélène Sadwich dans “La foile supposée*

Charlie Chaplin dans “Le Vagabond"

n

| Programme
£1 des pris sont les plus bus cn ville au

olDEN
Pris: Matindes 18.

BXAMINEZ LE

’ LA PATRIE 40e ANNEE—No 261—PAGE 17
———— —
 

Autre Grand

 

FRANÇAIS

“TUE BIRTH OF A NATION"

Aujourd'hui et la a6
ne, dimanche ‘nel avec mati!
‘tous les jours, la célèbre vue de Ds-
vid Wark Uriffith sera représentée.
pour la première fois à prix poputai-

res. “The Birth of a Nation” est In-
contestablement la meilleure ro-
ductton cinématographique de l'Hia-
toire de nus votaius, les Américaine

rai

  

 

  

Toutes les grandes étotles de 1’
Continue de tA Il p.m. y participent parmi les noma les mieux

; 0.138.285 |YONbUS Nous

|

citerons simplement
; “Miles Lilian Gish, Mae Marsh, 8

GRAMME DE LA [Walthall et Herron. 15000 personnes,
BEMAINF PROCHAINE 300 chevanx figurent dans Jes 6066 te-

Romance of Tarzan
ACTION -— SLAUTE — PIQUANT —

EMOTION.

L'histoire d'amour
ment etcitan ‘

soi
»

 

Roi Si

Voici le vaudeville. Le grand
programme

ns
11 vous faut aller au Saint-
Denis
vaudeville et les plus belles
vues.

l'argent.

LES SINGES DE GIRARD
L'acte le
drôle du

Jolie chanteuse comédienne.

LES JUMEAUX MARKO

LES “BOL FS* SENSATIONNELS
Venant
audacieux athlètes.

AUJOURD'HUI ET DIMANCHE
SEULEMENT

GABY DESLYS dans “INFATUATION
CINQ ACTES DE VAUDEVILLE

Crystal Palace

“sur

 

 

“The Glorious Adventure"

THEATRE OV
SEMAINE DU 6 JANVIER

LUN.- MAR.— MERC, JEU. VEN.-~ SAM.

“Une Femme a 2 Maris" “L'HYPNOTISE''
Par le troupe du Family Per En troupe du Family

Trio Musical Woods FRANK MILLETT
 

Bonnie Annie Laurie
et autres vues.

10-18-2bc.

et autres vues.

PRIX--Matinées: 19 et 15c.— Soirées:
 

 

 

  BURLESQUE, SEMAINE PROCHAIN
SOLLY WARD

ROSELAND GIRLS
  HARRY COLEMAN  
 

LUNDI- MARI

      
SAMEDI DIMANCHE

CHARLIERICHMAN
dans

“The more excellent Way"

 

  
  

omme nvec tous les
omporte la Jeuneste ou

avecfours jaescurité que
Andeeon expérience 4S bi

 

 
shine en deux parties.
“LE DERN BAISER DE LDEXRIONaRUEES 1A

MERGREDT MAE MURRAY dans DANGER Ge Sie
M 06 A ue ao Tr.ha pl AIN VENGKRES ih

Vient iranfie talon, {it une Le SUk

   
 

 

    

  

 

  
 

LEA
ANITA STEWART
“Le Meilleur Moyen”

femme doit-elle Sous: un
ute
ie
n
1

vierth

Comédie décopilante de la Cie Sun-

 

 
 

    

»

   
    
 

| EEEEVAEELEEAES

TH
Eloéar Daoust.

 

EATRE ARCADE

JEANNE LAMAUDITE Drame en 3 artes par

Merquat Delbes #4 X

RE
Julien Davust, directeur-artistique.

anc des jungles africsines.

AUTRES VUES CINEMATOGRA:

HARRY MOREY
“Le Roi duDiamant”
Production Vitagenph en 6 parties
RUTH ROLAND dane ‘Hands Up”

Grand Programme Double

William Russell
L'Univers pour Rien

GLORIA JOY den
“LE COEUR CADENASSE

Comédies Luks et autres

bleaux. I.engagement du {lind “The
Birth of à Nail
que an donnant
te vue & prix

** devrait faire épo-
occasion de voir cet.

te. Parmi les prin-
ctpaux tables: La marche du -
néral Shernia “Ie feu d'Atlanta”,
“1.8 batatlle ds Cattyshurg”, *

ts plus passionné. 1>inat du Treaident Lincoln”.

cran.
a sauvage

 

     

 

 

 

  

  

aventures que subit Tarzan, le, PHIQUES
 

combiné pour
que le prix d'un seul.

ur voir le meilleur

et vous épargnerez de

 

lus remarquable et le plus
deville.

MYTLE ROLAND

 

Comédiens de luxe.

directement de France. Les  
VIOLET LORAINE

Comédienne excentrique. MAE MARSH dans “Birth of a Na-
tlen* au Français.

Charge du Ku Kluv Klan". Ce spec-
tacie asant dés ses débuta trouvé de
l'opposition, est maintenant approuvé
par toutes les censures du Canada et
des Etats-Unis. Un milion, cing cent
mili» apectateurs, ont assisté les
miers huit mois, aux représentations
du “The Birth of à Nation”. Il y aura

 

Les mêmes bas pris.

 

om
L'ASSOCIATION DES CHANTEU!

DE MOXTREAL

Nepuis quelque temps
des membres de l'Anso:
Chanteurs de Montréal,

le
lation des

 

p jeudi dernier, on vy admettalt
Pius etra nouveaux membressode

le train de deux heures’ parmia esquels {1 nous (alt plaisir d -
Comédie Keystone en 2 parties tronner MM, Lat torre.s se mmaeuide
MUTT & JEFF ot suirgs Conception: TI. Dessjardins, maître de

  

chapelle du Nacré-Coeur, et le notaire
hs. Archambault. organiste de Ja pa-
Oisse Ar Ri-Stanislas.
Comme on peut le constater cette

asseciation prend toujours de plus en
Plus de vogue. cela est dû À ce que

nécessité qu'il y avait pour

LUNDI ET MARDI

dans
ontréal,

dépendante dlgne Se,
aus ceux qui s'intéressent Àla mu-

en claq parties sique doivent se faire un dei das

arsociation à la
janvier, et par €
es membres des Chanteurs de Mont-
réal. on euehre étant donné rpéciale-
ment pour couvrir les premières dé-
penses d’un concert e l’on commer-

 

alle Stanley, le 16

 

en cinq parties   
(IMPERIAL
Dorothy Gish

ere A exercer imm
1 fuchre.

‘our tous renseignements, s'adres-
ser à M. B. Roger, secrétaire, T0%a
Mentans.
rire

 

  

  
AUJOURD'HET

Vaudeville PERAUTE

maine prochal-

 

nombre

va toujours
rosajasant «t encore, & non assemblée

public s'est vite rendu compte de la

de ponséder elle aussi une chorale in-

sister au euchre-danse donné par cette

inoyen, encourager

intement après

C'est bien moralement
Eht oui, les défenseurs

‘est ce pourquoi les tout

 

C'est ce vers quoi le soir
S'en vont les souvenirs

 

 c'est ce qu'en attend.
ce ‘je ne sais quoi"

qu

 

 
Car ça,

  

De ia Bourgogne st

Du Midi, du Nord,

Suant le boue et la

Suant la boue et la

Rongés par les rats
Susnt le boue et la

Ca, c'est si beau que,

 

lk ont leurs élégances.
je 1a beauté, c'est cat

‘a, Ces paquets sanglants que le sort entasse,
est un fils, un époux, un père de famille,

Ca possède un foyer, des amours: Ça.
u'on n'oserait pas ramasser sur les chemins,

tits joignent leurs mains.
C'est noie, c'est froid, c'est laid, ça n'a plus forme humaine.

Et pourtant ce qui vit sous ces chiffons de laine
utour du feu qui luit,
aque l'en pense à ‘lui’.

L'absent. C'est ce pour quil'on tressailte à toute heure. |
*  

 

C'est le rempart de chair où s'abrite la France.
Ca, ce rebord informe et qu'on dirait si laid,
C'est l'avenir du drap, tout entier dans l'ourlet: i
Ca, mals c'est le plus pur du pays; cette fange. .
C'est tout l'or du manteau, condensé dans sa frange! |

c’est ce qui nous vaut l'orgueil d'atre Francais,
Ce que l'Europe attend pour crever son abcde;

Ce sont les Cadets de la France

Gars de Bretagne ou de Provence,
Ce sont les Cadets de Ia France!
Mémes doulsurs, méme sspérance.
u'ils soient de Gascogne ou d'Anjou,
es sont les Cadets de la France,

11s luttent au fond de leurs trous
Où s'exaîte leur endurance.

Gelés, moisis. sentant le rance,

Île luttent au fond de leurs trous.

C'est Le Droit, la Justice, et l’Amour et la Vie,
Inébranlablement dressés contre l'envie
Le Mensonge, la Haine accumulés là-bas,
Et criant aux bandits: ‘Vous ne passerez pas!

bien que ce ne soit pas rose,
Ca ne voudrait pour rien au monde ètre autre chose. |
C'est un Idéal pur que la boue encrassa,
Ca n'a pas l'air d'être beaucoup, mais c'est tout

 

commandant du 22epar ces amis’

uenille

on appelle ou qu'on pleure;
qu’on s’acharne à chérir,

me lorsque ls mort commence à le pourrir!
» Cyrano, c'est toute l'espérance;

du Poitou.

de partoutf ;

souffrance.

souffrance. |

et les poux,
souffrance,

.

    
 

! deux représentations jour, len lym
| prix in matinee sont 5 ie he ot = =
;en soirée, 1Bc, 3be, avec quelques siè-
i d'orrhestreà 36e. Dimanche, ma- A IMPERIAL

née mAtnes priv que Ia soir. Dans ce| [o5 treis premiers jours de la se-
AUSOURD'HUL ET DFMAIN epectacio, David Wark Grittith. ré

|

maine prochaine on donnera

à

l'Im-
pond à la question du jour. La ques- rial ‘A Daughter of Old uth’
tion des ruces et la Ligue des Nations. Even Pauline Fredarick comme étoite

représentant Dolorès, une charmante

PAULINE FREDERICK à l'imperlal
Is semaine prochaine.

jeune fille créole qui après diverses
péripéties trouve le benheur avec
‘homme qu'elle aime,
Dans “Sportig Life” nous avons une

vue des plus attranyantes pleine de

dans SEMAINE Matinde 2.18 drame et Te sentiment avec fes pointe

6 : 9 OCHAINE BSoirs  8.15{de vue remarquables, It y a: un camp

Battlin Jane Divertisseuse exclusive de 1a Société |de bohémiens, dea courses, une vue

8 BEATRI HE FO. du Derby d'Epson. Cette vue seru

compwo D CE HERFORD

|

|mepines go mercredtoh Smiasropon
|

ello Picco, bary A

NOUVELLES PATHE

|

Dans un répurions,Jeoes Inlmitables |, ‘opera de’ Now-York, eat engagé
REVUE OFFICIELLE De

CONCERT D'ORGHESTRE 4 3 Hrs.

UIMANCHE -

Pauline Frederick

“ A Daughter of

Une magnifique histoire d'amour,

LARE DES ALLIES S—AUTRES ACTES SUPREMES—B
PRIX: Matinées. 15c et 25e.

Boirs, Sc. 25e, bec et 75e.

DIMANCHE: CONC;VAUDRVILLE 181

HIS MAJESTY'S Mhyséhn
Guy Bates Post

THE MASQUERADER

UER

LUNDI — MARDI

the Old South”

  

pour la semaine commençant demain.
mia ce

MOULIN ROUGE

La pièce de vuss animées que l'on
montre l’écren au
Moulin
très passionnante.
“The ftrange Woman" et 1e sujet
y est traité cherche à résoudre 5
mariege est essentiellement nécessal
re A la société. Mie a Brockwell
tient le premier role dane cette pièce
émotionnante qui restera à l'affiche

 

 

 

délicieusenient racontée. {usau'a lundi, L'on jouera aussi le

nOUSELAES SYLICILER,A Gr iispe oedsVrWh
. Semaine prochei soirées com. VS Lu œ
COMEDIE MUTTÉQMPHE FORD Mmengant mardi. * eu mercredi, faire, féri apparaîtra dans une

3 jeudi, vendred! ot samedi. Sa methotces vues: Hu Ploture
VUES DE voyagepr BURTON

“LA FLORIDE PAYS DES PRUITS"

Maurice Tourneur

«SPORTING LIFE’
Le mervelllens mélodrame du Thé-
stre

Toute tu semaine prochaine

MILLO PICCO, Baryton.
de I
York

 

REX
AUSOURD'HUI ET DEMAIN
M

“LE ROYAUME

“LA

CARME

“LES LOUPS DE LA CULTURE’ No. 2
Comédies Lyons-Moran et autres
Titreo et explications en français

Harry Lauder
dane de nou

 

les et vioilles chansons

MERCREDI A SAMEDI

présente

Drury

 

DERNIERE FOIS ALJOURD'HUI

TOM MIX
 

 

de J me! t
in the Papers”. Il vy a beaucoup d'hu-
mour cette pièce et À certains en-
droits la situation est des plus compli.
quées. Comma toujours il socompiit de
véritables tours de force et montre
encore une fois ses mervellesuses ca-
proies d'ethiète. Une comédie “Five

ousand an œusel à l'af-
fiche.

our’? sera

 

AU OTRAND

Les Naditués du Strand varront Ji.
manche lundi et mardi une représents
fon de 1a fameuse actrice Nasemova:
“Qeil pour cell”.
C'est una représentation mur ta foie

de ln pièce de théâtre ‘““l’Occident”* «le

Opéra Metropolitein de New. “ dane ” Henri Kistemacker, Madame Nazimoys
. a eons à que “Oell @our ell” ren-Fame and Fortune’ ]|5,7"0n8% Tite"te intrigue, Fur

COMEDIE SUNSHINE
CANADIENS AU FRONT

DIMANCHE. LUNDIET MARDI
Primitive en morale et en idéale, ie

srunde actrice

NAZIMOVA
dans

— Cinéma —
140,$t-Denis

ADGE BENNEDY .
PUS DER Jé0Nessu |] «6 Oeil pour Oeil **

AGNES AYRES
ALME Di YOR DorevendePers

Comédie of sutres sn vengeunce.
DERNIER EPISODE

MENGE Up De
COMEDIE LONEBOME LUKF
“TAKE YOUR CHANGE?
NOUVRLLES PATHE

VALLIE EGKSTEIN au Plane

LUNDITETMARDI
LI. MYERS dans “A!
LEAH BAIRD dan

NIGHT"

 

    
 

 

“HISPICTUR!

rive THOUSARD AN MOUR™

 

 

AUJOURD'HUI ET DIMANCHE

Gladys Brockwell
“LA FEMME ETRANGE’’
Troisième épisode de “HANDS UP" aver RUTH ROLAND"
¢ “BRITAIN'S BULWARKS* No. à

MERCREDI JEUDI VENDREDI
FRANCIS CARPENTER

e

VIROINtA CORBIN
dans

“JACK AND THE SRANSTALK*

LUNDI ET MARDI
DOUCGLAR FAIRBANRE

THE PAPER"

MALE MILTON

emtotmeaee mam ee

jeunes fille Arabe qui prend se ven-
nee denn sea aa Maine, at re
rge d'appliquer alle-niéme la lot du

{alion sane sa préoccuper de la loi du
page dard toqued elle vit, ;

scènes de citque réelles, la vie
our tin valstes:t da Querrm françaie nt
des décors de toute beauté en fout une

éttrayante au possible.
[ges deÿ v Sum nusel Is dercnier

“Hands Up” uns comélle des Lone.
somes Lake “Take your chance’ et lea
nouvelles de Pathé,

—t0tan
CINEMA PASSE TEMPS

 

Au Passe Temps In semaine pro.
chine. la grande sttraciion eera une
vue de Vltagraph intitulée “The mo-
te excellent way”. dans Iaquella on
verre In joile AnHin Stewart qui pro-
filera de cette occa@inn pone faire
une exposition de ses plus riches toi-
fettes, qui ajonient ky chatma de V'ac-
trice of valent d'être vues.
On annonce également une nièce

intitulée * "Danger— Blow" dans
laquelle la gran o,Attraction AX ae
Murray Qui joue Yo rôle de Mungey
Mulane.
C'est une histoire de la vic réelle.

dann laquelle une jeune fille qui fni-
aait partie d'une ban de cambrin-
leurs change de vie & ia suite de cir.
asnstances des plus émouvantes.

LE FRANCAIS EN LORRAINE

Le clergé. qui possèds sur la po-

à “une grande influence, a puis-
wimment contr:bué à le survivan-
oo dn sentiment francais dans les

eteurs. 1.0 curs do Baint-Avold n'a

Vamais cessé, même pendant ces

quatre années de guerre, de faire
chaque dimanche non rermon on

tresçais, et n°1 dut, pour obéir aux
ordres formete. orgen.ser des
prières an faveur d'une ‘paix he-

vorable", 11 a lonjours af faire

comprendre A ae paroimsiens ce

qu'il fallait entendre en Lorraine

par cea deux mots,

 

 

 

i {ditiés, & enseigner aux enfants la

NOUVELLES

 
tion tres religieuse de Lorrei- ga

Malgré l'étalage de la formida-
ble puissance militaira des oocu-

pants, aucun dos indigènes n'avait

perdu le æecret espoir de redevenir
Franças. On devine dono quelle
fut la joie de tous ces braves gens

quand ils virent le dernier gou-
verneur de la piace, le général von |
Bathmer, st son état-major, cédant|
au mouvement révolutionnaire u-
près une courte feinte Je résistan-
ce, déguerpir, prudemment dissi-
mulés sous des vêtements civils.

Dopuis, les troupes sont venues.
accueillies avec délire, et l'on s'est
mis tout de suite, naturellement, à
s'adopter à la— via nouvelle. Dé-
jh dans les écoles, d'où le français
était “hévèrement banni, on recom-
menoe, bien que les programmes
n'alent pas été officlellement mo-

langue de la mèêre-patrie.

COMPAGNIES
Ottawa Jan 3, 1919.

La ‘“Patrie",
Montréal.

La “Gasette Officiclle™ annonce,
aujourd'hui l'incorporations des
compagnies suivantes: — La “Fos
ter, Rurvett, Ricpert et Low Itée”.
de Montréal, capital de 950,000;
Ta “Chemical Scientific Engravers,
144.", de Vancouver, capital de
825.000; La “Nationai Culture As-
sociation, Ltd.", de Montréal, cupi-
tal de SIM000; La “Associated
Agencies, Ltd.'", de Toronto, capi-
tal de $20,000; La “Max Puller
Company, Ltd.de Hamilton, ca-
pital de $100,000; La “Nathan,
Lande Company 144... de Montréal,
capital de $85,000; .la “Camfish
(Co, Ltd, de Toronto, capital de
$40,000,

  
DECES DEM, ‘

V, PHANEUF
SAINT-HYACINTHE, 8. — C'est :

aver vegrel que nous annon-!
cons la mort accidentelle survenue
hier après-midi, de M. Viotor Fha-
neuf. âgé de 57 ans. Te défunt
état à l'emploi de ln maison Duclos
et Payan depuis audelà d'un quart
de siénle et faisait partie ausal de
plusieurs organisations ouvrières.
I lnisse son épouse Céllun Brau
ses tis Albani de Montréal, ct #l-|
phège de ceite ville, nes filles, Ma-
rie Jeanne, en religion, Sr. Phancud |
de l’Hôpital Nt-Joseph de Montréal,‘
Rachel et Marguerite an toit pa.
ternel. et un frère, M. Chas Pha-
neuf, son heaufrére le Capitaine
Klie Nenéenl du dépit. de Ja police.
Les funérailles audont lieu lundi,
en ia cathédrale.

L'INTERNEMENT DU
MARECHALMAGKENSEN
{ Nou: avonn annoncé l’arresta-
{tion el Vinternement du maréchal
I Mackensen A Budapest, Voici à ce
abjet quelques details complémen-
taires:

Lundi matin, à onze heures. un
train militaire composé d'uns Jo-
comotive, .de trols wagons-salons
Jet de quarante autres voitures #7
jrivait dans une gare de ln ban-
lisne de Budapest. Le maréchal!
Mackensen et dix-neuf officiers de
son état-major occupaient les wa-
gons-salons. les antres voitures
contenalent 150 solgats, un grand
pombre de chevaux, de véhicules,
de vivres, de provisions de toutes
sortes. Un détachement de lu gar-
nison dé Budapest attendait à le

 

  
  

re.
te train s'étant arrôté, Macken-

son fut informé per M. Pogany.
commissaire dy gouvernement,
que, selon les ordres donnés. ii de-
walt être interné en ‘Hongrie et
cela Immédiatement. Mackenses
demanda à conférer avec ron chof
d'état-major et quelques officiers
allemande, encore A Budapest. qui
l'attendaiant à la gare. ét 1 ne re.
tira avec oux dans son wagon, Pen
dant cette conférence, denx com-

pagoies d'infanterie hongroise avec
aix mitraiîlieuses occupaient les la-

  

   

   er hs 5 a 3 S

. ANNA CASE
| Soprano Prima Donna

donners un Récital de chant
au Théâtre His Majesty's,
lundi soir, le 6 janvier.

Piano

KNABE
Cette artiste américaine qui
occupe ns place unique
dans la coeur des amateurs
de musique a obolsi le Piano
Knabe pour se faire ac-
compagner.

WILLIS & CO.
Limited

580 Ste-Catherine 0.
Seuls distributeurs cans-
diens pour le piano

nabe.

“le meilleur du monde”.

+

       
DENTS DOULOUREUSES
TRAITEES OU ENLEVEES

SANS DOULEUR
leu importe que vos dents eolent
en très meuvais état, nous pou-
vons les traiter. :

Nous endormons les dents,
non le patient.

NEW-VORK DENTAL
Company Ltd.

288, RUE STE-CATHERINE O.
Tél. Up. 599

Zième porte du théâtre Princess.
Dél-L-Mer,-H-inn. ”

  

sues de la gare et détachalent Ja
locomotive du (rain allemand.

Comme is conversation se pru-
longeait, le commandant de ia ga-
re, délégué du gouvernement hon-
grois, alia trouver Maskensen, l'in-
vila à monter dans une automo-
bile militaire qui attendait et le
conduisit auprès des membres du
gouvernement hongrois qui lui fi-
rent savoir qu'aux termes de l'ar-
mintice, 31 était passible d'interne-
ment. Mackensen, qui était en te-
nue de campagne at qui portaii
toutes ses décorations, essayn de
discuter; mais voyant que la ré-
solution du gouvernement était in-
ébranlable, 11 décisra qu'il se sou-
mettait et 11 ee laissa conduire au
Foth, village des environs de Bu-
dapest, of il néfournera jusqu'à
nouvel ordre,

MORT TRAGIQUE
Harry Garney, 40 ans, 1308 De

ia Roche, a trouvé une mort vio.
lente hier après-midi cn se faisant
écraser la tête entre un monte-
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fomine
VEG

 

Maladies de la Femme
Li y & une foule de matheureu-

souffrent en silence sans
re dans la coninte d'une

ers,
Pour gufeir cog ‘2

Toit faireeeCORPO E
RTAL sans int

ques mols.
Ce traitement fait circuler le dsepn-

gostionn$. lea orgsncs of les cic mas
Qu'il soit bosoln de froount at -

Le COMPOSE VEGETAL t, mais à
condition d’ê&zre 1a re
pour ATIVE aST 7‘oute fem-
me soucieuse de rm santé doit en use

Surréceptiondesous
Je vous enserrai mon livre.

JULIA C. RIGHARD.
Botte Pastals 2534. Me trési.

2814 no

 

 

  
      
      
    

    
  
  

    

 

       
      

        

  
    

Une spaiento «” ovelare set indlspemenble A
1a beauté, clo est Sindies €: o-nté, de vis

le jeunesse, Le: maladies
{levles, la chute des cheveux

et qui Jos “ont grisonnée prématurément,
vont fscilement enérissables ai vous emple

el
. Press"LUXURINE fe:

te spéciéque reconnu des affections du cuir
evelu, Lonique et restaurateur par en

cellence de La ure. La Luxurine
redonne sux cheveux blanca leur couleur na-
turelle «ans les teindre, empéehe les cheveux
de grisouner en arrête la chute ct les rain.
tient vigoureix soyeux et souples,
Vu troifement dc ” mois ne vous enûteque
81.08. Cependant si voue désirez en faire
l'essai * nos frals, envoves-nous 10cts. pour
{ruin de poste ct dembat et Dous vous
enverrons un traitement ant bout vous
ceavainere de non efficacité,

Adross-2: CIE DU DR, PROSSE
Ro 155 rue dos Comminsalres Oneal.

®

de l'Etoile
Hygiène etBeauté

Mile de l'Etoile, apécialistr
distinguée en traitement facial.
n installé son buresu de consu!-
tation dans nos salons, (rois
fours per pamaine, mardi, Jeudi
«4 vendredi. de 10 hrs. Bin. à
shre pm

PUNDE &-BOEHM
182 PEEL.

UNE BIBLIOTHEQUE
POUR 51,50

Collection de dix superbes
volumes, chefs-d'oeuvres de
la littérature moderne, cha-
que volume ayant de 200à
300 pages, offerte au prix
minime d'une piastre et
demie.

La collection comprend
les dix livres suivants:

—Fils de Rénégat.
L'amour et l'argent.
— Bervice de Prince.
--Pour la vie.
—La Chanterelle.
— L'héritier de Pontoharras.
—Le Chaperon.
—Les veux de velours.
—Le secret «de Daniel.
—Un crime dans les ténèbres.

Prix pour un seul
volume, 25c.

LA BIBLIOTHEQUEDES
GRANDS ROMANS

Edifice UNITY. |Moneréat.
180-5.19f

as
Montréal

 

  
 

  

  

charge ct te plancher. Il n'a suk
vécu que quelques minutés après
l'accident.

 

 
 

EST-CEQUE VOTRESANT-

    Votre sang peut avoir un
fer—vous rendant faible, nerveux, i

irritable ot épuisé.

  rand besoin de

 

  

te los corpusculss du rankLe Nuteted Iron ‘fer nuxeté) ©
co des personnes délica-rouge et donns le force. l'énergie et

tes. épuisées en deux semaines en plusieurs

Des milliers d'hnmmes #1 de femmes sffaiblissent leur constitu-
tion, sa livrant À ln maladie et perdant littéralement leur em:
sut Is santé. simplement parce que leur sang s'écinireit et possibles
ment ‘’e meurt” par le manque de ler.

le Ur James Francis Sullivan, autrefois médecin de l'Hôpital
Bellevue (Dispensalmn) New-York et du l'Hôpital Westchester
County. dit: “Le manque de fer dans le sang nou seulement rend un
homme faible, nervenx, irritable, se l'atiguant faciloment au le
que et. nu moral. mais il lui enlève cette forre virile, cette vigueur et
cetle volonté qui sont ni nécessaires au succMs et un pouvoir dans

toutes les pharea de la vie. II peut aux transformer uno belle fem
me, au tempéramentdoux en une femme auaridtre, nerveuss ot itritas
ble. Pour aider à fair des Américainsforts, x, BU saug rouge,
il n'y à rien dans tuvn expérience que j'ate trouvé aussi bon que lé
fer orgobique-<Nuxated Iron (fer vuxuté). TI augniente souvent le
force et. l'endurance da personnes faibles, nerveuees, épuiséer a

  

   

deux semaines‘, La Nuxated Iron (for nuxaté) st maintenant empi
plus da trois millions de personnes annuellement, com t des hommes

que l’Hog. Leslie M. Shaw. Butrotois iredu Trésor et ex-goyvemoue
rl i Pancien Bénatour et candidat la vice-pelel des (ate:pia:

“hs. A. Towne. le romolmpire de Immigration, » tate pie l’Hon.
Anthuny Catoïnetteai juge de le Cour Réclematiqus de Wasutog-
ton. aus Etats-Unis, ti W. Atkluson ot autres.

ores§

      
phare  



  
 
 

 

 

     

A toutes celles comme à tous

veux qui m'ont si gentiment fêté

Comme il n’est pas probable que
la polygamie devienne jamais léga-
le en Europe... il apparaît claire-
ment que nombre de femmes de-
vront rester célibataires. par man-
que de mari.

S'IL reste, en effet, après une tel-
le tuerie, un homme pour trois fem-
mes, que deviendront les jeunes fil-
les demeurdes hors du mariage, sur

ce, d'espoirs voués à ce sacrifice.
coinme les dons d'Iphigénie.

Ne faudrait-il pas souhafter d'a-
bord, que toutes celles qui sont
portées par leur inclination A deve-
nir des épouses ct des mamans, fus-
sent seules élues. Puissent les jeu-

PROBLEME FEMININ
pour leur reconstruction et leur re-
naissance de tous les concours, de
toutes les pensées, 11 est tout indi-
qué de songer à celles qui seront
appelées forcément à vivre seules.

nombre,
quand méme, Il y a des soupirs!
Combien y a-t-it en effet de céliba-

  
   

Malgré le courage du plus grand
les espoirs persistants

taires par vocation auprès des ré-

s'écarter si brusquement, s ef-
fort, de la voie normale qui lui sem-
hlait tracée. Mais notre époque est
aux bouleversements, non aux évo-
lutions lentes.

Et puis, il y en a qui n'ont aucun
besoin de travailler. Et dès main-

  

—

LES HEURES|
-_—_———————

Je laisse ma petite plume s'en |
aller tout doucemzmt A la lérive,
petite épave flottante à la reoher-
d'un lieu d'utterrissage. qu'elle
suite donc le cours do .res idées.
quelle cède à ses penchants’et sl
elle s'obstine à cuelllir des petites
fleurs de deuil — je laisse faire
Quelques rayons d’aurore perce-
ront peut-être ce brouillard, vapeur
enfumée le mes soucis.—de mes)
tristasses, qui viennent plus sou-|
vent qu'à leur tour, jeter une note |

——

que vous ul-je fait? Chaque jour.
veus ven poser vos ailes frémis-
santes sur mon front. Vous gardez

pour les heureux votre fine pous-
sière d'or et à moi que me donnes-
vous toujours! Messages de tris-
tesse, vous m'enveloppez tout en-.

 

MONTREAL, SAMEDIs4 JANVIER 1919
orPTE—
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MURPHY’S
——

Le magasin ouvre à 9 a.m., ferme à 6 p.m.

 

Vente de Mi-Hiver
 

le trio féminin dont H Pry ? signées? La Française, depuis trop mélancolique sur le trop clair de,
Beaucoup s'alarment à de voir jae générations, a trouvé le bon-!ma vie ‘ 3

‘tant de jeunesse, de grâec. de for- |heuf et ln sécurité au foyer pour| Ob importuns papillons noire Lundi nous Ecoulerons tous les

Vêtements d'Hiver
de 1918

: i * . les comprendre, car leur [tenant 1! faut éviter les encombre-

|

tlère dns ce nuage — el des efflu

Pour eux tous. A le mémoire du ; js belle et bonne unnée, j'adresse |TNeS gens ! st éviter ! ne - e din nuag -

Lieutenant Roddy Lemieux. mon merci ému et rerconnabwant. |bonheur sûr et la prospérité des |ments entravant l'effort des Pro-|ves embaumés du bonheur il ne hi ; dd

“ . de n'ai jamais éprouvé plus forte. foyers dépendent de celles-lk. non fessionnelles. Mais celles dont la

|

me reste même pas le 1400 costumes d'hiver, manteaux,jupes, robes d'après-

Petit soldat
Quand ils reviendront tous

Nes seras-tu pas
Pour recueillir ta part
Et pour entendre tout ce

i la terre étrangère.
qui dors eue lesTechez nous,

deshonneurs de la guerre

    

    
   

ment et plus çendrement In pro-

fondeur du sentiment qui nous at-
lache les uns aux autres, dans ce
Royaume, dont j'ai voulu faire un
rentre d'amitié et de «incérité, de

 

des autres. Nous savons que ces
“autres” sont le petit nombre; mais
fl existe 1 y en a qui, À la suite
d'événements, ou par une seule pen-
te naturelle, préfèrent la vie (naé-

vie est assurée auront un large rôle
à rempilir dans la plilanthropie et
la propagande française à l'exté-

rieur.
Pourquoi n'assumeraient-alles pas

moindre
souffle. |

T1 est tant d'heures vides. déce-
vantes ians fa vk>. Tant d'heures’
qu'M nous faut vivre malgré soi-— |
le coeur malade, endeuillé et dé

midi et de soirée à de remarquables réductions.

Costumes anciennement ven-
dus 75.00, 85.00 et jus-
qu'à 160.80. Lundi. ... 54.50

i

ui leur sers doux,
ie

    

  

la tâche sucrée de relever els rui-
nes matérielles et morales en s’oc-
cupant des foyers pauvres. des or-
phelins. de la publicité dont les tra-

Costumes se vendant 30.60 à
50.60. Lundi moins 2077.
Tous nos manteaux-modèles

pendante, combative, utile quand
même, au rôle plus poétique et plur
tendre de la femme au foyer.

Ne serae-tu pas [re Royaume où J'at prêché le dé‘
lyonement et lu charité, où jal
voulu créer du patriotisme, le mell-

sillueionné—courbant sous le joug |
d'un fardeau trop lourd à porter. :

Quandl'airain des beffrois aura des sons de gloire. Tant d'heures sans solell. qui n'ont |

fy

       
       

     

     

           
  

       

 

      

    

No seras-tu la?

Ne serns-tu pas là?

Quand

Ne seras-tu pas la?
La fouto les suivrs,

- “Ne setas-tu pas là ?

Lnrsque dansles logis, toute
S'ouvrirs pour l'étreinte et l'

Ne seras-tu pas là”

Ne seras-lu pas là ?

Neserss-lu pas là
"our qu'un souffle ré, une

apporte son ‘M-rei
Pro Oui tu seras bien 1a!

  

Pour qu'on te prouve bien tout l'amour

lt our combler le vide à la table. au foyer.

Alors que les couleurs flottoront dans les airs.

‘Pr fus un artisan de la grande victoire

Et ne jouiras-tu pas dos vivats, des concerts.

surtout celle qui pleure. \

Pour la joie ou le deuil, quel retour, quel udieu!

rande la porte
ouvant baiser

'nin quand das les drapeaux. ton aimante Patrie

Aura jeté son Âtmne à ls course du vent.

effluve attendrie
* triste et reconnaissant ?

nos preux entreront dans lu sainte demeure

Pour entonner le chant qui rendra grâce à

qu'on te porto

leur, le seul, celui qui n'est ni
éggoisté nt intranaigeant, tH mess
jtiuin, nb fanatique, celui qui flare
|git les horizons et donne le res-
“pect de sn grandeur, aver lo sens
de ses responsabilités... Dans toux
les voeux qui me sont venus, J'ai
trouvé la meule note qui puisse
w'intéresser vrniement, celle de
l'affection abaolue ct conflanie qui
ratiache À In tâche et fait almer
le rôle que l'on veut remplir dans
toute l'énergie de «a vaillance, et
In droiture de son sentiment. Kt
je vous remercie, foutes of tous,
de tm mon coeur à l'amitié pro-
tonde ct vraie,

MADELEINE 

donnera toux les renseignements mu-
seni que vous désires. Et revenez
aurinunfale, puisque vous aimez cela.
notre ez-nous’,

RETTE DE GIVRE--Le (emps
% passé, ramenant tous les appelés, et
votre petit article n'a pas part. Il
serait trop tard, maintenant. Lssayez

 

  

   

[Tent À la lutte économique ?

Avant lu guerre, un tel féminis-'
me eût été blâmé. Maintenant, es
nécessité ressort avec dvidence.
Puisqu'il faudra qu’une sélection se
fasse, puisque toutes les filles ne
pourront se marier et que cepen-
dant la vieille morale française
s'oppose à tout partage. les ‘’ré-
tractaires'’ ou les ‘’rejetées” auront
quand même un rôle patriotique à
remplir. 11 est temps de Je mettre
en lumière.

Tant d'energfes et d'intelligences
masculines vont manquer, heise !
dans tous les domaines, qu’il faudra
bien des ‘‘ruppléantes” de grande
race pour combler les vides. Où
donc puiser des forces vives, cap-
ter des sources jaillissantes d’idéas.
st ce n’est dans ces coaurs de bon-
ne et ferme volonté qui se prépa-

Déjà, il est intéressant de suivre
ce mouvement. Ces commissionnai-
res, que nous enverrons À l’étran-

vailleuses auront besois, pourquoi
ne songeraient-elles pas aussi i cel-
tes que l'effort effrale?

Notre pays offre. en effet, bien
peu d'appuis à la femme seule. On
ne voit point chez nous de ces clubs,
oû se groupent les sympathles. Le
souci de l'individualité est vraiment
trop délicat chez nons, on redoute
son frottement avec la messe. Mais
celles qui, après leur labeur, n'au-
Tont pas les avantages de leurs con-
frères masculins rentrant dans lu
famille qu'ils ont fondée, devraient
hardiment faire choix d’amitiés et
s'organiser avec elles une existence
harmonieuse et commune. Cela fait
parfois des parentés exquises. Je
pourrais citer des femmos énergi-
ques et charmantes qui se sont grou-
pées ainsi, préférant la vie du home,
“uiète et ouatée, À la vie plus ha-
nale du club ou de la pension de
famille chère aux travailleuses an-

pas de fleura et qui ont la durée
ne l'éternité, il fait combre jus-
que daus ms replis de notre sme.

Mais 11 en est d’autres et com- |
bien heureuses celles-ia — heures|
d'ivnasse—heures trop brèves que:
celles que l'on passe en simant—
Billes sont les aimées et ne vien-
nent qu'une fois dans la vie. Elles.
vimnent je ne sais d'où — olles
naissent tout à coup comme par
magie—elles ont la fragilité d’un
begu vase et elles s'effeuillent
comme on -ffeuille des roses, i

Il est d'autres heures aussi, heu-
res d'agonie. dans la nuit sans étoi
les—-nous levons les yeux vers le
cha}—nous jetons à Dien un cri d'a-
gonie, sans Lui que deviemirions.
nous? |

N'est-il pas l’Eternel appui--le
soutien infaillible. I! sait sècher
les pleurs, en habily Joalllier, de |
ces petites perles humides {1 fa.

moitié prix.

pour...

gette. Lundi.
140 jupes d'avant

échantillons de manu a
qués en lustré noir ct blanc et noir ou

anciennement vendus jusqu’à
150.00 ainsi que nos manteaux
d'opéra seront vendus lundi à

Tous nos manteaux à prix po-
pulaires qui sont marqués d'un
prix allant de 50.00 à
65.00. Lundi.......
Tous nos manteaux en peluche

anciennement vendus jusqu'à
35.00 et plus. Lundi, 98775

39.50

Un lot de robes pour dames. Ce
lot comprend des robes de tous
genres, crêpe dc Chine, popeli-
ne, satin. crêpe Geo" 14.95

printempe, des
acturiers {abri-

glaises. .
Affection titiale, affection frater-

nelle. concordance de goûls, soins
touchants, dévouement... on trou-
ve tout cela, et dans l'essence la
plus fine, en ces milieux famillaux,
domestiques, où les parentés natn-
relles de l‘ane deviennent les pa-
rentés de celle qui n'en a pas.

Quand je vois dans le métro une
petite ouvrière délaisser mainte-
nant les romans à huit sous pour
piocher un manuel d'anglais, je me
dis:-—Gans doute. ton étude vise ce
que ton coeur souhaite tout bas: une

done autre chose, en anignant bien
votre style, ot évitant surtout les
lieux-communa, fes banalités, at ce
que lon appelle le remplissage, les
mets qui sont 1A pour rien, pour rem-
plir lex enpaces, aanx plux,
LAURETTE DE VALMONT — “Une

vraie petite anse” signez-vous. Voiin
qui sat profond, et sincère, je le sens,
et merel. Je serai toujours contente
de vous être agréable ot utile,
LEONA DANIS — MARIE-ANNE

PLANTE — FTIEI, BARRY — CF-
CILE RRUNEAU — MARY PICARD

LUCIENNE RRINRE — LAURIS
CHAMBERLAND T'AMTE DE CLE-
plzSSaR A LUSRIER — MA-

DF NO JEANNE DES, -
CHERS — ANNT 5 Ni a
FRENCH — IMELDA LETARTE —

conne une couronne de roses, i
Tout pass:. tout s'oublie, tout |

se fune — les heuros enchantées,
touten d'amour et d'ivresse comme
les hsupss chargées de mélancolie,|
de tristesse finie: les jours inon-
dés de soleil comme les nuits sans

marine, ou gris funcé, convenables
pour dames âgées, toutes des gran-
deurs de taille. Lundi 4.95, dans ce
lot aussiil y a 56 jupes carreautées de

étoiles. Tout se noie dans 1: gonf-'

fantaisie. |Valant 10.00. 495

fre immense de d'Etenité. les a

Lundi... RAR

frimas fassent-—le printsmpe rieur| Pour Lundi nous Annonçons l'Arrivée de
avec sa floraison >mbaumée revien

Nouveaux Chapeaux

    
    
     

Et tu neras partout, Ombre mystérieuse.
Au parfum de regret et d'immortalité.

Qui tn sorse bien là, .
Relle Ame de héros, de présence onclueuse,
Tu plancras sur noue, en toute vérité.

Oui lu seras bien là!

Ber prôner nos articles, les sépan-
dre ; ces déléguée qui porteront
partout la grâce, l'ingéniosité, Is
parole française, seront le complé-
ment de l'effort actuel.

La femme ent faite sans doute
pour le foyer. pour élever le plur
grand nombre possible d'enfants-
leur donner l'impalsion la plus hau-
te, la plus intelligente, ot l’étran-
er pourra fournir des maris; mais
il y a dans tous les pays éprouvés
par la guerrs, un nombre formida-
‘ble de concurrentes qui n’entendent
par céder leurs épouseurs sl
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senti loufours.

   

dra encore—et les lilas rerio

LITMANNE H |

  

i 7 E A GEORGETTE. JALRERT — - union honnête avec un américain

* BIENV ALTA LAPOINTE D MARTE-JAUE: |facilement. Il y a  agus‘lou un anglais, puisque tes compa-| UN ARTISTE QUI S’EN VA . *
! + | SEAONBERT©AUTOREJAVIGND: les mutilés réservés à 1'8lite |triotes se font rares... Male al —— | d 1 alson

’ ANCAIS i ROUX — EVA LAB Ercomme féminine; aux plus dévouées, aux ton rêve te déçoit. eh bien ton ef-| Ie départ de M, Edo Pol Morin | e -

|

J

vous avez été gentilles toutes, ec |tendrement sublimes, soeurs d'Ân-|fort n'aura pas été vain quand mé-[|pour Paris, nitriste foux ceux qui ; - ; ; ci

arm | UETUE NEempire de loutce tigone au charme émouvant. Mais |me; qui sait si tu ne seras pas une [comprennent ct apprécient le ta Plusieurs ravissants modèles venant justement d'arriver en temps
- New-York nous « envoyé plu-

quelques-uns de astin et
de soic pour oha-

malgré cela, 1 nous restera encore
un bon chiffre de femmes non ‘’cn-
nées", et lorsque les pays ont besoin

pour leur première exposition lundi.
xieur« jolies combinaisons de rubuns de soie,
de grosses pailles, d'autres de jolis patrons de raban
peaux «dans les nouvelles nuauces pour porter dans le Sud. Les galons

des mellleures championnes de no-
tre France à l'étranger.

ment spontané et généreux mais la fin oni moderne,Tede IR guerre rend votre intervention
inutile. Nos polius ui valeureux sont
maintenant en pirine gloire, en plein

Bienvenue aux artistes de la belle et

fière France !

de 1a musique moderne,
M. Morin so fera cntendre une: MANY.
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bonh ' dernière fois, Jo meecredi, 8 jan-) Y A 14

IieeeeTyee, Tourscoinsdo ta préire In ringing dus sont (rie on,vedetparmi lesmodèles exposée lei Voyes-
Fo“avecau,21 er = = = a Ladies Ordinary, ot afin de mar. les de bonhe hrure Jundi dans où “ tsième étage)
avez eur de leur fai . quer sa sympathie fervente pour or

Par une inspiration charmante, chestre symphonique qui porte avec chersmme Tomottioussouventy.” L'art d bl non auteurs Canadiens, #1 jouera

l'on appelle “Journée Tricolore”|respect et amour l’art français Jus-| evidemmenttrésLabo, SREpot € 8e meu er tout 1m groupe de compositions de |
Bon maîtres.

MM faut aller entendre M. Morin
et lui témoigner notre admiration

   que chez nous, et conscients de

l'heure de beauté qui nous as ain-

si accordée, nous écouterons dans

rien au monde, vous ne devez envoy
les lettres en question & une TROD
qui pourrait en concevoir un rrépara- |
ble chagrin. Elle a 40 déjà trop souf- ©

 |
ln sale |

|
|+ cotte belle et radieuse journée où

l'ant français descend ches nous, et
Vente de Tissus à Robes     oft de toute notre Ame nous fai- frir, la pauvre. inutile d'e | - i pour son beau e¢ complet talent. [3 ‘ , nu 0.

sons accuetl à ses brillants inter-|l'enivrement de nos âmes ouvertes |s& douleur de la crunuté d'unerani ï i = pr q SINK. | Valeurs extra spéciales à prix d'écoulement. Rég. 1.85 et 2.00

 

son. Meulement, vous lui devez une
explication si lointaine que soit cette!
éprouvée. Faites la très disrne, en di- |
æant que rien dans les “rares” lettres
de l'autre, ne vous ævait laissé craire

dex liens quelconques, mais qu'il
ent vrai que ses missives étaient bien
incomplète. nuns détailn, naturelle-
ment dans le brouhaha que
nous savons, etc. LA reconnalssance
dub dictait ces lettres lex rundafent
nécessairement plutôt affectususes,
Mais que vous ne les avez jamais prt-
ses au sérieux, et que d'ailleurs voue |

  ! Lundi spécial 1.59,

De bons tixaus À robes d'hiver à de très bas prix que ceux de Lundi

ront tros, ile sout à 35% en bas de leur valeur notuelle. Chaque pièce
vst recomimandable dans lo tissé, le teinture etle finietua grand choix
do teintes se trouve dans l'issortiment ainsi que noir juin. Cea tinsus

à robes popniaire pour la saison de l'hiver. Tous des qualités régulières

de LK5 01 2,00,
Serge tout laine de 42 poucce.
Drap granit luineux de 42 pre,
Gahardine laineuse de 42 pes.

Aussi an bon assortiment de tissus à robes noir jai. tous sont des

tissus de cette année ct sont les balances de nos mullleures lignes de

à l'enthousisame, nous recevrons

la pensée musicale qui de France

nous vient, sublime et grandio-

se, émouvante et profonde, comme

tout ce que la France offre à l'hu-

mantté, dont elle est à jamais Ia

grande et immortelle insptratrice.
Et que de tous nos coeurs jail-

lisse le plus ému et le plus ardent.
le plus vibrant: Vive la France!

protos, dirigés par lo Maître illus-

tre, dont le nom est en honneur fel

comme là-bas: M. André Messa-

ger. La “Journée Tricolore”! Et

les petits drapesux claquent en nos

odours éperdus de jole et de gra:

titude.... Claquez petite drapeaux

Aux accents de la France que vous

incarnes, de la France fière, delle

et victorieuse, de la France artiste

! LA FAÇON DE DONNER
| Un dimanche. par hasard. le ré-
ziment est sur la grand'routs.
Comme la marche est longue et que

"le chargement du fantassin est plû-
tôt copieux, quelques traînards s’4-
vhelonnent le long de la colonne. J

L'un d’eux. qui s'est lnissé dis-|
Lancer, se trouve à la hauteur des
Infirmiers qui ferment 1a marche
du bataillon.

 

   

Norge diagonale Inineuse de 42 pouces
‘Tartans Union écomais de 42 pouces.
Quadrillé Berger de 44 pouces.

n’avez jamals nongé A aimer un hom-
me qui ne fut pas de votre pays avec
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qui vous n'aurlez pas été nûre d'être Wl ; } " >

ot sensible;dv In France, enfin! Bt . (Eatendeaertiments | ovmlors, eaneva past ll ie | || menAtnee1,59
* toutes les heures de cette journée py) Z, tat ren suutrechose quelaarme ,, Ah} Don, alors! J'en ai ein,

| seront radieuscs. Mala co soir, su- Saotee douIE: uerppertes 1e a Soa! t l'appelles-tu? 3 Pa
; ra leu l'événement tant attendu, vous regretiez infiniment qu'un ma: | aispourquolvoulez-vous sa. Extra Spécial pour les Acheteuses

: tant espéré. Nous entendrons cet or- ’ ” (daihirure, citepot unsolamantcomp voir mon nom?

Fr—— —— ter a coursrfadementhuey, ie if de 9 a.m.
| -—Donne au Moins ton nom. dit

l'Infirmier: ce sera toujours ca ce
moins À porter!

que vous avez agi avec la plus gran-
eo simplicité, n'ayant jamais l'inten-;

tion de prendre nu sérieux tune situn-
tion qui devait s'arrêter avec la guer-
re, et que vous n'étiez anhnée que te,
ia très pure intention de faire du bicu. |

     
COGESPINANE

0

MADELENE
 1) verges seulement de quadrillés nouveauté. carreaux de

noir ct blanc avec csrreaux superposés de fantaisie de 1 pouce, popu-

laire vt do modes pour robes de promenade et d'intérieur ot apécialo-© Canard 3
(Le Canard du Boyan tuent pour l'école, lu colivent ét lex enfants, seulement 160 verges,   
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Hi cel nela satisfait pa Cet aw ; — ot pleine largeur de 40 pouces, Qualité rérulière de .85. Lundi 69

—ra Ee— © sera cite, et p ntelligente. | distraction, le filleut aurait su vO- "rue Le RAR

Alors, vous n'y penscrez plus, | plus $ ; © PIT I Ayam. la verge . .

 

tre message Jamitié, Naintena
   

 

 

 

   

  
    

ERANZA. — Quelle joie d'avoir serait-ce pas parce que vous ne re. du tout Mais ne urence bas à coeur| Al est part, et Pa.

! abEl de soi des Sours Jares Qui gardies pas la‘Patrie. du lundi. où ]YN incident qui cst instgnifiant en ivée ar servirait plus À

: Be vous souhaitent que du bonheur, et j'écria régulièrement une chronique. somme. Hien ne vaut que par l'inten- rien, Consrlez-vous, en ronggeant qu'il,

auxquels l’on désire tous les biens. C'est vral queTa base a été quelque t'on. ot votre intention est limpide, | «et heureux, hlen heureux. | ants en oc a

Notre Royaume ost vraiment heureus, peu “désencombrée” de ma prose alors ? | i JULIETTE T. -~ J'ai, et {oul natu.

et je l’aime tel qu'il est, et n’en vou-|Mais ne failait-il pas donner notre LA MAMAN DE LA PETITE MA-. veflement, compris vos excellentes rai-- 4
)s rien changer, de crainte d'en|peu despuce 8 tout le monde et ne| DELEINE--Vous l'êtes vous aussi, | sons, et je ttens à vous remercier d'a-! ou es pour

fran envofer l'esprit de douceur et|pas le garder pour mol seule ? Il m'a|vaillante et si intellixemment bon-| voir été © de nok fidtles et de tas ’

d'affection qui y règne si parfaite: semblé Jueoul.eontout casnoyes ne oe voudrais Inver vous Jue se L'ART DE SE MEUBLER déveen nies.

. Itevenes encore, vos petite are e d'u © , C'est e rien, au-|voudrals que toutes les femmes solent |,°) D MEURLE/ . = Pour les | aiment les intér!i 4 MANON 13 — le Vocu de In petite H mm Î 98

ment sont d'avance les bicnvenua cune oeuvre. ne saurait m'arracher au|de votre Face ardente, courageuse et de style, nous donnons ce modélede be ‘“Marle_Ant frups Manon ne pourra êtrs exatcé, LA je] oO es, .

MIETTI: OUBLIBE — Jo suis au rête que J'aime par eus tout, ot|fière. Mals…. Enfin, passons. Et la jo- a * ? —Anto . l& remercie tout de même de sa gris i

i 5 Lt al vous muvier, de refuser À le Qui est de faire l'oeuvre d'écrire. L'on [lie famille. que Dien bénit, puisqu n te”, si sobre, si belle, avec la wouplesse de ses draperies, l'art uae nitention, en souhaitant qu'une| Gants de haute qualité, en mocha,

peut ainsi faire plus bien, et je dis

 

le petit service qu'el & cholsi un Jour si luminenx pour vous de ses petits meubles, «1 l'édégance du lt bus dont les rideaux antre vetivre de dévouement me per-< doublés en Inine. solidement cousue.
 gente Mlette,

 

infiniment plus,   Téc ». Mais par- q par n'importe envoyer un nuge—el qui ne se- ted A pint?

* os lameRvectanteue et Ronne, Quelle propagande, et j'estime quejra pau le dern quelle petite nin se relèvent sur le mur aver des appliques électriques. imitant Canahiontean. les resnources de son desxux cordé. roulures “prix 1 98

Mietie, je ne voudrais pan Jul rendrefnuile n'est meilleurs et plus agréa. [Man tendre st gentille vous faites. It les candelabres aux Dlanches bougies des temps passés. Cette ROSALIE G. 1. Quarante ft: gris. tan... … Ka

 

comme l’on vous sent aimée, entière
ment, profondément Je me suis but-

 

Un service Qui n'en merait pas un, aus-|ble que celle-là. Maintenant que t'est chambre peut être imitée dans le genre simple, sans le luxe des (leuls! O lu earraine des marrainen:!

 

  

 

    

 

  
    

   

 

resterait Vous fton conne moi, ennu

 

de cer àdovez être, heureu

1 je préfère dire non que vul à B&) la paix paix pour toujours. que io pu € El c'exi nn .

at me réservant la joie. lorsque | les mal reux vont voir leurs souf-[tue un peu, el me hemucoup, pour midomi et de meubles. avec des étoffes qui solent jolies et des Eee pHae nellemeinen,
.

Tamar exsals lui aient permis| frances s'apalser, et lex koidaty, leur

|

mes idbex den pas être aux- commodes anciennes. NA SAAUA RUAANN G ts en Ch o

‘agcès au succès, de Is publier tci mê-

|

gloire antin ricompensée, je vals Jain si combaitlve, sit ta hien, et je Ne UE EE an am ie

Î vas et on ln meilleure compagnie pox-|ser aux autres Île soin den bellon (Me suis pus faoh oir pris cons: fm mme étle fève malourd'hul de Loutde Dien

; sible. Mon premier essai, Je m'enjoeuvres auxquelles je trnvaillorai de [chener de ce que t'étre mieu Mot: Too men EE - que vous avez fait comme x | . F Î 00

; souviens, s'est-à-dire mon premier es-|la plume, et seulement de la plume. [sous l'emprise de grande devoirs ent flaiv. et 1x «dincurnion
ve sette, pour ‘emmes, +

Cela va? défendre. d'ail éprouvé que je ne sa-   
  

    

   

 

   

  

     

   

            

 

  

 

i sai rérieux, Mme fut implacnblement | C6 vous Voun ftom gentile. A . 3 “ yinnsile, Je n'aurais d'aiticnra pas ten-]te condition que Jon t percer[vous avez été pour

; Eotusé, Je Fental, jo vous Favour bien, it vous que falten-yous donc, quo|vais pas Preuler mémo devant Le 1€ de vous conserilr & une autre idée| sur nos concours litlé or ous courani domme 1° ergie el fs bra- La gant en lise qui s'ajuste, modèle gant de chevrrau. deux Pour !
déconfite, et ie mn rappelie encore le| l'on ne vous lit plus ? Allnns. À f'ou- |tination et la nie, et que je Pry “laure la vôtre, Len filleowln mont raies pouvez “re corinine que texas | voue, Je vous r qe que tons-prossions dessus cordé. lane ou blanc aver pi

nom du monsieur qui gentiment me vraie, petite amie. ot aidex-moux À [Bates en Beuffrir, rec voir les vt ve tenant heureux; ifs jnuissent de l&jonvrire blentht un concours d'en a voux nves fait pour eux, Vi, de tout VIs-prost i. 8 piqûres 1 00

signifla Je refus de sa rédaction. Il) com ler les lscunea ue vous consta- mérhantes, méchantes va sem out. givine paix qu'ile ont ef noblement| aolgneusement exclue la condition [non coeur qui sav nine M deOUR naires LL La dass as Vu .

ait blen ralxon, «t peut-être nil eut tes, Cent là un rôle qui ne peut vous mais. en vin ent Rienven hn si héroiruemn méritée, -[dont lon se plaint, ef qui fixe une time, Quant i vos demanites, le vraie!

ceplé @lars de me publier, cn au- Inisser indifférente, n'ent-ce pas. Vous |la més voté, je vous tan pan KNNR-ROUK Po. borne au talent enmimne « i lex devtennent inutiles 11 pos

 

uvez loujours voire petit coin ci etjla ne nca pas æitrinie,   

  

  

 

E
E
S
E

©

         

  
  

   

 

 

   

 

  

Tais-1* conçu Une flerté qui m'aurate | su fe niin. Hane faire de l'exo " probable que tes Glens went,

empéchée de travailler, et muruit rui-| Que Von “vous garde jalousemcnt. du tout, ab je fue mend cufrassfe en (fière action « -| tres bien ne pus fair ne 1 ! 1 : |

De tnon SVOnIr,. Vous voyrs que) GUY—Les filleuls aont maintenant |Irhant Quant Lonmetente| recavaiont de lettre—nous [convenu d'appeler de vols ie ALAR Sy ants en Laine, pour l'emmes, |.
on man” eat plutôt encouragrant| heureux, oi lors le role den marral. 43 ec wolf ueFOR URL GOCEfont duapiree. “cure i d'uilteurn en ferlon - |uerons pr ; : ; ‘ û

B attendant, vous m'écrirez der f0-|nes s'abolil pur le fait mêtne. Merci mat der on Ate on ARUYERLE JraNcuE—oul,J'aime me que co ne Kevall pan sl ma) vous attends # N Gants en pure luine, “olide (ricol deossgis, lang poignet à 1 6 Ï

les choses comme « en savez dire|tout de méme de votre généreuse tn armonie avec sex principes, vous no {TUF ST Gy etonrid hos but wr aire Lot ym tronve kes ieillenrs auc-lcriuxer à coton. qualité sans coulures. Noles el blanes.... .. ....... ° .

ns votre lettre si aimable at si gen-|tention. Quant A cet article, 11 fau-[ BATTENCO À quelle force de ré- cès, et Myrlam Harry y molssonne con- fgitouts n votre

 

       
  

  

   

 

   

 

  

 

  

  

  

 

      
     

reirouvh son ches lui, où ai fn haine ¢ po ren. . . . |

Set Paie Mare an Pie ÉCRITEEdésTl RS VBSRTFhREPhEEStreri,ndps haD
g A . « sex gon- dure momen rs traite. brisée, savcagée oot probes [Claude l'arrère qui éertvit «nr le Ja- anda, . ;

GÉRALDINE —_ J nevous ra. see, fautedonepas deriveaa pd on puanent, ef 1 « non idées triom. ble que la plupart écriront à leur bone HA arnlonn har ot pourIonfemmes ZtJo enfants des T L E f t 1 00

marde pl vers ee ETUE mentà francais, ne manque pas de style. ot |Phent, com es ont triomphées marraine ve qui eur arrive, of ROM agueant cette man vouloir tout > pour eux, + Pe uques en aine, pour nian 8, oJ

rE Te anion ta he avoir Mérite que l'on vous encourage “aliens la ulolre la plus sbwoite COTE [elfes seront pnsmoréer entièrement «ur |"torroiriser”, of de In Mantulste qui ent LE AP nu Ven pat
1eprochaineeccanion,tc hordarolr melire hur Jo métier”. la plun magnifiqueotquebird, ut le wort de, leur protégt,Vousgon|une des ping belles que litds de In TLE Laon of SPALL TIE EE Sauples 51 chaudes. Juge foute en nine. parfaitement faites,

2 ark s ve me, ’ . . res, 3 " g ve lle "= re, Qt ser que Toe en . \ 2 Mest . i

qu'ats jo Ny oo he re probable UNE QUEBECOISE coonellen at ul n voulu cette Victoire [cantons de nous entendre. et de noun Es Je nin loin de dédaigner Drendi ven : xen Mionnelioment belles, onDA au grand ain 4

SuitemarInterpretévotrecarteof wonthaa Whpenaer, oon,Un8 Shiolssantsnames, IELNA[Epbaje | Gearlutes Baxe. wives, per. blanches. earding’, Bruvéee 1.00on oi or . 5 N | " —Votre hon - ement, made quent ' eeeea

intention, Une bonne explication re- muxquelr aller exponaientTour1eee tente, 1A, mais enntente, ref m'a fait plaisir, “ot comme vaux proce tn A a ton harm " n MVR pie my ; Oxford .

portrait saps aticun doute, jes choaes| Ins soustrayun SB vez pas idée! ft je vons Souhialle. avez un coeur charmant. je reæretielia rêgle ahaolue, de ne « regarder a ithotalagme, nox femmes

et elles Boron? ANSPA punles, Croyez- {auni at tant de bonheur que VOUR N'EN

1

d'autant plus que voum ne pulanien sont mines À le téche, DE memhloit gy

  nt. . 3 A
Roki — our pouvez parfaite-|Ir birn. de lex mentir maintenant

|

(00LG Giver dn plu grand of do plus |Logguer A un fllenl, te dévouement ae nnin avons onete droly

|

10Enronuvinne une Joie d'une 4

       

   
   

 

    
   

  

.

EewnPateBe, FotisBraeareneoh 1001PER um —aferci de tout coeur [dénthe'le fermenus"pan funet, de ré NUE" vote re IATL, hn VE Bas en Soie de Couleurs pour
' ; - 4) ere e . e ‘ * [nous voulons re sans cite personne "

nauite nettes a ee Ioul tire nee néon dE han RUE, pate de la gentille attention, et gue 1910 grette que vous arrivies nt tarf, mais wn In drolt de nous commander d'é- ’ I (on Une, .

ge Jeune homme sera 11 K&N de vo. Hn marché. Lex rot Vonw apporte voux-même Ja meil- [le suls à! heureuse que la œurrre Moitlerire autrement, le genre que l'an 1 de pourrai emmes

tre pernistance, 1e grand secret d'u- 4 leurs ot 1a plus douce paix. Inie, eù que toux cer désespoirm, cefiyeut avoir ne gAte-t pas celui que CUT fondra Ri . » .

  

     

 

      

 

       

 

       
        

         
  

 

   

    

 

  

      

    
      

 

                       Na femme pour ae faire aimer, c'eat de ne sont paa elles daillenr HPALSN vous Quesi merci. Jarmas, anlent ronnolés, ces 1uerieA fan’ 4% [a ne vous promets pas les 1 Ilrdos chA- + i i :

me montrer jamais génante. 5 nLree at Sra vinde roux: Pour le souvenir qui me touche pra; interromptsel ‘out ce brave mille éena, tudieu! Comme y al. et Kram, rinee wl . fe. Murone cocon in funy n rere ol nog. lan, bei. talons et

PAYSANND—J'auraix aimé publier

|

Pi 'anuls devraient connaître le chAti- |frndamant, ct ne pourra manquer mon, 1 went batty hieolquement (tes, comme aurait dit quelqu'un dein I rer ice aa lear platen, 4 botte spécialement r rés, jurmbepleine longueur, couture à

votre article qui conteuait une pagslent, el ce mont Sistement coux-ln me porter banhaur, I année conna 18 du triomphe [non afeux, mais l'on rasayera de ren. D008 GITFOROS And de nnd | l'arridee, (ride élastiques, Houf deu LL _ N

de ui doux wouvenire. Nenlement, Fon [Ph UAC SER ve nu11a n'avatopz TH1 rommance ni belle. ne vous don- lat Merch da votes 400 Ja chose agréable rt... rérompen- JUNE HONEER comine A fait nota|

a1 44 empéchen par Tn manque @e

|

dL 200 EbehtBEC Sh LPM Porn que don joies Porta et qurablod offen genie; . ; , ante Dutsse Ia noataigie dr naive

|

OF uct beast Pon a ti-has, diol f ; .

FootgaAAll INLLo rats mt notte Tor TRA CURIMUNETrbslonmtempn,)  MADAREBUTTHUFLY=06re

|

Royaume vous reprendic asses mou|iSatine 0teruarige a seathirctesaehoy

sakgas

Tas

—

vêé pas l'habitude 1e rdonner von y , - a na rroie pra, Flan : & vent, très nouvent, S'oseraiu dire, psite- LES a . oie dine tH , ; *

18808 0 façon À lon prémenter dann mefe ATESUTE Le mee ne Are, main Fouts 1a imposible” maa 1a eran Ban ue lue enln me area mia iDate Lit Pairdu Men (mine Prise ‘

un même cadre À von enter Den 14 "Von @i fait plais? Comme cest Rao BraAe Ce na

|

Fo crasien Ae rent 3ee over voir des billets doux, el apirituele, alfa Cannan " piment belle et | i

Son ums NAbIna® aul put Arsh ion [fe venai(allplate©Sommecost

|

de randre les famine plus raigonna.

|

Foceapion deaie00 4re np fn |8imablcs Allons, derives: mal sneae ICY | 1 . Uptown
se prendre. pour peu que l'on 1's don. un rorur toi que ln vôtre: hich, Ten contublers moine verta- tee, Ilan qu A © M ! 9 wi et Dion vite. s'ulage l'an nenf complbr GIOVANE - Lea on, MEAL, oa , ry

Nu, canbyer At vois Aeros eountente, : ter anni, le, coulant de nou rely voue ai tous vra voeux et mettre an tumtère |£hidérs, Je tout Jniiment combiné, ou P 4 ré. UE Ki pr”
Son sin mûre, du résultat ahtent, M. A 1, Ki ler caynna de In paix MANS 1,04 C« Vaum  Ceneyet un , je main gombilon on va hire von plus Jolin projets, cor fleurs naules annt le pins ménéra- A 4 7 5010

MAIUTHE DES NEREEK Ble ont lannt blonfaisante? Je vous cioin, dla homme 25 ang trop vieux pour vomjelio de non re oul A YVETTE LA R 1 eat + ent employés, main rarement les '
Ts Votre lettres, of nimahls votre (nou réchauffent l'âme toute antikiee vingt n Iie tan, voue m'élonner |tenda  eetta nouvelle, le plus J . Cn arenes STOP (1p, où Mariés Rinre à d'autres fleurs | :
Ynte. naves-vous 7 Mein petite (lle, |fertven done di LA Maison Avcham (main § 23 gre un name A [Ake 4° prssibié, PR'eni.re pan, et jul tard maintenant, et Je ln regrette pour MABE . ee ae ee

Gi voun ne m'avez pas omvcz Îte, ne‘hanit, 312 Ste-Catherine Bok qui vous ne femme dn 80 ann} Mnfin ia guerre serve lo melileur  mesuell. ‘Tlenn,

|

vata, rar 81 vous Navies pan ow As 3 — i te. =,

PSE a ws a a -

, ‘

ste dinen ASE
  



 

MONTREAL, SAMEDI, 4 JANVIER 1919

 

 

Travail de Paix au Prix do Temps de Guerre
Tricotes des Bas, ot des Dollars avec le Triceteur

automstigue (Auto-Knitter).   

  

  

  

Nous vous garantissons un travail permanent. ble. aux
du temps de guerre pendant trois années après la cessation de
guerre. La densauda pour les bas tricotés est toujours forte. Aides-
uous à remplir cette demandes mais abandonnez le tricotage
main qui ot leat, avezvous dans votremaisonDu Ti r

tomatiy \Auto-Knitter) moderns. rapide, recomman-
dahle. Nous prenons avec plaisir ous les bas que vous désires
nous eavoyer. Nous envoyons ses tous Les {ny
veaur @t nous vous payons les plus haute prix profitahles.

Le Tricoteur Automatique (Aute- ttor) est simple
et facile à apprendrs—et procure us ot manent

revenu pour pisin temps ou temps disponible travail votre
propre maison ot aucune expérience préalable n'est nécesssire.
Ecrives aujourd'hui plus de renssignements en y mettant
timbre de 3 cents. Voyez combien d'argent vous 6 votre Taruille
pouvez gagner chez vous durantl'année.

AUTO-KNITTER HOSIERY (Canada) Co. Limited.
Département 343B, 687 College Str., Terento, Ont.    
 re

Pourvotre Enfant ou votre Malade
La Nourriture de t appétissante ot . M le lait

frais dont on ee set pour rantHewat facile à

Iereefesourire

est toujours
Ingredients,

mélant, de me
de ia «digestion. qui réside dans la ture

; de puissances nutritive, la Nourriture do Benger doit
sa situation unique comme ‘Nourriture preacrite par ies Médecine."*

La nourriture Benger est entiiremegt bef us, par son ne.
son riétaire ot sa fabrication. Elle se vend en uets cachetée, s
tous'lesmagasins. épiceries, etc. Suivez solgneusersent directions quand
vous is préparez.

Livret et renseignements complets gratis par le malle mos'adressant à

BGENGER'S FOOD LTD. - MANCHESTER, ANGLETERRE.
ou des Agents en Gros au Canads :—

The National Drug & Chsmical Ce. of Canada, Limited, Montrési-
225C ou dans toutes leyrs succursales.

 

  

 

 

 

LA BRODERIE FRANCAISE|
Fine lingerie—Dentelles rares—Broderies artistiques et

_ initiales. Prix extrêmement bas.

16 AVENUE DU PARC.

REQUVERTURE DES.
COURS POUR LES
FEMMESD'AFFAIRES

Le cours d'anglais donné sous
125 les auspices de l‘Asoeciation des
Feinmes d'Affaires reprendront jeu-
d! solr, Je 9. à 5 heures p.m. au
sevrétariat, Monument National. L@
cours de dessin.se continue le
Jeudi à l'Ecole du Plateau C'est
mercredi le 9, à la salle 24 de la
Faculté de Médecine, Université
Loval, Monsienr Vanier donners la
£e leçon de son cqurs-de Droit et
d'iconomie Commercial dont voi-
ce! le programme:

La condition juridique de la fero-
me mariée. L'autorisation marits-
le. Le mandat domestique. Quet-

Tél. Up. 8886.  

 

 
 

—_

reuse année 1919. Puisee la Pro-
vidence les recompenser ainsi su
centupie de toute le charité qu'fie
auront faite pendsut l'année qui
vient de finir.

Le concours des enfants sous-
cripteurs de l'Hôpital n'est termi.
né fl y a quelques jours. et les heu-
reux pstits gagnants sont:

Jeanne Sicotte, Sherrington, P.Q.
et Harmann Larooque, Uptown, P.Q.

Dispensaire à l'hôpital tous les
jours de In semaine.

Admission de 9.30 heures à 11
heures

Médecine tous les jours
Chirurgie, mardi et vendredi.
Maladies de la peau, lundi et

jeudi. .
Yeux, nes, gorge. oreilles, lundi,

mercredi et vendredi.

LA DERNIERE CIGARETTE

Voit une towohante anecdote

 

ques exceptions à l'incapacité lége-
lo. La femme mariée et le com-

erce. La responsabilité à l'égard
es tiers. Responsebilité du mari

par saite du commerce de sa fem-
me. Les époux ne peuvent pas s’a-
vantager pendant le mariage. L'in-
capacité prononcée à l'étranger. Le
changement de domictie et l'état et
la capacité des époux

L'HOPITALSTE-JUSTINE
Nos petits enfants remercient de

tout leur coeur, les grands amis gé-
néreux qui leur ont envoyé quel-
que chose pour leur Arbre de Noël
jouets, Bonbons, Îtvres, gâteaux,
tout à été reçu avec autant de piai-
air de reconnaissance, et em-
ployé am plus excellent usage. Nos
petits m maisissent donc cette
occasion ês souhaiter à tous leurs
bienfaiteurs et leurs amis, à tous
ceux qui les soignent ou qui s'inté-
ressent À eux, les meilleurs joies

 

 

dont la véracité n'est pas douteuse
puisqu'elle nous est racontée par
M. Hubert-Rouger, député du Gard.
ple étié ces jours derniers sur le

t:
“Deux coloniaux portent eur une

cévière improvieée, avec deux fusils
et une capote, un soldat allemand,
Ve ventre ouvert, et s'evancent vers
nous. Le diessé murmure des pa-
roies ininteéligibles. Un artileur
s'approche et l'interroge:

—-Il demande une cigarette avant
de mourir, traduit-H.

“Aussitôt, le brave pioupiou qui
voutait ‘‘trangler un Alboche”,
nous demande une cigarette. Wm
glisse entre les ldvres du moribond
ot lué éciaire une alumetts.

—"Tiene, pauvre vieux, pige",
ajoute-t41 gentiment.

‘Un sourire écmire In éégure du
blemé qui joint tes mains comme
pour une prière Ou exprimer un re
merciqment.

“La cigarette tombe: MN terme les
paupières: # ast mort.”

  
Nos VOcATIONS ARTISTIQUES

Autour du “Caïd””
Nécessité de la Création d’un Conservatoire

National de Musique.

 

  

 

La première de Mireille

Les vocations artistiques se des- dans toute cette musique, que ce soit
sinent brilamment et déjà toute les couplets du Tambour Major,
une plélade d'artiste s'est levée ceux d'AIl Bajou dont tes deux tim-
ches nous, depuis que Madame Da-| bres de voix voulus ont dérouté
mien Maeson, secondée par Mme bien des amis de Thibaudeau, les
Jeanne Maubourg et. M. Roberval, deux de Birotteau et du Cald, etc,
comme metteurs en scène, M Ar- [11 faudrait citer toute la partition.
thur Laurendesu comme ched d'or-! pas un instant ‘auteur n'a sban-
chestre, a montée rette délicieuse ! donné cette tournure demi claeek-
opérette des ‘Noces de Jeannetta™ gp gu! personnifiait l'époque mu-
Qui fut un si complet succès. sicale italienne contemporaine. Il

Des sociétés se sont organisées | y & lieu toutefois d'observer dans
depuis, concurrant eur le même l'orchestration un développement
but qui était de déveiupper le goût extraordinaire de timbres que les
de nos compatriotes, et le public ‘tallens n'ont jamais connu, c'est
fut maintes fois chnrmé de leur par cetta prodigalité d'effets que
magnifiquement affirmé. l'oeuvre atteint le sublime de Ja
Ne croft-on pas l'heure venne moquerie en ailiant l'orrhestra dans

d'apporter la sanction officielle à |des dessins ingénus on persitieurs
tous ces miccès, et de créer le ‘“Con-iau chant magistral ou léger avec

   

La Mode au Royaume

 

    

   

  

 possibles et toutes les bénédistions
du ciel pendant Is bonne et heu-

INFLUENZA
Lait Malté de

Horlick’s
Très Natritif, Digestible.

Le VERITABLE breuvags nourriture, cé
Préparé d'a 1instantanément. e

ORIGINAL de Horlick ot de produits soignen-
sement chofels.

 (L"'Intranvigeant™).

  

EB cede depuis plus d tdodiècle. approuvé par fes médecins, partout.
Exiges ot

oheante Horlick legal
Evitant ainsi les imitations.

BEFTMS
Quand vous avez la migraine, cela provient ordinai-

rement d'un foie ou d'un estomac dérangé. Ces ““mi-
" disparaissent rapidement dès que l'estomac

est débarrassé de la substance bilieuse. Tenes votre es-
tomac en parfait fonctionnement, réglez et tonifiez
votre foie au moyen des Pilules Beecham lesquelles font
disparaître rapidement les malaises et promptement

Soulagentla Migraine
Des conecils opécisus pour les femmes entourent chaque botte.

Fobriquée seujoment par Togmas Beschom. St-Matons. bamenohire.

Vendues portout ou Chnnés ot que B. t'. À. on bottes do Me.

 

 

 

vant d'un large pli creux et
pis conchés sur les côtés, eat
couverte en partie, devant,
un panneau en drap pastel qui
es prolonge sur les côtés pur de
longues pattes découpées & md.
me, qui passent dans le dos en
ceinture et viennent se nouer sur
le côté. De petites boules de cris-
tal garnissent les côtés du pan.
neam. Un col marin en crêpe de
Chine blanc orné d'un jour et
des petita poignets pareils au des
des manches achèvent la garnitu-
re do cette jolie toilette.

CS

servatoire de Montréal" oû notre
jeunesse, si merveilleyuesment doués,
pourrait développer ses talents,
acquérir de l'expérience et prendre
sa place dans le monde artistique.
Voilk un geste que devrait faire Sir
Lomer Gouin et les membres de son
gouvernement. geste dont tout le
pays le remercierait. et qui ouvri-
rait une carrière à tant et tant de
nos jeunes gens destinés à s'itlus-
trer pour pue qu'on leur vienne en
side.
La récente repréeentation du

“Caid” à suggéré & un ami de notre
Jeunesse. les excellentes réflexions
qui suivent. que je me fais un
Plaisir d'insérer dans cet article.
tomme un hommage au mérite des
organisateurs. aux talents des in-
terprètes de ostte belle soirée muni-
cale. donnée sous les auspices de
l'oeuvre admirable de Sainte-Jus-
tine:

“L'oeuvre d'Ambroise Thomas,
d'une difficulté extrême au pont de
vue d'exécution, offre encore cer!
de perticulier qu'elle doit être chau-
tée et jouée dans une oertaine "‘no-
te’ car elle avait un but à l'époque
de sa création: ridicubieer les exas-
pérations des italiens dont les oeu-
vres musicales étalent émallldes.
tant au point de vue chant qu'au
point de vue sobne.

de-
de
re
par

   Certes l’oeuvre d'Ambroise Tho-
mas est apieituelle À souhait. ear

 

 

MANTEAU pour fillette de 8 à 10
ans, en moliston de laine uni
gros vert et mofleton do laine
quadréMié vert et blanc. A 1'em-
plècement Empire, feemé devant
par un boutonnage apparent de
groases boules blanches, est mon-
tés par des fronces réguHères in
jure du manteau, que garnissent
sur fes rôtés de larges poches
terminées par des bandes de mois
léton quadrillé. Le grand col ar-
ronds, qui retombe sur les épau-
Jew, ainsi que les Inrges revers
des manchea sont également em
molleton quadrilié.
EE

accompagnement de points d'orgues
interminables maie toujours inté
ressants.
Pour arriver à exécuter dans la

“note” une telle partition M fal-
lnit “quekgv'un” qui connut à fond
de tele ouvrages. Madame D. Mas
son qui @ eu Ja bonne fortune de
découvr’r fe! M. Roberval et qui a
su l'intéresser au développement
de l'art théâtral Ivrique, Mme D.
Masson. disons-nous, savait que
dès l'inetant que M. Roberva! lui
avait présenté ‘Le Caïd” comme
ouvrage à monter, cest qu’il pou-
vet le faire Mme D, Masson n'a
pas hésité à accepter cette oeuvre,
et nots devons l'en remercier ain-

 

JE PUIS VOUS SOULAGER
Si vous souffrez d’hémorroïdes,

je suis à même de vous dire com.
ment il faut vous soigner et vous
débarrasser des

HEMORROIDES "gm
Un traitementgratuit. de ma

nouvelle méthode par absorption,
vous donnera un soulagementra-
pide et vous fournira des preuves
de5 valeur. d . ;

envoyez pas d'argent, mais
écrivez-moi aujourd’hui, et par-
lez à vos amis au sujet du traite-
ment gratis A titre d’échantillon.

MosM.Sanmors,Bolte, Windoor Ont
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si que M. Roberval, qui lui, nous
« fait voir un tout autre théâtre
rique que celui vu et entendu
déjà par nous. Neus cempremons
par bon qu'il faike Beaucoup d'ac-
quit pour blen interpréter un tel
gore, anss! sommes-nous fiers de
nos ts artistes Canadiens-fran-
ça‘s, pour la façon vraiment aisée
avec. laquelle ils ont joué et chan-
té cotté oeuvre si diffieile. H fal-
lait de la patience pour mener cela
à bien, mais qui est plus patient
que Robervs)? Je réponds sans hé-
siter, personne, J'ai assisté à une
des premières répétitions, et là je
me suis convaincu de l'effort à
faire des deux côtés pour arriver
au résultat de cette représentation.

Prendre un jeune homme, ou
nne jeune fille. qui n'a jamais
“joud’ an public et qui est natu-
rellement tout d'abemd préoccupé
de sa voix encore eur le métier et
arriver à lui enseigner un peu de
l'art de ls scène, le maintten, le
geste, l'attitude, les remontées, les
descentes, le façon de se tourner
suivant que l'on doit sortir ou al-
ler d'un côté à l'eutre de ja scène,
tout cela éma'llé de temps & autre
d'un petit discours sur l'interpré-
tation du rôle. sur le personnag:
afin. en plus d'un exemple vivan
de donner le moyen de réfiéohir
et d'essayer de trouver par soi-mé-
me quelque chose, voilà ce que fait
Roberval pendant 3 heures le sofr
et bien souvent dans le jour avec
ceux qui peuvent e'échapper un
Instant de leurs occupations “aM-
mentaires”*.
Madame D. Masson à crée là une

grande osuvre en dotant le pays
d'un quasi théâtre d'application
qui permet de découvrir et de faire
sortir tant de futurs artistes. et M.
Roberval, lui, fait sa grende oeu-
vre aussi en apportant ses connais-
sances art'stiques, disons le mot

qui je choque toujours, “son ta-
lent” à monter ce ‘dél'cleux réper-
toire qu'il conneit si bien puiequ'il
en a été nourri à le source même
pendant ses jeunes années théd-
trales, c'est-à-dire à l'opéra Comi-
que de Paris, sous lz direction de
M. Peravey. Roberval fait là une
chose qui mérite attention car tout
ce répertoire français n'était guère
connu de nous.

Le chosur Le Caid-Mirellle que
nous allons sroir es entier. Phile-
mon et Baucis, Joe Gites, by Pos-
tillon Je Longjumesu. et d'autres
en préparation. Donc en nous fai-
sant connaître tous ces ouvrages,
Roberval ajoute un fleuron à la
couronne artistique de le France en
la faisant plus encore connaître
dans se beauté musicale.

Nos petits Canadiens méritent
à leur tour qu’on leur donne leur
part dans le succès du Caïd, et elle
est grande.

Mile Gonthier « chanté à ravir
le rôle de Virginie. Ce rôle est en-
core enseigné. au moins quant à
l’air du Ze acte, au Conservatoira
de Paris et i] est au Concours c'est
dirr que pour l’aborder il faut une
certaine virtuosité. Mlle Gonthier
qui a beaucoup travaillé et qui ne
demande qu'à travailler encore a ré-
alias le maximum de oe que l'on
pouvait supposer obtenir. Elle à vo-
calisé le rôle sans faiblesse et quant
4 son jeu nous ne craignons pas

de dire qu’il y a sci à Montréal nes
professionnelles qui ont encore fort
à faire pour jouer et chanter com-
me elle.

Mille Bachan est une toute jeune
ot toutg mignonne élève de Madame
LaPalme, qui & montré de jolies
Qualités naissantes: quand elle au-
ro un peu travaillé la scène elle
tiendra sa partie avec aisance an
milieu de ses camarades. La voix
est jolie, pure, tout fait prévoir en
ella une bonne artiste pour nos
pièces futures.

M. Lapierre, certes, mérite un!
éloge particulier, car il à tenu sans
défaillance le rôle écrasant de Bi-
rotteau, rôle tout de composition,
demandant un chanteur en même
temps qu‘un Comédien. Lapierre a
été l'un et l'autre. lançant à toute
volée des si b fort beaux et don-
nant la réplique comme un vieux
comédien. Bravo Lapierre, il faut
continuer à travailler et veus nous
honoreres.

M. Paquin a fait un gros effort
car avec ses occupations très gran-
des, il ne lui raste que fort peu de
temps et comme Paquin (Ulysse
pour les James) est très demandé
dans les cercles artistiques, il s'en.
suit qu'il a beaucoup d'études. De
toutes facon Paquin a dessiné une
silhouette originale de tambour-ma
jor amoureux et a chanté le rôle
avec brio. st sans défailiance.C'est
ia mrsidleure critique & faire.

M. Thibeaudeau s'est révélé co-
mique de ler ordre. Il faut dans ce
rôle Atre bouffon. mais pre ridicu-

  

 

 

le car il est madré le vie All.Ba- |!
jou et Thibeaudeau à soutenu sans
faiblir ce rôle très difficile & par-
ler et À chanter car il faut deux
voir, une en fausset très ditficile
et fatigante et faire l'autre ordinai-
re. Vous me direz pourquoi tant
de choses pour un rôle, je vous ré-
pondrai ce que me disait Roberval:
c’est la tradition. Et la tradition A
l'opéra Comique, cela se conserve

 

«jtres. de MM. Vatilancourt, Hamel.

Merusot rosfehe où les 1che queles x t
de leur apparence.dans lsquelle aDporaer

ezercice de tollette. utile pour Ty vi.

dra Is retour depores
@ sous pouver
l'ont déjà fait
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Grâces soient donc à Madame D.
Masson et à M. Roberval pour nous
donner de si bonnes soirées qui se
répèteront -— on parle de fia jan-
vier avec une autre pièss — cot
Madame J. Maubourg-Robervel qui
a sa part de collaboration avec son
Mari, car c'est elle qui enseigne à
1a partie féminins le grâce, l'élé-
gance ou la résistance (voyes Car-
men) en un mot qui enseigne à
toute cette jeunessa artistique le

maintien eu scène.
De grands projets sant à l'étude

pour faire progresser plus rapide-
ment nos jeunes artistes. car le
Canada veut aussi être une pépi-

nière, et nous n'aurons plus besoin
des exhibitions de roupures d'opé-
ra interprétées par des troupes qui  ne trouvent Jeur succès qu'ici, ce

qui est maiheureux à dire. Encou-;
rageons les nôtres qui vivent iel’
et non ceux qui passent. prennent
‘l'argent et vont fle dépenser ail-!
leurs.”

Il est certaim que l'intérêt gran-
dit de plus en plus autour de nos
vocations artistiques, et ce n'est
Pas sans fierté que nous avons ap-
plaudi les marveitloux suecds de
MMes Letourneux. Gonthier, Ber-
nard, Fisher et de combien d'au-

Lapierre. Thibaudeau, tous ces
Jeunes artistes qui se ré-
vélaient à notre sdm:ration, Le suc-
cds fut tel qu'il détermina une
course au triomphe et des compa-
anies s'organisèrent de part et
d'autres, toutes méritoires, certes.
mais qui xagnernient à se grouper
sous une unique direction que ieur
offrirait d'ailleurs le Conservatoi-
re dont M. Roberval semble tout
désigné pour devenir le directeur,
puisqu’fl réunit des qualités de cher
d'orchestre dont personne ne dit
autre chose que des fouanges. qu’il
porsdde de Ia tradition vocale.'
ayant exercé cet art avec suocds, at
qu’il est un metteur en scène idéal.

Mais toutes ces belles choses ne
peuvent guère se réaliser sans
l'aide d'un gouvernement qui en
os moment ee pique de progrès. Et.
quel autre vaudre mieux que celui
qui (natituera chez-nous le Conser-
vatoire. où notre jsunsese, et j'ai
plaisir à le dire et redire. notre
jeunesse admirablement douée, sous
te rapport musical, pourra avec bé-
néfice développer ses ressources et
compter sur les promesses de l'ave-,
nir. Ce Conservatoire pourrait cen-)
traliser nos plus éminents profes-|
seur:, sane porter préjudtoe aux
classes privées qui resteront tou-
Jours fréquentées par ceux qui étu-
dient pour Je plaisir d'être culti-
vés, mais qui ne comptent pas faire
ine earridre de la musique, et ceux-
là resteront toujours les pus nom-
breux. Enfin. il me semble
qu'il y à 1à un beau geste à faire,
et je veux espérer qu'il se fers dans
toute sa splendour et sa générosité.

MADELELNE.

SUPERBECHEVELURE
“Harlene Hair-Drilt* fait pousser

les cheveux et Jes tient
beaux et saine.

EMBELLISSEZ VOTRE CHEVE-
LURE MAINTENANT.

ES lettres de remerciements vi
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Un genred’économie qu'onest
heureux de pratiquer

Buvez une tasse bien préparée du

AKERSCOCOA
a

+

 

avec votre repas et vous

verrez que vous n'aurezpas
besoin de prendre d’autres
aliments en aussi grande
quantité parceque le cocoa
est très nourissant et que

c’est la seule boisson con-
tenant du gras. Il est pur
et sain.

Baker & Co. Limited
Maison Mndéo ea 1700

DORCHESTER, MASS. MONTREAL, CAN.

Permis du Canads Food Berd No. 11-008

4-11-1886
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La qualité y entre avant que
le nom y soit apposé.

Le Pain Canada
(Cansds Bread} °

Il doit y avoir une bonneraison à ce que
tant et tant de PAINS CANADA doivent
être ajoutés A la "“fournée’’ de chaque
jour pour suffire à la demande — et
comme beaucoup de personnes sont
convaincues que le PAIN CANADA est
le meilleur pain existent — la demande
continue d'augmenter —

COMBIEN DE PAINS AUJOURD'HUI?

Chez votre épicier — ou livré à 1s maison per le Canada Prend

Téléphone St-Louie 198. Westmount 18323.         pratiquement de toutes les parties au
at monde—dans| uelies lettres jours |

ours us qrande joie
Hote,ohtenus par l'emploi de Ronde

Pe
* en ni nécessaire aujourd'hui que ton |

conservent une apparenes jeune.

In choselure tient unesi srande mé
est maintenant le tem rouver

que “Harlens Hatr- Drift"Pate Latébrsd
le nouvenux cheveux. C'est un plaisant

 

  

sueur des che-
YRUE. !

‘Halr-Drill garantit

la beauté de la

chevelure.
Toute personne, vrai

  

  

      

 

  

belle, une lure qui ne
tombe pas. qui ne
dracse où trop sèche,
quine

‘a
cheveux.

' -Drill” chassera et
ee maladies des cheveux,

ver ceci, commeplusieurs
Donc. maintenant, il n'y a

pas de nécessité pour tout honume ou femme

vien-

de souffrir de :

1. IRRITATION DU CUIR CHEVELU.

2. DE CALVITIE PARTIELLE OU COM-

PLETE.

U

. ES.
comme la prunolie de l'oeil. FAIBLES

M. Leclair dans lo rôle du Cad DES creux PRUE 2
n'a pas moins de mérite car c’est| TOMBANTS.
ave Birotteny Je plus diftielle aus pes CHEVEUX CASSANTS.

point de vie $| "UN CUIR CHEVELU GRAIS .
On & semblé 1e prendre gens DES PELLICULES OU DES CHE.

l'auditoire, car après la scène du
bâton, écrite en réponses dans un
mouvement très vif, ces deux inter.
prêtes ont été salude par une belle
saive d'appiaudiosements. =C'était:
juste, mérité et imprévu, ee qui est:
un compliment. |

Les choeurs n'existent presque
pas dans cette oeuvre, cs sont des
comparses qui aident & l’action
néanmoins nous devons un tribut
de louanges aux gracieuses elmées
et aux vilaine srabes où maures
pour la (acon dont toutes et tous
ont joué et chanté.  tout en étant

o Frorpièrementvous Jeuisses d'un abon-
dan mj
directions spéciales

og "Cremex”
pr'avondant et crfnicux qui instamment en-

v

VEUX SECS.

S,DES CHEVEUX PEU ABONDANTS

SUR 1KS TEMPES-

! Posayez ce magnifique traitement.
traitement su ‘’Haclene Hair-Drill""

LrBian Dion eenploré, ét In simplicité

selon
Le Poudre à Sham-

" donne un navonnage doux

ve toutes les poiliciles [a écheresse de la
tite, mals disscivant, pas hulle ne-

sural2aloset orig cyeus propres.
Deuxièmement, Yous humectss La che

L'orchestration, je l'ai dit plus velure avec le
haut, est riche et délicate, mais
ete gagnerait à être interprétée
par un nombre plus grand de mu-
siciens. eurtout du côté des cordes.
La ssile du Monument n’est pas;

 

chisant et taursnt
esanvateur de la chevelure Sherine’

au cuir chavelu tel qu’ANAL UD MASSE
a tant pleinement dans les instruc
tions r le mode d'emploi qu'on trouve
eur chaque bouteille.

“Harlene" pour les hommes aussi,
HarieneTSde Tenomewota1 bus Gog | prionIuduCuirhet to1e re 16 © es que

|

prévient ation ducuir chevelu.

ls

ad

les voix n'ont pas le temps de sor- Seven eaeeBa
tir qu’elles sont attirées par la heu-
teur de la soône. où efes restent.
L'orchestre e trouve tout seul
dans 1s salle, et c'est pourquoi à
de certains moments 11 parait
étouffer les voix, quoique parfois
dons lo Cald c'est “voulu", laissant
sins! & 1s nsimique le soln dexpri-
mer je sentiment violent dans le-
quel ee débat ou l'infortunée Bi-
rotieau où jé coléreux tembour-
major.

M. Roberval aurs avant pou, es
pérone-le, l'oucasion de nous dé-
montrer eon ‘’axiome” qui prétend
qu'en peut jouer plu {nee avec
0 musioises qu'avec 16.

nutes par jour et on en

art de pren
mus pouvez facilement vous procurer des

provisions dH. e votre rare
Bin à 99¢. 4110 et SR bouteille, et des
Tare pourshampoins bac du
cune où 3

'hopimes eide femmes dans tous lee états
on

ti t l'emploi maller du
BeanpirBri9e

t steal Is vigueur et beauté
chereus.

L'opération ne dire pas Jusque,

ousiasten parmi les Terent du"
Fill” A cause de lb sensation mecveil

ment jssante et at chaque
matin que cet _etarcice toilette donne

dre leisbeur quotidien.

LT bor de sapt sharapotage.   F. LBENEDICT & GO.
Agents LaParieti-10 Montréal

 

  
   

ET LA GRIPPE ESPAGNOLE

Aucun remdde n'est aussi bon que le “CHERRINE'. S'IL est
dintement die les débuta d'un rhume ou dès qu'en est mouillé il
possibilités d'un refroilissement sérieux. La première dose soulage
et les doser euhséquentes ronduisent à Ia guérison. jusqu'à ce gq
disparainse de l'organisme. Le "CHERRINE” est une a; ï
des pouvoirs Guérisseura de l'écorce de cerisier, mélen ¥

1 ne vat agréabis A prendre,mintaires. contlent pax d’opium pi de morphine.
ot nes da’ de | 3 irath
diffteile, d' ae ofl do [avionics

calmants dans les cas pctigns
sont lement mervi

bouteille.
hme, de toux (rritant

ans toutes ies
ONERRINE CHEMICAL : NOITE G48, MONTREAL

Dépôt généi 377 St-Laurent.

rhume
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DES MILLIERS DE

FEMMES MAIGRES
it redevables de leur em ot esthétique, de formes har-

aera]dévrioppéesnepoiorine , ronde et ternis
et potelée à l'usage du célèbre

BUSTINOL
Du Dr Simon de Paris

Vous pouves purger les mêmes résultats en
employant ce r e.

Cette leur parait manque jamais de
re.ratob chaire, de) rouà toutefemme

se uté parfaite.une formc flégante, naturelle, une
pouves ev faire | ensal gratuitement. Env -nous

votre nom ot votre adresse avec 10 cents pour payer les
frais de poste et d'emballage et nous vous envi un
traitement suffisant pour vous prouver son t8.

CIE Dr SIMON, Ch. @. No. 135 rue des Commissaires ©. Montréal.
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Vous le pouvez
Vous le devez

Arpropérériét sique soit In régulariié de vos traite

Tiarer vote: teint, à lai conservereté vire.

|

| Técat

de

votretaint.on charmes ne=re

donnez 5 douceus vermaiils, eon “eit, se gros poil- disséminés ch æ 1 4
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Vous Youreomedoes ire disparaître

seaediugraciouase del ee
vaplerunt be célèbre renbolliosour. le

LAIT des DAMES ROMAINE>
SHURlo s NODRNTURE . wae

C'est une préparation inoffensive, d'un pare
Fr délicat et d'une hace. roconaes 19

  boris
me du po , unsirriter la peau.          

  

 

     

 

di ble à toute femce zoucieu ee Bon uves ‘oug convaincre fa
quiriretdeconseret na bear tho ine | fon icacit: faivarleseat dal
‘emploient avec evantag-aprax'éir. ols

À

| tuit que nous vousenr uns

Bh Beka ShiaSETSS >est en vente partout À Scts. Co set Use 9
pendant. of Sous désirez eo ios)
Avant ‘acheter, envoyes-nous

de poste et d'emballage et nous vous
ts {lion

edSES
118 rue anatinOv8,
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Front #péci te

Celino a perdu son trdre; luis ebimiicns hrc
même à été fort maine. BoserusidanshogerWak
~Bat-ce tol ou ton frère qui est 146-eine

 

mort ? lui demanda un ami.  Le n'eut moi. adit<il.| Reades-vous compte de |
mola4 tien pus ue cus Oo Petites Annonces @
ui. TRES,
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PAYAIT PAS

 

Des déclarations impor-
tantes À l’enquête sur
l’affaire du “‘North-
land’. On vendait du
pain et du jambon.

Cabines trop pleines

OTTAWA, 4. — Le lieutenant
Vautelet, de Montréal, fut le pre-
mier témoin entend, hier après-
midi, à is reprise de l'enquête,
sur les prix exorbitants qui an-
relent exigé des soldate les nides-
cuisiniers du “Northland.
Le Heutonant « déclaré que les

90 soldats de Montréal qu'il reme-
nait d'Angleterre se piaignaient de
ln ration et de le mauvaise com-
Plaisance des cuixiniers.

Ti a entendu dive aussi que des
vivres étaient vendus par les aides-
cuisiniers.

Br UE TEMOIGNAGE CONTINUE

“Quelle sorte de diner de Noët
ses officiers ont-ils en?”

“Ils ont eu un très bon diner?”
“Y avadt.il quelque apparence de

vermine A bord du navire?”
“On a vu que certains soldats

avaient des poux, mais il n'y en
avait pas dans le navire.

“Permettait-on aux woldats de
changer de cMé afin que les offi-
ciers et les sokdats nient à loue tour
1e meilleur côté du navire?”
“On l’a fait une foils

Theure du dîner.”
“A qui incombat- de voir’, de-

manda le juge Hodgins, “A ce que
des rations entières nolent four-
nies?”
“An cuisinier en chet, je auppo-

æer
“Quand on a manqué de nourrie

ture, les soldats n'ont pan bénéfi-
cté de ce qui a été fait, fit remar-
quer le conpnissaire. :

“Parce quilsa n'avaient pas Is
patience d'attendre’. répondit le té-
moin. “TI y a eu certaines plaintes
que l’ean était sade” njouta-il.
“Je l'ai goûtée moi-même, et J'ai
trouvé qu’elle avait goût de sel.

“J'ai rapporté le fait au major

durant

“ Westmore, le commandant des trou-
. et il m'a «lit que c'était la mell-
re eau que le navire pouvait se

procurer et qu'elle était filtrée".
“Que dites-vous des bains que

vous aviez À bord ?
“Je n’ai pas reçu de plaintes à

cet effet. Pai seulement remarqué
qu'il y avait un bain pour les hom-
mes, mais je ne sais pas combien
fl y en avait. Je n'ai jamais vu qu'on
s'en servait."

LE TEMOIGNAGE DU SOLDAT
BEVIS

Le soldat Lewis Bevis, qui à tra
versé outre mer avec lo 1800me ba-
taillon, n'a pu aller en France par
ce qu'il n'avait pas l'Âge voulu, ct
fl est iavenu au Canada à bord du
“Northland”. “Après le troisième
jour que mous fOmes partis, il n'y

 

 
 

avait pas assez de vivres‘, at-il dit
au procureur du gouvernement.
“Nous en avons ressenti la
spécialement au repas du midi. J'ai
pu m'en procurer suffisamment en
l'achetant à la cantine”.

“Vous êtes-vous plaint à l'offie
cler commandant 7*

“Oui, une fois, mais Je n'en al
Pas en plus pour cela. On m'a dit
que j'en aurais d'autre «i jJ'atten-
dais qu'on en apportat une deaxié.
me fois”,

‘Jo suppose que c'est naturel de
grogner au sujet de is nourriture,
est-ce que ceci fait partie de votre
Jeu.” remarqua M. Orde.

“C’est notre privilège", répondit
le témotn.

“Avez-vous dit à un reporter de
Toronto que la nourriture était ab-
solument pourrie 7”

“Je ne me suis pas servi du mot
“absolument’,

“Que voulez-vous ire ? lui de
manda le juge.

“En général, les choses n'étaient
pas ce qu'elles auraient dû être.
C'était la meilleure expression dont
Je pouvais me servir. Cet article a
paru dans ie “Telegram”. Je n’ai
pas vu le reporter. Quelqu'un est
venu me demander comment se
suient les choses A bord du “North-
land”. Je lui ai répondu qu'elles
étuient mauvaises (rotten)".

“C'est tout co que j'ai eu le
temps de dire’.

“Lo soldat Bevis a fait remar-
quer le fait de la raroté de l'eau
pour se rase‘.

‘Maintenant lui demanda le pro-
cureur du gouvernement, sf ce n's-
vait pas été le jour de Noël, et que
vous auries pu être À terre, vous
seriez-vous occupé du voyage 7?

‘Je crois que noux aurions pro-
bablement tout oublié".

“Eties-vous désappointé de ne
pas être À terre le jour de Noël ?*

“Oui, ce n’était pas bien amusant
d'avoir son dîner de Noël sur un
Erabat de paille”,

“Avez-vous acheté de la nourri-
ture des aide-culsiniers?”

ON VENDAIT DU PAIN ET DU
JAMBON A BORD

Pas mot, mais j'ai remarqué
une fols que l'on vendait du pain
et du jambon. Une autre fois, j'ai
vu un aide-cuisinier nous offrir
certaines nourritures, mals persons
ne de notre groupe n'en a acheté.”

fe caporal Floyd Higgins, de
Strafford. qui est revenu au Ca-
nada à bord du “Northland”, a dit
que son devoir était de voir À ce
ue les hommes du 1450 bataillon,
ans sa section, obtiennent leurs

rations et qu'ils paradent quand
ils le pouvaient.

“Que dites-vous des cabines,” lui
a-t-on demandé.

“Elles étaient généralement trop
remplies. Nous étions trop près
l’un de l'autre et nous n'avions pas
assex de place pour nous habiller.
Le corridor de ma cabine était
fnondé d'un pouce d'eau,” ajouta
le témoin,

Le soldat W. A. Head, de Toron-
to, faisait parti du 20e bataillon,
ce. I est revenu à bord du ‘North
land” mais il à nié avoir dit à un reporter “qu'il n’y avait rien de
bon À manger à bord du navire”,

AEC M
 

s'entretient avec le car-
dinal Gasparri au sujet
de la politique

Internationale
(UNITED PRESS)

ROME, 4 — La visite du prési-

dent Wilson au l’ape Benoit XV, au

Vatiosn, a été considérée comme

un des plus importants événements

de !a venue de Wilson en Îtalie. On

croit que l’Entonte rora parfaite au

sujet de l’attitude de l'Eglise sur

vertains principes vitaux du pro-

LE OAINT-
Le président des E.-U.| ais

EE

LAVOLTE-FACE DES
JOURNAUX ALLEMANDS |

EN ALGAGE-LORRAINE

PERE
 WILOON

Conférence de la

 

gramme de Ia

Avant son audience avec fia Sein.
teté, le président à confêré avec 8.
KE. le cardinal Gasparri, secrétaire
d'état papal, au sujet de certains
aspects politiques qui seront étu-
diés plus tard par le Saint-Père et
le président.

Le président s'est rendu au Va
tican venant directement de l'an
hassade américaine où (1 a déjeûné
avec l'ambuamadeur Page. Cette
procédure a eu lieu à cause des re.
intions particulières qui existent
entre le Vatican et © Quirinai, et
le président WHson a cru bon de se
rendre au Vatican par vole améel-
caine au Heu de n'y rendre en pars
tant du territoire italien,

  

mais il croit que les soldats en ont
eu blen peu, et ce qu'ils ont eu,
n’était pas bon.

PITEUX REPAS A PART
QU'ON PAYAIT

“J'ai eu un lot de bonnes cho-
ses. mais j'ai dû payer pour”, a-
til dit.

“Quelqu'un peut-il me dire si
ceci est suffisant pour un repas”,
demanda-t-il, en montrant le menu
suivant:

“Une demi-cuillerée de saumon.
six cornichons, une cuillerée do
confitures, un morceau de pain,
avec environ une chopine de thé
ou de café.”

“Cecil n été notre souper, at-il
dit” pendant cing on six soirs de
notre voyage. Les autres soirs, au
leu du saumon, on nous donnait
deux petites tranches de saucls.
son de Boulogne.

Tes hommes de sa section s'ald-
anaient l'un à la suite de l'autre
pour avoir leur ration de la cuist-
ne, et prenaient tout dans le méme
plat. S°fls en voulaient plus, ils de-
vaient retourner À l'autre bout de
la ligne et quand leur tour arri-
vait on leur en donnait s’il on res-
tait.
Le souper dont vous parles u-t-il

été insuffisant pour tous les hom-
mes”, lui demande M. Orde.

“Qui.”
Te soir du jour de Noël. après

que l'officier commandant et le
cuisinier sc furent consultés, les
soldats ont eu trois fois plus de
nourriture qu’ils en avaient ordi-
nairement. Tout le monde a êté
watistaît.

“Quant aux diners, certains sols
dats”, dit le soldat Head, “pou
valent bien le manger, mais pour
lui, H ne pouvait pas digérer des
navets À moitié cuits.’

LISTE DE PRIX

En répondant aux questions que
lui posait le juge Hodgins, le sole
dat Head a dit que les cuisiniers
avaient une liste de prix pour la
nourriture qu’ils venduient.

‘Vous ponviez vous procurer Up

CE

hifteekk et des patates, du pain et
du beurre pour deux ahlihugs", rés 
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À moitié prix.

Vente d'écoulement de janvier dans les

Tapis et Car
Orientaux

A des réductions extraordinaires
\ ; Lo

6 BollesSerpe! tes orientales et chinoises, grandeurs

carpettes faites en tapis, deurs: 4 pds. 8 6
à 11 pds. x 13 pds. 6. Régulièrement $25.00Piae

—Troisième étage.

Robespettes

Moins 20 %. Robes de se

50 carpettes anglaises et Wilton, prises dans notre régulièrement
sæsortUment réguler ndeurs Bi,ox 10 pds. 8
et x 12, marque remen .00 A 595.00 à erépe de Chine et (ieorgette.
sso. et $65.00. 36.00—Moins 20 9.

Stock entier de

de Toilette pour
Jeunes Filles
Grandeurs 6 à 16 ans

Moins 207,

Robes de toilette—grandeurs 8 à 16 ans, en soie,

Robes à 85.95. en piqué, corduroy, shantung et
carreautés noir et blanc. ans.
Rég. jusqu’d $13.50.

--Rayon des enfants—Deuxième galerie.

en Serge et

deurs 6 à 16 ans; marquées
partir de $18.50—Moins he

Réguliers $16.00 à

Grandeurs 5 à 14

 

  

   

 

    

   

  
     

$2.00. La verze $1.50

$2.75 la verge $2.10
Drap

lier 83.75. La verge $2.80

Rég. $1.65. Le verge $1.26

Tissus Noirs à
Robes

Une pièce de chaque.

Brillantine noire--44 pouces de largeur — mar-
quée régulièrement $1.00. Prix de vente de jan-
vier $1.48

Brillantine nolre—-44 pouces de largeur.

Brillantine noire—44 pouces de largeur.

satin nolr-—48 pouces de largeur.

e tout inine noire, 60 pouces de largeur.

Rég.

Reg.

Régu-

la verge 686. 
Tissus de Coton à

Costumes
pour le printemps.

Réguliers la verge, 6e à 81,35

Duck, gabardine et tricotine
choix de couleurs unies ot patrons quadrillés, 38
et 40 pourra de largeur.

Gabardine--cachemire—coton
40 pouces de largeur. Rég. ls verge $1.00. Spécial,

40 pièces de guin
À rayures, carreaux et plaid, 28 A 32 pouces de lar-

Moins 20%.
Dans un 1d

ms lavables

 

Garnitures
pour Robes
Rég. jusqu'à 32.00.

La verge: 10c, 35c ot 65c.

Coupons de Franges
ot Gallonsà
Moitié Prix

  
   

  

   

ger. , 250 A $1.00.

~Ret-de-chausebe. Moins0nde-chautsée.

Epingles a Cheveux Resilles a Cheveux
De le meilleure fabrication j

ponaise. De longueurs asortion,

Rég. 10c. La boîte 5c.

Epingles a Cheveux
Kn hronze et jais, 5 dimensions

par boites.

Rég. 35c. La boîte 25c.

Fn cheveux naturels.
Rég. 12 vc, 3 pour 28¢.

En bruns pMe, moyen ot foncé
—-modèle coiffe yon ©

ArticlesaCeloture
en 0s

Noirs et blancs. U WeNe
Rég. 30c. La verge 20c.

pondit-M. ‘Un poulet rôti en eof-
tait quatre.”

“Ces effota étaint-fis vendus par
les cnisinters 7* demanda le com-
missaire,
“Out,
“Qu étalent-ils vendus par le na

vire
“Les cuisiniers ont regu lar

Rent,”
“Avez-vous Ia liste des x 7"
“Non. main je uals qu'elle exie-

“Vous en êtes-vous servi et avez
vous payé pour cé que vous aves
eu 7"

“Oui**.

‘Saviez-vous que les cuisiniers
n'avaient pas Ja permission de veu-
dre de la nourriture ?* .

*Nom'’.
Te soldat Head n'a pas vu les

ordres avisant les passagers que
les cuisinters n’avaient pas droit de
vendre de la nourriture, et 1] ne
l'a pas entendu fre non plus. D'un
autre côté, il nvait entendu dire
qu’on en avait lait la remarque.

“Et”, ajouts le commisæaire,
“est-ce que l'on faisalt de bonnes
affaires par ce moyen ?*

“Oh, oul, A certains moments”,
Tépondit le témoin, “Je ne m'en
suis pas occupé, cer j'avais de l'as-
gent.”

“Mais vous aver réalinéd”, conti.
nus le juge, ‘que ce n'était pas
bien de vous faire payer pour votre
nourriture.”

“Oui”, répondit le témoin, “mais
Je savais que ça ne pouvait durer
longtemps.”

“Je vois que vous avez été assez
philosaphe pour l'envisager de cet-
te manière”, fut le commentaére du
commissaire.

L'enquête a été ajournée à dix
heures ce matin.

UNPRINGE
POURSUIV

POUR VOL
Il est accusé d'avoir volé de

fortes sommes destinées
à l’achat de pommes de
terre.

EN HONGRIE
(Presse ‘Canndienne.)

VIENNE, (Autriche), 4 — Des
rapports venus de Budapest disent
que le gouvernement à ordonné de
poursuivre au criminel le prince
Ludwig Whndisehgraets of autres
ex-gros personnages, sous l'accusa-
tion de s'être ap à tort
plusieurs millions de couronnes des
fonds destinés à l'achat de pommes
de terre pour la Hongrie, pendant
que Windiechgraets occupait les
fonctions de Contrôleur des Vivres.

LA “LIVRE” DES PETITES
SOEURS DES PAUVRES
Nous publions el-après une premid-

re liste den dépôts qui scront ouverts
mardi prochain, 7 janvier, pour re-
cueillir les dons faita aux Petites
Soeurs des Pauvres. On n’y recevra
la “Livre” de denrées alimentaires
même 1a “Livre” d'argent, que notre
population voudra bien donner pour
vette oeuvre de charité.
Paroisse Dépôt
Bte-Cunégondr — Ecole des rçone
St-Frs. d'Assine — LA vieille chapeñte.
&t-Henri — Nalle du collège.
Mt-lrénée — Souhbassement du presby-

tere, 306, rue Delisle.
Bt-Joneph — Maison des 88. Grise
#t-Nom de Jésus — Soubassement de

” ne

8te-Phllomèns de Rosemont — Salle
de la 8t-Vincent de Paul.

Ht-Vincent de Paul -— Ches M. Cham-
agne, 151 rue Dufresne,

seinË zotique -- Presbytère.

Nte-Catberine — 452, rue Beaudry.
Ht-Jean-Baptiste — 430, run Drolet.
&t-tanislas — Académie St-Mtanisias,

coin Chambord et iilford,
Naint-Denis — Salle de la #t-Vincent

de Paul, soubaxmement de l'égliss.
#t-Fitlenne — 1268 De roche
Ht-Arnône — Balle de lu St-Vincent

de Paul.
st-Clenrges —  Prenbytêre.
Mte-Anne — Maison dae KE. de la Pro-

vidence, rue Flennor,
Et-Charles--Noubassement de l'égiies.
Notre-Dame des 7 Dotleurs — -

bassement de l'église, entrée rue
de l'Église.

Hte-Ellzabeth — Couvent des BS, Ste-
Anne, 318 rus DrCourcellen,

Imm. Conception — 696, rue Papineau,
Salle St-Vincent de Paul.

Ut-Anseime — Maille de la Fabrique,
rue Hogan.

#t:Clément — Preshytére,
Ste-Clothilde ubassement

presbytère.
#t-Pierre — Chez M. Dugas, 188 rus

Visitation,
#t-Louts de France — uvent des

Bourdes-Muettes, rite Berri
Bit-Léon de Westimount -« §60 Avenue

larke, Académia St-1 40,
lonne & Lionne, 4130, rus Ste

Catherine.
De la Cathédrale — A l'Archev
PR rte du côté, rue Cathédr ed,

nfant-Jéaus — Couvent de:
de la Providence, Boulevard

atssendei Croix à Eat,n a Cro _— -

Fotiquer ches les Clerea tv .

 

 

 

 

 

La plupart des journaux
saluent avec bonheur
l'avènement de l’ère
nouvelle,

Quelques exemples

(Dépêche spéciale à ls PATRIE)
PARIS, 6. — A part la Strase-

burger Post, qui « pris le parti le
plus sage et le plus franc, celui de
ceuscr s& publication, toute la pres-
se boche d'Alsace et de Lorraine,
usguère encore paugermaniste à
tous crins, à jeté sans vergogne par-
dessus bord tout loyalisme alle
mang et salue le retour À la France
des provinces qu'elle a contribué à
martyriser.

ix Mulhauser Tagblalt publie un
article intitulé: “Quelle est la place
de 1'Alsace-lorraine?” et dont la
thèse est celle-ci: “I y n'y a pas ot
il ne peut y avoir d'autre solution
qu'une réincorporation A la Fran-
ce”.

-Après avoir exposé que In France
n'a aucune raison de témoigner de
la générosité à cette Allemagne qui
l'a traité si duvement en 1871, l'au-
tour, M. Henri Gasser se demande
si les Alsuciens et les Lorrains sont
d'accord sur le retour A ka France.
Poser cette question, dit-il, c'est y
répondre. Lua majorité écrasante
de La population m'envisage pas
d'autre rolutlion- Ni cette popala-
tion a accueilli avec transport In
nouvelle de Is chute de Guillaume,
ce n'est pas uniquement parce que
cet événement était une garnntie de
paix prochaine.

“Nous allons pouvotr dire de nou-
veau ce que nous pensons", tel était
le cri unanime. Il fallait voir l'al-
légresse des promeneurs ce beau di-
manche de novembre, les noeuds ot
les cocardas tricolores arborés fide
rement par tout le monde et mime
per les soldats en uniforme, origi-
uaires d'outre-Rhin. Depuis des
semaines, on prépare des drapeaux
pour le grand jour. Lee ménages
modestes, dont les réserves de linge
sont fortement entamées, ont macri-
fié joyeusement des draps et des
nappes pour les faire teindre en rou-
go et en bleu. ‘Nous avons atten-
du, nous avons été durant
quarante-sept ans, voicl qu'enfin
Init 1e jour de Ia délivrance! Lors
que nos concitoyens feront teur en-
trée À Mulhouse, ils recerront un
accueil digne d'eux. En attendant,
nous leur envoyons par dekh les
Vosges un cordial soubait de blea-
venue!"

que leur ont fait subir les autorités
et de ne pas troubler l'ordre. Et
surtout que tout civil s'abstienne de
désarmer les milkaires allemands et
de leur arracher leur cocarde. I ne
manque pas de gens pour so char
ger dde cette bsogne.
Le même numéro du Mutlhauser

Tagblatt nous apprend que I'Elsas-
ser Tagblatt, journal gouveenemen-
tal de Colmar, demande lui aussi le
retour de l'Alsace et de ia Lorraine
à la France. Cette volte-face est
d'autant plus significative que le
rédacteur en chef de ce journal, M.
Gilg, signait, 11 y a halt jours & pei-
ne, un télégramme adressé au pré-
sident Wilson et dont les nutours se
prononçaient en faveur de la neu-
tralité do l'Alsace et de la Lorraine.

Enfin, dans le journa catholique
de Strasbourg, Der Blsa«ser, un Ins.
tituteur sisacien snlue avec bonheur
les temps nouveaux. les inetitu-
teurs, en Alsace et en Lorraine, ont
passé, non toujours sans raison,
pour être les instruments les plus
efficaces du germanteme. C'est qu’-
tls étaient soumis, nous dit te or.
respondant de I'Elsnsser, A une dis-
ciplimne de fer et livrés au bon plat-
sir de l'inspecteur.  L'imumense ma-
‘Jorité des instituteurs alsaciens n'a
nucune raison de pleurer le régime
déchu Au contraire, Ils respirent à
l'idée qu'un poids écrasant et into
lérable ne pèsera plus dorénavant
sur leurs poitrines.

LA COUTURE CHEZ
LES SOEURS DE MARIE

REPARATRICE

Le comité de couture des En-
fants établi dès le début de l’hô-
pital Ste-Justine et qui s'est vu
forcé d'interrompre ses réunions
pendant Juelaue temps, reprendra
son travail samedi prochain le 12
Janvier, dans la salle du couvent
des religieuses de Marie Répara-
trice, No 25 rue Mont-Royal ouest,
À 3 heures de l'après-midi.

Les fillettes de 8 À 14 ans con-
nulssant un peu la couture qui
voudraient faire partie de cet in-
térrssant comité, sont prides de
donner leur nom À la directrice,
Mme Necker, St-Louls 7168, diel
à vendredi le 17 janvier prochain.

   “NOVO
Prépara

149 RUE VINET  —Rez-de-chaussée.
 

  

     

teur.
Ut-Jacques — 308, rue Bt-Hudeort, agile

de la Providence, 208, rus -
Catherine, la garderie,
  

 

 
Dr I.E. Chalifoux
DENTISTE]

tion magistrale pour traitement et ex.
traction des DENTS SANS DOULEUR

Vis-à-vis l'Eglise Ste.Cunégondo

ENCORE
D'AUTRES
Les Allemands devront

rendre 170 sous-marins

en construction.

Le “Baden”

(Presses canadienne)

JONDRES, 4 — Les Journaux|
d'ici déclarent que cent soixante-
dix sous. en construc
tion ont été twouvés par la
commission inter-alliée, au cours de
sa visite en Allemagne, pour pré-
parer ln mise en force des termes
de l'armistice.

Ces sous-marins doivent être re-
mis aux alliés.

LE "BADEN"

JONDRES, 4 — On annonce que

 

 

plus récemment construit, le “Ba-:

den" sors livré aux alliés, dans un

port anglais, d'ici quelques jours,

suivant les termes de l'armistice.

Le “Baden” est un vaisseau de
guerre du dernier modèle, ayant |
un déplacement de 28,000 t&nnes. |
Les valipeaux de cette catégorie.
sont pourvus, dit-on, de canons de
16.3 ou 17 pouces, mais les ren-
scignements à co sujet ne sont pas
officiels.

LES AVIONS. {

(Presse Associée)

COBLENZ, 3. — Solianie autres
néropianes allemands ont été re.
çus aujourd'hui par les Amérl-
cains, Une centaine d'autres qui
doivent être livrés bientoi à cos
derniers sont essayés pas des avis
teurs allemands pour voir s'ils sont
en bon ordre, avant d'être accep-
tés, Jusqu'ici toutes les machines
ont été acceptées.

On remarque que les avions al-
lemands sont neufs et de marque
nouvelle, .

 

  

  
CITE DE MONTREAL

REGLEMENT No. 682
AVIS PUBLIO est par les présentes donne

que la Commission Administrative de la
ité de Montréal. en vertu dou pouvoirs que

lui confère la charte de la dite Cité, a, À une
asemblés tenue le 24 décembre 1918, 3
un riglement intituld “Régloment No. G42
a cant le réglement No. 871, Intitulé
*“Règloment remplaçant le lement No.
662, intitulé ‘’Räglenient remplaçant le rè-
lement No. 656, Intitulé ‘Règlement créant
e service de la Sûreté Publique et définisant
joa attribittions et les devoirs du directeurcode co serv! RENE BAUSET,

Grefficr de lu Cité.
Bureau du Greffler de la Cité,

Hôtel-de-Ville.
Montréal, 3 janvier 1919.

CITE DE MONTREAL
% Bureau d’Hygiéne

5” et de Statistique.

RéglementNo. 249.
AVIS PUBLICest par les présentes |

donné, conformément au Réglement
No, 240, section 2, que la glace destinée
à être emmagasinée et employée dans
la Cité ne pourra être coupée que dans
les endroits désignés ci-après:

FLEUVE ST-LAURENT.

(a) En dehors d'une limite de huit
cents (800) pieds de terre, àpartir du
quai de Longueuil (quai du Gouverne-
ment) en allant vers I'Kst;

(b) En «ehora d’une limite de huit
cents (800) pieds de terre, à tir du
Pont du Jubilé Victoria en allant vers
l'Ouest. jusqu’au prolongement de in
rue Hickson (Verdun) et autour de
l'Île des Soours;

(e) En dehors d'une limite de quinze
centa (1500) pieds de terre, du bout do
la jetée de protection, on allant vers
l'Est jusqu'à ls Pointe-aux-Trembles;

(1) En dehors d'une limite de cent
(100) pieds de torre, vis-à-vis de la Mu-
nicipalité de St-lambert, Est et Oucat
du Pont du Jubilé Victoria.

RIVIÈRE DES PRAIRIES,

(e) En dehors d'une limite de cent
(100) pieds de terre, sur los deux rives.

Le Directeur du Service de Santé,
8. BOUCHER.

Hôtol«de-Ville.
Montréal, 4 janvier 199,
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Faites vos Achats

Au “Magasin du Peuple”

 

  
 

de toutes
blouses, en

blanc di
marquées à   ties.

ur=> .
deNOUVELLES BLOUS

les grandeurs. Valeur de 2.75, pour. ….

GUINGAN A TABLIERS,bleu et

lelotdurerapour.. .. ...........  ...
Quantité Hmitée de 10 vis seulement 2

aura, pour. ............

Broderie
BRODERIE,27 pcs.

de largeur, sur mous-
seline suisse, avec pas-
seruban, ur robes
‘enfants. Prix,

laverge.. ..... 89
BRÔDERIEsur voi-

le et mulle, 45 pouces
delargeur, dessins très

icats pour
robes. La vg. 1.29
BRODERIE sur Îl-

non et coton, 18 pou-
- ces de largeur, pour
cache - corset, dessins
assortis. Prix, la (Rm

 

tures de trousseaux.

Laverge. ...

lingerie.
verge...

de lingerie, 1 à 2 pouces de largeur.
, ENTRE-DEU $
4 pouce de largeur.

“* CACHE-CORSET
lier .05 pour

lemi-faits sur

d’H
3,4 et 5
russe,

rayé gris.

2.

 

RAYON
DES

Guétres Blanches Pournes

10 ou 12 boutons de hau-
teur, faites de ‘a meilleure
qualité de drap anglais im-
porté, lavable, coutures et
courroies renforcées, s'ajus-
tant rès bien, Reg. 9)69
3.50 et 3.75. Mardi dt

SPECIAL
PANTOUFLES

Foot” de feutre, pour en-
fants et demoiselles, jolis
dessins peints sur l’em

e, semelle et talon de feutre; pointu
2. Mardi...
BOTTINE:

“Pussy

 

tures 3 à 7. Valant jusqu'à 2.50.

lement. Valeurs jusqu’à 9.00 la paire.
cialpourmardi.. ................ LL

 

447-449ue STECatntauet Est

Blouses Lingerie
BLANCHES

Une magnifique variété

et marquisette, spéciale-
ment pour la grande vente

pour écouler.
BLOUSES de lingerie,

blanches, brodées en avant.
Valeur rég. de 1.50,
POUL.............. o
BLOUSES en voile, plu-

sieurs nouveaux dessins at-
trayants, grandeurs assor-

Rég. 2.25, 1 49

lingerie, tous les der-
niers styles, collet haut, bas ou rond, toutes

Au premier.

Tissus Lavables
de largeur, carreaux de grandeurs assorties, couleurs
indélébiles Valeur de .30 la verge. Tant que 17

LINON BLANC, 40 pouces de largeur, non em-
pesé. Valeur de .30 la verge. Tant qu'il y en

lL'Au rez-de-chaussée.

   
VeDge.......... . o
BRODERIE pour volants de jupes el gurni-

Notre

BRODERIE,18 pouces delargeur,surlinon, 3
pour cache-corset, jolis dessins. Prix, la verge 0) u
BRODERIE entre-deux et passe-ruban sur li-

non et mousseline, largeur de 5 à 7 pouces. 10

BR DERIE et entre-deux ‘sur nansouk ‘pour
otre prix, la

Note prix, a 12, 15 er 18
BRODERIE et entre-deux pour garniture

de broderie pourlingerie, 02

avec passe-ruban pour épaulettes. Rég. 69 p. of
-—-Au rez-de-chaussée.

Paletots

pour garçonnets de

demi-ceintu-
re au dos, en tweed

4.50, pour

Au rez-de-chaussée.

POUR
DAMESChaussures

 

POURENFANTS,chevreau noir
chocolat ou cuir verni, boutonnées ou lacées

CAT
ESCARPINS de loilette, de cuir verni ou che-

vreau, pour dames; pointures 314, 4 et

 

les dernières
voile, lingerie

e janvier, et
des bas prix

98

1.98

blanc, 1 verge

chaque client.
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